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INTRODUCTION. 



An elementary notion of regular French Accidence is all 
that is required for construing the first stories contained in 
this Reader. The sooner, however, the pupil masters the 
irregular part of Accidence, the better, of course, he will be 
able to help himself and to dispense with the tedious process 
of continual reference to the Notes and Vocabulary. As 
far as p. 29, all the words and phrases will be found in the 
first Vocabulary (p. 95) in the order of the text; from 
p. 29, only the Notes referring to grammatical difficulties 
and to the subject matter will be found in the order of 
subjects (pp. 131 — 154), whilst for all new words, and old 
words forgotten, the student is referred to the second 
(Alphabetical) Vocabulary (p. 155 to the end). 

There are a few constructions peculiar to French — as 
compared with English, and consequently rather puzzling for 
a beginner — which are of so frequent occurrence that he 
will do well, as they occur, to make himself master of them 
once for all. For the convenience of those students who 
prefix taking the bull by the horns to crossing and recroft^- 
ing the asses' bridge, these peculiariues ol \i\ata \»n^ Xi»K^ 
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brought together and explained at the end of this 
Introduction : — 

(i) Une maison qu'habitait une A house which a whole family 
famille ehtiere. tenanted, or 

A house tenanted by a whole 
family. 

The Verb is often put before the Subject in dependent 
clauses; especially in those beginning with que (qu') or 
oil. Compare p. i, 1. 2 ; p. 14, L ii ; p. 38, 1. 30 ; &c. 

(2) Le bossn dont on veut au- The hunchback tirhoae death they 

jourd'hui venger le tr6pas. are going to avenge to-day. 

After dont, the Object is placed at the end of the 
sentence, whilst in English the Object is placed immediately 
after whose. 

(3) II ne pourra les refuser. He will not be able to refuse them. 
II ne s*en apercevra pas. He will not be aware of it. 

II y laissa tomber son biton. . He dropped his staff into it. 
II se dit. He satd to himiielf . 

When the Direct or Indirect Object of a Verb is a 
Personal Pronoun, this Pronoun is placed before the Verb, 
unless the latter is in the Imperative Affirmative. Comp. 
p. 1, 1. 2, 8, 10, 14, 15, 16, 18, &c 

(4) Vous vous dtes assez Tenff6. You hare arenged yourself 

enough, 
lis sont sortis ensemble. They hare gone ont together. 

EUes seraient sorties hier. They wonld hare Kone ont 

yesterday. 

All Reflexive Verbs and most Verbs of Motion are con- 
jugated in the Compound Tenses with the Auxiliary Verb 
Stre, to be. Compare p. 2, 1. 9 ; p. 3, 1. 7 ; p. 21, 1. 9. 

(5) Taurais pn oublier. T vaXght {could) "hKWt forgotten, 
Paurais d4 oublier. / should {ought to) YiM,'9% forgotten. 

The Ci^/f/^//uf»aI Past of pouvoir and devoir is formed 
in French, like that of other Verbs, whilst Vn ¥.t\%\\?V\ xV^^^ 
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two Auxiliary Verbs have a construction of their own. 
Compare p. 21, 1. 15, &c. 

(6) Apres avoir regarde autour 

de lui. After haTlngr looked about him, 

Avant de partir^ il dit.... Before startli&ffj he said.... 
II n'a personne pour rassis- 

ter. He has nobody to help him. 

After all Prepositions, except en, the Verb is put in the 
Infinitive^ whilst in English, except after to, the Verb is put 
in the Present Participle. 

(7) On le fit sortir. TTiey ordered him to ffo ont. 

!He ordered a ship to be fitted 
ont. 
He had a ship fitted ont. 
Je fais relier mes livres. / ^et my books bound. 

When a Verb is the Complement (Extension) of another 
Verb, it is put in the Infinitive Active and placed imme- 
diately after the first Verb. The Verb faire, to make, to 
do, thus complemented by another Verb in the Infinitive, 
generally answers to the English to order, to cause, to have, 
to get, &c., either followed, as in French, by an Infinitive 
Active, or also, contrary to French usage, by an Infinitive 
Passive or by a Past Participle. 
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PROSE. 

I. — Fondation de la Maison de Dieu. 

Jdrusalem^dtait^un champ labour^; deux frhies poss^- 
daient la partie de terrain oh s'dl^ve aujourd'hui 'Ma 
fontaine de Toranger." Uun de ces fr^es dtait marid et 
avait plusieurss^enfants, Tautrevivait seul; ils cultivaient^en 5 
commun le champ qu'Us^^vaient^hdritd de leur m^e. Le 
temps de la moisson venu, les deux fr^es liferent leurs 
gerbes, et en firent deux tas^dgaux qu'ils laissferent sur le 
champ. Pendant la nuit, celui des deux frferes qui n'dtait 
pas mari^y eut^une bonne pens^: il se dit^ lui-m^me : 10 
"Mon frfere^^ une femme et des^enfants^ nourrir; il 
n'est pas juste que ma part soit^ussi forte que la sienne ; 
allons, prenons dans mon tas quelques gerbes que j'ajouterai 
secrfetement^^ux siennes ; il ne s'en^^percevra pas, et ne 
pourra ainsi les refuser." Et il fit comme il avait pensd 15 

La m^me nuit, Tautre frfere se r^veilla et dit^ sa femme: 
"Mon frferes^est jeune, il vit seul et sans compagne, il n'a 
personne pour Tassister dans son travail et pouF le consoler 
dans ses fatigues ; il n'est pas juste que nous prenions du 
champ commun autant de gerbes que lui ; levons-nous, 20 
. allons, et portons secrfetement^ son tas un certaiiL TLCsvcfata. 
/ ► de gerbes ; il ne s'en^percevra pas demaAn ^X. xi& ^wsKta. 

aiDsi ]es refuser/' Et ils firent comrae Tls^jaNOLtxA. ^eos.^- 
' Le lendenmiD, cbacun des frferes se lendiUjaM doaxa^i e\.^a2L 
fa ^ 
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bien surpris de voir que les deux tas^^taient toujours 

pareils; ni Tun ni Tautre ne pouvaiOilt^rieurement se 

rendre compte de ce prodige. lis firent de m^me pendant 

plusieiurs nuits de suite; mais comme chacun d'eux portait^ 

5 au tas de son fr^re le m^me nombre de gerbes, les tas 

demeuraient toujours^^gaux, jusqu'k ce qu'une nuit, ils se 

rencontrferent portant chacun les gerbes qu'ils se destinaient 

mutuellement. 

Or, le lieu oh une si bonne pensde Aait venue k la fois si 

ID persdvdrammentsJt deux^hommes, devait^etre une place 

agr^able k Dieu, et les^hommes la bdnirent et la choisirent 

pour^y b^tir^une maison de Dieu. a. de Lamartine. 

3. — Le Fleuve tari. 

Il^y avait^un berger qui gardait les chameaux d*un 

15 village au bord d'un lac. Un jour, en^^breuvant son 
troupeau, il s'apergut que Teau du lac fuyait par^une issue 
souterraine et il la ferma avec^une grosse pierre, mais^il^y 
laissa tomber son b^ton de berger. Quelque temps^^pr^s, 
un fleuve tarit dans^une des provinces de la Perse. Le 

2o sultan, voyant son pays menacd de la famine par le manque 
d'eau pour les^irrigations, consulta les sages de son^empire; 
et sur leur,^vis, il envoya des^^missaires dans tons les 
royaumes^^environnants pour d^couvrir comment la source 
de son fleuve avait^^td ddtoum^e ou tarie. Ces^^mbas- 

25 sadeurs portaient le biton du berger que le fleuve avait^ap- 
portd Le berger se trouvait^ Damas, quand ces^envoyds^ 
y parurent ; il se souvint de son biton tomb^ dans le lac ; il 
s*approcha et le reconnut^entre leurs mains ; il comprit que 
son lac Aait la source du fleuve, et que la richesse et la vie 

30 d'un peuple dtaient^entre ses mains. — ** Que fera le sultan 
pour celui qui lui rendra son fleuve ? " demanda-t-il^^ux^ 
envoyds. — '* II lui donnera," r^pondirent-^ils, " sa fille et la 
moiti^ de son royaume." — '* Allez done," r6pliqua-t-il, "et 
avant que vous soyez de retour, le fleuve perdu arrosera la 

35 Perse et rdjouira le coeur du sultan." 

Le berger ota la grosse pierre, et les^eaux, reprenant leur 

cours par ce canal souterrain, allferent remplir de nouveau 

)e Jit du fleuve. Le sultan envoya de nouveaux,.^ambas- 

sadeurs avec sa. fiile k Theureux berger, et lui donna la 

moitid de ses provincea. \, du i.^nik».t\^^. 
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3.— L'Hdtellerie. 

Un derviche, voyageant dans la Tartaric, arriva k Balk, 
o\x il^entra dans le palais du roi qu'il prit pour^une hotel- 
lerie ou caravans&aU. Aprbs^^voir regard^ autour de lui, 
il^entra dans^^une longue galerie oU il ddposa sa valise ; 5 
il ^tendit^ensuite son tapis par terre pour se reposer dessus, 
k la manibre des^Orientaux. A peine s'^tait- Jl mis dans 
cette position, qu'il fut d^couvert par les gardes qui lui 
demand^rent ce qu'il faisait Ik. Le derviche rdpondit que 
son^intention ^tait de loger pour cette nuit dans ce caravan- 10 
s^rail. Les gardes lui"r<^pondirent^^vec col^e qu'il n'dtait 
point dans^une hdtellerie, mais dans le palais du roi. II 
arriva que le roi vint^Jt passer pendant cette dispute, et 
souriant de la m^prise du derviche, il lui demanda com- 
ment 11 avait^^td assez simple pour prendre son palais 15 
pour^un caravans^rail. "Sire," reprit le derviche, "per- 
mettez-moi d'adresser h. Votre Majesty quelques questions. 
— Quelles furent les personnes qui logferent dans cette 
maison apr^s qu'elle fut bitie ? " — '* Mes^^ancetres," rdpon- 
dit le roi." — " Et quelle^a 6t6 la demi^re personne qui y ao 
ait log^ ? " — " Mon p^re." — " Qui est-ce qui y loge au- 
jourd'hui?" — "Moi," dit le roi. — **Qui donc^y logera aprfes 
vous ? " — " Le jeune prince, mon fils." — ** Ah ! Sire," dit le 
derviche, " une maison qui change si souvent d'habitants, et 
dont les locataires se succfedent si rapidement, ne peut^^tre 25 
qu*un caravans^rail." 

4. — Grandeur d'Ame. 

Dans^un dAordement de TAdige le pont de Vdrone 
fut^emport^. II ne restait plus que Tarche du miheu, sur 
laquelle dtait^une maison qu'habitait^une famille^enti^re. 30 
Depuis le rivage on voyait cette famille^eplorde tendre les 
mains pour demander du secours. La force du torrent 
ddtruisait^ vue d'oeil les piliers de Tarcade les^uns^aprbs 
less^utres. fimu de compassion le comte Spolverini offre^ 
une bourse de cent louis k celui qui aura le courage d'aikx -^^^ 
avec^un bateau d^livrer les malheuieux. On t\s<3^"2)\\. ^^\x^ 
exapoTtS par la, rapidit6 du fleuve, ou de vo\t> ei\^;a3o^x^«xsXw 
aihdessoas de la maison, s'^crouler sur so\ V^ca^e x«\axv^as:&^« 
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Le concours du peuple dtaiOmmense, mais personne n'osait 
s'exposer au danger. 

Dans ce moment passe un jeune villageois ; on lui dit de 
quoi il s'agit et quelle recompense on propose, Aussitdt il 
5 monte sur un bateau, gagne, k force de rames, le milieu du 
fleuve ; il aborde, attend^au bas du pilier que toute la famille, 
pfere, mfere, enfants^et vieillards, se glissant le long d'une 
corde, soient descendus dans le bateau. " Courage," leur 
dit-^il, " vous voilk sauv^s I " II rame, surmonte Teffort des^ 
10 eaux et regagne enfin le bord. 

Le comte Spolv^rini veut lui donner la recompense 
promise. "Je ne vends point ma vie, lui rdpond le vil- 
lageois ; mon travail suffit pour nous nourrir, moi, ma 
femme et mes^enfants ; donnez la somme k cette pauvre 
15 famille qui en^^ besoin plus que moi." En disant ces mots, 
il se perdit dans la foule. 

5. — Le Chien fidelc. 

Un marchand voyageait^ cheval, pour^aller chercher 

dans^une ville dloign^e une somme considerable, qui lui 

20 etait due ; son fidHe barbet marchaitjt c6t6 de lui. — 

Aprfes,^voir touch^ son^argent, il se remit^en route pour 

'•evenir chez lui. 

En chemin le portemanteau qui renfermait sa bourse, 
tomba de cheval, sans que le marchand s'en^aper9{it. Le 
25 barbet essaya d'enlever le porte-manteau avec ses dents ; ne 
pouvant^en venir^ bout, il courut^ son maitre et se mit^ 
k sauter contre le cheval, en^aboyant sans cesse et avec^une 
telle force, que le marchand ne savait qu*en penser. II lui 
commanda de se taire, ce fut^en vain : il lui donna un 
30 coup de fouet, mais^inutilement 

Cet^nimal fidMe continua d'aboyer, de hurler et de 
sauter contre le cheval, comme s'il edt voulu en faire des- 
cendre son maitre par force. Celui-ci cherchant^ Tdcarter 
h, coups de fouet, le barbet s*en prend^^u cheval ; il aboie, 
35 il le mord, pour lui faire comprendre qu'il doit retourner sur 
ses pas. 

Le marchand frdmit; il crut que son chien dtait^ 
enra^^d Longtempsjil s'eiforga de le calmer en 1' appelant ; 

"^^ cowme tout^^tait^inutile, il saisit son pkloV^t eX \^ 
<=fla sur lui 
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Le malheureux chien tomba, mais se relevantwaussitdt, 
il rampa, en gdmissant, jusqu'aux pieds de son mattre. 
Celui-ci ne put supporter cette vue: il piqua des deux, 
et s'enfuit^u galop. 

Un momenOiprfes, il ne put s'emp^cher de regarder en^ 5 
arrl^re, pour voir si son barbet ^tait mort ; en se retoumant, 
il s'aper9ut qu'il avait perdu son portemanteau. 

II pensa que ce pouvait bien^ltre la cause du bruit que 
son chien avait fait. ." Cruel que je suis ! " s*dcria-t-il ; et il 
retourna sur ses pas. 10 

II ne trouva pas son pauvre barbet k Tendroit oli il Tavait 
tir^ ; mais il vit, k la trace du sang, qu*il s'dtait traind plus 
loin. Plein d'inquidtude, il suit ces traces sanglantes. Qui 
peut rendre toute son^affliction, quand Jil trouva son fidele 
animal couch^ aupr^s de son portemanteau ! 15 



6. — L'Anthropophage. 

Deux petits gargons de la ville, Richard et Gustave, qui 
dtaient frferes, s'dgarferent dans^une ^paisse for^t. Enfin ils 
trouvbrent une petite auberge, au milieu de la for^t, et ils^y 
pass^rent la nuit. 20 

A minuit ils^entendirent parler dans la chambre voisine. 
Gustave, qui ne dormait pas et qui ^tait trfes-curieux, ^veilla 
son frbre. Comme leur lit 6tait devant la porte, ils pr^tferent 
Toreille, et ils>^entendirent Taubergiste dire k sa femme : Ma 
chfere, demain tu mettras la chaudifere au feu, je tuerai nos 25 
deux petits drdles de la ville, 

A ces mots, les pauvres^enfants pens^rent mourir de 
frayeur. Richard, qui dtait trfes-poltron, dit : Nous sommes 
perdus ! cetjiomme est^un^^nthropophage. II y a des 
anthropophages, je I'ai lu dans mon Robinson Crusoe. 30 

Le petit Gustave, qui avait^encore un peu de courage, 
dits^ son frfere : Viens, nous nous sauverons. II se leva du 
lit, ouvrit la fen^tre et sauta en bas. Au bout d'une minute, 
Richard sauta aussi; ce n'dtait pas trfes-dangereux, car la 
chambre ^tait^u rez-de-chauss^e. 35 

Mais la porte de la cour dtait fermde. Ils chexcK^^x^. 
partout un refuge, enfin ils trouvferent vme €Xa)c^ft. Q»>asN»N^ 
tn^ouvnt la porte; au m6me moment deux. ^o^'&^^Xi^'^^'^ ^"^ 
sortireau se lancbrent dans la cour et c^Xfexeut \exix \i«a». 
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domicile aux petits gargons. Les deux fr^esk^y entr^ent 
et passbrent la nuit dans^une grande frayeur. 

Le matin Taubergiste. un grand couteau h, la main, vint^ 
ouvrir la porte de I'^table et cria : Aliens, mes petits drdles, 
5 sortez ; votre demibre heure est venue. Les deux^enfants 
poussbrent des cris lamentables et le pribrent>Ji genoux de 
ne pas les tuer. Uaubergiste, toutw^tonn^, leur^adressa ces 
questions : Pourquoi ^tes-vous dans cette Stable ? Ne vous 
avais-je pas donne hier>^unbon lit? croyez-vous done que je 

lo sois^un anthropophage ? 

Mais oui, monsieur, dit Richard. Vous^vez dit cette 
nuit k votre femme : Demain je tuerai les deux petits drdles 
de la ville. L'aubergiste partit d'un grand^^clat de rire et 
dit : J'ai parl^ de mes deux petits cochons ; je les nomme 

15 mes petits droles de la ville, parce que c'est \k que je les^ai 
achetds. Venez maintenant vous laver et dejeuner ; ensuite 
je vous montrerai le chemin pour retoumer chez vos parents. 
Une autre fois vous n'^couterez plus^aux portes. 



7. — Le Chien de Brisquet. 

20 En notre for^t de Lyon, vers le hameau de la Goupillifere, 
tout prbs d'un puits qui appartient h, la chapelle Saint- 
Mathurin, il y avait un bonhomme, biicheron de son ^tat, 
qui s'appelait Brisquet, ou autrement " le fendeur h, la bonne 
hache," et qui vivait pauvrement du produit de ses fagots, 

25 avec sa femme qui s'appelait Brisquette. 

Le bon Dieu leur ayait donn^ deux jolis petits enfants, 
un gargon de sept ans qui dtait brun, et qui s'appelait 
Biscotin, et une blondine de six ans, qui s'appelait Biscotine. 
Outre cela, ils avaient un chien k poil firisd, noir par tout le 

30 corps, si ce n*est au museau qu'il avait couleur de feu ; et 

c'dtait bien le meilleur chien du pays pour son attachement k 

ses maltres. On Tappelait la Bichonne, parce que c'dtait 

peut-^tre une chienne. 

Vous souvenez-vous du temps oh. il vint tant de loups 

35 dans la for^t de Lyon ? C'^tait dans Tannde des grandes 

neiges, que les pauvres gens eurent si grand'peine k 

viyre. Ce fiit une terrible d^olation dans le pays. 

-Brisquet qui allait toujoms k sa bespgne et qui ne craignait 

pas les loupt^ H cause de sa bonne hache, ^\t atcv maxoi "^ 
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Brisquette : " Femme, je vous prie de ne laisser courir ni 
Biscotin, ni Biscotine, tant que monsieur le grand louvetier 
ne sera pas venu. II y aurait du danger pour eux. lis ont 
assez de quoi courir entre la hutte et Tdtang, depuis que j'ai 
plants des piquets pour les preserver d'accident Je vous 5 
prie aussi, Brisquette, de ne pas laisser sortir la Bichonne 
qui ne demande qu*k trotter." Brisquet disait tous les 
matins la m^me chose k Brisquette. 

Un soir il n'arriva pas k Theure ordinaire; Brisquette 
venait sur le pas de la porte, rentrait, ressortait, et disait 10 
en se croisant les mains : ** Mon Dieu ! qu*il est attard^ I " 
et puis, elle sortait encore en criant : " Eh ! Brisquet I " 
et la Bichoime lui sautait jusqu'aux ^paules, comme pour 
lui dire : N*irai-je pas ? — Paix ! lui dit Brisquette. ** ^coute, 
Biscotine, va jusque devers la butte, pour voir si ton pfere 15 
ne revient pas, — et toi, Biscotin, suis le chemin le long de 
r^tang, en prenant bien garde s'il n'y a pas de piquets qui 

manquent, — et crie fort: Brisquet! Brisquet I paix, la 

Bichoime ! " Les enfants ailment, allferent, et quand ils se 
furent rejoints k Tendroit oU le sentier de I'^tang vient 20 
couper celui de la butte : " Mordienne I dit Biscotin, je 
retrouverai notre pauvre p^e, ou les loups m*y mangeront. 
— Pardienne I dit Biscotine, ils m'y mangeront bien aussi." 
Pendant ce temps-Ik, Brisquet dtait revenu par le grand 
chemin de Puchay, parce qu'il avait une hott^e de cotterets 25 
k foumir chez Jean Paquier. " As-tu vu nos enfants ? lui 
dit Brisquette. — Nos enfants ? dit Brisquet, nos enfants ? 
mon Dieu I sont-ils sortis ? — Je les ai envoyds k ta rencontre, 
jusqu'k la butte et k T^tang, mais tu as pris par un autre 
chemin." Brisquet ne posa pas sa bonne hache, il se mit k 30 
courir du cot^ de la butte. " Si tu menais la Bichonne ? " 
lui cria Brisquette. La Bichonne dtait dejk bien loin, elle 
^tait si loin que Brisquet la perdit bientdt de vue. Et il 
avait beau crier : Biscotin ! Biscotine ! on ne lui rdpondait 
pas. Alors il se prit k pleurer, parce qu'il s'imagina que 35 
ses enfants ^taient perdus. 

Apr^s avoir couru longtemps, longtemps, il lui sembla 
reconnaltre la voix de la Bichonne. II marcha droit dans 
le fourr^ k Fendroit oh il Tavait entendue, et il y ewtx^. "sa. 
bonne hache levde. La Bichonne i\,2\\. axfvN^fc "^ «J^ n^ 
momeBt oh Biscotin et Biscotine aHaient ^Xie ^^nox^.'^ v^ 
an gros hup. 
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EUe s'^tait jetde devant en aboyant pour que ses abois 
avertissent Brisquet. Brisquet, d'un coup de sa bonne 
hache, renversa le loup raide mort, mais il dtait trop tard 
pour la Bichonne : elle ne vivait d6}k plus. 
5 Brisquet, Biscotin et Biscotine rejoignirent Brisquette, 
c'^tait une grande joie, et cependant tout le monde 
pleura; il n'y avait pas un regard qui ne cherchit la 
Bichonne. Brisquet enterra la Bichonne au fond de son 
petit courtil, sous une grosse pierre sur laquelle le maitre 
10 d'dcole ^crivit en latin : 

C'est ici qu'est Bichonne, 
,Le pauvre chien de Brisquet. 

Et c'est depuis ce temps-Ik qu'on dit en commun 
proverbe : Malheureux comine le chien de Brisquet^ qui i^alla 
£5 qu^unefois au bois, et que le loup mangea. 

Charles Nodier. 



8. — Le Tr^sor de Simonide. 

Apr^s avoir parcouru plusieurs villes de TAsie, et y avoir 
amassd beaucoup d'argent en celebrant par ses vers les 

20 louanges de ceuxqui dtaient en dtat de le bien r^compenser, 
Simonide s'embarqua pour Tile de C^os, sa pa trie. Le 
vaisseau fit naufrage. Chacun, en se sauvant, emporta ce 
qu'il put. Simonide ne se chargea de rien, et lorsqu'on lui 
en demanda la raison, 

25 — C'est, rdpondit-il, parce que tout ce que j'ai est avec 
moi. 

Plusieurs de ses compagnons de naufrage se noybrent, 
accablds du poids des choses qu'ils avaient voulu sauver. 
Ceux qui abord^rent furent pillds par des voleurs. Chacun 

30 se retira k Clazombne, qui n'^tait pas loin du lieu ou le 
vaisseau avait p^ri. 

Un homme du pays qui aimait les lettres, et qui avait lu 
les podsies de Simonide avec beaucoup d'admiration, se fit 
un plaisir et un honneur de le recevoir chez lui, et lui 

r /burnit abondamment toutes les choses ndcessaires, pendant 

gue Jes autres furent obliges de mendier par \a V\\\e. 



CONFIANCE M^RITfeE. 



9. — La Dispute. 

Deux petits gargons, ayant trouv^ une noix, se la dispu- 
t^rent vivement. — Elle est k moi, dit Tun d'eux ; car c'est 
moi qui Tai vue le premier, — Non, mon cher, elle m'ap- 
partient, rdpondit Tautre ; car c'est moi qui I'ai ramassde. 5 
lis en venaient d6}h. aux mains, lorsqu'un jeune homme, qui 
etait tdmoin de la dispute, leur dit : Venez, je vais vider 
votre querelle. — II se plaga entre les deux petits gar9ons, 
cassa la noix et dit : Uune des coquilles appartient k celui 
qui le premier a vu la noix, I'autre sera pour celui qui I'a 10 
ramassde. Quant k Tamande, je la garde pour prix du 
jugement que j'ai rendu. — Les deux petits gar9ons n'dtaient 
pas encore revenus de leur ^tonnement, que le juge, dans sa 
sagesse, avait ddjk avald la noix. lis comprirent aiors qu'on 
ne gagne rien ^ se quereller. 1 5 

10. — Confiance mdrit^e. 

Le prince £douard s'^tait rdfugid dans la roaison d'un 
gentilhomme, lorsque cette maison est tout-k-coup investie 
par les milices de ses ennemis. Le prince ouvre lui-m^me 
la porte aux soldats : il eut le bonheur de n'etre pas 20 
reconnu; mais bientdt aprfes on sut dans Tile' qu*il ^tait 
dans ce chdteau. Alors, il fallut se sdparer de ses compa- 
gnons, et s'abandonner seul h. sa destinde. II marcha dix 
milles, suivi d'un simple batelier ; enfin, press^ par la faim 
et pr^t h, succomber, il se hasarda d'entrer dans une maison 25 
dont il savait bien que le maitre n'^tait pas de son parti. 
"Le fils de votre roi, lui dit-il, vient vous demander du 
pain et un habit. Je sais que vous ^tes mon ennemi; 
mais je vous crois assez de vertu pour ne pas abuser 
de ma confiance et de mon malheur. Prenez les riches 30 
v^tements qui me couvrent, et gardez-les ; vous pourrez 
me les apporter un jour dans le palais des rois de la Grande- 
Bretagne." 

Le gentilhomme auquel il s'adressait fut touchd, comme 
il devait T^tre; il s*empressa de le secourir autant que la -^c^ 
pauvret^ de ce pays pouvait le permellte, e\. \\i\ ^^x^-a^V^ 
secret. Novt^n^^^ 

' L'fle de Skie, a roccideiM de Vt.co5*fe. 
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II. — Ulysse chez les Cyclopes. 

Ayant hiss^ les voiles, nous nous ^oigndmes de cette ile 
et nous fdmes bientot prbs du pays des Cyclopes. Ce sont 
des gens qui ne labourent pas leurs champs. Leur terre 
5 fertile foumit en abondance et sans ^tre cultivde la vigne 
Torge et le froment. lis vivent seuls dans les antres de la 
montagne, ne tiennent pas d'assembldes et n'ont aucune loi. 
Non loin de Tendroit oU nos vaisseaux avaient jet^ Tancre, 
^tait une lie boisde dont les rochers ^taient garnis de 

lo troupeaux. Nous voyions au loin monter de la fumde dans 
les airs et nous entendions la voix des moutons et des 
ch^vres. Apr^s avoir pris un repas, nous nous coucMmes 
et nous dormlmes jusqu'au lendemain matin. Alors je dis 
k mes compagnons : " Restez ici ; moi je veux aller avec un 

15 vaisseau jusqu'k cette ile et voir quels sont les hommes qui 
rhabitent." 

Bient6t nous atteignimes le rivage. Nous vlmes une 
haute caveme circulaire ombragde de lauriers oU se trouvaient 
un grand nombre de moutons et de chbvres. Uextdrieur 

20 ^tait entour^ d'une paroi de rochers. Apr^s avoir cach^ 
mon vaisseau dans une anse, je pris avec moi douze de mes 
compagnons et je m'acheminai vers cette caveme. Nous 
emportions des vivresainsi qu'une outre d* excellent vin, don 
du pr^tre Maron auquel j'avais sauvd la vie au sac de la 

25 ville d'Israare. C'^tait un vin delicieux qu*on ne pouvait 
laisser aprfes y avoir une fois goiitd. J*en pris avec moi, 
pressentant que je pourrais bien rencontrer quelque homme 
sauvage et cruel mdconnaissant les lois naturelles et les lois 
divines. 

30 Le cyclope n'^tait pas dans la caveme. C'^tait Theure 
oU il gardait ses troupeaux. Nous f Imes le tour de cette 
demeure, admirant Tordre qui y rdgnait. De vastes Stables 
Aaient remplies d'agneaux et de chbvres, sdpards suivant 
leur §Lge et leur sexe. Tout autour il y avait des corbeilles 

35 contenant des fromages et sur le sol des vases remplis de 
lait et de cr^me. 
Mes compagnons m'exhortferent k remplir mon vaisseau 
des provisions de cette caveme et \ g^ignet k W^e. Mais 
'e ne les ^coutsd pas, car je voulais voir \e maltt^ dviXvew t\. 
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obtenir de lui les pr&ents de Thospitalitd. £n Fattendant, 
nous ftmes du feu et nous ofirimes un sacrifice. 

Vers le soir enfin, le monstre arriva. Son aspect nous 
remplit d'eflfroi. II portait une charge de bois et lorsqu'il la 
jeta k terre, il se fit un si grand bruit que nous nous enfutmes 5 
eifray^s au fond de sa demeure. II fit alors entrer ses brebis 
et ses chbvres et ferma Tentr^e de la caveme avec une 
^norme pierre que vingt attelages n'auraient pu trainer. 
Notre effiroi augmenta en voyant ce monstre de prSs. C'^tait 
un g^nt d'une taille ^tonnante, et il n'avait qu'un ceil au 10 
milieu du fi-ont II s'assit et se mit h, traire ses b^tes, 
mettant la moiti^ du lait dans des paniers tressds, pour en 
faire du fromage, et Tautre moiti^ dans un grand vase pour 
son repas. Ensuite il alluma du feu et k la clartd de la 
flamme il nous apergut. 15 

" ]^trangers I cria-t-il d*une voix efiroyable, qui €tes-vous ? 
D'oli venez-vous ? Voyagez-vous pour fcdre le commerce, 
ou bien £tes-vous des brigands qui parcourent la mer ? " 
— Nous ^tions tout tremblants. }e lui r^pondis n^nmoins : 
** Nous sommes des Grecs que la temp^te a jet^s sur cette 20 
cdte. Nous venons de Troie et depuis longtemps nous 
cherchons notre patrie. Nous embrassons tes genoux et 
nous te prions de nous faire les pr^ents qu'exige Vhospi- 
talitd Grains les dieux et souviens-toi que Jupiter est le 
dtfenseur des Strangers," — **]fetranger, me rdpondit le 25 
monstre, tu n'es qu'un fou, ou tu viens de bien loin, puisque 
tu m'exhortes k craindre les dieux, autrement tu saurais que 
nous ne nous soucions ni de Jupiter ni des autres dieux. Si 
ma volont^ ne m'y porte, je n'^pargnerai ni toi ni tes com- 
pagnons. Dis-moi oh est le vaisseau qui t'a amen^ dans 30 
cette lie." — Remarquant le pi^ge que me tendait le 
cyclope, je repartis pour le tromper : " Neptune a d^truit 
mon vaisseau en le poussant sur les rochers de cette tie et 
j'ai ^happ^ seul avec ces quelques hommes." A peine 
avais-je dit ces mots que le cyclope empoigna deux de mes 35 
compagnons et les jeta siu: le rocher; leur sang et leurs 
cervelles jaillirent de tons c&t^s et ils rendirent Time aussi< 
tdt Alors il les mit en pieces et pr^para leur chair pour 
son repas. Puis, avec Tavidit^ d'un lion, il les di^csta.^ xsr. 
laissant ni les entrailles ni les os. Q}iaTvX. "^ Ttfi\>&, ^^N'asjX \^ 
cet affreux spectacle, nous fondions ea \aitCL«s ^\. x^^^^s* 
impJoiiong le secours de Jupiter. 
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Le cyclope ayant rempli sa panse de chair humaine et de 
lait, se coucha pour dormir. J'avais envie de Tattaquer 
courageusement et de lui passer mon glaive au travers du 
corps. Mais une pens^e me retint. Nous n'aurions pu 
5 enlever la pierre qui fermait Tentr^e, et ce combat dangereux 
e{it-il fini k notre avantage, nous aurions pdri misdrablement 
dans la caveme. Nous passimes une nuit lamentable. Le 
lendemain matin, le cyclope se leva, alluma du feu et se 
mit h, traire ses chfevres. Puis il saisit de nouveau deux de 

ro mes compagnons et les devora. Son repas achevd, il 6ta la 
pierre qui servait de porte, poussa ses troupeaux dehors et 
referma Tentrde aussi facilement qu'on remet le couvercle 
d'un carquois. 

Avec un sifflement aigu, le cyclope poussa ses troupeaux 

15 sur la montagne et je restai prisonnier dans la caveme, ^ 
pensant h. mon malheur. II y avait \k, faite avec le tronc 
d'un Olivier, une massue aussi haute et aussi grosse que le 
mit d'un vaisseau. J*en coupai un morceau et je le fis 
d^grossir par mes compagnons. Puis je I'afifutai par le 

20 bout, je le fis durcir au feu et je cachai cette arme sous le 
fumier dont la caverne ^tait remplie. Ensuite nous tirimes 
au sort pour savoir lequel de nous enfoncerait ce pieu dans 
Toeil du cyclope pendant son sommeil. Le sort tomba sur 
quatre, et ceux-ci me choisirent pour le cinquifeme. Au 

25 soir le cyclope ramena ses troupeaux. Apihs avoir trait ses 
brebis et ses chbvres, il alluma du feu et tua de nouveau 
deux de mes fidMes camarades. Alors je m'approchai de 
lui et lui pr^sentant une coupe remplie de mon vin : " Tiens, 
cyclope, lui dis-je, bois ce vin ; tu verras quelle prdcieuse 

30 boisson j'avais sur mon vaisseau. Je Tavais apportd pour 
te faire des libations si tu avais dcoutd mes pribres. Mais 
tu te conduis avec une cruautd indigne. Qui voudra d^- 
sormais s'approcher de cette lie, puisque tu es si inhumain 
envers les Strangers ? " — 11 prit le vin, le but avec delices, 

35 puis il me dit : " Remplis encore une fois cette coupe et 
dis-moi ton nom pour que je te fasse un present de Thospi- 
talitd" — Trois fois je remplis sa coupe, et trois fois 
rinsensd la vida. Lorsque je le vis sur le point de perdre 
la t^te, je lui dis : " Cyclope, tu me demandes mon nom, 

^o ajDprends-le done, je m'appelle Fersonne ; c'est ainsi que 
m 'ont nonimd mon phre, ma mfere et leuts am\&. E.t main- 

tenant donne-moi le present que tu m'as piom\&." — \j^ 
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moDstre me r^ondit : " Fersonne sera le dernier que je 
mangerai, c'est Ik le present que je te prepare." En disant 
ces mots, il torabe k la renverse en riant et, son dnorme 
cou repli^ sur son ^paule, il dtire ses membres puissants. 
Bientdt de sa gorge sortent des flots de vin et des morceaux 5 
de chair. A ce moment je tire le pieu, je le mets au feu 
et lorsque la pointe en est br^lante et prete k s'enflammer, 
j'appelle mes compagnons. Un dieu remplissait nos imes 
de courage. £n un instant nous poussons la pi^ce de bois 
dans Toeil du monstre et je Ty fais tourner. Le sang jaillit 10 
autour de Tarme embrasde, les paupi^res et les sourcils 
sont noy^ dans la flamme. Comme Teau dans laquelle le 
forgeron plonge un fer rouge, ainsi Toeil du monstre siffle 
sous le pieu briilant. Le g^ant pousse alors un rugissement 
dpouvantable qui retentit dans la profondeur du rocher; 15 
quant k nous, nous fuyons tout trerablants au fond de la 
caveme. Alors le cyclope arrache de son ceil le pieu 
d^gouttant de sang et le lance loin de lui avec des Eclats 
de rage insens^e. D'une voix puissante il appelle k son 
secours les Cyclopes du voisinage ; ceux-ci arrivent de tous 20 
cot^s et entourent la caveme. 

" Que t*est-il arrivd, Polyphfeme, que tu rugis de la sorte ? 
lui crient-ils. T*a-t-on fait quelque mal? Quelqu'un, par 
la ruse ou la violence, voudrait-il attenter k ta vie ? Qui ? " 

— Polyph^me rdpond : ** Ah ! mes amis, Personne !...." 25 

— Lk-dessus les autres rdpliquent : " Puisque personne ne 
t*attaque, ce sont des maux que Jupiter t'envoie, nous n'y 
pouvons rien. Adresse-toi k Neptune, ton pbre." lis 
dirent, et s'en all^rent. Quant k moi, je me rdjouissais de 
Ferreur oli les avait mis le nom que j'avais imaging. Ce- 30 
pendant le cyclope, qui rugissait d'une douleur ^pouvantable, 
esp^rait encore nous atteindre, quoiqu'il fiit aveugle. Lors- 
que le matin fut venu, il 6ta k demi la pierre qui fermait 

la caveme, s'assit par terre et dtendit les bras vers les 
animaux qui sortaient. II nous prenait pour des fous, mais 35 
j'avais longtemps mdditd sur le moyen de lui ^chapper. 

II y avait dans la caveme un certain nombre d'dnormes 
b^ers dont la laine dtait trfes dpaisse. Je pris des branches 
d'osier d'un monceau sur lequel dormait le mow^U^ ^\. H^"^ 
liai les bdliers ensemble trois par tro\s, CA>xv ^>at tcS!5ss»^ ^^ 
portait un de mes camarades solidemexit aXX-a-Ocv^, "V^. 
cyclope ata soigneusement le dos de sea 2tmtfi^>a3. eX ^^ 
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s'apergut pas de la ruse. Tous mes compagnons sortirent 
ainsi. J'avais gard^ pour moi le plus fort des briers. Je 
me cramponnai sous lui, et tout haletant j'allais passer 
Tentrde, lorsque le cyclope, ayant tit^ le dos et la t^te 
5 de Tanimal, le retint et lui dit : " Cher bdlier, pourquoi 
sors-tu aujourd'hui le dernier au milieu des brebis ? Jamais 
encore tu n'as souffert que les autres fussent dehors avant 
toi ; tu dtais toujours le premier sur la prairie pour manger 
rherbe tendre, le premier dans I'eau du fleuve pour apaiser 

lo ta soif, et au retour, en tout temps, tu conduisais le troupeau. 
Es-tu afflig^ h, cause de Toeil de ton maitre qu*a aveugld 
ce mdchant homme, ce Personne, qui certainement n'a pas 
encore ^chappd k son sort? Si tu pouvais parler tu me 
dirais oli.il se cache, sa cervelle volerait dispers^e et mon 

15 cceur serait soulagd des maux que m'a faits ce sceldrat" 
lit-dessus le cyclope 6ta ses mains et le bdlier m'entralna 
dehors. 

Lorsque je fus un peu ^oign^ de la caverne je me s^parai 
du bdlier et je ddliai mes compagnons, puis nous poussames 

20 sans ddlai les meilleures brebis devant nous, en faisant 
plusieurs detours pour arriver au vaisseau. Nos chers 
camarades nous accueillirent avec joie et pleur^rent avec 
nous ceux que le monstre avait si cruellement tu^s. Mais 
bientot, nous exhortant mutuellement, nous portimes les 

25 brebis au vaisseau et nous primes le large. Puis, tandis 
que nous dtions encore k la portee de voix, je criai 
au monstre aveugle ces paroles mortifiantes : "Cyclope, 
rhomme dont tu as mangd les compagnons dans ta caverne 
n'est pas sans gloire, coquin, et tu as maintenant le salaire 

30 de tes m^chancet^." — Toujours furieux, il ddtacha avec 
une force terrible le sommet d'un rocher et le langa sur 
notre vaisseau. II s*en fallut de peu que la pierre ne brisat 
le gouvemail ; les vagues s'elevferent autour de nous et leur 
mouvement nous repoussa au rivage. Mais encourages par 

35 mes discours, mes compagnons rdussirent k rendre au 
vaisseau sa premiere direction. Lorsque nous e{imes repris 
le large, je me relevai pour parler. Mes compagnons 
tdchbrent de m'en emp^cher, car ils craignaient que memo 
Ik le monstre ne pfit encore nous nuire. Mais je lui criai 

40 k haute voix : " Cyclope, si quelqu'un te questionne sur la 
/?ejte de ton ceil, rdponds ; C'est le destructeur de villes, 
l^y^sse, le nis de Laerte, qui habite l\>\ac\M^.''— ¥Ai 
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enteudant cela,le cyclope redoubla ses cris : " Dieux, cria-t-il, 
ainsi s'accomplissent d'anciens oracles. Le voyant T^dmos 
m'annon^a un jour que mon oeil me serait enlevd par 
Ulysse. Je cms toujours depuis lors qu'il viendrait ici un 
homme de haute taille. Et puis il se trouve que c'est un 5 
petit homme, un 6tre de rien qui me fait perdre le sens dans 
le vin et qui m'aveugle ensuite 1 Mais reviens, Ulysse, je 
veux te faire le present de Thospitalit^ et implorer Neptune 
qu'il favorise ton retour ; je suis son fi]s et lui seul parmi 
les dieux pent me rendre la vue." 10 

Je lui rdpondis en raillant : ** Je voudrais ^tre siir de ta 
morty comme je suis s^r que Neptune ne te rendra pas ton 
oeil." — Alors, levant les mains au ciel, il s'dcria: " Ecoute- 
moi, sombre Neptune. Si tu es vraiment mon p^re, 
emp^he le retour d'Ulysse. Mais si le Destin a d^cid^ 15 
qu'il doit revoir Ithaque, fais qu'il endure auparavant des 
mauX'Sans nombre et qu*il ne trouve dans sa demeure que 
la mis^re et le trouble." 

II saisit de nouveau une roche ^norme et la lance sur 
nous. Elle d&rit un grand cercle et tombe devant nous 20 
dans la mer. Les vagues s'enflent et nous poussent au 
loin. 

Bientot nous atteignimes Tile oU nos autres compagnons 
nous attendaient dans Tangoisse. Ayant abord^, nous 
partageimes les moutons pris au cyclope. Mes compa- 25 
gnons me donn^rent pour ma part le gros bdlier et je le 
sacrifiai aussitot h. Jupiter. Nous nous assimes ensuite 
pour manger et pour boire, et quand le soleil fut couch^ 
nous nous endormlmes sur le rivage. HoMfeRE. 



I a. — L'Anneau de Poly crate. 30 

Polycrate, roi de Samos, fit avec Amasis, roi d'Egypte, 
un traitd d'amitid que ces deux princes ciment^rent par des 
pr<^ents mutuels. Sa puissance s'accrut tout k coup en peu 
de temps, et bientot sa reputation se r^pandit dans Tlonie et 
dans le reste de la Gr^ce. La fortune I'accompagnait partoiit -y^^ 
oil il portait ses armes. II avait cent vaVs^eaxsLii "^ cysvq^^^c^s. 
naaoes, et miUe hommes de trait. 1\ aU.aqv\aiX ^t ^'^'^ ^^"^ 
lemonde sans aucane distinction, disatit c^^Wtew^^"^^^ ^^ 
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plaisir k un ami en lui restituant ce qu'il lui aurait pris, que 
s'il ne lui eUt rien enlevd du tout. II se rendit maitre de 
plusieurs iles, et prit un grand nombre de villes sur le con- 
tinent. II vainquit, dans un combat naval, les Lesbians, 
5 qui ^taient venus avec toutes leurs forces au secours des 
Mil&iens ; et les ayant faits prisonniers, et charges de 
chalnes, il leur fit creuser le foss^ qui environne les murs de 
Samos. 
Amasis, instruit de la grande prospdritd de Polycrate, en 

lo eut de Tinquidtude. Comme elle allait toujours en augment- 
ant, il lui ^crivit en ces termes : "II m'est bien doux 
d'apprendre les succ^s d'un ami et d'un allid. Mais comme 
je connais la jalousie des dieux, ce grand bonheur me 
ddplalt. J'aimerais mieux pour moi .et pour ceux k qui je 

15 m'intdresse, tantot des avantages et tantot des revers, et que 
la vie fiit alternativement partagfe entre Tune et Tautre 
fortune, qu'un bonheur toujours constant et sans vicissitude : 
car je n'ai jamais oui parler d'aucun homme qui, ayant 6t6 
heureux en toutes choses, n'ait enfin p^ri malheureusement. 

20 Ainsi done, si vous voulez m'en croire, vous ferez centre 
votre bonne fortune ce que j€ vais vous conseiller. Examinez 
quelle est la chose dont vous faites le plus de cas, et dont 
la perte vous serait le plus sensible. Lorsque vous Taurez 
trouv^e, jetez-la loin de vous, et de mani^re qu'on ne puisse 

25 jamais la re voir. Que si, apr^s cela, la fortune continue k 
vous favoriser en tout, sans m^ler aucune disgrace k ses 
faveurs, ne manquez pas d'y apporter le remfede que je vous 
propose." 

Polycrate, ayant lu cette lettre, fit de sdrieuses reflexions 

30 sur le conseil d'Amasis et, le trouvant prudent, il rdsolut de 
le suivre. II chercha, parmi toutes ses raret&, quelque chose 
dont la perte piit lui ^tre le plus sensible ; il s'arr^ta h, une 
dmeraude mont^e en or, qu'il avait coutume de porter au 
doigt, et qui lui servait de cachet R&olu de s*en d^faire, 

35 il fit equiper un vaisseau et, ^tant montd dessus, il se fit 
conduire en pleine mer. Lorsqu'il fut loin de Tile, il 
tira son anneau, et le jeta dans la mer k la vue de tous 
ceux qu'il avait amends avec lui. Cela fait, il retouma k 
terre. 

40 Dhs qu'il fut rentr^ dans son palais, il parut afflig^ de sa 
perte. Cinq ou six jours aprfes, un p€cheur, ayant pris un 
tr^s gros poisson, ie crut digne de Polyciale. 1\\^ ^otXa. ^u 
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palais, demanda k parler au prince et, ayant obtenu cette 
permission, " Seigneur," dit-il, en le lui pr^entant, " voici 
un poisson que j'ai pris. Quoique je gagne ma vie du 
travail de mes mains, je n'ai pas era devoir le porter au 
march^; il ne peut convenir qu'k vous, qu'k un puissant 5 
prince, et je vous prie de raccepter." 

Ce discours plut beaucoup k Polycrate : " Je te sais gr^, mon 
ami," lui dit-il, " de m'avoir apportd ta p^che. Ton present 
me fait plaisir, et ton compliment ne m'en fait pas moins. Je 
t'invite k souper." Le p^cheur retouma chez lui, flatt^ d'un 10 
si bon accueil. Cependant les officiers de cuisine ouvrent le 
poisson et, lui trouvant dans le ventre Tanneau de Polycrate, 
lis all^rent pleins de joie le lui porter, et lui cont^rent la 
mani^re dont ils Tavaient trouv^. Polycrate imagina qu'il 
y avait en cela quelque chose de divin. II ^crivit k 15 
Amasis toutes les circon stances de cette aventure, et remit 
sur-le-champ sa lettre k un expr^s pour ^tre portde en 
figypte. 

Ce prince, en ayant fait lecture, reconnut qu'il ^tait im- 
possible d'arracher unhomme au sort qui le menagait, et que 20 
Polycrate ne pourrait finir ses jours heureusement, puisque 
la fortune lui ^tait si favorable en tout, qu'il retrouvait 
m^me ce qu'il avait jet^ loin de lui. II lui envoya un 
hdraut k Samos, pour renoncer k son alliance. II rompit, 
parce qu'il craignit que, si la fortune de Polycrate venait 25 
k changer, et qu'il lui arrivit quelque grand malheur, 
il ne f5t contraint de le partager en quality d'alli^ et 

d'ami. HfiRODOXE. Trad, par Larcher, 



13. — Histoire du petit Bossu. 

II y avait autrefois k Casgar, aux extr^mit^s de- la grande 30 
Tartarie, un tailleur, qui avait une tr^s-belle femme, qu'il ai- 
mait beaucoup, et dont il dtait aim^ de m^me. Un jour qu'il 
travaillait, un petit bossu vint s'asseoir k I'entr^e de sa bou- 
tique, et se mit k chanter en jouant du tambour de basque. 
Le tailleur prit plaisir k I'entendre, et r^solut de Temmener 35 
dans sa maison pour r^jouir sa femme ; " Avec ses chatv^wss* 
plaisantes," disait-il, " il nous divertiialOM^ devacx. c^ ^cs«r ^ 
lui en ht ]a proposition, et le bossu Vayaxit accep\.4fc,^^^y^^ 
sa boutique et le mena chez lui. D>is qu'Ws ^ totexA. «rc>N^^ 

c 
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la femme du tailleur qui avait ddjk mis le convert parce qu'il 
^tait temps de souper, servit un bon plat de poisson qu'elle 
avait prepaid lis se mirent tous trois k table ; mais en man- 
geant, le bossu avala par malheur une grosse ar^te, dont 11 

S mourut en peu de moments, sans que le tailleur et sa femme 
y pussent rem^dier. lis furent bien effray^ de cet accident, 
car il ^tait jarrivi^ chez eux, et ils avaient sujet de craindre 
que, si la justice venait k le savoir, on ne les punit comme 
des assassins. Le mari n^anmoins trouva un expedient pour 

lo se ddfaire du corps mort : 11 fit reflexion qu*il demeurait dans 
le voisinage un m^decin juif ; et Ik-dessus, ayant formd un 
projet, sa femme et lui prirent le bossu, Tun par les pieds, 
I'autre par la t^te, et le port^rent jusqu'au logis du mddecin. 
Ils frapp^rent k sa porte, oil aboutissait un escalier tr^s-raide 

1 5 par oil Ton montait h. sa chambre ; une servante descend 
aussitot m^me sans lumi^re, ouvre et demande ce qu'ils 
souhaitent. *' Remontez, s'il vous plait," r^pondit le tailleur, 
**et dites k votre maitre que nous lui amenons un homme 
bien malade, pour qu*il lui ordonne quelque remade. Tenez," 

2o ajouta-t-il, en lui mettant en main une pi^ce d'argent, 
"donnez-lui cela par avance, afin qu'il soit persuadd que 
nous n'avons pas dessein de lui faire perdre sa peine." 
Pendant que la servante remontait pour faire part au 
m^decin juif d'une si bonne nouvelle, le tailleur et sa 

25 femme portferent promptement le corps du bossu au haut 
de Fescalier, le laissferent Ik, et retoum^rent chez eux en 
diligence. 

Cependant la servante ayant dit au mddecin, qu*un homme 
et une femme Tattendaient k la porte, et le priaient de des- 

30 cendre pour un malade qu'ils avaient amend, et lui ayant re- 
mis entre les mains Targent qu'elle avait regu, il fut trans- 
portd de joie ; se voyant payd d'avance, il crut que c'dtait une 
bonne pratique qu'on lui amenait, et qu'il ne fallait pas ne- 
gliger. " Prends vite de la lumi^re," dit-il k la servante, " et 

35 suis-moi." En disant cela, il s'avanQa vers Fescalier avec 
tant de precipitation qu'il n'attendit point qu'on I'dclairit, et 
venant k rencontrer le bossu, il lui donna du pied dans les 
cotes si rudement qu'il le fit rouler jusqu'au bas de Tescalier. 
Peu s*en fallut qu'il ne tombit et ne roulit avec luL 

40 "Apporte done vite de la lumi^re," cria-t-il k la servante. 
JSnfjn, die arriva; il descendit avec eWe, et trouvant que 
^^ qui avait rould ^tait un homme moil, i2L ^'4cfv?i\ 
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" Malheureux que je suis I pourquoi ai-je voulu descendre 
sans lumifere? J'ai achevd de tuer ce malade qu'on 
m'avait amen^. Je suis cause de sa mort ; je suis perdu ; 
h^las, on viendra bient6t me tirer de chez moi comme un 
meurtrier." 5 

Malgr^ le trouble qui I'agitait, il ne laissa pas d' avoir la 
precaution de fermer sa porte, de peur que par hasard quel- 
qu'un, venant k passer dans la rue, ne s'apergiit du malheur 
dont il se croyait la cause. II prit ensuite le cadavre, le 
porta dans la chambre de sa femme, qui faillit s'^vanouir 10 
quand elle le vit entrer avec cette fatale charge. "Ah, 
c'est fait de nous," s'dcria-t-elle, "si nous ne trouvons 
moyen de mettre cette nuit hors de chez nous ce corps 
mort. Nous perdrons indubitablement la vie, si nous le 
gardons jusqu'au jour. Quel malheur 1 Comment avez-vous 15 
done fait pour tuer cet homme ? " — " II ne s'agit point de 
cela," repartit le Juif, " il s'agit de trouver un remade k un 
mal si pressant." 

Le m^decin et sa femme d^libdr^rent ensemble sur le 
moyen de se d^ivrer du corps mort pendant la nuit. Le 20 
m^ecin eut beau r^ver, il ne trouva nul stratag^me pour 
sortir d'embarras ; mais sa femme, plus fertile en inventions, 
dit : " II me vient une pensde ; portons ce cadavre sur la 
terrasse de notre logis, et jetons-le par la cheminde dans la 
maison du Musulman notre voisia" Ce Musulman ^tait un 25 
des pourvoyeurs du sultan ; il ^tait chargd du soin de foumir 
I'huile, le beurre et toute sorte de graisses. II avait chez Itii 
son magasin oil les rats et les souris faisaient un grand 
d6git 

Le m^decin juif ayant approuvd Inexpedient propose, sa 30 
femme et lui prirent le bossu, le portSrent sur le toit de 
leur maison et, apr^s lui avoir pass^ des cordes sous les 
aisselles, ils le descendirent par la chemin^e dans la chambre 
du pourvoyeur, si doucement qu'il demeura plants sur ses 
pieds contre le mur comme s'il efit 6t6 vivant. Lorsqu'ils le 35 
sentirent en bas, ils retirbrent les cordes et le laiss^rent dans 
I'attitude que je viens de dire. Ils ^taient h. peine descendus 
et rentr^s dans leur chambre, que le pourvoyeur entra dans 
la sienne, avec une lanteme k la main. II revenait d'>a:5^ 
festin de noces auquel il avait 6\.€ iivvitt ce \o\a^. ^S»x tfs 
assez surpns de voir, k la faveui de sa\\ixoAfexe, \«vVq«s«^^ 
debout dans sa chemin^e ; mais comme i\ 4tak xi^Xax^'sa^^eDX 
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courageux, et qu'il s'imagina que c'^tait un voleur, il se saisit 
d'un gros Mton et courant droit au bossu: **Ah, ah," lui 
dit-il, "je m'imaginais que c'dtaient les rats et les souris 
qui mangeaient mon beurre et mes graisses, et c'est toi qui 

5 descends par la cheminee pour me vcler 1 Je ne crois pas 
qu'il te reprenne jamais envie d'y revenir." En achevant 
ces mots, il frappe le bossu, et lui donne plusieurs coups de 
biton. Le cadavre tomba le nez contre terre ; le pourvoyeur 
redouble ses coups, mais remarquant enfin que le corps qu'il 

10 frappe est sans mouvement, il s'arr^te pour le considdrer. 
Alors voyant que c'^tait un cadavre, la crainte commenga de 
succ^der k la colore. " Qu'ai-je fait, miserable I " dit-il, " je 
viens d'assommer un homme. Ah, j'ai port^ trop loin ma 
vengeance ! Grand Dieu, si vous n*avez pitid de moi, c*est 

15 fait de ma vie." II demeura p^le et d^fait; il croyait d6}k 
voir les ministres de la justice qui le trainaient au supplice, 
et il ne savait quelle resolution il devait prendre. 

Le pourvoyeur du Sultan de Casgar en frappant le bossu 
n'avait pas pris garde k sa bosse ; lorsqull s'en apergut, il 

20 fit des imprecations contre lui : ** Maudit bossu," s'^cria-t-il, 
" chien de bossu, pliit k Dieu que tu m'eusses vol^ toutes 
mes graisses, et que je ne t'eusse point trouve ici ! je ne se- 
rais pas dans Tembarras 011 je suis pour T amour de toi et 
de ta vilaine bosse. fitoiles qui brillez aux cieux," ajouta- 

25 t-il, " n'ayez de la lumi^re que pour moi dans un danger si 
Evident." En disant ces paroles, il chargea le bossu sur 
ses ^paules, sortit de sa chambre, alia jusqu'au bout de la 
rue et, Tayant pos^ debout et appuy^ contre une boutique, 
il reprit le chemin de la maison sans regarder derri^re lui. 

30 Quelques moments avant le jour, un marchand chr^tien, 
qui ^tait fort riche, et qui foumissait au palais du sultan la 
plupart des choses dont on y ayait besoin, apr^s avoir pass^ 
la nuit en compagnie, s'avisa de sortir de chez lui pour aller 
au bain. Quoiqu'il f&t ivre, il ne laissa pas de remarquer 

35 que la nuit dtait fort avancde, et qu'on allait bientot appeler 
h, la pri^re de la pointe du jour ; c'est pourquoi precipitant 
ses pas, il se hitait d*arriver au bain, de peur que quelque 
Musulman en allant h, la mosqu^e, ne le rencontrit et ne le 
menit en prison, comme un ivrogne. N^anmoins quand il 

^o £ut au bout de la rue, il s'arr^ta prfes de la boutique oU le 
pourvoyeur du sultan avait misle corps d\ibo^'5M,lequel ve- 

^ajjt A Stre ebranld tomba sur le dos du maicYvaxid, c^\ d«jcA 
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la pens^e que c*Aait un voleur qui Tattaquait, le renversa 
par terre d'un coup de poing qu'il ]ui ddchargea sur la t^te ; 
H lui en donna beaucoup d'autres ensuite, et se mit k crier 
au voleur. 

Le garde du quartier vint k ses cris, et vo)rant que c*Aait 5 
un Chretien qui maltraitaitun Musulman : " Quel sujet avez- 
vous," lui dit-il, " de maltraiter ainsi un Musulman ? " — "II 
a voulu me voler," r^pondit le marchand, " et il s'est jet^ sur 
raoi pour me prendre h. la gorge/^ — " Vous vous §tes assez 
vengd," rdpliqua le garde enle tirant parle bras, "otez-vous 10 
de Ik." £n m^me temps il tendit la main au bossu pour Tai- 
der k se relever ; mais remarquant qu'il ^tait mort : " Oh, oh," 
poursuivit-il,- *' c'est done ainsi qu'un Chretien a la hardiesse 
d'assassiner un Musulman ! " £n achevant ces mots il arr^ta 
le Chretien, et le mena chez le lieutenant de police, oli on le 15 
mit en prison jusqu'k ce que le juge fiit lev^ et en ^tat 
d'interroger Taccusd. Cependant le marchand chrAien 
revint de son ivresse, et plus il faisait de reflexions sur son 
aventure, moins il pouvait comprendre comment de simples 
coups de poing avaient 6t6 capables d'oter la vie k un 20 
homme. 

Le lieutenant de police, sur le rapport du garde, et ayant 
vu le cadavre qu'on avait apport^ chez lui, interrogea le mar- 
chand Chretien qui ne put nier un crime qu'il n'avait pas 
commis. Comme le bossu ^tait un des bouflbns du sultan, le 2 5 
lieutenant de police ne voulut pas faire mourir le Chrdtien 
sans avoir auparavant appris la volont^ du prince. II alia 
au palais rendre compte de ce qui se passait au sultan, qui 
lui dit : " Je n'ai point de grice k accorder k un Chretien qui 
tue un Musulman ; allez, faites votre charge." A ces paroles 30 
le juge de police fit dresser une potence, et envoya des 
crieurs par la ville poiu: publier qu'on allait pendre un 
Chretien qui avait tu^ un Musulman. 

Enfin, on tira le marchand de prison^ on Tamena au pied 
de la potence, et le bourreau, apr& lui a>oir attach^ la corde 35 
au cou, allait Tdlever en Fair, lorsque le pourvoyeur du sul- 
tan, fendant la presse, s'avanga, en criant au bourreau : " At- 
tendez, ne vous pressez pas ; ce n'est pas lui qui a commis le 
meurtre, c'est moL" Le lieutenant de police c\viv as&^sXakx. ^ 
Texdcution, se mitk interroger le pouTvoyeMT,C3^\\>».x^.c«s^^ \^ 
depomt en point de quelle manifere il avail t\x&\^ X^oa®^^ ^"^ 
ilacbeva en disant qu'iI avait port^ sob coip^'^'^^eidxoW. o^ 
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le marchand chr^tien Tavait trouvd. ** Vous alliez/' ajouta- 
t-il, " faire mourir un innocent, puisqu'il ne peut pas avoir 
tu6 un homme qui n'^tait plus en vie. C'est bien assez 
pour moi d'avoir assassin^ un Musulman, sans charger 

5 encore ma conscience de la mort d'un ChrAien qui n'est 
pas criminel." 

Le povurvoyeur du sultan de Casgar s'^tant accus^ lui-m^me 
publiquement d'etre Tauteur de la mort du bossu, le lieu- 
tenant de police ne put se dispenser de rendre justice au 

lo marchand. " Laisse," dit-il au bourreau, " laisse aller le 
Chretien, et pends cet homme k sa place, puisqu'il est 6yi 
dent par sa propre confession qu'il est le coupable." Le 
bourreau licha le marchand et mit aussitot la corde au cou 
du pourvoyeur, mais dans le temps qu'il allait Texpddier, il 

15 entendit la voix du mddecin juif, qui le priait instamment de 
suspendre Tex&ution, et qui se faisait faire place pour se 
rendre au pied de la potencb. 

Quand il fut devant le juge de police: *' Seigneur," lui 
dit-il, " ce Musulman que vous voulez faire pendre n*a pas 

20 m6nt6 la mort ; c'est moi qui suis criminel. Hier, pendant 
la nuit, un homme et une femme que je ne connais pas, vin- 
rent firapper h. ma porte avec un malade qu'ils m'amenaient j 
ma servante alia ouvrir sans lumi^re, et regut d'eux une 
pi^ce d'argent, pour qu'elle me vtnt dire de leur part de 

25 descendre pour voir le malade. Pendant qu'elle me parlait, 
ils port^rent le malade au haut de Tescalier, et puis dispa- 
rurent. Je descendis sans attendre que ma servante eiit 
allum^ une chandelle, et dans robsauitd, venant k donner 
du pied contre le malade, je le fis rouler jusqu'au bas de 

30 Tescalier. Enfin, je vis qu'il ^tait mort, et que c'^tait le 
Musulman bossu dont on veut aujourd'hui venger le trepas. 
Nous primes le cadavre ma femme et moi, nous le portdmes 
sur notre toit d'oh nous le pass^mes sur celui du pourvoyeur 
notre voisin que vous alliez faire mourir injustement, et nous 

35 le descendlmes dans sa chambre par la cheminde. Le pour- 
voyeur Tayant trouv^ chez lui, Ta traitd comme un voleur, 
V a frapp^ et a cru Favoir tu6 ; mais cela n'est pas, comme 
vous le voyez par ma deposition. Je suis done seul auteur 
du meurtre ; et quoique je le sois contre mon intention, j'ai 
^c? rSsolu d*expier mon crime, pour n'avoir pas:.k me reprocher 
/f mort de deux Aftisulmans en souffiant que \0v15 ^\.\ex la 

vie au pourvoyeur du sultan, dont yt vietvs voms t€v^ei 
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Finnocence. Renvoyez-le done, s'il vous plait, et mettez- 
moi a sa place, puisque personne que moi n'est cause de la 
mort du bossu." 

Dfes que le juge de police fut persuade que le m^decin 
juif ^tait le meurtrier, il ordonna au bourreau de se saisir de 5 
sa personne, et de mettre en liberty le pourvoyeur du sultan. 
Le m^decin avait ddjk la corde au cou, et allait cesser de 
vivre, quand on entendit la voix du tailleur, qui priait le 
bourreau de ne pas passer plus avant, et qui faisait ranger 
le peuple pour s'avancer vers le lieutenant de police, devant 10 
lequel ^tant arriv^ : "Seigneur," lui dit-il, **peu s'en est 
fallu que vous n'ayez fait perdrc la vie k trois personnes 
innocentes ; mais si vous voulez bien avoir la patience de 
m' entendre, vous allez connaitre le veritable assassin du 
bossu. Si sa mort doit ^tre expie'e par une aijtre, c'est par 15 
la mienne. Hier, vers la fin du jour, comme je travaillais 
dans ma boutique, et que j'^tais en humeur de me r^jouir, 
le bossu k demi ivre arriva et s'assit. II chanta quelque 
temps, et je lui proposai de venir passer la soirde chez moi. 
II y consentit et je Temmenai. Nous nous mimes k table, 20 
je lui servis un morceau de poisson ; en le mangeant, une 
ar^te s'arr^ta dans son gosier, et quelque chose que nous 
fissions pour le soulager, il mourut en peu de temps. Nous 
fdmes fort affligfe de sa mort, et de peur d'en 8tre repris, 
nous portdmes le cadavre k la porte du m^decin juif. Je 25 
frappai, et je dis k la servante qui vint ouvrir, de remonter 
promptement, et de prier son maitre de notre part de des- 
cendre pour voir un malade que nous lui amenions ; et afin 
qu'il ne refusit pas de venir, je la chargeai de lui remettre 
en main propre une pi^ce d'argent que je lui donnai. D^s 30 
qu'elle fut remontde, je portai le bossu au haut de Tescalier 
sur la premiere marche, et nous sorttmes aussitot, ma femme 
et moi, poiur nous retirer chez nous. Le mddecin, en 
voulant descendre, fit rouler le bossu, ce qui lui a fait croire 
qu'il Aait cause de sa mort ; puisque cela est ainsi," ajouta- 35 
t-il, " laissez aller le m^ecin et faites-moi mourir." 

Le lieutenant de police et tous les spectateurs ne pou- 
vaient assez admirer les dtranges dv^nements dont la mort 
du bossu avait ^t^ suivie. ** Liche done le mddecirv \\L\i" 
dit le juge au bourreau, " et pends le la\\\e\xt, ^>3^&q^*^ ^^;;cvr \^ 
fease son crime, II faut avouer que celte \vvs\.ovc^ ^^"^ ^^^^^ 
extmordiDaire. et qu'elle mdrite d'etre 6cT\t^ ^tvXeXXi^^ ^^'^- 
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Le bourreau ayant mis en liberty le mAiecin, passa une 
corde au cou du tailleur. 

Le sultan de Casgar qui ne pouvait se passer longtemps 
du bossu son boufifon, ayant demand^ k le voir, un de ses 

5 officiers lui dit : **Sire, le bossu dont Votre Majesty est en 
peine, apr^s s'^tre enivr^ hier, s'^chappa du palais contre sa 
coutume pour aller courir par la ville, et il s'est trouv^ mort 
ce matin. On a conduit devant le juge de police un homme 
accus^ de I'avoir tu^, et aussitot le juge a fait dresser une 

lo potence. Comme on allait pendre Taccus^, un homme est 
arriv^, et aprfes celui-lk un autrq, qui s'accusent eux-m^mes, 
et se d^chargent Tun Tautre. II y a longtemps que cela 
dure, et le lieutenant de police est actueUement occup^ d 
interroger un troisi^me homme qui se dit le veritable 

15 assassin." 

A ce discours le sultan de Casgar envoya un huissier au 
lieu du supplice. " Allez," lui dit-il, " en toute diligence 
dire au juge de police qu'il m'am^ne incessamment les ac- 
cuses, et qu'on m'apporte aussi le corps du pauvre bossu, 

20 que je veux voir encore une fois." L'huissier partit et, 
arrivant dans le temps que le bourreau commengait k tirer 
la corde pour pendre le tailleur, il cria de toute sa force que 
Ton eiit d suspendre Tex^cution. Le bourreau ayant 
reconnu Thuissier n'osa passer outre, et Idcha le tailleur. 

2$ Apr^s cela I'huissier ayant joint le lieutenant de police, lui 
d^clara la volontd du sultan. Le juge obdit, prit le chemin 
du palais avec le tailleur, le m^decin juif, le pourvoyeur et 
le marchand chr^tien, et fit porter par quatre de ses gens le 
corps du bossu. 

30 Lorsqu'ils furent tons devant le sultan, le juge de police 
se prostema aux pieds de ce prince, et quand il fut relev^, 
lui raconta fidfelement tout ce qu'il savait de Thistoire du 
bossu. Le sultan la trouva si singuli^re, qu'il ordonna a 
son historiographe particulier de F^crire avec toutes ses 

35 circonstances. 

Les mille et une Nuits. Trad, par Galland, 



14. — Henri II. et le Meunier. 

Henri II., roi d'Angieterre, s'^gaia un put dans la for^t 
(Ic Sherwood k l^ poqrsuite d'un ganfller. SiOxv.c\v^viXY<m 



HENRI II. ET LE MEUNIER 25 

porta loin des seigneurs de sa cour, et, k Tapproche de la 
nuity il se trouva seul dans un endroit de la for^t qu'il ne 
connaissait pas, et oli aucun sentier n'^tait tracd. II erra 
quelque temps k droite, h. gauche, sans rencontrer personne. 
Enfin un meunier et son lie vinrent k passer pr^s de Ik. — 5 
Bonhomme, lui cria le roi, indiquez-moi, je vous prie, le 
chemin de Nottingham. 

— Le meunier le regarda de travers, et, sans lui r^pondre, 
donna deux coups de talon dans les flancs de sa monture. 
— Etes-vous sourd, ^tes-vous muet, I'ami ? continua h, crier 10 
le roi en pressant de son CQt6 son cheval. — Bien, bien, ca- 
marade, murmura le meunier. Je n'aime pas qu'on me 
plaisante j vous savez votre chemin aussi bien que moi. — 
Sur mon honneur, je parle s^rieusement, et si vous ne me 
r^pondez pas de m^me, 11 me faudra passer la nuit sous un 1 5 
de ces arbres. — Un grand malheur, en v^rit^, dit le meunier ; 
ce ne sera pas la premifere fois, je pense, que vous vous 
serez choisi votre diambre k coucher dans la for^t — Et 
pour qui me prenez-vous done ? — Pour ce que vous ^tes, 
mon jeune brave. Tenez votre cheval k distance, je vous 20 
prie. 

II ^tait Evident que le bonhomme croyait avoir affaire k 
un voleur. Le jeune prince, riant k demi, essaya de dissiper 
au moins en partie sa m^prise. II lui assura qu'il dtait 
gentilhomme. — Vous, gentilhomme ! reprit le meunier; vous 25 
m'avez bien Tair de porter toute votre gentilhommerie sur 
votre dos, et vous seriez fort embarrass^, je crois, de faire 
sonnet Targent de votre bourse. — II devinait juste ; le roi 
n^avait pas m^me de bourse. — Cest^gal, dit le meunier 
aprbs avoir rdfl&hiun instant, j'aime encore mieux m'exposer 30 
k ^tre dupe que de manquer de charit<f. Aprfes tout, il est 
possible que j'aie tort. Suivez-moi, beau sire. Nottingham 
est trop loin pour que vous y aniviez cette nuit ; mais si vous 
^tes vraiment un honn^te homme, on ne vous laissera pas 
dormir au clair de la lune. — Je suis un honn^te homme, 35 
vous pouvez m'en croire, dit le roi, et comme gage voici ma 
main. — Tout beau, mon cher, rdpondit le meunier ; je ne 
donne pas de poign^s de main quand il fait si noir. Plus 
tard nous nous connaitrons mieux. 

Aprbs une demi-heure de marche, le xo\ dicoMNTvX. ^>\\»& \^ 
d'une colUne une petite habitation ; \a \Mtavbie \«>jQrKOL?cCL 
i^ tmvers les fentes de la porte ; et qvxdc^ts i^vcvc^«^ 
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voltigeaient au-dessus de la cheminde. C'^tait la demeure du 
meunier. Tous deux mirent pied h, terre. En entrant, le roi 
sentit une forte odeur de lard bouilli, et il fut presque aveugld 
par la fum^e. Le premier soin du meunier fut d'examiner la 

5 physionomie de son compagnon. — Ma foi, dit-il, voilk une 
figure qui me revient assez. Tu ne m'as pas Tair aussi coquin 
que je le croyais. Si tu ne d^plais pas k la mdnag^re, 
tu souperas et tu coucheras au moulin. — Henri avait 6t^ 
poliment son chapeau, et se tenait respectueusement deboul 

lo devant la meuni^re qui travaillait k faire reluire quelque pot 
d'^tain. — C'est un pauvre diable, dit tout bas le mari k la 
femme; mais nous ne pouvons pas le laisser k la porte. 
Regarde, il a presque Fair d'un homme com me il faut ; il a 
de la civilitd, et on voit qu'il sait le respect qu'il doit aux 

15 gens qui valent mieux que lui. — La femme parut n'avoir 
pas plus mauvaise opinion de Henri ; car elle lui adressa la 
parole avec bonne humeur : — Soyez le bien venu, mon 
gargon. Vous aurez pour coucher une botte de paille 
fralche et une paire de draps de toile neuve. — Et pas 

20 moins que notre fils Richard pour camarade de lit, ajouta le 
meunier. — 

On se mit k table devant un morceau de lard, un ponding 
bouilli, et une terrine de pommes cuites; on arrosa le 
tout de fr^quentes libations d'une bonne bi^re brune. Le 

25 roi, qm n'avait jamais mang^ de meilleur appdtit, buvait dans 
la m§me cruche que ses botes ; en ce temps, les gobelets 
n'^taient d'usage que chez les riches. — A ta santd, lui dit 
le meunier. — Grand merci, dit le roi ; moi, je bois k la 
sant^ de Richard ; je suis sdr que c'est un bon enfant. — 

30 Ne parle pas tant, interrompit Richard, bois plus vite, et 
passe-moi la cruche ; tu la retiens trop longtemps. 

Le meunier devenait de plus en plus jovial ; il dtait tout- 
k-fait revenu de ses soupgons sur le compte de Tdtranger. 
— Femme, dit-il, n'as-tu rien de plus h. nous servir ? Je 

35 crois que si tu voulais bien, tu trouverais encore dans la 
huche quelque morceau de venaison. — La femme ne se 
fit pas prier, et elle mit devant son mari une grillade qui 
fut bientot ddpecde. — Voilk qui est ddicieux, dit le roi en 
d^vorant ; c'est un morceau exquis. Et k quel marchd vend- 

4.0 on de si bonne viande ? — Nous ne sommes pas assez sots 
pour Tacheter, dit Richard, €t nous en tnan^eoivs tows ks 
7urs. En fait de njarcM, le meilleur est \a fot^t de ^Yvex^ood, 
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— Ah ! dit le roi, ne serait-ce point Ik du chevreuil ? — Vrai- 
ment, tu es sorcier I dit le meunier d'un ton railleur. II faut 
que tu viennes de Tautre monde pour croire qu'on se fasse 
faute de gibier quand on Ta sous la main. Un honn^te 
homme qui se respecte a toujours quelque quartier de venai- 5 
son en r^erve. Mais ne t'avise pas d'en dire un mot. Je 
ne voudrais pas pour quatre sous ^tre d^noncd au roi ; il ne 
badine pas sur ses droits de chasse. — Soyez tranquille, dit 
Henri. Ce n'est pas moi qui en parlerai jamais au roi. — 
La fin du souperfut encore plusgaie que le commencement. 10 
Henri avala quelques gorg^es d'une esp^ce de boisson de 
ce temps qui ^tait im me'lange de bi^re et de vin, et ensuite 
alia se coucher avec Richard. 

Le lendemain matin, au moment oh il prenait cong^ de 
ses hdtes et s'appr^tait k monter k cheval, quelques seigneurs 15 
de sa cour arriv^rent tout effar^s ; joyeux de le retrouver, 
ils mirent un genou en terre en Tappelant Sire, Majesty, etc. 
On imagine ais^mcnt la stupefaction du meimier. La peur 
le prit si fort qu*il en trembla de tous ses membres : il crut 
s'apercevoir que le roi portait la main k la garde de son 20 
6p6ey et il tomba k terre en criant grice, comme s'il eiit 
craint pour sa t^te. Mais le roi le rassura amicalement, et 
lui donna en riant Taccolade des chevaliers ; puis il s'^loigna 
au galop avec la suite. 

Environ un mois aprbs, un page vint frapper k la porte 25 
du meunier. — Le roi, dit-il, vous invite tous les trois k venir 
le trouver h. Westminster. — A Westminster ! dit la femme ; 
eh ! mon bon Dieu I que veut le roi k de pauvres gens comme 
nous ? — Parbleu, dit Richard, qui depuis le fameux souper 
n'avait fait que de mauvais r^ves, il se souvient de la 30 
venaison, et il veut nous voir pendre haut et court. — Vous 
jugez mal le roi, dit le page. II a beaucoup d'amitid pour 
vous, et il vous invite k diner. — Est-il vrai ! s'e'cria le 
meunier; eh bien, nous ne nous ferons pas prier. Jeune 
homme, allez dire k votre maitre que nous acceptons ; et 35 
puisque vous nous avez apport^ une bonne nouvelle, c'est 
moi qui paierai votre message. — En disant ces mots, il 
for^a le page k accepter deux ou trois vieux sous de 
cuivre. 

Le page partit, le meunier prit un aii fiixo^oxXaxv^^ \ — \^ 
Ch, mon £Js et ma femme, il s'agit de paxaiVc^ \yc^N«CNffoX 
dersnt le roi, Ce n'est pas le moment de son^ex'^'^ ^V^x^^fe 
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II faut nous couvrir de notre mieux, et faire notre entree k 
la cour de manibre k ^tonner un peu les gens. — Soyez 
tranquille, mon man ; nous ne ferons honte E personne. — 
Et la bonne femme se hita d'appr^ter les habits de f^te. 

5 Richard frotta son chapeau neuf et arracha au coq sa plus 
belle plume pour s'en faire un panache. On hamacha le 
mieux possible T^ne du moulin ; on lui jeta sur le dos une 
couverture verte et k franges ; ce fut le palefroi de la meu- 
ni^re. EUe entra k Westminster, escort^e par son mari et 

lo son fils. La cour leur fit un accueil honn^te et gracieux. 
Le roi avait sdrieusement ddfendu qu'on usit envers eux de 
raillerie ou d'insolence. II tendit la main au meunier et h 
Richard, et souhaita la bienvenue k la brave femme. — C'es* 
pourtant la vdritd, il ne nous a pas oublids, dit Richard, 

15 Le meunier lui poussa le coude. — Et comment aurais-je 
pu oublier mon camarade de lit, rdpondit le roi. — Oh ! oh ! 
dit Richard avec un gros rire, sauf votre respect, Sire, vous 
n'^tes pas bon coucheur, et sans quelques bons coups de 
poing sur le dos ... — Te tairas-tu, manant, dit le 

20 meunier ... — 

Cette conversation fut interrompue par Tarriv^e de la 
reine qui embrassa la meunifere : la ch^re femme en resta 
toute ^bahie et immobile. 

Le diner couronna dignement ce royal accueil. Le 

25 meunier but sans sourciller tout ce qu'on versa dans son 
verre, vins Strangers, blares de toutes sortes. II ne parla 
qu'aprbs avoir goiite de toutes les bouteilles et de tous les 
plats. — II faut ^tre de bonne foi, ma femme, dit-il, nous 
n'avons pas de meilleurs vins dans le Nottinghamshire. — 

30 Mais vous avez de meilleurs rotis, observa le roi. Je suis 
fichd de n'avoir pas un peu de venaison k vous ofFrir. — 
Halte-lk, cria Richard, sans cesser de manger. C'est une 
trahison. Sire. Vous aviez promis de n'en jamais rien dire 
k personne. — Tu as raison, Richard, dit le roi. II ne faut 

35 pas que le roi le sache. — Et il demanda au gros gargon le 
plat qu'il pr^fdrait — Voulez-vous que je parle en conscience, 
dit Richard, toutes ces friandises-lk ne valent pas un bon 
ponding noir. — Je crois qu*il a raison, dit Henri k la reine. 
— Je n'en ai jamais mangd, rdpondit-elle. — Comme cela se 

40 trouve 1 cria Richard. J'en ai apportd un. — Et il tira en 
e/^t du fond de son chapeau un ponding tiolt c\u!il plaqa 

sans fafon sar la table. Les courtisans eux^nt "bK^ti ^^ Va^ 
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peine k ne pas rire. La reine fut obligde de goiiter du 
pouding. 

Quand les trois convives voulurent prendre congd, le roi 
annon^a au meunier qu'il Tavait nommd son garde-chasse de 
la for^t de Sherwood ; et il ajouta : Prenez garde seulement 
k ne plus voler mon gibier, mon bote. Venez me voir 
une fois tons les trois mois, et maintenant, adieu, John 
Cockle. 



15.— Bienfaisance de Montesquieu. 

Un jeune homme, nomm^ Robert, attendait sur le rivage 10 
k Marseille que quelqu'un entrit dans son batelet. Un in- 
connu s'y place ; mais un instant apr^s, il se pr^parait k 
en sortir, malgr^ la presence de Robert, qu'il ne soup9on- 
nait pas d'en ^tre le patron. II lui dit que, puisque le 
conducteur de cette barque ne se montre pas, il va passer 1 5 
dans une autre. — Monsieur, lui dit le jeune homme, celle-ci 
est la mienne, voulez-vous sortir du port ? — Non, il n'y a 
plus qu'une heure de jour. Seulement je voulais faire quel- 
ques tours dans le bassin, pour profiter de la fraicheur et 
de la beaut^ de la soiree .... Mais vous n'avez pas I'air 20 
d'un marinier, ni le ton d'un homme de cet ^tat, — Je ne 
le suis pas en eflfet; ce n'est que pour gagner de Targent 
que je fais ce mdtier les f^tes et les dimanches. — Quoi, 
avare k votre ^e ! cela d^pare votre jeunesse et diminue 
rintdr^t qu'inspire d'abord votre heureuse physionomie. — 25 
Ah I Monsieur, si vous saviez pourquoi je desire si fort de 
gagner de Targent, vous n'ajouteriez pas k ma peine celle 
de me croire un caractbre si bas. — J'ai pu vous faire tort, 
mais vous ne vous Stes pas expliqud Faisons notre pro- 
menade, et vous me conterez votre histoire. — Uinconnu 30 
s'assied. H^ bien, poursuit-il, dites-moi quels sont vos 
chagrins, vous m'avez dispose k y prendre part. — Je n'en 
ai qu'un, dit le jeune homme, celui d'avoir un p^re dans les 
fers, sans pouvoir Fen tirer. II ^tait courtier dans cette 
ville ; il s'Aait procure, de ses dpargnes et de celles de ma 35 
m^e, un intdrit sur un vaisseau en charge pour Smyme« 
II a vouhi veiller lui-m^me k T^change de sac ^^.cqX:^^ ^^. 
en feire Je choix. Le vaisseau a ^t6 pns pax mxl cQrR«a^ 
et conduit h T^tuan, oh mon malheureMX. p^xe eaX «8»c\aN^ 
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avec le reste de Tdquipage. II faut deux mille 6c\is pour 
sa rangon ; mais comme il s'^tait ^puis^ afin de rendre 
son entreprise plus importante, nous sommes bien 6loiga6s 
d'avoir cette somme. Cependant ma mhie et mes soeurs 

5 travaillent jour et nuit ; j'en fais de m^me chez mon maltre, 
dans r^tat de joaillier que j*ai embrass^, et je cherche k 
mettre k profit, comme vous voyez, les dimanches et les 
f^tes. Nous nous sommes retranch^ jusque sur les besoins 
de premiere n&essitd ; une seule petite chambre forme tout 

10 notre logement Je croyais d'abord aller prendre la place 
de mon pfere, et le d^livrer en me chargeant de ses fers ; 
j'dtais pret k exdcuter ce projet, lorsque ma mfere, qui en fut 
inform^e, je ne sais comment, m'assura qu*il ^tait aussi impra- 
ticable que chim^rique, et fit ddfendre £ tous les capitaines 

15 du Levant de me prendre k leur bord. — Et recevez-vous 
quelquefois des nouvelles de votre pere ? Savez-vous quel 
est son patron k T^tuan, quels traitements il y dprouve ? — 
Son patron est intendant des jardins du roi : on le traite avec 
humanity, et les travaux auxquels on Temploie ne sont pas 

20 au-dessus de ses forces ; mais nous ne sommes pas avec lui 
pour le consoler, pour le soulager ; il est doignd de nous, 
d'une femme ch^rie, et de trois enfants qu*il aima toujours 
avec tendresse. — Quel nom porte-t-il k T<?tuan ? — II n*en 
a point changd ; il s'appelle Robert, comme k Marseille. — 

25 Robert .... chez T intendant des jardins 1 Votre malheur 
me touche,mais d'apr^s vos sentiments qui vous font honneur, 
j'ose vous prdsager un meilleur sort, et je vous le souhaite 
bien sinc^rement .... 

Lorsqu'il fut nuit, Robert eut ordre d'aborder. Alors 

30 Vinconnu sort du bateau, lui remet une bourse entre les mains, 
et, sans lui laisser le temps de le remercier, s'^oigne avec 
precipitation. II y avait dans cette bourse huit doubles louis 
en or, et dix 6cus en argent. 11 fut impossible au jeune 
homme de le joindre et de lui rendre grice, 

35 Six semaines aprbs cette ^poque, cette famille honn^te, 
qui continuait sans reldche k travailler pour completer la 
somme dont elle avait besoin, prenait un diner frugal com- 
post de pain et d'amandes sfeches : elle voit arriver Robert 
le pbre, trfes-proprement v^tu, qui la surprend dans sa douleur 

40 et sa misfere. Qu'on juge de Tdtonnement de sa femme 
et de ses enfants, de ieurs transports et de leur ^oie ! Le 

^on Robert se jette dans Ieurs bras, et s»6pM\se e^tv xwasx- 
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cJments sur les cinquante louis qu*on lui a comptds en s'em- 
barquant dans le vaisseau, oh son passage et sa nourriture 
dtaient acquittds d'avance , sur les habillements qu'on lui a 
fournis : il ne salt comment reconnattre tant de zhle et tant 
d'amour. 5 

Une nouvelle surprise tenait cette famille immobile ; ils 
se regardaient les uns les autres. La mbre rompt le silence ; 
elle imagine que c'est son fils qui a tout fait ; elle raconte k 
son man comment, dhs Torigine de son esclavage, il avait 
voulu aller prendre sa place, et comment elle Ten avait em- lo 
p^h^. II fallait six mille francs pour la ran9on : — Nous en 
avions, poursuit-elle, un peu plus de la moitid, dont la meil- 
leure partie dtait le fruit de son travail ; il aura trouvd des 
amis qui Tauront aidd — Tout k coup, r^veur et tacitume, 
le pfere reste constem^ ; puis s'adressant k son fils : — Mai- 1 5 
heureux ! qu'as-tu fait ? comment puis-je te devoir ma d^- 
livrance sans la regretter ? comment pouvait-elle rester un 
secret pour ta mfere, sans ^tre achetde au prix de la vertu ? 
A ton ige, fils d'un infortun^ d'un esclave, on ne se procure 
point naturellement les ressources qu*il te fallait. Je fr^mis 20 
de penser que V amour filial t* a rendu coupable. Rassure-moi ; 
sois vrai, dussd-je mourir, si tu as pu cesser d'etre honn^te ! 

— Tranquillisez-vous, mon pbre, r^pondit-il en Tembrassant, 
votre fils n'est pas indigne de ce titre. Ce n'est point k moi 
que vous devez votre liberty : je connais notre bienfaiteur. 25 
Souvenez-vous, ma mbre, de cet inconnu qui me donna sa 
bourse ; il m*a fait bien des questions. Je passerai ma vie k 

le chercher, et il viendra jouir du spectacle de ses bienfaits. 

— Ensuite il raconte k son pfere Tanecdote de F inconnu, et le 
rassure ainsi sur ses craintes. 30 

Rendu k sa famille, Robert trouva des amis et des se- 
cours. Les succfes surpassferent son attente. Au bout de 
deux ans il acquit de Taisance; ses enfants, qu'il avait 
dtablis, partageaient son bonheur, et il e^t 6t6 sans me- 
lange, si les recherches continuelles du fils avaient pu faire 35 
d^couvrir ce bienfaiteur, qui se d^robait avec tant de soin k 
leur reconnaissance et k leurs voeux. II le rencontre enfin 
un dimanche matin, se promenant seul sur le port. — Ah ! 
mon ange tut^ire ! — C'est tout ce qu'il peut prononcer en 
se jetant k ses pieds, oh. il tomba sans conivax^^^xvs:.^. \iSsv- n^ 
connu s*empres8e de Je secourir, etde\mdeTftaxAet\^.ca»aft. 
de Bon ^tat Quoi ! Monsieur, po\ivex-vou"& \\^o\^^* >^ 
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rdpond le jeune homme, avez-vous oublid Robert et sa famille 
infortunde, que vous rendites a la vie en lui rendant son 
pbre ? — Vous vous m^prenez, mon ami, je ne vous con- 
nais point, et vous ne sauriez me connaitre : Stranger k 

5 Marseille, je n'y suis que depuis peu de jours. — Tout cela 
pent toe ; mais souvenez-vous qu*il y a vingt-six mois vous 
y ^tiez aussi : rappelez-vous cette promenade dans le port ; 
rintdr^t que vous prltes k mon malheur, les questions que 
vous me f ites sur les circonstances qui pouvaient vous dclairer 

10 et vous donner les lumibres ndcessaires pour ^tre notre bien- 
faiteur. Libdrateur de mon pfere, pouvez-vous oublier que 
vous ^tes le sauveur d*une famille entifere, qui ne ddsire plus 
rien que votre presence ? Ne vous refusez pas h. ses voeux, 
et venez voir les heureux que vous avez faits .... Venez. 

15 — Je vous Tai ddjk dit, mon ami, vous vous m^prenez. — 
Non, Monsieur, je ne me trompe point ; vos traits sont trop 
profonddment graves dans mon coeur, pour que je puisse 
vous m^connaitre. Venez, de grice. — En m^me temps il 
le prenait par le bras, et lui faisait une sorte de violence 

20 pour Tentrafner. Une multitude de peuple s'assemblait autour 
d'eux. Alors, Tinconnu, d'un ton plus grave et plus ferme : 
Monsieur, dit-il, cette schne commence k 6tre fatigante. 
Quelque ressemblance occasionne votre erreur : rappelez 
votre raison et allez dans votre famille chercher la tranquillity 

25 dont vous paraissez avoir besoin. — Quelle cruautd ! s'^crie le 
jeune homme : bienfaiteur de cette famille, pourquoi altdrcr 
par votre resistance le bonheur qu*elle ne doit qu'd vous ? 
Resterai-je en vain k vos pieds ? Serez-vous assez inflexible 
pour refuser le tribut que nous rdservons depuis si longtemps 

30 k votre gdndrositd ? Et vous qui ^tes ici presents, vous que 
V «;r/>»ible et le ddsordre oil vous me voyez, doivent attendrir, 
joignez-vous tous k moi, pour que Tauteur de mon salut 
vienne contempler son ouvrage. — A ces mots, Tinconnu 
|Mft^ 8e faire quelque violence : mais, lorsqu*on s*y attendait 

35 le moins, r^unissant toutes ses forces, et rappelant son cou- 
rage pour resist er k la seduction de la jouissance d^icieuse 
qui lui est offerte, il s'dchappe comme un trait au milieu de 
b foule, et disparait en un instant. 

Cet inconnu le serait encore, si ses gens d'affaires, ayant 

40 trouv^ dans ses papiers, k la mort de leur maltre, une note 

de Tf5<^o livtes, envoy6s k M. Main de Cadix, n*en eussent 

p^s demand^ compte k ce dernier, maVs seuVeis\«tt\. ^\ 



LE PETIT CHAPERON ROUGE. 33 

curiosity, puisque la note ^tait bitonnde et le papier chif- 
fonn^ comme ceux que Ton destine au feu. Ce banquier 
r^pondit qu'il en avait fait usage pour ddivrer un MarseiUais, 
nommd Robert, esclave k T^tuan, conformdment aux ordres 
de Charles de Secondat, baron de Montesquieu, president 5 
au parlement de Bordeaux. 



16. — Le petit Chaperon Rouge. 

II ^tait une fois une petite fiUe de village, la plus jolie 
qu'on edt su voir ; sa mfere en Aait folle, et sa m^re-grand 
plus folle encore. Cette bonne femrae lui fit faire un 10 
petit chaperon rouge qui lui seyait si bien, que partout on 
Tappelait le petit Chaperon Rouge. 

Un jour, sa mbre ayant fait des galettes, lui dit : Va voir 
comment se porte ta mfere-grand; car on m'a dit qu'elle 
dtait malade : porte-lui une galette et ce petit pot de beurre. 15 
Le petit Chaperon Rouge partit aussitot pour aller chez sa 
mfere-grand, qui demeurait dans un autre village. En 
passant dans un bois, elle rencontra compare le Loup, qui 
eut bien envie de la manger ; mais il n'osa, k cause de quel- 
ques b^cherons qui dtaient dans la for^t. II lui demanda 20 
oh elle allait. La pauvre enfant, qui ne savait pas qu'il 
Aait dangereux de s'arreter k Pouter un loup, lui dit : Je 
vais voir ma mfere-grand, et lui porter une galette avec un 
pot de beurre que ma mhre lui envoie. — Demeure-t-elle bien 
loin ? lui dit le Loup. — Oh ! oui, lui dit le petit Chaperon 25 
Rouge ; c'est par delk le moulin que vous voyez tout Ik-bas, 
Ik-bas k la premiere maison du village. — Eh bien ! dit le 
Loup, je veux Taller voir aussi ; je m'y en vais par ce 
chemin-ci, et toi par ce chemin-lk, et nous verrons k qui plus 
t6t y sera. Le Loup se mit k courir de toute sa force par 30 
le chemin qui dtait le plus court ; et la petite fille s'en alia 
par le chemin le plus long, s'amusantk cueillir des noisettes, 
k courir aprbs des papUlons et k faire des bouquets de 
petites fleurs qu'elle rencon trait. Le Loup ne fut pas long- 
temps h. arriver k la maison de la m^re-grand; il heurte, toe, 35 
toe. — Qui est Ik? — C'est votre fille, le petit Chaperon Rouge, 
dit le Loup en contrefaisant sa voix, qui nows ^.y^qt^Xs. njjc^^ 
galette et un petit pot de beurre que ma tcfete NOvaL^ ^tin^^v^- 
La bonne mbre-grand qui dtait dans son Vo, "^ ca.>x^^ ojiii^^^ 
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se trouvait un peu mal, lui cria : Tire la chevillette, la 
bobinette cherra. Le Loup tira la chevillette et la porte 
s'ouvrit. II se jeta sur la bonne femme, et la d^vora en 
moins de rien ; car il y avait plus de trois jours qu'il n'avait 

5 mangd. Ensuite 11 ferma la porte, et s'alla coucher dans le 
lit de la mfere-grand, en attendant le petit Chaperon Rouge, 
qui, quelque temps aprfes vint heurter k la porte. Toe, toe. 
— Qui est \k ? Le petit Chaperon Rouge, qui entendit la 
grosse voix du Loup, eut peiu* d*abord, mais, croyant que sa 

10 mfere-grand dtait enrhum^e, il rdpondit : C'est votre fiUe le 
petit Chaperon Rouge qui vous apporte une galette et un 
petit pot de beurre que ma m^re vous envoie. Le Loup 
lui cria en adoucissant un peu sa voix : Tire la chevillette, 
la bobinette cherra. Le petit Chaperon Rouge tira la 

1 5 chevillette, et la porte s'ou\Tit. Le Loup la voyant entrer, 
lui dit en se cachant dans le lit, sous la couverture : Mets la 
galette et le petit pot de beurre sur la huche, et viens te 
coucher avec moi. Le petit Chaperon se deshabille, et va 
se mettre dans le ht, oh elle fut bien dtonnde de voir com- 

70 ment sa mbre-grand dtait faite en son ddshabilld Elle lui 
dit : Ma mfere-grand, que vous avez de grands bras ! — C*est 
pour mieux f embrasser, ma fille. — Ma mfere-grand, que 
vous avez de grandes jambes ! — C'est pour mieux courir, 
mon enfant. — Ma m^re-grand, que vous avez de grandes 

25 oreilles 1 — C'est pour mieux ecouter, mon enfant — Ma 
m^re-grand, que vous avez de grands yeux ! — C'est pour 
mieux voir, mon enfant. — Ma mbre-grand, que vous avez de 
grandes dents ! — C'est pour te manger. Et en disant ces 
mots, le mdchant Loup se jeta sur le petit Chaperon Rouge, 

30 et la mangea. Perrault. 

17.— Cendrillon, ou la petite Pantoufle de Verre. 

II dtait une fois un gentilhomme qui ^pousa en secondes 

noces une femme, la plus hautaine et la plus fi^re qu'on eiit 

jamais vue. Elle avait deux filles de son humeur, et qui 

35 lui ressemblaient en toutes choses. Le mari avait de son 

c6t6y une jeune fille, mais d'une douceur et d'une bont^ sans 

exemple : elle tenait cela de sa mbre, qui ^tait la meilleure 

personne da monde, Les noces ne furewt pas plus tot faites, 

^i/e Ja belle-mhre fit eclater sa mauvavse \\Mm^ux\ ^W^xw^ 



CENDRILLON. 35 

put souffrir les bonnes qualit^s de cette jeune enfant, qui 
rendaient ses filles encore plus haissables. £lle la chargea 
des plus viles occupations de la maison : c'^tait elle qui 
nettoyait la vaisselle et les montdes, qui frottait la chambre 
de madame et celle de mesdemoiselles ses filles ; elle 5 
couchait tout au haut de la maison, dans un grenier, sur une 
m^chante paillasse, pendant que ses soeurs dtaient dans des 
chambres parquet^es, oli elles avaient des lits les plus k la 
mode, et des miroirs oU elles se voyaient depuis les pieds 
jusqu*k la t8te. La pauvre fille souffrait tout avec patience, 10 
et n'osait se plaindre k son pfere, qui I'aurait grondde parce 
que sa femme le gouvemait enti^rement Lorsqu*elle avait 
fait son ouvrage, elle s'allait mettre au coin de la chemin^e 
et s'asseoir dans les cendres, ce qui faisait qu'on Tappelait 
commun^ment Cucendron, La cadette, qui n'dtait pas si 15 
malhonn^te que son ainde, Tappelait commun^ment Cen- 
drillon, Cependant, Cendrillon, avec ses mdchants habits, 
ne laissait pas d'etre cent fois plus belle que ses soeurs, 
quoique v^tues magnifiquement 

II arriva que le fils du roi donna un bal, et qu'il en pria 20 
toutes les personnes de quality. Nos deux demoiselles en 
furent aussi prides, car elles faisaient grande figure dans le 
pays. Les voilk bien aises, et bien occupies k choisir les 
habits et les coiffures qui leur sidraient le mieux. Nouvelle 
peine pour Cendrillon ; car c'dtait elle qui repassait le linge 2 5 
de ses soeurs et gaudronnait leurs manchettes. On ne par- 
lait que de la manibre dont on s'habillerait. Moi, dit I'ainde, 
je mettrai mon habit de velours rouge et ma garniture d'An- 
gleterre. Moi, dit la cadette, je n*aurai que ma jupe 
ordinaire, mais en recompense je mettrai mon manteau \ 30 
fleurs d*or et ma barrifere de diamants, qui n*est pas 'des 
plus indiffi^rentes. On envoya qudrir la bonne coiffeuse, 
pour dresser les comettes k deux rangs, et on fit acheter des 
mouches de la bonne faiseuse. Elles appelbrent Cendrillon 
pour lui demander son avis, car elle avait le goiit bon. 35 
Cendrillon les conseilla le mieux du monde, et s'offrit meme 
k les coiffer, ce qu'elles voulurent bien. En les coiffant, 
elles lui disaient : Cendrillon, serais-tu bien aise d'aller au 
bal ? — Helas, mesdemoiselles, vous vous moquez de txvQ\ \ 
ce n'est pas Ik ce qu*il me faut. — Tu as imoTv\ qj^tv\'2c&. n^ 
bien si on voyait un Cucendron aWer au 'b2\, ASt^'^ «>a&t^ 
que CcDdnllon les aurait coiff(6es de travers ', Txva\s ^^ ^"^^^^ 
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bonne, et elle les coififa parfaitement bien. Elles furent 
prbs de deux jours sans manger, tant elles dtaient trans- 
port's de joie. On rompit plus de douze lacets k force de 
les serrer pour leur rendre la taille plus menue ; et elles 

5 ^talent toujours devant leur miroir. Enfin Pheureux jour 
arriva : on partit, et Cendrillon les suivit des yeux le plus 
longtemps qu'elle put Lorsqu'elle ne les vit plus, elle se 
mit k pleurer. Sa marraine, qui la vit tout en pleurs, lui 
demanda ce qu*elle avait. Je voudrais bien...je voudrais 

10 bien... Elle pleurait si fort, qu'elle ne put achever. Sa 
marraine, qui ^tait fde, lui dit : Tu voudrais bien aller au 
bal, n'est-ce pas ? H^as ! oui, dit Cendrillon en soupirant. 
Hd bien 1 seras-tu bonne fiUe ? dit sa marraine ; je t'y ferai 
aller. Elle la mena dans sa chambre, et lui dit : Va dans 

15 le jardin, et apporte-moi une citrouille. Cendrillon alia 
aussitot cueillir la plus belle qu'elle put trouver, et la porta 
k sa marraine, ne pouvant deviner comment cette citrouille 
la pourrait faire aller au bal. Sa marraine la creusa, et, 
n'ayant laissd que Tdcorce, la frappa de sa baguette, et la 

20 citrouille fut aussitot chang' en un beau carrosse tout dord; 
ensuite elle alia regarder dans sa souricifere, oli elle trouva 
six souris toutes en vie. Elle dit k Cendrillon de lever un 
peu la trappe de la souricibre, et k chaque souris qui sortait, 
elle lui donnait un coup de sa baguette, et la souris dtait 

25 aussitot chang' en un beau cheval; ce qui fit un bel 
attelage de six chevaux d'un beau gris de souris pommel^. 
Comme elle ^tait en peine de quoi elle ferait un cocher : 
Je vais voir, dit Cendrillon, s'il n'y a point quelque rat dans 
la ratifere, nous en ferons un cocher. Tu as raison, dit sa 

30 marraine, va voir. Cendrillon lui apporta la ratifere, oil il y 
avait trois gros rats. La {6e en prit un d'entre les trois, k 
cause de sa maitresse barbe ; et I'ayant touchd il fut change 
en un gros cocher, qui avait une des plus belles moustaches 
qu*on ait jamais vues. Ensuite elle lui dit: Va dans le 

35 jardin, tu y trouveras six lizards derrifere Tarrosoir; apporte- 
les-moi. Elle ne les eut pas plus t6t apport^s, que la mar- 
raine les changea en six laquais, qui montferent aussitot 
derrifere le carrosse, avec leurs habits chamarre's, et qui s'y 
tenaient attaches comme s'ils n'eussent fait autre chose de 
^o toute leur vie. La fe'e dit alors k Cendrillon : K6 bien ! 
F<2/7i de quoi aller au bal ; n'es-tu pas bkn ^^^"^ — Om\, 

/»5^ est-ce que j'irai comme cela, avec mes v\\a\m Yv^Vxs"^ 
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Sa marraine ne fit que la toucher avec sa baguette, et en 
m£me temps ses habits furent chang^ en des habits de drap 
d'or et d'aigent, tout chamarrds de pierreries ; elle lui donna 
ensuite une paire de pantbufles de verre, les plus jolies du 
monde. Quand elle fut ainsi par^e, elle monta en carrosse, 5 
mais sa marraine lui recommanda sur toutes choses de ne 
pas passer minuit, Tavertissant que si elle demeurait au bal 
un moment davantage, son carrosse redeviendrait citrouille, 
ses chevaux des souris, ses laquais des lizards, et que ses 
beaux habits reprendraient leur premiere forme. Elle 10 
promit k sa marraine qu'elle ne manquerait pas de sortir du 
bal avant minuit Elle part, ne se sentant pas de joie. Le 
fils du roi, qu'on alia avertir qu*il venait d*arriver une grande 
princesse qu'on ne connaissait point, coiuiit la recevoir ; il 
lui donna la main k la descente du carrosse et la mena dans 15 
la salle oli ^tait la compagnie. II se fit alors un grand 
silence ; on cessa de danser, et les violons ne joubrent plus, 
tant on ^tait attentif k contempler les grandes beaut^s de 
cette inconnue. On n*entendait qu'un bruit confus : Ah ! 
qu'elle est belle ! Le roi m^me, tout vieux qu*ii dtait, ne 20 
laissait pas de la regarder, et de dire tout bas k la reine 
qu*il y avait longtemps qu'il n*avait vu une si belle et si 
aimable personne. Toutes les dames ^taient attentives k 
considdrer sa coiffure et ses habits, pour en avoir, dhs le 
lendemain, de semblables, poiuru qu'il se trouvit des 25 
^toffes assez belles et des ouvriers assez habiles. Le fils 
du roi la mit k la place la plus honorable, et ensuite la prit 
pour la mener danser. Elle dansa avec tant de grice, 
qu'on Tadmira encore davantage. On apporta une fort 
belle collation, dont le jeune prince ne mangea point, tant 30 
il ^tait occupy k la considered Elle alia s'asseoir auprbs de 
ses soeurs, et leur fit mille honndtet^s : elle leur fit part des 
oranges et des citrons que le prince lui avait donnds, ce qui 
les dtonna fort, car elles ne la connaissaient point Lors- 
qu'elles causaient ainsi, Cendrillon entendit sonner onze 35 
heiu'es trois quarts ; elle fit aussitot une grande r^v^rence k 
la compagnie, et s'en alia le plus vite qu'elle put. Dbs 
qu'elle fut arrivde, elle alia trouver sa marraine, et, aprbs 
1 avoir remercide, elle lui dit qu'elle souhaiterait bien aller 
encore le lendemain au bal, parce qjaa \& ^% ^>aL ^^-vX^s^. ^^j 
avait piide. Comme elle ^tait ocevipi^ 'k x^.c«QX«t V ^^ 
Buuraine tout ce qui s'dtait pass6 au >aiV*\«& ^«>a2R^ ^ss^a* 
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heurtb'ent k la porte ; CendriUon leur alia ouvrir : Que 
vous ^tes longtemps k revenir ! leur dit-elle en baillant; en 
se frottant les yeux et en s'^tendant comme si elle n'e(it fait 
que de se r^veiller. Elle n'avait cependant pas eu envie 

5 de donnir depuis qu'elles s'dtaient quittdes. Si tu dtais 

. venue au bal, lui dit une de ses soeurs, tu ne t'y serais pas 

ennuy^e : il est venu la plus belle princesse, la plus belle 

qu'on puisse jamais voir ; elle nous a fait mille civilitds : 

elle nous a donnd des oranges et des citrons. Cendrillon 

lo ne se sentait pas de joie ; elle leur demanda le nom de 
cette princesse; mais elles lui r^pondirent qu*on ne la con- 
naissait pas ; que le fils du roi en dtait fort en peine, et 
qu'il donnerait toute chose au monde pour savoir qui elle 
^tait. Cendrillon sourit, et leur dit : Elle dtait done bien 

15 belle^ mon Dieu I que vous ^tes si heureuses 1 Ne pourrais- 
je point la voir ? Hdlas ! mademoiselle Javotte, pr^tez-moi 
votre habit jaune que vous mettez tons les jours. Vraiment, 
dit mademoiselle Javotte, je suis de cet avis ; pr^tez votre 
habit k un vilain Cucendron comme cela ! il faudrait que je 

20 fusse bien folle. Cendrillon s'attendait bien k ce refiis, et 
elle en fut bien aise, car elle aurait 6t6 grandement embar- 
rassde si sa soeur e^t bien voulu lui prater son habit Le 
lendemain, les deux soeurs furent au bal, et Cendrillon 
aussi, mais encore plus par^e que la premiere fois. Le fils 

25 du roi fut toujours auprbs d'efle, et ne cessa de lui conter 
des douceurs. La jeune demoiselle ne s'ennuyait point, et 
oublia ce que sa marraine lui avait recommandd, de sorte 
qu'elle entendit sonner le premier coup de minuit, lorsqu'elle 
ne croyait pas qu*il fi&t encore onze heures ; elle se leva, et 

30 s'enfuit aussi Mgferement qu'aurait fait une biche. Le prince 
la suivit, mais S ne put Tattraper. Elle laissa tomber une 
de ses pantoufles de verre, que le prince ramassa soigneuse- 
ment. Cendrillon arrive chez elle bien essoufflee, sans 
carrosse, sans laquais, et avec ses mdchants habits, rien ne 

35 lui ^tant rest^ de toute sa magnificence qu'une de ses petites 
pantouflesi, la pareille de celle qu'elle avait laissfe tomber. 
On demanda aux gardes de la porte du palais s'ils n'avaient 
point vu sortir une princesse : ils dirent qu*ils n'avaient vu 
sortir personne, qu*une jeune fille fort mal v^tue, et qui 

40 avait plus Tair d'une paysanne que d'une demoiselle. Quand 
/fs deux soeurs revinrent du bal, Cendrttlon \e\ii d^m^xxda 

s/ eJIes s'^taient encore bien di\erties, et si \abe\\t dam^^ 
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avait ^t^ ; elles lui dirent que oui, mais qu*elle s'dtait enfuie 
lorsque minuit avait sonn^, et si promptement qu'elle avait 
laissd tomber une de ses pantoufles de verre, la plus jolie 
du monde ; que le fils du roi Tavait ramassde, et qu'il n'avait 
fait que la regarder tout le reste du bal, et qu'assurdment il 5 
^tait fort amoureux de la belle personne k qui appartenait 
la petite pantoufle. Elles dirent vrai, car peu de jours 
apr^s, le fils du roi fit publier k son de trompe qu'il ^pou- 
serait celle dont le pied serait bien juste k la pantoufle. On 
commen9a h, Tessayer aux princesses, ensuite aux duchesses 10 
et k toute la cour, mais inutilement. On la porta chez les 
deux soeurs, qui firent tout leur possible pour faire entrer 
leur pied dans la pantoufle, mais elles ne purent en venir k 
bout. Cendrillon, qui les regardait, et qui reconnut sa 
pantoufle, dit en riant : Que je voie si elle ne me serait pas 1 5 
bonne ! Ses soeurs se mirent k rire et h. se moquer d'elle. 
Le gentilhomme qui faisait I'essai de la pantoufle, ayant 
regard^ attentivement Cendrillon, et la trouvant fort belle, 
dit que cela ^tait trbs-juste, et qu*il avait ordre de Tessayer 
k toutes les filles. II fit asseoir Cendrillon, et approchant 20 
la pantoufle de son petit pied, il vit qu'elle y entrait sans 
peine et qu'elle y dtait juste comme de cire. U^tonnement 
des deux soeurs fut grand, mais plus grand encore quand 
Cendrillon tira de sa poche T autre petite pantoufle, qu'elle 
mit k son pied. Lkdessus arriva la marraine, qui, ayant 25 
donn^ un coup de sa baguette sur les habits de Cendrillon, 
les fit devenir encore plus magnifiques que tous les autres. 

Alors ses deux soeurs la reconnurent pour la belle per- 
sonne qu*elles avaient vue au bal. Elles se j efferent k ses 
pieds, pour lui demander pardon de tous les mauvais traite- 30 
ments qu'elles lui avaient fait souflfrir. Cendrillon les 
releva, et leur dit en les embrassant qu'elle leur pardonnait 
de bon coeur, et qu'elle les priait de Taimer bien toujours. 
On la mena chez le jeune prince, par^e comme elle ^tait. 
II la trouva encore plus belle que jamais, et, peu de jours 35 
aprfes, il rdpousa. Cendrillon, qui ^tait aussi bonne que 
belle, fit loger ses deux soeurs au palais, et les maria, dfes le 
jour m^me, k deux grands seigneurs de la cour. 



40 PROGRESSIVE FRENCH READER.- 1. 



1 8. — Les trois Souhaits. 

II y avait une fois un homme qui n*dtait pas fort riche ; 
il se maria, et ^pousa une jolie femme. Un soir, en hiver, 
qu'ils Aaient auprfes de leur feu, ils s'entretenaient du bon- 

5 heur de leurs voisins, qui dtaient plus riches qu'eux. " Oh ! 
si j'dtais la maitresse d'avoir tout ce que je souhaiterais," 
dit la femme, " je serais bientdt plus heureuse que tous ces 
gens-lL" — " Et moi aussi," dit le mari, " je voudrais 6tre au 
temps des f^es et qu4l s'en trouvit une assez bonne pour 

lo m'acGorder tout ce que je d&irerais." Au m^me instant, 
ils virent dans leur chambre une trfes-belle dame qui leur 
dit : " Je suis une f^e, je vous promets de vous accorder les 
trois premieres choses que vous souhaiterez ; mais prenez-y 
garde, aprfes avoir souhaitd trois choses, je ne vous ac- 

15 corderai plus rien." La fde ayant disparu, cet homme et 
cette femme furent trfes-embarrasses. " Pour moi," dit la 
femme, "si je suis la maitresse, je sais bien ce que je 
souhaiterai. Je ne souhaite pas encore, mais il me semble 
qu'il n*y a rien de si bon que d'etre belle, riche et de 

20 qualitd" — "Mais," r^pondit le mari, **avec ces choses on 
pent ^tre malade, chagrin, on pent mourir jeune : il serait 
plus sage de souhaiter de la santd, de la joie et une longue 
vie." — "Etkquoi servirait une longue vie, si Ton ^tait 
pauvre ? " dit la femme ; " cela ne servirait qu'k ^tre mal- 

25 heureux plus longtemps. En vdritd, la f^e aurait dd nous 
promettre de nous accorder une douzaine de dons, car il y 
a au moins une douzaine de choses dont j'aurais besoin." — 
"Cela est vrai," dit le mari, "mais prenons du temps. 
Examinons d'ici k demain matin les trois choses qui nous 

30 sont les plus ndcessaires, et nous les demanderons ensuite." 
— " J'y veux penser toute la nuit," dit la femme ; " en atten- 
dant, chauflfons-nous, car il fait froid." En m^me temps, 
la femme prit les pincettes, et arrangea le feu ; et comme 
elle vit qu'il y avait beaucoup de charbons bien allumds, 

35 elle dit sans y penser : " Voilk un bon feu, je voudrais avoir 

une aune de boudin pour notre souper, nous pourrions le 

faire cuire bien aisdment." A peine eut-elle achev^ ces 

paroles^ qu'il tomba une aune de boudin par la cheminde. 

'^Peste soit de la, gourmande avec son boMdml" dit le 

^o mari; '*ne voUkt-U pas un beau sou\\a\\.\ rko\>s.w'e:tv^Notvs 
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plus que deux k faire : pour moi, je suis si en colore que 
je voudrais que tu eusses le boudin au bout du nez." Au 
m^me moment, Thorame s'apergut qu*il dtait encore plus 
fou que sa femme ; car, par ce second souhait, le boudin 
sauta au bout du nez de cette pauvre femme, qui ne put 5 
Ten arracher. " Que je suis malheureuse I " s'8cria-t-elle, 
'*tu es un m^chant, d'avoir souhait^ ce boudin au bout 
de mon nez." — " Je te jure, ma chhre femme, que je n'y 
pensais pas," repondit le mari ; " mais que ferons-nous ? 
Je vais souhaiter de grandes richesses, et je te ferai faire 10 
un 6tm d'or pour cacher le boudin." — "Gardez-vous en 
bien," reprit la femme, " car je me tuerais s'il fallait vivre 
avec ce boudin k mon nez: croyez-moi, il nous reste un 
souhait k faire; laissez-le moi, ou je vais me jeter par la 
fen^tre." En disant ces paroles, elle courut ouvrir la 15 
fen^tre, et son mari qui Taimait, lui cria : ** Arr^te, ma chhre 
femme, je te donne la permission de souhaiter tout ce que 
tu voudras." — ** Eh bien," dit la femme, " je souhaite que 
le boudin tombe k terre." Aussitot le boudin tomba, et 
la femme, qui avait de Tesprit, dit k son mari : "La fde 20 
s'est moqu^e de nous et elle a eu raison. Peut-6tre 
aurions-nous 6t6 plus malheureux dtant riches que nous 
ne le sommes k present. Crois-moi, mon ami, ne souhai- 
tons rien, et prenons les choses comme il plaira k Dieu de 
nous les envoyer. En attendant, soupons avec notre bou- 25 
din, puisqu*il ne nous reste que cela de nos souhaits." 
Le mari pensa que sa femme avait raison: ils soupbrent 
gaiement, et ne s'embarrassferent plus des choses qu'ils 
avaient eu dessein de souhaiter. 



19. — Cr6sus et Solon. 30 

Le nom de ce roi rappelle le faste et Topulence. Les 
riches pr&ents qu*il envoya k Delphes, et qu'on y voyait 
encore du temps d'H^rodote, firent croire que ses richesses 
dtaient immenses. Strabon pretend qu'elles provenaient dii 
produit des mines qu'on exploitait prfes de Pergame. Le 35 
sable d'or du Pactole en foumissait, dit-on, aussi une partie. 
Cependant, lorsque Strabon vivait, ou ne XxoArwiX. ^^^ ^^'^ 
dans cette rivihre. 
Cr^sas joignit V6ch.t des conqufetes ^ ce\\3i ^e^ fvecieaasja- 
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II r^unit h. ses Etats la Phiygie, la Mysie, la Paphlagonie, 
la Bithynie, la Pamphylie, et^tout le pays des Cariens, des 
loniens, des Doriens et des Eoliens. 

II protdgeait les sciences et les lettres, et sa cour fut ornde 

5 par la presence de plusieurs des sept sages de la Grfece. 
II se plut particuli^rement k deployer sa magnificence 
devant Solon, le plus c^lfebre de ces philosophes, et k 
lui montrer ses tr&ors. Ce Idgislateur republicain n*en 
fut point ^loui, et lui prouva qu'il n*admirait dans un 

10 homme que ses qualitds personnelles. Crdsus lui demanda 
un jour s'il avait rencontrd dans ses voyages un homme 
parfaitement heureux. "J'en ai connu un," rdpondit le 
philosophe : " c'^tait un citoyen d'Athfenes, nommd Tellus, 
honnete homme, qui a pass^ toute sa vie dans une douce 

15 aisance, et qui a toujours vu sa patrie florissante. Get 
heureux mortel a laissd des enfants gdndralement estimds ; 
il a vu les enfants de ses enfants, et il est mort glorieuse- 
ment en combattant pour son pays." 

Crdsus, surpris de lui entendre citer comme un modHe 

20 de bonheur une fortune si mediocre, lui demanda s'il n'avait 
pas trouvd des gens encore plus heureux que Tellus. "Oui," 
lui rdpondit Solon, **c*dtaient deux frbres, CMobis et Biton, 
d'Argos, celbbres par leur amitid fraternelle et par leur 
amour filial. Un jour de f^te solennelle, voyant que les 

25 boeufs qui devaient conduire leur mfere au temple de Junon 
n'arrivaient pas, ils s'attel^rent eux-m^mes au joug et 
traln^rent son char Tespace de plusieurs lieues. Cette 
pr^tresse, p^n^trde de joie et de reconnaissance, supplia 
les dieux d'accorder k ses enfants ce que les hommes 

30 pouvaient ddsirer de mieux ; elle fut exaucee. Aprbs le 
sacrifice, ses deux fils, ploughs dans un doux sommeil, 
terminbrent plaisiblement leur vie. On leur drigea des 
statues dans le temple de Delphes." 

'*Vous ne me comptez pas," dit le roi avec humeur, 

35 "au nombre des heureux?" — "Seigneur," repartit le sage, 
" nous professons, dans notre pays, une philosophic simple, 
sans faste, franche et hardie, sans ostentation, et peu com- 
mune k la cour des rois. Nous connaissons Tinconstance 
de la fortune; nous attachons peu de prix k une fdlicit^ 

40 plus apparente que rdelle, et qui n'est souvent que trop 
passagbre. La. vie d'un homme est k pevi pi^^ da tcente 
mille jours, Ancnn d'eux ne ressembVe ^ VaMtt^ \ X.oM'a ^otvv 
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expos^ k mille accidents, qu'on ne peut prdvoir ; et comme 
nous ne ddcemons une couronne qu'aprbs le combat, nous 
ne jugeons du bonheur d'un homme qu'k la fin de sa 
vie." 

Crdsus ne tarda pas k reconnaitre que Solon lui avait 5 
dit la veritd Deux de ses enfants furent un sujet d'afflic- 
tion pour son coeur. L'un pdrit, malgrd toutes les precau- 
tions pour ^viter Taccomplissement de Toracle, qui avait 
annonc^ sa mort ; Tautre devint muet. 

Lui-m^me, vaincu, d^trdnd par Cyrus dans la bataille de 10 
Thymbr^e, vit son pays ravag^ ses tr&ors pillds, son empire 
d^truit, et il aurait p^ri sur le biicher si, dans le moment 
oU il allait mourir, le nom de Solon qu'il pronon9a plusieurs 
fois, n'avait fix^ Tattention et excite la piti^ de son vain- 
queiur. Ce prince voulut savoir la cause de cette exclama- 15 
tion ety apprenant de la bouche de Tinfortun^ monarque ce 
que le sage Grec lui avait dit, au milieu de ses prosp^ritds, 
sur I'inconstance de la fortune, il craignit probablement 
pour lui-m^me ces vicissitudes et accorda la vie k son 
illustre et malheureux captif. S^gur. 20 



20. — Expedition de Xerxes centre la Grece. 

D^ que Xerx^ fut monte sur le trone, il forma le des- 
sein de faire la guerre aux Grecs. Avant de s'engager dans 
une entreprise de cette importance, il crut devoir assembler 
son conseiL Ses motifs ^taient le ddsir qu'il avait d'imiter 25 
ses pr^&:esseurs, qui tous avaient illustre leur rfegne et leur 
nom par de nobles entreprises ; Tobligation oU il ^tait de 
venger Tinsolence des Ath^niens, qui avaient os6 attaquer 
Sardes et la briiler ; la n^essit^ de rdparer Taffront regu k 
Marathon ; I'esp^rance des grands avantages qu'on pourrait 30 
tirer de cette guerre, qui entrainerait aprbs elle la conquete 
de I'Europe, le plus riche et le plus fertile pays qui fiit dans 
Tunivers. II ajoutait, que cette guerre avait d^jk 6t6 resolue 
par son p^e Darius, dont il ne faisait que suivre et cx^cuter 
les intentions. 35 

Tous ceux qui composaient le conseil, ou lou^rent 
extr&nement le dessein du roi, ou gaxdbiexiX. ^^ i-^^T^ca, 
Mardonizzj^ dont /es ravers n'avaient poml a\i2AX>3L>LOx^«^> 
f»rtagea, Vopinion du roi, flatta sa vamtd et eacova«^^^ ^^'^ 
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esp6ances, en disant que tous les Grecs rdunis ne pouvaient 
opposer de r^istance k de telles forces, commandoes par 
un si grand monarque. II n*y eut qu'Artabane, oncle 
de Xerxbs qui eiit le courage de faire sentir au roi les 

5 inconvdnients d'une semblable entreprise. La guerre fut 
rdsolue. 

Xerxbs fit alliance avec les Carthaginois ; lis promirent 
d'attaquer, avec leurs allies, les Grecs en Sicile et en Italie ; 
jamais un peuple moins nombreux ne fut exposd aux coups 

ID d*un plus terrible orage. La flotte de Darius avait pOri en 
doublant le mont Athos. Le roi, voulant Oviter un pareil 
ddsastre, ordonna qu'on pergit cette montagne, et lui Ocrivit 
en m^me temps en ces termes : ** Superbe Athos, qui portes 
ta tete jusqu'au ciel, ne sois pas assez hardi pour opposer 

15 k mes travailleurs des pierres et des rochers qui rdsistent k 
leurs efforts; autrement je te couperai en entier et te 
prOcipiterai dans la mer." 

Lorsque TarmOe fut rassemblee le long de la cote de T Hel- 
lespont, Xerxbs fit placer son trone sur le haut d*une mon- 

20 tagne, pour jouir avec orgueil du spectacle de ses vaisseaux 
qui couvraient la mer, et de ses troupes innombrables dont 
la terre dtait surchargOe. Puis tout k coup il versa des 
larmes en pensant que, de tant de milliers d'hommes, pas un 
seul n'atteindrait I'^ge de cent ans. Artabane lui dit alors : 

25 " Puisque la vie des hommes est si courte, les rois devraient 
la rendre heureuse au lieu de Tabrdger par tant de guerres 
injustes et inutiles." — "Eh quoi !" repliqua XerxSs, "en 
voyant tant de forces, doutez-vous encore du succbs de cette 
entreprise ? " — ** Oui," rOpondit Artabane : " deux craintes 

30 surtout m'occupent sans cesse : Tune vient de ce nombre im- 
mense de soldats qu'aucun pays ne pourra nourrir ; Tautre 
est causae par cette quantity innombrable de vaisseaux qui 
ne rencontreront nulle part des ports assez vastes pour 
Les recevoir et les abriter." Xerxfes le combla de marques 

35 d'honneur, et lui laissa fen partant le gouvemement de 
Tempire. 

On fit construire un pont de bateaux sur T Hellespont ; ce 
pont avait un quart de lieue de long ; il fut brisd par une 
violente temp^te. Xerxes furieux commanda qu'on donnit 

40 trois cents coups de fouet k la mer et qu'on y jetit des 
chalnes de fer. II lui disait dans ses imprecations: 
^'Per^de ^Idment, tor\ maltre te punil poMx VavoVx ow\ra%€'. 
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mais, malgrd ta resistance, il saura bient6t traverser tes 
flots." 

Aprfes avoir fait couper la tete aux ouvriers qui avaient 
construit le pont, il en fit construire deux autres, Tun pour 
rarm^e, I'autre pour les bagages. Lorsqu'ils furent achevds, s 
on les couvrit de fleurs et de branches de mjrrte. Xerxbs, 
ayant fait des libations et des pribres au soleil, jeta dans la 
mer un cimeterre persan, des vases et des coupes d'or. II 
traversa enfin THellespont, et son passage dura sept jours. 
Son arm^e pdn^tra dans la Thrace ; sa flotte suivait la cote. lo 
Arrive pr^ de Doriscus, k Tembouchure de THfebre, il fit la 
revue de ses troupes, qui se montaient k dix-huit cent mille 
hommes. 

Xerxes avait k sa suite le roi Ddmarate qui, exild de La- 
cdd^mone quelques anndes auparavant, avait trouvd un asile 1 5 
k la cour de Suze. Xerxbs lui demanda s'il croyait que la 
Grfece osit r&ister k un monarque aussi riche et aussi puis- 
sant que lui. — "Les Grecs," rdpliqua le Lacddemonien, 
** sont pauvres et vertueux ; ils oseront tout pour dviter la 
servitude. Quand les Spartiates seraient abandonn^s de tous 20 
les Grecs, seuls ils viendraient vous combattre. La loi leur 
defend de fiiir, et ils redoutent plus la loi que vos sujets ne 
vous craignent." 

Au bruit de la marche des Perses, les Lac^ddmoniens et 
les Ath^niens, ayant rdsolu de former une ligue gdndrale 25 
des peuples de la Grbce, assemblbrent une difete k Tisthme 
de Corinthe; leurs ddputds couraient de ville en ville, et 
tichaient de rdpandre Tardeur dont ils dtaient animus. 
Cependant la plupart de ces n^gociations n'eurent pas un 
succbs heureux. 30 

II ne restait done plus, pour la defense de la Gr^ce, qu*un 
petit nombre de peuples et de villes. Th^mistocle dtait Tame 
de leurs conseils et relevait leurs espdrances. Depuis quatre 
anndes il pr^voyait que la bataille de Marathon n'^tait que 
le prelude des guerres dont les Grecs ^taient menaces, qu'ils 35 
seraient toujours maitres du continent, s'ils pouvaient Tetre 
de la mer. II leur persuada de construire deux cents galbres ; 
elles dtaient dans les ports de TAttique lors de I'invasion de 
Xerx^. StGVK, 
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21.— L6onidas aux Thermopyles. 

Pendant que Xerxfes continuait sa marche, il fut r&olu 
dans la di^te de Tisthme, qu'un corps de troupes, sous la 
conduite de L^onidas, roi de Sparte, s'emparerait du passage 

5 des Thermopyles, situd entre la Thessalie et la Locride ; que 
Tarmde navale des Grecs attendrait celle des Perses aux 
parages voisins, dans un d^troit formd par les c6tes de la 
Thessalie et par celles de I'Eubee. 

Ldonidas, en apprenant le choix de la difete, pr^vit sa des- 

lo tinde et s'y soumit avec cette grandeur d'ime qui caract^ri- 
sait alors sa nation : il ne prit, pour Taccompagner, que trois 
cents Spartiates, qui Tdgalaient en courage et dont il con- 
naissait les sentiments. Les fiphores lui ayant reprdsent^ 
qu*un si petit. norabre de soldats ne pouvait lui suffire : " lis 

15 sont bien peu,'* r^pondit-il, "pour arr^ter I'ennemi, mais ils 
ne sont que trop pour Tobjet qu'ils se proposent." — " Et 
quel est done cet objet?" demandbrent les £phores. — 
" Notre devoir," rdpliqua-t-il, " est de ddfendre le passage, 
notre resolution, d'y pdrir. Trois cents victimes suffisent 

20 k rhonneur de Sparte. EUe serait perdue sans ressource, 
si elle me confiait tous ses guerriers ; car je ne presume pas 
qu'un seul d'entre eux osit prendre la fuite." 

Quelques jours aprbs, on vit k Lacdddmone un spectacle 
qu'on ne peut se rappeler sans Amotion. Les compagnons 

25 de Ldonidas honorbrent d'avance son trdpas et le leur par un 
combat fun^bre, auquel leurs pbres et leurs m^res assistbrent. 
Cette c^rdmonie achevde, ils sortirent de la ville, suivis de 
leurs parents et de leurs amis, dont ils regurent les adieux 
dternels, et ce fut Ik que la femme de L^onidas lui ayant 

30 demand^ ses derniferes volontds: "Je vous souhaite," 
lui dit-il, **un dpoux digne de vous, et des enfants qui lui 
ressemblent.** 

L^onidas pressait sa marche ; il voulait, par son exemple, 
retenir dans le devoir plusieurs villes prates k se declarer 

35 pour les Perses ; il passa par les terres des Thdbains dont 
la foi dtait suspecte, et qui lui donnbrent ndanmoins quatre 
cents hommes avec lesquels il alia se camper aux Thermo- 
pyles. Ses dispositions dtaient k peine achevdes qu'on 
vj't rarm^e de Xerxhs se r^pandie daxvs \e^ v^^^es 
/o voisines. 
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£ient6t parut un cavalier perse, envoyd par Xerxes pour 
reconnaltre les ennemis. Le poste avanc^ des Grecs Aait 
ce jour-lk composd de Spartiates : les uns s'exergaient k la 
lutte ; les autres peignaient leur chevelure, car leur premier^ 
soin, dans ces. sortes de dangers, ^tait de parer leurs t^tes. 5 
Le cavalier eut le loisir d*en approcher, de les compter, 
de se retirer, sans qu*on daignit prendre garde k lui. 
Comme un mur construit par les Spartiates lui d^robait 
la vue du reste de Tarmde, il ne rendit compte k Xerxbs 
que des trois cents hommes qu'il avait vus k Tentrde du 10 
defile. 

Le roi des Perses, 6tonn6 de la tranquillity des Lac^dd- 
moniens, attendit quelques jours pour leur laisser le temps 
de la reflexion. Le cinquibme, il dcrivit k L^onidas : " Si tu 
veux te soumettre, je te donnerai Tempire de la Grbce." 15 
L^onidas rdpondit : " J*aime mieux mourir pour ma patrie 
que de Tasservir." Une seconde lettre du roi ne contenait 
que ces mots : " Rends-moi les armes." Ldonidas dcrivit 
au-dessous: " Viens les prendre." 

Xerxes, outrd de colore, fait marcher les MMes, avec 20 
ordre de prendre ces hommes en vie et de les lui amener 
sur-le-champ. Quelques soldats courent k L^onidas et lui 
disent : " Les Perses sont prfes de nous." II rdpond froide- 
ment: "Dites plutot que nous sommes pr^s d'eux." Aussitot 
il sort du retranchement avec Tdlite de ses troupes et donne 25 
le signal du combat. Les MMes s*avancent en fureur : leurs 
premiers rangs tombent percds de coups ; ceux qui les rem- 
placent ^prouvent le meme sort. Les Grecs, presses les uns 
contre les autres, et converts de grands boucliers, pr^sentent 
un front h^rissd de longues piques. De nouvelles troupes se 30 
succMent vainement pour les romp re. Apr^s plusieurs atta- 
ques infructueuses, la terreur s'empare des Mfedes ; ils fuient 
et sont relev^ par le corps des dix mille Immortels 
que commandait Hydam^s. L'action devint alors plus 
meurtri^e. La valeur dtait peut-^tre ^gale de part et 35 
d'autre ; mais les Grecs avaient pour eux I'avantage des 
lieux et la supdrioritd des armes. Les piques des Perses 
dtaient trop courtes, et leurs boucliers trop petits ; ils per- 
dirent beaucoup de monde ; et Xerxbs, tdmoin de leur fuite^ 
s'dlan9ay dit-on, plus d'une fois de son ttoTv^> ^X cx-ivs^!^ N'^^ 
pour 500 armde. 

Le Jendemain le combat recommen^a, nia\s ^vec^\ \«»^^^ 
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succbs de la part des Parses, que Xerxes d^sesp^rait de forcer 
le passage. L'in quietude et la honte agitaient son ime or- 
gueilleuse et pusillanime, lorsqu*un habitant de ces cantons, 
nommd fiphialtfes, vint lui d^couvrir le sentier fatal par lequel 

5 on pouvait tourner les Grecs. Xerxbs, transport^ de joie, 
d^tacha aussitot Hydarnbs avec le corps des Immortels. 
Ephialtbs leur sert de guide : ils partent au commencement 
de la nuit ; ils pdnfetrent dans le bois de chines dont les 
flancs de ces montagnes dtaient couverts, et parviennent 

10 vers les lieux oil L^onidas avait placd un ddtachement de 
son arm^e. 

Hydam^s le prit pour un corps de Spartiates ; mais ras- 
sur^ par ifephialtfes, qui reconnut les Phoc^ens, il se prdparait 
au combat, lorsqu'il vit ces derniers, apr^s une l^gbre 

15 defense, se r^fugier sur les hauteurs voisines. Les Perses 
continuferent leur route. 

Pendant la nuit, L^onidas avait ^t^ instruit de leur pro- 
jet par des transfuges dchapp^s du camp de Xerx^ ; et le 
lendemain matin, il le fut de leur succ^s, par des sentinelles 

20 accourues du haut de la montagne. A cette terrible 
nouvelle, les chefs des Grecs s*assemblferent. Comme les 
uns dtaient d'avis de s'^ioigner des Thermopyles, les autres 
d*y rester, L^onidas les conjura de se r^server pour des 
temps plus heureux, et d^lara que, quant k lui et k ses 

25 compagnons, il ne leur dtait pas permis de quitter un poste 
que Sparte leur avait confi^. Les Thespiens protest^rent 
qu'ils n'abandonneraient point les Spartiates; les quatre 
cents Thdbains, soit de gr^, soit de force, prirent le m^me 
parti ; le reste de Tarmde eut le temps de sortir du ddfild. 

30 Cependant Ldonidas se disposait k la plus hardie des en- 
treprises. " Ce n'est point ici," dit-il k ses compagnons, "que 
nous devons combattre ; il faut marcher k la tente de Xerxes, 
rimmoler, ou pdrir au milieu de son camp." Ses soldats ne 
r^pondirent que par un cri de joie. II leur fait prendre un 

35 repas frugal, en ajoutant : ** Nous en prendrons bientot un 
autre chez Pluton." Toutes ses paroles laissaient une impres- 
sion profonde dans les esprits. Pr^s d'attaquer I'ennemi, il 
est dmu du sort de deux Spartiates, qui lui ^taient unis par 
le sang et par Tamitid : il donne au premier une lettre, au 

40 second une commission secrete pour les magistrats de 
LacSdSmone. "Nous ne sommes pas ici," lui disent-ils, 
^ pour porter des ordres, mais pour combaXli^V^ ex. sacosk 
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attendre sa r^ponse, ils vont se placer dans les rangs qu'on 
leur avait assignds. 

Au milieu de la nuit, les Grecs, L^onidas k leur t^te, 
sortent du ddfild, avancent k pas redoubles dans la plaine, 
renversent les postes avanc^s, et pdnbtrent dans la tente de 5 
Xeix^ qui avait d^jk pris la fuite ; ils entrent dans les tenles 
voisines, se rdpandent dans le camp, et se rassasient de cur- 
nage. Des bruits sourds, des cris affreux annoncent que l(\s 
troupes d'Hydamfes sont ddtruites ; que toute Tarmde le sera 
bientdt par les forces rdunies de la Gr^ce. Les plus coura- 10 
geux des Perses, ne pouvant entendre la voix de leurs g6r\6- 
raux, ne sachant oh porter leurs pas, oli diriger leurs coups, 
se jetaient au hasard dans la mllde, et pdrissaient par les 
mains les uns des autres, lorsque les premiers rayons du 
soleil ofl&irent k leurs yeux le petit nombre des vainqueurs. 1 5 
lis se forment aussit6t, et attaquent les Grecs de toutes parts. 
L^onidas tombe sous une gr^le de traits. L'honneur d'en* 
lever son corps engage un combat terrible entre ses compa- 
gnons et les troupes les plus aguerries de I'armde persane. 
Deux frbres de Xerxbs, quantity de Perses, plusieurs Spar- 20 
dates y perdirent la vie. A la fin, les Grecs, quoique ^pui- 
s6s et s^aiblis par leurs pertes, enlbvent leur g^ndral, re- 
poussent quatre fois Tennemi dans leur retraite et, aprfes 
avoir gagnd le ddfild, firanchissent le retranchement, et vont 
se placer sur la petite colline, qui est auprbs d'Anthdla ; ils 25 
s'y d^fendirent encore quelques moments, et contre les 
troupes qui les suivaient, et contre celles qu'Hydam^s 
amenait de Tautre c6t6 du ddtroit. 

Lacdddmone s'enorgueillit de la perte de ses guerriers. 
Le ddvouement de L^onidas et de ses compagnons produisit 30 
plus d'effet que la victoire la plus brillante : il apprit aux 
Grecs le secret de leurs forces, aux Perses, celui de leur fai- 
blesse. Xerxes, efiBrayd d*avoir une si grande quantity d'hom- 
mes et si peu de soldats, ne le fut pas moins d'apprendre 
que la Gr^e renfermait dans son sein une multitude de 35 
d^fenseurs aussi intrdpides que les Thespiens, et huit mille 
Spartiates semblables k ceux qui venaient de p^rir. D'un 
autre c6t^, I'dtonnement dont ces demiers remplirent les 
Grecs se changea bientdt en un d^sir violent de les imiter. 
L'ambition de la gloire, Tamour de la patde^ IomXs.^ Nk^ \^ 
vertas furent poTt6es au plus haul degr^, el \e% tevs^"^ ^«l^ 
aSvation jusqu'alors inconnue. 'BicKt^i.vK*^ • 
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22. — Georges Stephenson. 

Georges Stephenson ^tait fils d'un pauvre ouvrier mineui: 
A huit ans il commenga h travailler. II gardait les vaches 
dans les champs qui avoisinaient la mine oU son p^re dtait 
5 occupd, et il gagnait k cela quatre sous par jour. 

A dix ans, son p^re Temmena avec lui k la mine. Uenfant 
dtait si petit qu'il se cachait deni^re les chariots et les 
machines lorsque passait Finspecteur des mines : car il 
craignait qu'on ne le trouvit trop jeune pour gagner son 
lo salaire. Cependant le pauvre enfant ne recevait que douze 
sous. 

II se montra si travailleur, si attentif k sa besogne, qu'on 

s'empressa, k mesure qu'il avangait en ige, de lui confier 

des occupations de plus en plus difficiles. Lorsqu'il at- 

15 teignit T^e de seize ans, on lui remit le soin de la machine 

k vapeur. 

Georges avait un goftt tout particulier pour les machines ; 
on s'apergut vite k la mine combien celles qui ^taient con- 
fides k ses soins dtaient en bon dtat. Mais \k ne se bomait 
20 pas Tattention de Georges. II voulait encore comprendre 
le me'canisme ingdnieux des machines qu*il surveillait. Au 
lieu done d'exdcuter son pdnible travail de douze heures par 
jour avec Tindiffdrence d'un automate, le jeune homme ob- 
servait les rouages compliquds de la machine k vapeur qui 
25 lui dtait confide. 

Malheureusement Georges, qui avait alors dix-sept ans, 
ne savait ni lire ni dcrire : ses parents, trop pauvres, n'avaient 
pu Tenvoyer k V6cole. II comprit vite que ces machines 
qu'il aimait tant resteraient pour lui des dnigmes inddchif- 
30 frables, jusqu'au jour oh. il serait devenu moins ignorant. II 
rdsolut d'apprendre k lire, et acheta un alphabet. 

Le soir, il allait trouver le maltre d'dcole du village, et 
prenait une legon ; pendant le jour, k Theure des repas, il 
dtudiait D^s qu*il avait un instant de loisir, on le voyait 
35 tirer de salpoche un livre de lecture ou une ardoise sur 
laquelle il s'essayait k dcrire et k calculer. C'dtait un travail- 
leur si dnergique, que, une fois sa journde achevde, il recom- 
mengait k travailler la nuit, raccommodant les vieux souliers 
ffe ses camaracies pom gagner rargentndcessairc k Tachat de 
4^ ses livres. 
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Mais, avant d'arriver aux d^ouvertes qui ont immortalisd 
Stephenson, je tiens k vous indiquer les qualitds morales 
auxquelles Stephenson a d(i assur^ment ses succbs. L' in- 
telligence, quelque admirable qu'elle soit, et le g^nie lui- 
m^me, n'arrivent k rien sans le travail, le courage, la persd- 5 
vdrance et la sobridt^ dont Stephenson va nous donner les 
plus beaux examples. 

(Suite.) Stephenson refuse duller au Cabaret — Ses premiers 

Travaux. 

Georges Stephenson se maria jeune. Pour subvenir 10 
aux besoins de sa famille, il dut travailler plus que jamais. 
Le dimanche, il employait ses loisirs k s'instruire, lisant et 
calculant sans cesse, dtudiant sur des dessins le mdcanisme 
de toutes les machines nouvelles, et se mettant ainsi au 
courant des choses qui concernaient son mdtier. 15 

II dtait si sobre qu*on ne Ta jamais vu au cabaret. II 
s'exposa m^me k mdcontenter le chef de la mine, auquel il 
devait sa place de m^canicien, plut6t que de consentir k 
Taccompagner dans une taverne pour y prendre un verre 
d'eau-de-vie. 20 

— fjccusez-moi, monsieur, r^pondit fermement Ste- 
phenson; je me'suis promis k moi-m^me de ne jamais 
boire. 

Le feu prit un jour k la demeure de Georges en son 
absence. tJne partie de son mobilier briilde ou endommagde 25 
lui causa de grandes pertes. Entre autres, le coucou qui 
marquait les heures ^tait dans un si triste dtat qu'on ne 
pouvait plus le faire marcher ; et, ce qui dtait plus ficheux 
encore, I'argent manquait pour s'adresser k Thorloger. Ste 
phenson fit pour sa prdcieuse horloge ce qu'il faisait pour 30 
ses machines : il la ddmonta avec precaution, Texamina, la 
nettoya, la remit k neuf avec tant d'intelligence qu'elle 
marcha ensuite mieux que jamais. 

— Bon ! pensa alors notre industrieux travailleur, voilk 
d^sormais une nouvelle corde k mon arc : au lieu de rac- 35 
commoder simplement les chaussures k la veill^e, j'y 
joindrai la reparation des horloges. L'incendie au moins 
m'aura 6t6 bon k quelque chose. 

Et CD effe^ h partir de cette ^poqvie, Iom\. \^ -sr^^^L^ ^^^ 
conda Je soin de ses montres ^^ ^^ ^^ couconxs. 

It. a 
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(Suite.) Le Phe et le Fils de Stephenson, — Amour filial et 

Amour paterneL 

Cependant, la reputation d'habiletd de Stephenson comme 

mdcanicien se rdpandait. On Tenvoya au fond de I'^cosse 

5 r^parer une machine importante. Au lieu de prendre une 

voiture, il fit courageusement la route k pied, un bdton k la 

main. 

— Autant d'economis^, pensait-il ; cela me permettra de 
payer les mois d'dcole de men. fils. 

10 Georges en effet avait un fils, qu'il avait appeM du nom 
de son vieux pbre: Robert. Ce que Georges ddsirait le 
plus pour son fils, c'dtait de pouvoir lui donner une bonne 
Education. C'dtait dans ce but qu*il joignait depuis tant de 
temps le travail de la nuit k celui du j6ur. 

15 La machine ddrangde que Stephenson dtait alle voir, finit, 
grice aux bons soins de notre ami, par reprendre son service. 
Georges regut 700 fi-ancs en paiement. 

— Que me voilk riche, pensait-il ! C'est ^gal, je suis 
venu k pied ; je retoumerai de m^me pour ne pas entamer 

20 mon trdsor. 

Chemin faisant, il voulut passer par le village qu'habi- 
tait son vieux pbre, et il arriva dpuisd de fatigue dans le 
hameau. 

Un affreux accident venait d'arriver. Le vieux Stephen- 
25 son, horriblement briild par un jet de vapeur qu'une machine 
lui avait lancd, ^tait devenu aveugle. De plus, il ^tait tombd 
dans une misfere profonde. 

Stephenson, qui avait fait une longue route k pied plut6t 
que de toucher k ses 700 francs, en ddpensa aussitdt la 
30 moitie pour payer les dettes de son vieux p^re. 

Puis U lui fit quitter la pauvre cabane oh il languissait, et 
Temmena dans une jolie maisonnette, k peu de distance de 
sa demeure. L'aveugle vdcut Ik, heureux, pendant de 
longues anndes. 
35 Stephenson avait ddjk eu pr&edemment le malheur de 
perdre sa femme, qu41 aimait extr^mement ; il ne lui restait 
done plus que son petit Robert, tr^s-jeune encore, et son 
vieux pfere aveugle. 
A ce moment'lh, I'Angleterre, engag^e contre la France 
40 dans une guerre d^espirit, appelant tous \ea Yvomtcv^ 
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valides sous les armes. On n'exemptait pas meme du 
service les ouvriers dont la famille rdclaraait le travail pour 
vivre. 

Georges, forc^ de partir ou de s'acheter un rempla- 
gant, ddpensa ses demibres ^onomies pour s'exempter 5 
du service, afin de gagner le pain de son p^re et de son 
ills. 

Ainsi, de tant de travail, de tant de nuits passees k veiller, 
il ne restait plus rien k Stephenson. Un chomage, une 
maladie, auraient suffi pour le plonger dans la plus afifreuse 10 
mis^re. 

— Que de fois, disait-il lui-m^me, d^vor^ d*inqui^tude 
sur Tavenir, j'ai fait en pleurant le trajet de ma cabane k la 
mine I 

N^anmoins, ce d^couragement dura peu. II se remit au 15 
travail avec plus d'ardeur que jamais ; le travail et I'^tude le 
consolferent. 



(Suite.) Stephenson devient Inghiieur de la Mine* 

Une nouvelle machine avait i\.i dtablie dans une mine 
voisine de celle oh travaillait Georges. Cette machine de- 20 
vait pomper Teau qui se trouve toujours dans les excava- 
tions des mines ; mais elle dtait mal placde et se refusa \ 
marcher. De savants ing^nieurs furent appelfe par la com- 
pagnie qui exploitait la mine ; ils tentbrent, mais en vain, de 
r^parer la machine. Unan se passa sans que personne pdt 25 
en obtenir un service convenable. 

Stephenson saisissait toutes les occasions possibles de 
s*approcher de cet appareil obstin^ment rebelle. Son 
esprit n'avait plus de repos ; il voulait trouver I'obstacle 
qui emp^chait la machine de fonctionner. Un samedi 30 
soir, aprfes Tavoir longuement observde, il s'en revint tout 
joyeux : 

— Je sais comment il faudrait faire pour la meltre en 
mouvement ! s'dcria-t-il. 

Cette reflexion fut rapportde au directeur de la mine, qui, 35 
non sans hesitation, se d^cida k confier les r^^aratiow^ i. 
Stephenson. Quelques jours plus taid, \a laaLOcvvcv^ ^m^x. 
a Inen fonctionnd que toute Veau qui ob^Vxvvaix. \^ "^^5: 
^rt ^puis^e, et les ouvriers s'^taient ternvs ^nx NxaN«»- 
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£merveillds, ils sumommbrent Stephenson le mkdedn da 
machines. 

Le directeur reconnaissant nomma Stephenson ing^nieur 
de la mine, avec une augmentation assez considerable de 
traitement 



(Suite.) NouvelUs Etudes de Stephenson, — Eobert et son 

pttit Ane, 

Stephenson, loin de profiter de ce commencement de 
fortune pour se reposer un peu, songea aussitot k reprendre 
ID ses Etudes avec plus de vigueur. II acheta de nouveaux 
livres, qu*il lisait le soir au retour de sa joum^. 

£n m^me temps il envoya son petit Robert ^tudierk 

la ville voisine. Comme il ne voulait pas se separer de 

lui compl^tement, et que la route jusqu'k I'^cole ^tait trop 

15 longue pour les jambes du hambin, Q lui acheta un petit 

fine. 

Robert, perche sur sa monture, paitait le matin de bonne 
heure avec son panier aux provisions et son carton plein 
de h\Tes. I^ soir, au retour, le p^ et Ten&nt £usaient les 
10 devoirs ensemble ; Robert re'p^tait k son p^ les pr^euses 
lemons de ses professeurs, et le p^ recommen9ait ainsi son 
&lucation. 

Get admirable exemple d*amour de T^de fiusait com- 
prendre au fils combien la science est pr^deose. Robert 
35 se pissionnait pour le travail, et il adorait son pte qui lui 
enseignait si bien le prix da savoir. 

Le grand^p^re, quoiqu'il ne pClt voir ses deox chers 
en£uits, jouissait au milieu d*eax d^one Tieillesse hea* 
reuse et paisible. L*aisance ^tait revenue dans Thiunble 
3omauge. 

A mesure que Stephenson ^tudiait les livres sur les arts» 
les sciences et la mecanique« il s attachait k decoavrir des 
perfectionnements pour les machines. II avait dans sa 
maison un petit atelier oh s etalaient des modHes de toates 
35 soites, et il passait de longues heures k en etndier les divers 
mecanisroes. 
12 sc nnt k ccHistniine hii-mSoie des madunes^ ^ il en 
^kbgiqwi phtskais poor les hooDI^Ks vdisaBM&\ f^Q«& wok- 
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Georges alors reprit une id^ qu'il avait eue depuis sa 
jeunesse : c'est qu'en perfectionnant les machines k vapeur 
dont on se servait pour transporter les chargements, on 
arriverait k se passer du secours des chevaux et h, franchir 
Fespace avec une vitesse beaucoup plus grande. Les loco- 5 
motives existaient d^jk k cette dpoque, mais ces machines, 
fort imparfaites, n'accomplissaient que deux lieues k 
Pheure ; de plus, elles consommaient beaucoup de charbon; 
enfin eUes faisaient im bruit tellement grand que les chevaux 
et le b^tail en ^taient ^pouvant^s. Dbs qu'un troupeau ou 10 
une voiture se mon trait, on dtait obligd d'arr^ter I'eflfrayant 
chariot k vapeur pour ^viter les accidents. Tout cela causait 
beaucoup d'ennuis, et ralentissait k un tel point la vitesse 
des transports, que les machines de ce genre tombaient en 
ddfaveur. 15 

Stephenson commenga par porter rembde k ce bruit 
excessif en inventant ime nouvelle esp^ce de tuyau qui 
^tait le bruit et augmentait le tirage. 

Mais il ne devait pas arriver du premier coup k rdaliser 
entiferement Tid^ qu'il s'dtait propose. 20 



(Suite.) UJncendit dans la Mine, — Lc Feu grisou, 

Fils d'cuvrier mineur, mineur lui-m^me, il savait qu*il y 
a peu d'existences plus pdnibles et plus exposdes k la fois 
que celle du mineur ; car trop souvent, h^as ! les explosions 
du grisou foudroient les ouvriers ou les ensevelissent sous 25 
des ^oulements. 

Le grisou est un gaz que I'on peut comparer k celui de 
r^clairage. II se rencontre dans la terre, et son explosion 
est terrible. II suffit de la flamme d'une seule lampe pour 
produire la detonation du grisou. D'autre part, il est im- 30 
possible de travailler dans la mine sans lumi^re. Les 
pauvres mineurs ^taient done exposes autrefois k une mort 
certaine, d^s que le grisou se produisait dans un lieu oh ils 
travaillaient. Georges Stephenson ^tait depuis longtemps 
prdoccupd de ce danger. 35 

Un jour, un mineur dpouvant^ arrive k la maison de 
Stephenson. — Le feu vient de piexidi^ d^x^a m\i \s»^^». 
d!z6mdoD de la mine ! s'^crie-t-il. 

Geoiges s'Slance aussitdt du ctxi dw s\tv«Xx^ ^^xki^k^ 
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et enfants se pressaient effar^s k Tentrde de la mine. II y 
avait danger de mort pour qui descendrait dans la galerie 
menac^e. 

Stephenson n'h^site pas ; il se fait descendre aussitot. 
5 S*adressant aux mineurs ^pouvantds, rassembl^s au fond 
de la mine, et pour lesquels la fuite ^tait impossible puisqu'on 
ne pouvait remonter qu'un petit nombre d'hommes h, la 
fois: 

— S*il y a seulement parmi vous, s'dcrie-t-il, six hommes 
lo de courage rdsolus k m'aider et k me suivre, je vous promets 

que nous nous rendrons maitres du feu. 

La voix calme et ferme de Stephenson ranima T^nergie 
des mineurs. On se mit au travail avec activity. Stephen- 
son en t^te, la truelle k la main, fit dlever un mur devant le 

15 tuyau enflammd. Uair cessant d'alimenter la flamme, le 
feu s'dteignit. 

Cependant quelques hommes avaient p6n, et tandis qu'on 
retirait leurs cadavres du puits, les mineurs entoilrbrent Ste- 
phenson j ils avaient une confiance sans homes dans sor 

20 intelligence et son gdnie. 

— Ah ! lui dirent-ils, vous n'essayez done pas de trouver 
le moyen d'emp^cher de pareils malheurs ? 

— Je le cherche, reprit Stephenson. 

— Mais alors hdtez-vous ! Voyez, reprirent-ils en mon- 
25 trant les cadavres de leurs camarades, le charbon s' achate 

avec la vie des mineurs ! 



(Suite). — Invention de la Lampe des Mineurs, 

Stephenson, rentr^ chez lui, se remit avec plus de per- 
30 severance k chercher le moyen de faire une lampe prdserva- 
trice, dont la flamme pdt ^tre abrit^e contre le contact du 
grisou. 

Souvent il se faisait descendre dans les galeries, et les 
ouvriers le voyaient s'approcher, une lumibre kla main, des 
35 endroits les plus dangereux. Emus alors par le p^ril que 
Stephenson courait, ils essayaient de Tarr^ter ; 

— Laissez-moi, rdpondait-il avec une douce fermete. 
Ce que je cherche, c'est k protdger la vie de milliers de 
travailleurs. Cela vaut bien la peine que je m*expose un 
"> peu I 
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Souvent il faisait, dans sa maison, des exp^ences avec 
diffdrents gaz semblables au grisou; et comme, malgrd 
tout ce qu'il avait ^tudi^ et appris, il ignorait n^anmoins 
bien des choses, ces experiences n'dtaient par sans danger. 

Un jour m^me une explosion se produisit; le plafond 5 
s'^croula, ddtruisant les instruments et les essais de Georges. 
Georges seul fut respects, et s'estima fort heureux d'en 
^tre quitte pour si peu. 

Enfin, la lampe pr&ervatrice fut achev^e. Un treillis 
m^tallique devait garantir la flamme du contact du grisou. 10 
II ne restait qu'k en faire le dangereux essai. 

Stephenson se fit descendre au fond du puits avec un 
ouvrier experiments et le contre-maitre de la mine. Ce 
dernier conduisit Stephenson dans une galerie qu'on avait 
d(i abandonner, k cause des gaz meurtriers qui s'dchappaient 15 
par toutes les fentes avec un bruit aigu de sifflet. Le contre- 
maitre s'avan9a sans lumi^re dans la galerie, ce qui excluait 
tout danger. 

II revint bient6t vers Georges en lui affirmant que, s'il 
essayait d'introduire une flamme quelconque, une explosion 20 
terrible aurait lieu : c'Stait la mort. Stephenson sourit 

— Placez-vous en lieu s^, dit-il, j'entrerai seul. 

Le contre-maitre et Touvrier se mirent en eflfet k Tabri, 
tremblant pour la vie de Stephenson dont ils admiraient le 
courage. Celui-ci, sa lampe allumde, ne tarda pas k dis- 25 
paraitre dans les profonds ddtours des galeries. 

D^s qu'il fut entr6 dans le courant d'air meurtrier, la 
lumifere de sa lampe s'dleva subitement; on edt dit que 
Tappareil s'enflammait. Puis elle diminua bientot, et 
s'Steignit 30 

Stephenson revint vers ses deux compagnons; il leur 
raconta ce qui s'dtait passd, en les suppliant de se rappro- 
cher assez pour ^tre tSmoins eux-m^mes de la chose. lis 
s'y ddcidferent, et ce qui avait eu lieu la premiere fois se 
renouvela exactement de la m^me fagon. Pas la moindre 35 
explosion ne se produisit. 

Georges, aprfes avoir attentivement 6tudi6 I'effet de sa 
lampe, expliqua k ses deux compagnons les perfectionnements 
qui restaient encore h, y aj outer. Puis il se remit h. son 
travail opiniitre ; et la lampe, refaite de noMv^^M^fsiX.^'^RiN^^^ N^ 
le 4 novemhre. Elle Stait enfin comp\^le, ^\^ ^XX€\'e^»^ ^ 
merveiUe le but propos6. 
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Les houilleurs de Newcastle, reconnaissants, la bapti- 
sbrent aussitdt du nom de son inventeur, et Tappel^rent un 
georgeU 

Cependant, mes amis, cinq jours aprbs Tessai de la lampe 

5 de Stephenson, un grand savant anglais, Davy, prdsentait k 
la Soci^t^ royale de Londres une autre lampe de siiret^ 
pour les mines. 

Comme Davy ^tait un savant cdbbre, et Stephenson un 
pauvre travailleur ignor^, la lampe de Davy obtint aussitdt 

10 la renommde : elle fut seule connue de toute I'Angleterre, 
et bientot du monde entier. he geofgef des houilleurs de 
Newcastle resta connu d*eux seulement. Si done Stephen- 
son n'avait eu que ce titre de gloire, son nom ne fdt point 
passd k la post^rit^ ; mais Georges ne s'arr^ta pas Ik. 

15 Au lieu de se laisser d^courager par cet dchec de la 
fortune, il s'dmerveilla, au contraire, de voir qu'il s'dtait 
rencontrd avec un savant illustre, et il s'encouragea lui- 
m^me h. travailler plus encore, afin d'arriver toujours plus 
haut. 



20 (Suite.) — Stephenson che^rhe la meilleure Locomotive. — Les 

Luttes du Progres contre la Routine, • 

Stephenson reprit son ancienne preoccupation : le per- 
fectionnement de la locomotive et Tinvention des chemins 
de fer. 
25 Robert, k raesure qu'il grandissait, prenait sa part des 
recherches et des travaux de son pbre. Nous ne suivrons 
pas les deux Stephenson dans tons les essais qu'ils durent 
faire avant d'arriver k leur but, dans toutes les luttes qu*ils 
eurent k soutenir contre les pr^jugds, les ignorances et 
30 Tenvie. 

A partir de la ddcouverte de la lampe, quatorze anndes 

completes s'^coulbrent, quatorze ann^es de durs labeurs, 

d'essais de toute sorte, pendant lesquelles, loin de trouver 

aide et encouragement chez ses compatriotes, il fut abreuvd 

35 de mdpris et trait^ de fou. 

Lorsqu'il lui fallait passer sur les terres des fermiers pour 
lever des plans et dtudier le terrain oil Ton devait poser 
Jes mils, U rencontrait les resistances Ves plus obstirvdes. 
Les cultivateurs s^imaginaient que V 6ta\A\sse;meii\ ^^ cea 
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nouvelles machines allait les miner. L'air, croyaient-ils, allait 
^tre empoisonnd par les locomotives ; on ne pourrait plus 
^ever de volailles, les arbres sdcheraient sur pied, les bes- 
tiaux dpouvant^s refuseraient de pattre dans le voisinage de 
ces infemales routes, les dtincelles qui s'dchappaient de la 5 
locomotive mettraient le feu aux rdcoltes. Bref, c'dtait un 
concert de haines et de maledictions. 

Stephenson fut odieusement chass^ par les fermiers d'un 
seigneur, qui lui interdirent de passer sur leurs terrcs en lui 
faisant mille menaces. II fallut recourir k la force pour 10 
prendre quelques alignements. 

Puis ce furent le propri^taire et les employes d'un canal 
voisin qui, pensant que les chemins de fer allaient miner les 
transports par eau, se concertferent pour faire avorter les 
plans de Georges. On apostait des hommes de tous cot^s 15 
pour emp^cher Stephenson de lever des plans. 

Afin d'dchapper k cette ridicule surveillance, Stephenson 
eut recours k la mse. Lorsqu'il voulait lever un plan, il 
faisait tirer des coups de fusil dans un endroit oppos^ ; 
les gardes, croyant au passage de braconniers, quittaient 20 
leur poste pour courir sus aux pr^tendus malfaiteurs. 
Pendant ce temps, Stephenson, k la hite, et au clair de 
lune, levait le plan dont il avait besoin. 



(Suite.) — Invention de la pieilleure Locomotive, — Concours de 

1829. — La Fusee. 25 

En 1829, un concours fut ouvert en Angleterre. On 
proposait un prix k Tinventeur d'une locomotive capable 
d'entralner un poids dnorme avec une vitesse de trois lieues 
k Theure. 

Stephenson, qui avait enfin r^solu les difficult^ de son 30 
travail, pr^senta au concours une locomotive qu'il appela la 
Fuste, On donna le signal : la Fuste partit, et on vit 
qu'elle mdritait bien son nom, car elle entralna le poids 
convenu avec une vitesse de 6 lieues k I'heure. 

Ddbarrassde ensuite de sa charge, la Fuske partit une 35 
seconde fois et atteignit dix lieues k I'heure. 

Quatre autres locomotives concouiwietvX. v;r^c Vv. Fui'et ; 
eiles ne remplissaient pas les condilioivs, et IvrcexvX. ^c»x\.^^^» 
A partir de ce jour, le triomphe de ^te^Vex^^oTv "l^ax 
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complet. Acclatn^ par ceux-lk m^me qui le raillaient la 
veille, il devint Tobjet de Torgueil national. 

On n'avait d'abord songd aux locomotives que pour trans- 
porter des marchandises ; on comprit enfin ce que Stephen- 
5 son prddisait et ce h, quoi il travaillait depuis vingt ans : 
— Les hommes finiront eux-m^mes, disait-il, par voyager h, 
Taide de la vapeur. 

La reputation de Tancien mineur Aait sans rivale. De 
simple ing^nieur des mines il se fit entrepreneur de chemins 
10 de fer. C'est lui qui dtablit la premifere voie ferr^e en 
Angleterre. 

Puis il passa en France, oli il fit construire le chemin de 
fer de Paris k Rouen et de Marseille k Avignon. 

Plus tard il se rendit en Belgique, en Italie, en Espagne, 
15 puis en Egypte, et Ik encore on lui dut I'dtablissement des 
premiers chemins de fer. 

(Suite.) — Za Devise de Stephenson, 

" PersAv^rance." 

Georges Stephenson devint propri^taire d'une immense 

20 fortune, due k son travail et k son intelligence. Lorsqu'il 
se sentit trop fatigud pour continuer ses travaux industriels, 
il en laissa la suite k son fils Robert. II reporta alors son 
activity sur des institutions charitables. II fit construiic 
des ^coles pour ses ouvriers, ouvrit des bibliothfeques k 

25 leur usage, et crda pour eux des caisses de secours et de 
prdvoyance. 

Sans cesse il leur rappelait, quand il se rendait au milieu 
d'eux, qu'il ne devait sa fortune et ses succ^s qu'k la per- 
severance. 

30 — La perseverance, leur disait-il, a toujours ete ma 
devise ; sans elle je ne serais arrive k rien. En depit de ma 
pauvrete et des difficultes qu'elle me creait, j'ai persevere k 
m'instruire. En depit des conseils et des mauvais exemples, 
j'ai persevere k ne jamais mettre les pieds au cabaret. En 

35 depit des re vers de la fortune qui m'ont accabie si souvent, 

je me suis toujours repete ma devise : Perseverance ! Elle 

m'a fait triompher de toutes les misbres. Si vous voulez 

/'adopter, mes amis, elle fera pour vous ce qja'eW^ 21 i^ivx. ^\n 

mo// elle vous rendra heureux. 



LA CIRCULATION DU SANG. 6i 

Ces simples paroles de Stephenson trouvaient toujours 
un ^cho dans les imes des ouvriers; car ces hommes sa- 
vaient qu'avant de donner des conseils, Stephenson avait 
commence par donner Texemple. 

La vie de Georges Stephenson est une des plus belles qui 5 
se puissent oflfrir comme modHes de travail, de perseverance 
et d'intdgritd. II mourut k 67 ans, en 1848. L'Angleterre 
lui a 6lev6 une statue h, Newcastle, prbs de Tusine qu'il avait 
fondle. G. Bruno. 

23. — La Circulation du Sang. 10 

Appuyez un peu vos doigts sur votre poignet, en dedans ; 
sur vos tempes ; de chaque c6t6 de votre cou ; ne sentez- 
vous pas quelque chose qui bat ? Joignez vos mains en 
croisant vos doigts aussi prbs que possible de leur base, ne 
sentez-vous pas le m^me petit battement, partout uniforme 15 
et rdgulier ? C'est votre sang qui passe ; il vient du coeur, 
lance par les mouvements de cet organe dans un nombre 
infini de tuyaux appelds arfh^es, qui s'^tendent dans notre 
corps, montent dans notre t^te, s'allongent dans nos bras, 
descendent dans nos jambes, et portent le sang, qui ali- 20 
mente la vie, jusqu'aux extrdmitds des pieds et des mains. 

Mais quand chaque filet de sang est arrive, par son art^re, 
jusqu'k Textremite qu'il doit atteindre, il est use, car il a 
depense tout ce qu'il contenait de fortifiant k nourrir les 
parties qu'il a parcourues; il n'est plus rouge k ce moment, 25 
il est presque noir; il revient alors par d'autres petits 
conduits appeies veinesy qui le ram^nent au cceur, d'oU il 
passe dans les poumons pour se reparer et redevenir utile 
k la vie. Les veines sont de petits tuyaux qui paraissent 
sous votre peau comme des lignes d'un bleu fonce, surtout 30 
quand vous avez chaud. Les veines paraissent bleues, 
parce qu'elles sont transparentes, et qu'elles laissent voir la 
couleur tr^s-foncee du sang qui les remplit en retoumant au 
coeur. 

Lorsque le sang use, le sang noir, est arrive dans le cceur, 35 
le cceur fait un battement, et ce battement fait monter le 
sang dans les poumons qui sont pleins d'air. Une partie 
de Fair s'unit au sang noir; aussil&t ce ^?ltv^ x^^^nKk^ 
wage. II est rendu pour ainsi dire iieui, W xe^^scsxA 
dans le cceur par un autre chemin ', et \em "^aXX^ecckeciX^ ^n^ N'^ 
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coeor renvoient le sang rouge, le sang neuf, dans les art^res, 
qu'il recommence k parcourir comme je vous I'ai d^jk 
dit. 

24. — Les Poumons. 

5 Au-dessus du coeur, et descendant de chaque cdt^, sont 
places des organes mous qu'on appelle les poumons (le 
mou). C'est dans nos poumons que Tair p^nbtre chaque 
fois que nous respirons; puis nos poumons le laissent 
^happer quand il a send, pour en recevoir d'autre. 

10 Quand Tair entre dans nos poumons, il les emplit, et cela 
^t gonfler notre poitrine ; quand Tair s'en va, nos poumons 
se vident et notre poitrine s'abaisse. La voiUt qui se gonfle 
encore I C'est que nous venons de respirer, et qu'un air 
nouveau remplit encore nos poumons. Mais d6}k il a 

15 cess^ d'etre pur; aussit6t, nos poumons le repoussent, et, 
de nouveau, notre poitrine s'abaisse. 

25. — L'£stomac. 

Plus bas que le coeur, et en travers, est placee une esp^ce 
de poche appelle Vestomac 

20 C'est dans Testomac que descendent les aliments qui 
passent de notre bouche dans notre gosier ; Testomac re9oit 
ces aliments, il les r^hauffe, les cuit pour ainsi dire, les 
decompose enfin, et les fait passer dans les intestins. Lk, 
les parties nourrissantes, liquides et blanches comme du lait, 

25 sont pomp^es, puis entratn^s dans un tuyau, dans un canaly 
oil elles se m^lent au sang noir, et d'oh eUes sont emport^es 
avec lui dans le coeur, puis dans les poumons, qui en font 
du sang rouge, en les mllant avec une partie de Tair, conmie 
vous le savez d^jk. 

30 Lorsqu'on mange des fruits qui ne sont pas mto, cela 
fait souffrir Testomac, parce qu'il a beaucoup de peine k 
travailler. Lorsqu'on mange trop, cela fatigue encore 
Testomac, comme un ouvrier k qui Ton donne trop d'ouvrage. 
£t m^me, quand la goiumandise a €t6 k Texcbs, nous deve- 

35 nons malades et piles. Nous ne pouvons plus nous soutenir 
fermes sur nos jambes ; la t^te nous tourne, et nous sommes 
ohlig6s de vonm, avec de grands efforts, les aliments que 
notre estomsLC n'a pu d^omposer. 



LES MfeTAUX.—LE FEU. 63 



26. — Les M6taux. 

Sans la d^couverte et Femploi des mdtaux, rhomme serait 
restd dans T^tat miserable oU se trouvent encore quelques 
peuplades sauvages de rAm^rique et de la Nouvelle- 
HoUande. Le fer est, de tous les mdtaux, le plus utile 5 
k rhomme ; par im bienfait de la nature, c'est celui qui se 
rencontre le plus fr^quemment dans presque tous les pays. 
Uor et Targent, comparativement au fer, ne seraient presque 
d'aucun prix, si Ton n'^tait convenu d'employer ces mdtaux 
comme signes repr^sentatifs des richesses, et comme un 10 
moyen d'^change, en les convertissant en monnaie. 

Les m^taux se trouvent enfouis dans la terre, quelquefois 
purs, mais le plus souvent m^l^s avec d'autres corps dont 
on les d^gage par des proc^dds chimiques. Ordinairement 
ils sont loin d'oifrir, avant le travail de I'homme, Taspect 15 
sous lequel nous sommes accoutumds h, les voir. Ainsi le 
mineral dont on retire le fer est le plus souvent une mati^re 
compacte, rougedtre, facile h, rdduire en poudre. 

LVr, Vargenty le platine^ le cuivre et le fer s'dtendent 
ais^ment en lames^ et en filsj Xktain et le zinc sont moins 20 
ductiles, c'est-k-dire qu'ils prennent moins aisdment la forme 
qu'on veut leur donaer ; le flomb est tr^s mou ; le bismuth^ 
\anHmoine et '^arsenic sont cassants ; le mercure ou vif-argent 
est liquide et susceptible de bouillir et m^me de se rdsoudre 
en vapeur; il faut un tr^s grand froid pour lui faire perdre 25 
sa fluidity et le rendre dur comme les autres mdtaux. 

Le platine est trfes difficile k fondre : c'est le plus pesant 
des mdtaux. 

L'or est celui qui s*altbre le moins k Tair. L'arsenic et 
le cuivre sont de violents poisons. C'est pour cette raison 30 
qu'il faut entretenir une couche d'dtain dans les vases de 
cuivre employes k preparer les aliments. Le fer dtamd 
s'appelle fer-bianc. 

27. — LfC Feu. 

Le feu n'est gu^re moins utile que I'eau et Tair. Sans le 35 
feu, rhomme ne pourrait exister dans les pays tr^s froids^ 
tels que la Sib^rie, une grande paitie de \2t "Scasis^^ ^\. ^^ 
VAm^nqae septentrionale ; il vivrait mfeme a-vexi ^ewifc ^^axA 
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les climats tempdrds, puisqu'il ne pourrak ni cuire ses 
aliments, ni forger les mdtaux, etc. Le feu n'existe natur- 
ellement que dans les volcans en Eruption, ou dans les 
corps enflamm^s par la foudre, ou dans ceux que la fer- 

5 mentation finit par embraser. Aucun animal ne sait produire 
du feu pour ses besoins. 

L'homme seul a su inventer les moyens de s'en pourvoir. 
Les sauvages allument du feu en frottant rapidement deux 
morceaux de bois I'un contre Tautre. Si Ton frappe vive- 

lo ment un caillou avec de Tacier, les parcelles d'acier qui se 
d^tachent brdlent dans Fair et enflamment Tamadou sur 
lequel on les reQoit 

Les vastes forets qui couvrent la surface de la terre suffiront 
longtemps k nos besoins ; et la nature nous conserve dans 

15 son sein d'immenses p'rovisions de charbon de terre, que 
Ton commence partout k exploiter avec succbs. Ces mines 
de charbon de terre sont le produit d'antiques forets et de 
debris de vdgdtaux que les revolutions du globe ont enfouis 
dans la terre. 

20 Le feu cause souvent les plus cruels ddsastres dans les 
fermes et dans les maisons, si Ton ne prend pas continuelle- 
ment les plus grandes precautions pour s'en preserver. 

28. — Les Volcans. 

Aucun des phdnomfenes qui se passent h, la surface du 

25 globe n'est plus majestueux ni plus terrible qu'une Eruption 

volcaniqtie, Qu'on se figure une montagne vomissant des 

flammes, des tourbillons de fumde, de cendre et de poussibre, 

lauQant des pierres et des rochers dnormes k des distances 

prodigieuses, au milieu de detonations souterraines, des 

30 coups redoubles de la foudre et d'un torrent de pluie ; 

et, durant ces aflfreux phdnom^nes, la montagne ^branl^e 

jusqu'k sa base, ses flancs en tr'ou verts donnant passage k 

la lave ou mati^e en feu, qui parfois coule jusque dans 

la mer, dont elle fait bouillonner les flots: tel est un 

35 volcan. 

II existe en Europe trois volcans: VEtna en Sicile, le 

Visuve pr^ de Naples, et VHecla en Islande. L'Asic en 

renferme un plus grand nombre ; mais c'est T Amdrique qui 

en contientle plus. II y a, beaucoup de moTi\a%Tve^ ^\ oat 
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briild dans les premiers iges du monde, et qui aujourd'hui 
sont complfetement dteintes, c*est-k-dire qu'elles ne jettent 
plus ni flammes ni fumde, et sont cultiv^es par les hommes. 
Plusieurs montagnes de TAuvergne sont dans ce cas. De 
temps en temps on voit so former de nouveaux volcans : 5 
ainsi le V^suve fit sa premiere Eruption soixante-dix-neuf 
ans apr^s J^sus-Christ et ensevelit sous la cendre la ville 
de Pomp^i, et sous la lave celle d'Herculanum. II y a 
peu d'ann^es, une lie s'est formic tout k coup dans la 
M^diterrande par Tdruption d*un volcan sous-niarin ; depuis 10 
elle a disparu. Ces phdnombnes sont souvent accompagn^s 
de tremblements de terre. 



29. — Systeme M6trique. 

On mesure les longueurs avec le metre. Le decimltre est 
dix fois plus petit que le mbtre. Le centimetre est cent fois 1 5 
plus petit Le millimetre est mille fois plus petit. 

Le mbtre est contenu quarante millions de fois dans le 
tour de la terre. Les hommes trbs grands ont presque deux 
metres de hauteur. Un decimetre est comme la largeur de 
la main d'un homme. Un centimetre est comme la moitid 20 
de la largeur d'un doigt. 

Dix metres font un decametre ; mille metres, un kilometre; 
dix mille rafetres, un myriametre, 

Un are est un carrd qui a dix mfetres de cot^ ; Tdtendue 
des terrains s'exprime en ares et en hectares. 100 ares 25 
forment un hectare. 

Quand les biiches \ brftler ont un mfetre de longueur, en 
les entassant sur un mbtre de largeur et de hauteur, on 
obtient un sthe. 

Une boite en forme de cube, ayant un ddcimfetre de c6t^, 30 
6*appelle litre. 



30. — Les Poids et la Monnaie. 

Un gramme est le poids de Teau contenue dans un cube 
d^un centimetre de cot^. Un d^ \ coudie Oi x^xferaNRx-KJ^ 
quatre "S"^ 

Un litre d'eav phse mille grammes, ou mti feilo^raminc. 
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En France la monnaie se compte ^2X francs et par cmtimesy 
qui sont des centibmes de franc. Vingt sous font un franc, 
et un sou vaut cinq centimes. 
La monnaie comprend des pifeces d'or de 40 francs, de 

5 20 francs, de 10 et de 5 francs; des pifeces d'argent de 
5 francs, de 2 francs, de i franc, de 50 centimes et de 
20 centimes. Toutes ces pieces contiennent une quantity 
de cuivre ^gale k la dixibme partie de leur poids. Un franc 
en argent pfese 5 grammes, deux cents francs pbsent un 

10 kilogramme. 



LETTERS. 



31. — Lettres d'Invitation. 

(i.) C'est demain Tanniversaire de ma naissance, mon 
cher ami. Toutes les personnes que j'aime y seront ; il 

15 faut done que tu y viennes aussL Je t'attends pour demain. 
Ta chambre est pr^te et je t'assure que ce jour ne serait 
pas compldtement heureux pour moi, si tu manquais k la 
reunion de mes amis. Tu as ^t^ le premier k m'offrir ton 
bouquet; c'est ce qui me fait esp^rer que nous te verrons 

20 demain parmi nous. 

Adieu, cher ami, jusqu'k demain. 

(2.) Mon cher ami, 

Je viens te faire une invitation que, j'espfere, tu accep- 
teras volontiers. Voudrais-tu bien venir passer quelques 

25 jours avec nous k la campagne? — Mon pbre et moi, nous 
en serons charm^s, car tu sais Tamitid que nous te portons. 
II te sera facile, je crois, d'obtenir la permission de tes 
parents, les n&tres seront avec nous. Ta mfere pent ^tre 
trbs tranquille. 

JO Viens done vite : nous t'attendons avec impatience. 
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32. — La premiere Partie de Chasse. 

F^dte-moi, mon ami J'ai fait des merveilles k la 
chasse; et tu es prid de croire tout ce que je vais te 
dire, attendu que je n'inventerai rien. — ^J*ai done fait hier 
ma premiere partie de chasse. J'dtais supdrieurement 5 
^quip^ et, tout moqueur que tu es, mon cher, tu n'aurais 
rien eu k reprendre k mon attirail de chasseur. Nous 
sommes partis k cinq heures du matin. J'dtais lev^ depuis 
quatre heures ; j'allais de chambre en chambre presser tons 
les chasseurs. Enfin nous partons. Jusqu'k dix heures, 10 
nous arpentons les terres kbourdes; on tue une demi- 
douzaine de li^vres; je tire deux coups sans rien tuer; 
je crois pourtant bien que j'ai bless^ un li^vre. Ris tant 
que tu voudras ; c'est la y6nt6, A dix heures nous entrons 
dans les pommes de terre, et voilk les perdreaux qui com- 15 
mencent k se faire voir. Apr^ avoir infructueusement tir^ 
trois coups de fusil, je tue enfin un perdreau. Je te vois 
d'id t'^crier: "quatre coups de fusil ont parti en m^me 
temps, et il s'attribue le triomphe ! " — Pas du tout, monsieur, 
je tirai seul et bien seul. Le perdreau fut bien tu6 par moi 20 
et c'est ce qui ne vous est jamais arrivd 

Au reste je n*ai pas bien sujet de me vanter, car je n'ai 
tu^ que cette pifece et deux alouettes. J'ai bien tu^ autre 
chose, mais je n'ose pas te dire quoi, car tu serais trop 
content, et ta veine satirique se dilaterait k son aise; pour- 25 
tant je suis si bon enfant que je vais avoir la f&iblesse de te 
raconter mon aventure, 

Figure-toi qu'en revenant vers le village, j'apergois quel- 
que chose qui remue au milieu des choux. J'dtais seul en 
ce moment ; les autres chasseurs ^taient un peu en avant 30 
de moi. Je m'avance avec precaution, pret k tirer; un 
quadrupfede que je ne reconnais pas, fuit k quelque distance. 
Je lui liche mon coup de fusil, je le tue..., mon cher ami, 
je tue im chat !... vite je ramasse cette b^te malencontreuse 
pour la cacher aux autres chasseurs. Mais ils m'ont vu 35 
tirer, ramasser quelque chose; ils arrivent, decou\T:ent le 
chat, et voil^ les plaisanteries qui tombent sur moi comme 
de la gr^le. J'y opposai un sang-froid stoique; mais un 
chasseur ramassa le chat^ le mit datvs soii cam\<&x^ ^^.^^afs.^ 
gu'U meJe ferait manger en civet. Je Yeiv 46^"^\iv!ea. — K^^^n^^- 
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33. — Une Aventure de Voyage. 

Ma chfere amie, 

Me voilk enfin heureusement arrivde h. Paris. Ma pre- 
mifere pens^e est de vous ^crire deux mots pour vous racon- 

5 ter nos aventures. 

Vous vous souvenez bien que nous parttmes k sept heures 
du matin. II fit un temps superbe jusqu'k une heure apr^s 
midi, quand un orage affreux nous surprit h. rimproviste. 
Le vent fut si violent qu'il arracha nos cartons et nos boites 

10 de dessus la voiture et^ les emporta k plus de cent pas dans 
la plaine. La pluie tombait comme du temps du dduge 
et nous mouilla jusqu'aux os. Nous voilk done en plein 
champ, sans parapluie, moi v^tue d'un simple fourreau de 
linon et chauss^e de lagers souliers de soie, courant aprbs 

15 mes hardes qui se familiarisent avec les pommes de terre et 
les choux qui couvrent les champs. Pour surcroit de mal- 
heur, notre cocher avait bu une bouteille de trop avant le 
depart ; il nous verse dans un fossd. Heureusement quel- 
ques paysans, qui vinrent k passer auprbs de nous, eurent 

20 la complaisance de relever la voiture, car sans cela nous 
serions peut-^tre encore sur la chauss^e k Theure qu'il est 
Enfin, aprbs trois heures de chemin, nous arrivons et sommes 
heureux de nous d^barrasser de nos habits. Un bon feu 
qu'on nous fait, un thd excellent que nous prenons, nous 

25 remettent de nos fatigues et me rendent dispos h, vous 
dcrire. 

Tenez, ma chbre, tel est le sort de ceux qui courent le 
monde. Vous autres, casanibres que vous ^tes, vous n'en 
avez pas m^me I'idde. 

30 Adieu, n'oubliez pas de penser et d'dcrire k 

votre sincere amie. 

34. — Souhaits de bonne Ann6e. 

Ma chbre cousine, 

Que de choses j'ai k vous souhaiter au commencement 
jj de I'annde ; si le ciel exaugait mes voeux, vous n'dprouveriez 
p^s un ddsir qui ne fdt aussitot accompli. lie&^«wl\elest 
gue vous jouissiez d'une bonne sant6, et qvxe vo\ife ^.tcvvC\€ 



FfiNELON A SON NEVEU. 69 

pour moi soit aussi durable que la mienne vous est assur^e. 
Un petit present entretient, dit-on, Tamiti^ ; acceptez done 
celui que je vous envoie. C'est peu de chose, il est vrai ; 
aussi tout ce que je desire, c*est que la main qui vous 
roflfre, vous y fasse trouver quelque prix. Dans ce jour oil 5 
il se d^ite tant de mensonges, croyez k roa sincdrit^, lors- 
que je vous renouvelle I'assurance que je veux toujours 
m^riter le titre de 

votre sincere amie. 



35. — Retour au Pays natal. 10 

Voici la demifere lettre que tu recevras de moi, raon cher 
ami. Demain je quitte Paris, Paris ou je me suis tant 
amus^. Mais ma m^re veut que je revienne, et j'obdis. 
Mes amis me donnent demain un beau diner d'adieu au 
CaS6 de Paris ; au dessert nous nous embrasserons et quel- 15 
ques heures aprfes je prendrai la route de TAngleterre. 
Les Frangais ont 6i6 vraiment bien aimables k mon egard. 
Toutes les personnes auxquelles j'avais 6t6 recommand^ 
m'ont accueilli avec une grice et une bontd parfaites ; elles 
se sont donn^ la peine de me conduire partout ; cependant, 20 
malgrd tout Tembarras que je leur ai caus^, elles semblent 
regretter que je parte si tot. — Pour moi, quoique chagrin^ 
de quitter la France, je pense avec bonheur h. la joie que 
j'^prouverai bientot en revoyant ceux qui me sont chers. 



36. — Fenelon a son Neveu. 25 

Cambrai, 13 avril 1709. 

Je souhaite de tout mon coeur, mon cher neveu, que vous 
soyez arrivd k Strasbourg en parfaite sant^, et que vous 
nous appreniez bientdt de vos nouvelles; elles me feront 
toujours im vrai plaisir. II est fort k d^sirer que vous trou- 30 
viez votre regiment bien compost, et que vous puissiez 
gagner Tamiti^ et Testime des officiers ; c'est un commence- 
ment trfes-ndcessaire pour ^tablir la reputation d'un jeune 
homme ; et ce n'est pas un ouvrage facile, car on trouxe. 
partout des gens difficiles k conlentex. ^^ccA^x-xassv^ V- "VS 
roas conjure, avec /ranchise, la disposiuou dit^ ^«^T^^s»% ^n.Vl's* 
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inesures que vous prenez pour vous faire aimer d'eux. Les 
gens que vous avez vus h, Versailles sont contents de vous, 
et j'espbre qu'en continuant de bien faire vous vous attirerez 
leurs bontds. Si vous partez pour le Dauphind, mandez-nous 
5 en quel lieu il faudra adresser les lettres que nous vous dcri- 
rons. II faut ^tre content partout, pourvu qu'on fasse son 
devoir, et qu'on ait dans le coeur ce qui fait le vrai bonheur 
des hommes. Bon soir, mon cher petit homme, je vous 
aime tendrement. 



lo DIALOGUE. 



37. — LfC Service interess6. 

Mathieu, Bonjour, voisin Simon. J'aurais aujourd'hui 
trois ou quatre petites lieues k faire ; ne pourriez-vous pas 
me preter votre jument? 
1 5 Simon, Je ne demanderais pas mieux, voisin Mathieu ; 
mais c'est qu'il me faut porter trois sacs de bid au moulin 
tout k I'heure. Ma femme a besoin de farine ce soir. 

Mathieu, Le moulin ne va pas aujourd'hui. Je viens 
d' entendre le meunier dire au gros Thomas que les eaux 
20 dtaient trop basses. 

Simon, Est-il vrai ? Voilh. qui me derange. En ce cas 
il faut que je coure k bride abattue chercher de la farine 
k la ville. Ma femme serait d'une belle humeur, si j'y 
manquais. 
25 Mathieu, Je puis vous sauver cette course. J'ai un sac 
tout pret de bonne mouture ; je suis en dtat de vous preter 
autant de farine que vous en aurez besoin. 

Simon, Oh, cette farine ne conviendrait peut-6tre pas k 
ma femme. EUe est si fantasque ! 
30 Mathieu, Quand elle le serait cent fois plus ! C'est du 
h\6 que vous m'avez vendu, le meilleur, disiez-vous, que 
vous eussiez touchd de votre vie. 

S/Jsn^/f. C'est d'excellent bid, tout celui que je vends. 
Vojsin, vous savez, il n'y a persoi^xve c\w\ ^.Vrcv^ \ \^x\^\^ 
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service comme moi ; mais la jument a refuse ce matin de 
manger la paille. Je crains qu'elle ne puisse pas alien 

Mathieu. N'en soyez pas inquiet ; je ne la laisserai pas 
manquer d'avoine sur la route. 

Sitnon, L'avoine est bien chbre, voisin. 5 

Mathuu, II est vrai; mais qu'importe? Quand on 
va pour de bonnes affaires, on n'y regarde pas de si 
prbs. 

Simon. Nous allons avoir du brouillayd; les chemins 
seront glissants. Si vous alliez vous ddmettre une jambe. 10 

Mathieu. II n'y a pas de danger ; votre jument est sdre. 
Ne parliez-vous pas tout k I'heure de la pousser vous-m^me 
k bride abattue ? 

Simon, C'est que ma selle est en lambeaux, et que j'ai 
donn^ ma bride ^ raccommoder. 15 

Mathieu, Heureusement j'ai une selle et une bride k la 
maison. 

Simon. Votre selle n'ira jamais k ma jument. 

Mathieu, Eh bien ! j'emprunterai celle de Rend. 

Simon, Bon, elle n'ira pas mieux que la v6tre. 20 

Mathieu, Je passerai chez M. le comte. Le valet 
d'dcurie est de mes amis ; il saura bien en trouver une qui 
aille parmi vingt qu'en a son maltre. 

Simon, Certainement, voisin, vous savez que personne 
n'est dispose comme moi k obliger ses amis. Vous auriez 25 
de tout mon cceur ma jument; mais voilk quinze jours 
qu'elle n'a €i6 pansde. Son crin n'est pas fait. Si on la 
voyait une fois dans cet dtat, je rie pourrais plus en trouver 
dix dcus quand je voudrais la vendre. 

Mathieu, Un cheval est bientot pansd J'ai mon valet 30 
de ferme, qui Taura fait dans un quart d'heure. 

Simon, Cela pent ^tre; mais k present que j'y pense, 
elle a besoin d'etre ferrde. 

Mathieu, Eh bien 1 n'avons-nous pas le mardchal k 
deux portes d'ici? 35 

Simon, Oui-dk ! un mardchal de village pour ma jument ! 
Je ne lui confierais pas seulement mon ine. II n'y a au 
monde que le mardchal du roi, pour la bien ferrer. 

Mathieu, Justement mon chemin me conduit par la 
ville devant sa porte. \^ 

Simon (a/eravafit au loin son valet^ Vapptlli). Y\vss:^\ 
FmngoisI 
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Frangois (en s* avanfujit). Que voulez-vous maitre ? 

Simon. Tiens, voilk le voisin Mathieu, qui voudrait 

emprunter ma jument. Tu sais qu'elle a une ^corchure sur 

le dos, de la largeur de ma main (/7 lui fait signe de Vail), 

5 Va tout de suite voir si elle est gudrie. {Franfois sort en 

lui faisant signe quHl Va compris.) Je pense qu'elle doit 

r^tre. Oh ! oui. Touchez Ik, voisin. J'aurai done le 

plaisir de vous avoir obligd. II faut s'entr'aider dans la 

vie. Si je vous avais refusd tout criiment, eh bien I vous 

lo m'auriez refus^ 'k votre tour dans une autre occasion ! c'est 

tout .simple. Ce qu'il y a de bon avec moi, ^est que 

mes amis me trouvent toujours au besoin. {Francois rentre.) 

Eh bien ! Francois, I'dcorchure comment va-t-elle ? 

Franfois, Comment elle va, maitre ? Vous disiez de la 

1 5 largeur de votre main — c'est de la largeur de mes ^paules 

qu*il fallait dire. La pauvre b^te n'est pas en ^tat de faire 

un pas. Et puis, je Tai promise k votre compare Blaise, 

pour voiturer sa femme au march^. 

Simon. Ah, mon voisin, je suis bien fichd que les clioses 

2o tournent de cette manibre. J'aurais donnd tout au monde 

pour vous prater ma jument. Mais je ne peux pas dds- 

obliger le compare Blaise. Vous m'en voyez au d^sespoir 

pour ce qui vous regarde, mon cher Mathieu. 

Mathieu, J'en suis aussi d^sesp^rd pour vous, mon cher 
35 Simon. Vous saurez que je viens de recevoir un billet de 
rintendant de monseigneur, pour Taller trouver sur-le-champ. 
Nous faisons quelques affaires k nous deux. II m'avertit 
que, si j'arrive k midi, il pent me faire adjuger la coupe 
d'une partie de la for^t. C'est k peu prbs cent louis que je 
30 gagnerai dans cette affaire, et quinze k vingt qu'il y aurait 
eu k gagner pour vous, car je pensais k vous employer pour 
I'exploitation. Mais .... 

Simon. Comment ! quinze k vingt louis, dites-vous ? 
Mathieu. Oui, peut-^tre davantage; cependant comme 
35 votre jument n*est pas en dtat d'aller, je vais voir pour le 
cheval de Tautre charpentier du village. 

Simon. Vous m*offensez ; ma jument est toute k votre 

service. Eh, Francois ! Frangois 1 va dire au compare 

Blaise que sa femme n'aura pas aujourd'hui ma jument; 

[o que ie voisin Mathieu en a besoin, et que je ne veux pas 

re/user mon m&Hem ami. 

JfaM/^i/. Mais comment ferez-vous po\ii \a. W\\\^> 
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Simon, Oh ! ma femme peut s'en passer encore pendant 
quinze jours. 

Mathieu, Et votre selle qui est en lambeaux ? 

Simon. C'est de la vieille que je parlais. J' en ai une 
toute neuve comme la bride. Je serai ravi que vous en 5 
ayez Tdtrenne. 

Mathieu, Je ferai done ferrer la jument \ la ville ? 

Simon. Vraiment, j*avais oublid que le voisin Tavait 
ferr^e I'autre jour pour essayer. II faut lui rendre justice, 
il s'en est tir^ fort bien. 10 

Mathiiu. Mais la pauvre b^te a une plaie si large sur le 
dos, comme dit Frangois. 

Simon. Oh ! je connais le dr61e. II se plait toujours k 
grossir le mal. Je parie qu'il n'y en a pas de la largeur 
du petit doigt. 15 

Mathieu. II faudrait done qu'il la pansit un peu ; car 
depuis quinze jours .... 

Simon. La panser ? Je voudrais bien voir qu'il y man- 
qudt un seul jour de la semaine. 

Mathieu. Qu'il aille au moins lui donner quelque 20 
chose. Ne m'avez-vous pas dit qu'elle avait refus^ la 
paille ? 

Simon. C'est qu'elle s'dtait rassaside de foin. Ne craignez 
pas, elle vous portera comme un oiseau. Le chemin est 
sec; nous n'avons pas de brouillard. Je vous souhaite 25 
un bon voyage et de bonnes affaires. Venez, venez 
monter; ne perdons pas un moment! Je vous tiendrai 
r^trier. 

Berquin. 
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38. — Le Roitelet. 

Ne grimpez pas vers les nids 
Si jolis, 
Si gentils ; 
5 Ne grimpez pas vers les nids 

Ou sont nos petits ! 
Sous r ombre feuillue, 

Ainsi fait 
Le sifflet 
10 De la voix aigue 

Du gai roitelet. 

Ne grimpez pas vers les nids 
Si jolis, 
Si gentils ; 
15 Ne grimpez pas vers les nids 

Oil sont nos petits I 
Mon joyeux ramage, 
Mon ri sol 
Mi do sol 
20 Vous fait, sous Tombrage, 

Deviner mon vol. 

Ne grimpez pas vers les nids 
Si jolis, 
Si gentils ; 
25 Ne grimpez pas vers les nids 

Oil sont nos petits ! 
Un rameau balance 
Ma maison 
De gazon ; 
JO La feuille qui danse 

Est mon paviWon. 
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Ne grimpez pas vers les nids 

Si jolis, 

Si gentils ; 
Ne grimpez pas vers les nids 

Oil soDt nos petits 1 5 

De fils d'araignde, 

J*ai tissd, 

Enlac^, 
Ma hutte soignee, 
Mon lit damass^. lo 

Ne grimpez pas vers les nids 

Si jolis. 

Si gentils ; 
Ne grimpez pas vers les nids 

Oil sont nos petits ! 1 5 

J*ai double de mousse, 

De fiocons, 

D'^dredons, 
La couche si douce 
Oil nous dormirons. 20 

Ne grimpez pas vers les nids 

Si jolis, 

Si gentils ; 
Ne grimpez pas vers les nids 

Oil sont nos petits ! 25 

Parfois je m'amuse 

A bitir, 

A loisir, 
Vingt nids, dont je n'use 
Qu*E mon bon plaisir. 30 

Ne grimpez pas vers les nids 

Si jolis, 

Si gentils ; 
Ne grimpez pas vers les nids 

Oil sont nos petits ! 35 

Mlle. Mongolfirk. 
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39. — L'Hirondelle. 

" Ah ! j'ai vu, j'ai vu I " 

Disait rhirondelie ; 

" Ah 1 j'ai vu, j'ai vu ! '* 
5 " Oiseau, qu'as-tu vu ? " 

" J*ai vu les enfants 

Parcourir les champs ; 

J'ai vu tout verdir, 

J'ai vu tout fleurir/' 
10 — ** Ah ! j'ai vu, j'ai vu !" 

Nous r^pdtait-elle ; 

"Ah! j'ai vu, j'ai vu !" 

" Dis done, qu'as-tu vu ? " 

" J'ai vu les oiseaux 
15 Doubler leurs berceaux 

Du l^ger coton 

Des fleurs en chaton." 

— " Ah ! j'ai vu, j'ai vu ! " 
Dit-elle k I'aurore, 

20 ** Ah ! j'ai vu, j'ai vu ! " 

" Dis-nous, qu'as-tu vu ? 

" J'ai vu I'air du soir 

Des mers recevoir 

Ces nuages frais." 
25 " Oiseau ! dis-tu vrai ? " 

— ''Ah! j'ai vu, j'ai vu ! " 
Chante I'hirondelle ; 

" Ah ! j'ai vu, j'ai vu ! " 
** Oiseau, qu'as-tu vu ? " 
30 " J'ai vu les deserts, 

J'ai pass^ les mers ; 
J'ai tout vu dans I'air, 
Except^ I'hiver." 

— " Moi, je n'ai rien vu," 
35 Dis-je k I'hirondelle. 

" Moi, je n'ai rien vu, 
Pauvre et d^pourvu, 
Je suis un enfant 
Encore ignorant ; 
40 Mais je veux un jour 

Savoir k mon tour." ^ia.^. ^\oiscio\.^\^^ 
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40. — Le Dindon. 

Moi, je me pare, 

Moi, je me carre ; 
Moi, je suis gras et beau ! 

Ma plume est noire ; 5 

Mon dos de moire, 
De rubis est mon jabot. 

Voyez ma t^te, 

Ma rouge aigrette ! 
Voyez, admirez tout ! 10 

U^cho s'appr^te, 

II vous r^pbte 
Mon solennel glouglou. 

Ma queue est-elle 

Fournie et beUe ! 1 5 

Voyez, c*est un soleil. 

Tout brille et tremble 

Que vous en semble ? 
Suis-je pas sans pareil ? 

Elle frissonne, 20 

Elle rayonne, 
Ma plume de velours ! 

Faites-moi place, 

Et que je passe 
Triomphant dans ma cour ! 25 

Mlle. Mongolfiek, 



41. — Choeur des Chasseurs. 

Le cor r^sonne ! 

La chasse part ! 

La chasse part ! 30 

Le piqueur sonne, 
Pour le depart, 
Pour le depart. 
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L'^cho r^pfete 
Le bruit des voix 1 
Le bruit des voix 1 

Le cerf s'arr^te 
Au fond des bois^ 
Au fond des bois. 

Tayaut, tayaut, 
Tayaut, tayaut, tayaut 



SAINT-GEORGB5 



10 42. — Le Bonhomme de Neige. 

Le del est gris, la terre est blanche, 
Le givre pend k chaque branche. 
Si loin que Ton porte les yeux, 
On ne voit que neige et que glace. 
15 Le vent souffle et cingle la face 

Des petits ^coliers joyeux. 

C'est un beau temps, c'est une f^te. 
Chacun k la lutte s'appr^te, 
Alerte, les vaillants gamins ! 
2o Ripostez k qui vous assi^ge : 

A rouler les boules de neige 
On n'a pas longtemps froid aux mains. 

De Grammont, Les Btbis, 



43. — Le Berger et son Chlen. 

25 J'aime mon chien, un bon gardien, 

Qui mange peu, travaille bien, 
Plus fin que le garde champ^tre. 
Quand mes moutons je mbne paitre 
Du loup je ne redoute rien 
JO Avec mon chien, mon bon gat^eii^ 

J^ouf tij ti! til Finaud,moiic!l[aeii\ 
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Toujours crott^, sans go{it ni grdce, 

Finaud n'est pas trop ddplaisant : 

n a la queue en cor de chasse, 

Les yeux brillants du ver luisant ; 

Ses crocs sont pr^ts, son poll de chfevre 5 

Se dresse dm comme des clous, 

Dfes qu'il sent la trace d'un lifevre, 

D^s qu'il sent la trace des loups. 

II entend la brebis qui b^le, 

Au loin il court la rallier ; ic 

II joue avec la blanche agnfele, 

II lutte avec le vieux bdier ; 

Quand je siffle ou quand je fais signe, 

II se donne du mouvement, 

Comme un sergent qui range en ligne 15 

Les consents de son regiment. 

Depuis dix ans k mon service, 

Finaud est bon ; il est trfes-bon ; 

Je ne lui connais pas de vice, 

II ne prend ni lard ni jambon ; 2c 

II ne touche pas au fromage, 

Non plus qu*au lait de mes brebis ; 

II ne d^pense k mon manage 

Que de Teau claire et du pain bis. 

Un jour, prfes d'une fondrifere, 25 

Jeanne, en conduisant son troupeau, 

D^gringola dans la rivibre; 

Finaud la repecha dans Teau. 

£t moi j'aurai la recompense : 

Jeanne me prend pour ^pouseur. 30 

C*est tout de m^me vrai, j'y pense, 

Que les chiens n'ont pas de bonheur ! 

J'aime mon chien, un bon gardien. 

Qui mange peu, travaille bien, 

Plus fin que le garde champ^tre. 35 

Quand mes moutons je mfene paitre, 

Du loup je ne redoute rien 

Avec mon chien, mon bon gatdiew, 

J^vu/ /^/ til ti I Finaud, moxv cMiet^X 

Pierre Dupont, C/wint* et Po&i». '^ 
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44. — Le Pauvre et son Chien. 

Un malheureux au monde n'avait rien, 
Hors un barbet, compagnon de misfere. 
Quelqu'un lui dit : " Que fais-tu de ce chien, 
Toi qui n'as pas meme le n^cessaire ? 
Plus k propos serait de t'en d^faire." 
Le malheureux, k ce mot, soupira : 
" Et si je ne Fai plus, dit-il, qui m'aimera ? '* 

BONNARD 



10 45. — Le Pinson et la Pie. 

" Apprends-moi done une chanson," 

Demande la bavarde pie 

A Tagrdable et gai pinson, 
Qui chantait au printemps sur rapine fleurie. 
1 5 — Allez, vous vous moquez, ma mie, 

A gens de votre espfece, ah ! je gagerais bien 

Que jamais on n'apprendra rien. 

— Eh quoi ! la raison, je te prie ! 
— Mais c*est que pour s'instruire et savoir bien chanter 
20 II faudrait savoir ^couter, 

Et babillard n'dcouta de sa vie." 



46.— L']£crevisse. 

' Ma fille, marchez droit, dit Tdcrevisse mfere ; 
Aller k reculons, fi, cela n'est pas bien ! ^ 
25 — Ma mfere, je ne veux vous contredire en rien ; 

Je vous suivrai; marchez, s'U vous plait, la premiere/* 

* L'^evisse nage k reculons. 
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47. — L'Homme et la Riviire. 

Au bord d'un fleuve, un paysan, 

Assis sur une large pierre, 
Regardait I'eau couler d*un air impatient. 
** L'ami, que fais-tu Ik ? — Monsieur, pour une aflfaire 5 

Au village prochain je suis contraint d'aller; 
Je ne vois point de pont pour passer la rivifere, 
Et j' attends que cette eau cesse enfin de couler." 

Florian. 

48. — Le Pacha et le Dervis. 10 

Un Arabe k Marseille, autrefois m'a cont^ 

Qu'un pacha turc, dans sa patrie 

Vint porter certain jour, un coffret cachetd 

Au plus sage dervis qui fiit en Arabic. 

**Ce coffret, lui dit-il, renferme des rubis, 15 

Des diamants de trbs-grand prix : 

C'est un present que je veux faire 

A rhomme que tu jugeras 

Etre le plus fou de la terre. 

Cherche bien, tu le trouveras." 2c 

Muni de son coflfret, notre bon solitaire 
S'en va courir le monde. Avait-il done besoin 

D'aller si loin ? 
Uembarras de choisir dtait sa grande affaire. 
Des fous toujours plus fous venaient de toutes parts 25 

Se presenter h, ses regards. 

Notre pauvre ddpositaire, 
Pour Tofirir k chacun, saisissait le coffret. 

Mais un pressentiment secret 

Lui conseillait de n'en rien faire, 30 

L'assurait qu'il trouverait mieux. 

Errant ainsi de lieux en lieux, 

Embarrass^ de son message, 

Enfin, aprbs un long voyage, 
Notre homme et le coffret arrivent un matin 35 

Dans la ville de ConstaHtm. 

// trouve tout le peuple en )o\e: 
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Que s'est-il done passd ? — Rien, lui dit un iman ; 
C'est notre grand vizir que le Sultan envoie, 

Au moyen d'un lacet de soie, 

Porter au Prophbte un firman. 
5 Le peuple rit toujours de ces sortes d'affaires ; 

Et comme ce sont des mis^res, 
Notre empereur souvent lui donne ce plaisir. 
— Souvent ? — Oui. — C'est fort bien. Votre nouveau vizi^ 
Est-il nommd? — Sans doute, et le voilk qui passe. — 
lo Le dervis k ces mots, court, traverse la place, 
Arrive, et reconnait le pacha son ami : 

*'Bon, te voUk, dit celui-ci... 
Et le coffret ? — Seigneur, j'ai parcouru TAsie ; 
J'ai vu des fous parfaits, mais sans oser choisir. 
15 Aujourd'hui, ma course est finie ; 

Daignez I'accepter, grand vizir." Florian 

49. — La Cigale et la Fourmi. 

La cigale ayant chants 

Tout r^t^, 

20 Se trouva fort d^pourvue 

Quand la bise fut venue : 

Pas un seul petit morceau 

De mouche ou de vermisseau. 

EUe alia crier famine 
25 Chez la fourmi sa voisine, 

La priant de lui prater 

Quelques grains pour subsister 

Jusqu'k la saison nouvelle. 

** Je vous paierai, lui dit-elle, 
30 Avant I'ao&t, foi d'animal, 

Intdret et principal." 

La fourmi n'est pas preteuse : 

C'est Ih, son moindre d^faut. 

" Que faisiez-vous au temps chaud ? " 
35 Dit-elle k cette emprunteuse. 

— " Nuit et jour, h, tout venant, 
Je chantais, ne vous ddplaise." 

— " Vous chantiez ! j'en suis fort aise ; 

Eh bien I dansez maintenant." 
V 1-K Fontaine. 
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50. — La Cigale, la Fourmi et la Colombe. 

" Eh bien ! dansez maintenant 1 *' 

A dit la fourmi cruelle. 

La colpmbe survenant : 

** Pour la cigale, dit-elle, 5 

J'ai des grains k son choix. 

Si la pauvre creature 

Ne re^ut de la nature 

Pour tout tr^sor que sa voix, 

De faim faut-il qu'elle meure ? i o 

Vous travaillez t toute heure ; 

Elle chante las moissons. 

Ainsi, tous nous remplissons 

La loi que Dieu nous impose." 

L'oiseau, sans dire autre chose. 1 5 

A tire-d'aile aussitot 

Part, et rapporte bientot 

Force grains dont la cigale 

A son aise se r(fgale. — 



A 

O fourmi, ta duret^ 20 

A I'^goiste peut plaire : 

Colombe, moi je pr^f^re 

Ta tendre simplicity. Lacham beau die. 



51. — Le Laboureur et ses Enfants. 

Travaillez, prenez de la peine ; 25 

Cest le fonds qui manque le moins. — 
Un riche laboureur, sentant sa mort prochaine, 
Fit venir ses enfants, leur parla sans t^moins : 
Gardez-vous, leur dit-il, de vendre Thdritage 

Que nous ont laiss^ nos parents : 3c 

XJn trdsor est cache dedans. 
Je ne sais pas Tendroit ; mais un peu de courage 
Vous le fera trouver : vous en viendrez k bout. 
Remuez votre champ, d^s qu'on aura fait I'aoiit. 
Creusez, fouillez, bechez ; ne laissez ivuVL^ ^\aR.^ "^S 

Oil la main ne passe et repasse. 

o 1 
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Le pbre mort, les fils vous retournent le chanip 
Degk, delk, partout ; si bien qu'au bout de Tan 

II en rapporta davantage. 
D'argent, point de cach^. Mais le p^re fut sage 

De leur montrer, avant sa mort, 

Que le travail est un tr^sor. La Fontaine. 



52. — La Laitiere et le Pot au Lait. 

Perrette sur sa t^te ayant un pot au lait 
Bien posd sur un coussinet, 
10 Pr^tendait arriver sans encorabre k la ville. 

L^g^re et court v6tue, elle allait k grands pas, 
Ayant mis ce jour-lk, pour etre plus agile, 
Cotillon simple et souliers plats. 
Notre laitiere ainsi trouss^e 
15 Comptait d6}k dans sa pensde 

Tout le prix de son lait ; en employait Targent ; 
Achetait un cent d'ceufs ; faisait triple couvee : 
La chose allait k bien par son soin diligent. 
** II m'est, disait-elle, facile 
20 D'^lever des poulets autour de ma maison , 

Le renard sera bien habile 
S'il ne m'en laisse assez pour avoir un cochon. 
Le pore k s'engraisser codtera peu de son : 
II dtait, quand je Tens, de grosseur raisonnable ! 
25 J'aurai, le revendant, de I'argent bel et bon. 

Et qui m'empechera de mettre en notre Stable, 
Vu le prix dont il est, une vache et son veau, 
Que je ferai sauter au milieu du troupeau ? *' 
Perrette Ik-dessus saute aussi, transport^e : 
30 Le lait tombe : adieu veau, vache, cochon, couvee. 

La Fontaine. 



53. — Le Loup et la Cigogne. 

Les loups mangent gloutonnement 
Un loup done ^tant de frairie 
JS Se pressa, dit-on, tellement 

Qu'il en pensa perdre la vie • 
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Un OS lui demeura bien avant au gosier. 

De bonheur pour ce loup, qui ne pouvait crier, 

Tihs de Ik passe une cigogne. 

II lui fait signe ; elle accourt. 
Voilk Top^ratrice aussitot en besogne. 5 

Elle retira Tos ; puis, pour un si bon tour, 

Elle demanda son salaire ! 

** Votre salaire I dit le loup : 

Vous riez, ma bonne comm^re ! 

Quoi ! ce n*est pas encor beaucoup i o 

D'avoir de mon gosier retir^ votre cou ! 

Allez, vous ^tes une ingrate : 

Ne tombez jamais sous ma patte." 

La Fontaine. 



54. — Le Corbeau et le Renard. 15 

Maitre corbeau, sur un arbre perchd, 
Tenait en son bee un fromage. 
Maitre renard, par Todeur all^ch^, 
Lui tint k peu pr^s ce langage : 
H^ ! bonjour, monsieur du corbeau ; 20 

Que vous ^es joli ! que vous me semblez beau ! 
Sans mentir, si votre ramage 
Se rapporte k votre plumage, 
Vous ^tes le phrfnix des botes de ces bois. 
A ces mots, le corbeau ne se sent pas de joie ; 25 

Et, pour montrer sa belle voix, 
II ouvre un large bee, laisse tomber sa proie. 
Le renard s'en saisit et dit : Mon bon monsieur, 
Apprenez que tout flatteur 
Vit aux d^pens de celui qui T^coute. 30 

Cette IcQon vaut bien un fromage, sans doute. 

Le corbeau, honteux et confus, 
Jura, mais un peu tard, qu'on ne I'y prendrait plus. 

La Fontainh. 
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55. — Le Soc de la Charrue. 

Le soc d'une charrue, aprfes un long repos, 
S'^tait couvert de rouille. II voit passer son frire : 
Tout radieux revenant des travaux : 
5 " Forg^ des m^mes bras, de semblable matibre, 
Lui dit-il, je suis terne, et toi, poli, brillant ! 
Oil pris-tu cet ^clat, mon frbre? — En travaillant." 



56. — Le Papillon et TAbeille. 

** S'il fait beau temps, 
I o Disait un papillon volage, 

S'il fait beau temps, 
J'irai folitrer dans les champs. 
— Et moi, lui dit Tabeille sage, 
J'aurai plus d'ardeur k Touvrage, 
15 S'il fait beau temps." 

57. — L'Ecolier. 

Un tout petit enfant s'en allait k I'dcole. 

On avait dit : allez ! II tichait d'ob^ir ; 

Mais son livre dtait lourd ; il ne pouvait courir : 
20 II pleure et suit des yeux une abeille qui vole. 

" Abeille ! lui dit-il, voulez-vous me parler ? 

Moi, je vais k Tdcole, il faut apprendre k lire. 

Mais le maitre est tout noir, et je n'ose pas rire. 

Voulez-vous rire, abeille, et m'apprendre k voler ? 
25 — Non, dit-elle, j'arrive, et je suis tr^s-pressde. 

J'avais froid, Taquilon m'a longtemps oppress^e, 

Enfin j'ai vu des fleurs : je redescends du ciel, 

Et je vais commencer mon doux rayon de miel. 

Voyez ! j'en ai d^jk puis^ dans quatre roses ; 
30 Avant une heure encor nous en aurons d'dcloses. 

Vite, vite k la ruche. On ne rit pas toujours : 

C'est pour faire le miel qu'on nous rend les beaux jours," 

EUe fuit, et se perd sur la route embaum^e. 
Ze frais lilas sortait d'un vieux mur entt'ouvert *. 
/S II saluait raurore, et I'aurore charmfe 
Se montrait sans nusige et riait de Vhwet, 
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Une hirondelle passe, elle offense la joue 
Du petit nonchalant, qui s'attarde et qui joue, 
£t dans Tair suspendue, en redoublant sa voix, 
Fait tressaillir T^cho qui dort au fond des bois. 
" Oh I bonjour, dit Tenfant qui se souvenait d'elle. 5 

Je t'ai vue k Tautomne; oh ! bonjour, hirondelle ! 
Viens ; tu portais bonheur k ma maison, et moi 
Je voudrais du bonheur : veux-tu m'en donncr, toi ! 
Jouons 1 — Je le voudrais, r^pond la voyageuse ; 
Car je respire k peine, et je me sens joyeuse. lo 

Mais j'ai beaucoup d'amis qui doutent du prin temps ; 
lis r^veraient ma mort, si je tardais longteraps. 
Oh I je ne puis jouer. Pour finir leur souffrance, 
J'emporte un brin de mousse, en signe d'espdrance. 
Nous allons relever nos'palais d^gamis: 15 

L'herbe croit, c'est T instant des amours et des nids. 
J'ai tout vu. Maintenant, fiddle messagbre, 
Je vais chercher mes soeurs Ik-bas sur le chemin. 
Ainsi que nous, enfant, la vie est passagbre, 
II en faut profiter, Je me sauve : k demain." 20 

L'enfant reste muet, et, la t^te baiss^e, 
R^ve, et compte ses pas pour tromper son ennui, 
Quand le livre importun, dont sa main est lassie, 
Rompt ses fragiles noeuds et tombe aupr^s de lui. 
Un dogue Tobservait du seuil de sa demeure. 2«5 

Stentor, gardien sdv^re et prudent h. la fois, 
De peur de Teffrayer, retient sa grosse voix. 
Hdas I peut-on crier contre un enfant qui pleure ? 
** Bon dogue, voulez-vous que je m'approche un peu ? 
Dit r^coliei plaintif : je n'aime pas mon livre. 30 

Voyez ! ma main est rouge ; il en est cause. Au jeu 
Rien ne fatigue, on rit, et moi je voudrais vivre 
Sans aller k T^cole, oli Ton tremble toujours. 
Je m'en plains tous les soirs, et j'y vais tous les jours. 
J'en suis tr^s-m^content ; je n'aime aucune affaire ; 35 

Le sort d'lin chien me plait, car il n'a rien k faire. 
— ;6colier, voyez-vous ce laboureur aux champs ? 
Eh bien I ce laboureur, dit Stentor, c'est mon maitre. 
II est trfes-vigilant, je le suis plus peut-^tre : 
II dort la nuit, et moi j'&arte les mddvaxAs \ ^^ 

reveille aussi ce bosuf, qui d'un pied leivl, tmas tem^> 
Va creuser les siUons quand je gatde \a feTOv^ 
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Pour vous-m^me on travaille, et, grice k nos brebis, 

Votre m^re en chantant vous file des habits. 

Par le travail tout plait, tout s'unit, tout s'arrange. 

AUez done k T^cole, allez, mon petit ange. 
5 Les chiens ne lisent pas, mais la chaine est pour eux ; 

L'ignorance toujours m^ne k la servitude ; 

Uhomrae est fin...L*homme est sage: il nous defend 
r^tude. 

Enfant, vous serez homme, et vous serez heureux : 
lo Les chiens vous serviront." Uenfant I'dcouta dire, 

Et m^me il le baisa. Son livre ^tait moins lourd. 

En quittant le bon dogue, il pense, il marche, il court ; 

L'espoir d'etre homme un jour lui ramene un sourire. 

A rdcole, un pen tard, il arriva gaiment, 
15 Et dans le mois des fruits il lisait couramment. 

Mme, Desbordes Valmore. 



58. — La Ronde enfantine. 



Allons, allons, la grand e ronde I 
Allons fillettes et gargons ! 
20 Tout toume, tourne dans le monde : 

Toumons, toumons, tournons, tournons ! 

Le ciel tourne sur notre t^te, 
Les astres toument par millions, 
La terre aussi : rien ne s'arr^te : 
25 Tournons, toumons, tournons, tournons I 

Dans Tazur d^ployant leurs ailes, 
Les beaux et fringants papillons 
Toument avec les demoiselles : 
Toumons, tournons, toumons, tournons ! 

30 La fortune toume sa roue. 

Tournant et criant sur ses gonds, 
La girouette au toit s'enroue : 
TouTDonSy toumons, toumons, tovonons \ 



lO 
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La vieille tourne k sa quenouille, 
Son rouet avec ses talons. 
Sur les fuseaux le fil s'embrouille... 
Toumons, toumons, toumons, tournons ! 

Le chasseur qui suit une piste 
Tourne et retourne les buissons. 
Un libvre fuit k Timproviste... 
Toumons, toumons, toumons, toumons ! 

Comme les oiseaux de passage, 
Sans bmit, comme les alcyons, 
£n glissant comme le nuage, 
Tournons, toumons, tournons, toumons ! 

Comme la feuille au bois ravie 

Et qu'emportent les aquilons, 

Comme un r^ve, comme la vie, 1 5 

Toumons, toumons, toumons, toumons ! 

Comme un toumesol sur sa tige 
Qui du soleil suit les rayons, 
Les yeux vers Dieu qui nous dirige, 
Toumons, tournons, tournons, toumons ! 20 

Ratisbonne. 



59. — L'Ami qui me plait tant. 

L'ami qui me plait tant 

Se promfene en chantant 

D'une voix cristalline, 25 

Et, joyeux troubadour, 

II descend nuit et jour 

Du haut de la coUine. 

Parfois d*un ceil errant 

Je le suis en courant, 30 

Tant sa fiiite est rapide, 
Et nous chantons en dvo^UT^ 
Et je revois mou coaMc 
-Dans sa galt^ limpide. 



9C PROGRESSIVE FRENCH READER.— I. 

Son parler est si frais 
Que je r^couterais 
De Taube k la veill^e, 
Et que la brise au bois, 
5 Pour imiter sa voix, 

Fait trembler la feuillee. 

Les jours d'hiver il dort 
Comme un chevalier mort 
Sous une epaisse armure, 
1 Mais vienne son r^veil, 

Comme il rit au soleil 
Et bondit et murmure ! 

L'ami qui me plait tant 
Raille, libre et content, 
1 5 Nos poetes moroses, 

Et dit les m^mes airs 
Sous les rochers deserts 
Et les buissons de roses. 

L'ami qui tant me plait 
JO Est r humble ruisselet 

Oil Tagnelet s'abreuve, 
Et qui va sans chagrin 
Noyer son gai refrain 
Dans I'hymne du grand fleuve. 

25 Marc Monnier, Campapiarde 



60. — Le Roi de Savoie. 

C'^tait le roi de Savoie, 
C'est le roi des bons enfants, 
II s'^tait mis dans la t^te 
30 De ddtroner le sultan. 

Et rantanplan, gare, gare, gare. 

Et rantanplan, gare de devant 

II s*6tsixt mis dans la tfete 
Dq d^trdner le sultan ; 
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II composa une arm^e 
De quatre-vingts paysans. 
£t rantanplan, etc. 

II composa une armde 

De quatre-vingts paysans ; 5 

II prit pour artillerie 
Quatre canons de fer-blanc, 
Et rantanplan, etc. 

II prit pour artillerie 

Quatre canons de fer-blanc, 10 

Et pour toute cavalerie, 
Les ines du convent. 
Et rantanplan, etc. 

Et pour toute cavalerie, 

Les anes du convent ; 15 

lis dtaient charges de vivres 
Pour nourrir le regiment. 
Et rantanplan, etc. 

lis ^taient charges de vivres 
Pour nourrir le regiment ; 20 

lis montbrent sur une montagne : 
Mon Dieu, que le monde est grand ! 
Et rantanplan, etc. 

lis mont^rent sur une montagne : 
Mon Dieu, que le monde est grand ! 25 

lis virent une petite riviere 
Qu'ils prirent pour TOcdan. 
Et rantanplan, etc. 

lis virent une petite rivibre 

Qu'ils prirent pour TOc^an ; 30 

En voyant venir Tennemi : 
Sauve qui pent, allons-nous-en ! 
Et rantanplan, etc. 
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6i. — La Ronde. 

Monsieur Biron veut danser, 
Ses souliers fait apporter. 
Ses souliers tout ronds ; 
5 Eh bien, dansez, Biron ! 

M. Biron veut danser, 
Sa perraque fait apporter. 
Sa perraque 
Jusqu'k la nuque, 
lo Ses souliers tout ronds ; 

Eh bien, dansez, Biron ! 

M. Biron veut danser, 
Son habit fait apporter. 
Son habit 
15 Vert et gris, 

Sa perraque 
Jusqu'k la nuque, 
Ses souliers tout ronds, 
Eh bien, dansez, Biron I 

20 M. Biron veut danser. 

Son gilet fait apporter, 
Son gilet 
Blanc et net. 
Son habit 

25 Vert et gris, 

Sa perraque 
Jusqu'k la nuque, 
Ses souliers tout ronds, 
Eh bien, dansez, Biron ! 

30 M. Biron veut danser ! 

Sa culotte fait apporter. 
Sa culotte 
A la mode, 
Son giJet 
Blanc et net, 
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Son habit 

Vert et gris, 

Sa perruque 

Jusqu'k la nuque, 

Ses souliers tout ronds ; 5 

Eh bien, dansez, Biron 1 

M. Biron veut danser, 

Son chapeau fait apporter 

Son chapeau 

Large et haut, lo 

Sa culotte 

A la mode. 

Son gilet 

Blanc et net, 

Son habit 15 

Vert et gris, 

Sa perruque 

Jusqu'k la nuque, 

Ses souliers tout ronds, 

Dansez, monsieur Biron 1 20 

M. Biron veut danser, 

Ses raanchettes fait apporter. 

Ses manchettes 

Fort bien faites, 

Son violon 25 

Qui a bon son, 

Son dp^e 

Affil^e, 

Son chapeau 

Large et haut, 30 

Sa culotte, etc., etc. 



62. — Les grandes V6rit6s de Monsieur de 

la Palisse. 

Messieurs, vous plait-il d'ouir 

Uair du fameux La Palisse? 35 

I] pourra vous r^jouir 

Pourvu — ^t/il vous divcrtUst* 
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Bien instruit dhs le berceau 
Ce chevalier, si honnete, 
N'dtait jamais son chapeau 
Sans — se dicouvn'r la tete. 

5 II brillait comme le soleil, 

Sa chevelure ^tait blonde ; 
II n'eiit pas eu son pareil, 
S'il — eilt ett seul au tnonde, 

II se plaisait en bateau, 
10 Et, soit en paix, soit en guerre, 

Lorsqu'il voyageait par eau 
Ce — tittait jamais sur terre. 

C'^tait un homme de coeur, 
Insatiable de gloire, 
15 Lorsqu'il ^tait vainqueur, 

II — reinportait la victoire. 

II fut par un triste sort, 
Bless^ d'une main cruelle ; 
On croit, puisqu'il en est mort, 
30 Que — la plate itait pior telle, 

Regrett^ de ses soldats, 
II mourut digne d'fenvie, 
Et le jour de son tr^pas 
Fut — le dernier de sa vie, 

25 II mourut un vendredi, 

Le dernier jour de son ^ge. 
S'il fdt mort le samedi, 
II — eut vecu davaniage. 



NOTES AND VOCABULARY 



IN THE ORDER OF SUBJECTS. 



Tht words to the Heading Lessons from page 29 will be found in the 
Alphabetical Vocabulary, 

N»B.^7%e Roman figures I., II., and III., refer to '' Macmiilan's 
Progressive Frettch Course" i.^., I. to the First, II. to the 
Second, and III. to the Third Year respectively. 

Words exactly alike in the two languages, as— province, village, famine, 
etCf are not given. 

The Principal parts of Irregular Verbs are given in the following 
order: — 

Infinitive; Pres, Part, ; Pctst„ Part. ; Pres, Indie, ; Preterite, 

The derived tenses are only given when irregularly formed. 



ABBREVIATIONS. 



§ 


= Section. 


Obj. 


=i Object, or objective. 


Adj. 


= Adjective. 


P» 


a Page, if before a 


Adv. 


= Adverb. 




numeral. 


Ant. 


= Anterior. 


P- 


= Person, if after a 


Art. 


= Article. 




numeral. 


Cond. 


= Conditional. 


Pron. 


= Pronoun. 


Conj. 


= Conjunction. 


P. P. 


= Past Participle. 


Def. 


= Defijiite. 


Pr. 


= Present. 


Ex. 


= Exercise. 


Pr. P. 


= Present Participle. 


f. 


= Feminine. 


Pr. Subj. 


= Present Subjunctive. 


Fr. 


= From. 


Pret. 


= Preterite. 


Fut. 


= Future. 


Perf. 


= Perfect. 


Impf. 


= Imperfect. 


Plupf. 


= Pluperfect. 


Imper. 


= Imperative. 


pi. 


= Plural. 


Indef. 


= Indefinite. 


Refi. 


= Reflexive. 


Indie. 


= Indicative. 


s. 


= Singular. 


Infin. 


= Infinitive. 


S. 


= Substantive. 


Intr. 


= Intransitive. 


Subj. 


= Subjunctive. 


Irr. 


= Irr^ular. 


tr. 


= Trax^\tvfe« 


L 


s= Line, 


V. 


« N w\>. 


m. 


=s Masculiae, 


, 





NOTES AND VOCABULARY 



IN THE ORDER OF THE TEXT FROM PAGE i TO 29. 



Page I. 

I. — FONDATION DE LA MAISON 
DE DiEU. 

Line 

1 la fondation, the foundation 
la maison, the house 
Dieu, God 

2 le cbamp (pronounce =chan), 

the field 
labourer, to plough 
le ttkx^j the brother 
poss^der, to possess, to own 

3 la partie, the part 

le terrain, the ground, plot 
on, where, on which 
s'^lever, to rise, stand 
anjonrd'lini, to-day 

4 la f ontaine, the fountain, well 
I'orangrer, m. the orange-tree ; 

from orange, f. the orange; 
thus — le pommier, apple- 
tree, from — la pomme; le 
poirier, pear-tree, from — la 
poire 

I'nn, the one 

mari^, married 

5 plnsienrs, several 

1' enfant, m. and i. in the 
sing. ; always masc. in the 
plur. ; the child 
I'antre, m. and f., the other 
▼ivait, 3rd p. s. Impf. of 
vivre (vivant, vecu, je vis, 
je vecus,,) to live. See II. 

§ II, W 
senl, -e, alone, lonely 

cnltiver, to cultivcUe, to till 

6 en conunnn, in common 
b€riter, ^0 tn^erit 



line 

6 q:a' for que, obj. case of qui. 

See I. Ex. 45. 
lew, their. See I. Ex. 7 

7 la m^e, the mother 

le temps, the time {weather) 
la moisson, the harvest, crop 
▼enn, P. P. of venir (venant, 

venu, je viens, je vins: 

Fut. je viendrai; Pr. Subj. 

je vienne) to come. See II. 

§ 9, ic) 
lier, to tie, to bind 

8 la grerbe, the sheaf 

en, of them. See I. Ex. 42 
firent, 3 p. pi. Pret. of f aire 

(faisant, fait, je fais, fis ; 

Fut. ferai ; Pr. Subj. fasse), 

to make, to do 
le tas, the heap, stack 
^S»al, -e ; pi. m. ^gauz, equal, 

alike 
laisser, to leave (to let) 

9 pendant, during 
la nnit, the night 

celni, thcU one. See I. Ex. 44 
qni, who; that 

10 bon, m. ; bonne, f., good 
la pens^e, the thought, idea 
se, reflex, pron., himself al- 
ways used with a verb 

dlt, Pret. of dire (disant, dit, 
je dis, je dis), to say. See 

II. §iiW 
lni-ni£me, himself: used 
either without a verb, or to 
strengthen se 

1 1 la f emme, the wife, woman 
nourrir, to nourish, feed, 

support 

12 Ji&Bte, justy fair 
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line p, J, 

12 la part, tJU share; not to be 

coofoaoded wiUi la partie 
solt, Pres. Snbj. of 4tr«| in 
the Sabjunct after the Im- 
personal phrase — ilti^estpca 
juste, II. Ex. 15. 
avs8i...4ae, as.„as. See I. 

Ex. 32, W 
fort, -e, eoMsiderable (strong) 

la sienne, Hs, his own. See 

L Ex. 38. 

13 aliens, 1st p. pi. Imper. of 

aller (allant, all^ ; je yais, 
j'allai ; Fat. irai ; Pr. Subj. 
aille), to go 

I, 1st p. pL Imper. of 
(prenant, pris, je 
prends, je pris), to take. 
See XL §11 
daas, in, into 
qnelques, some, several 
. stouter, to add, to increase 

14 aeerdtement, secretly, on the 

quiet. See II. § 34 
anz siennas, to his own. See 

I. Ex. 38 
en, of it. See I. Ex. 42 
s'apareerra, Fut. Pr. of 
s'apercerolr (apercevant, 
apercu ; Fat. apercevrai ; 
I^. babj. aper9oive), to per- 
eeive, notice, become aware 
ns ..pas, not. See I. Ex. 9 

15 ponrra. Fat Pr. of pon^ 

▼olr (poavant, pa ; je peax 
(pais), je pas; Fat, pour- 
rai ; Pr. Subj. paisse), can, 
to be able. See II. § 10 (^) 
ainsi, thus, so, in this manner 
les, them. See I. Ex. 39 
refaser, to refuse, to decline 
eonune, as 
panser, to think, intend 

16 nkima, Adj., same 
mteM, Adv., even 

sa rCralller, to awake 

17 Jeane, young 

▼It, Pr. of TiTra. See L 5 
sans, without 

la eonpasna/ fem. of ;• 
1, comfanion 



Line 1>. i- 

17 ne...parsonna, m. nobody, no 

one 

18 (lapersonne, f. the person) 
^ouTffar, in order to 

r, Pars. Pron. for la, him. 
See I. Ex. 39 

assister, to assist 

la travail, pi. traTauz, 
work, labour 

eonsolar, to console, to com- 
fort 

19 la ttkVktpoLit, fatigue, toil, la 

bours 
qna nous preniona, Pr. 
Subj. of prendre. See II. 
Ex. 15, that we take 

20 antant...que, as much, as 

many, as. See I. Ex. 31 
Ini (I. Ex. 41), he 
lerona-nons, Imper. of se 

lever, let us rise 

21 porter, to carry, to bear 
certain, -e, certain 

le nombre, number 

22 demain, to-morrow 

24 le lendemain, on the follow- 
ing (next) day 
chactin, -e, each, every 
se rendre a, to betake one*s 
self to, to repair to 

Page 2, 

1 bien, adT. modifying verbs, 

well 

bien, adv. modifying adjec- 
tives, very, very much 

snrpris, P. P. of surpren- 
dre, surprised 

▼olr, voyant, vu ; je vois, je 
vis ; Fut. verrai ; to see 

tonjonrs, always, ever, still 

2 pareil, -le. Adj. like, equal 
ni...ni...ne, neither. ..nor 
pouvait, Impf. of ponvoir j 

see p. I, 1. 15, could 
int^rienrement, inwardly 

3 se rendre compte de, to 

account for (se, to himself \ 
le piroAiK%, ^redifCyx iiMmdn ^ 
miracle 
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Une p. 3. 

3 de mtoaei likewise^ the same 

4 de suite, in succession, suc' 

cessive 
d'euz, of them (eux, they. 
See I. Ex. 41) 

6 demeurer, to remain {to re- 

side) 
Jnsqu'lL ce que, conj., until 
(Jnsque, prep., until) 

7 se rencontrer, to meet each 

other, one another 
■e destiner, to destine to, to 
intend for, each other 

8 mutuellenient, mutually 

9 or, adv., now 

le lieu, pla£e, spot (la lieue, 

league) 
■i, adv., so (si, conj., if) 
▼enu, -e (P. P. of Tenir), 

come, occurred 
^ la fois, cU the same time 

10 -perm^yr^YBxiaaentf persistent' 

fy. See II. § 37 \e) 3 
I'hoiume, m., man 
devait, 3rd p. s. Impf. of 

devoir (devant, dn ; je dois, 

je dus), to owe, to be obliged, 

must 
la place, place, seat 

1 1 agrr^able, agreeable, pleasant 
la, it (her). See I. Ex. 39 
b^nir, to bless (to consecrate) 
clioisir, to choose, to select 

12 Y 9 adv., there. See I. Ex. 31 
b&tir, to build, construct 

2.— Le Fleuve tari. 

13 le fleuve, the river, stream 
tari. Past. Part, of tarir, to 

dry up 

14 il 7 avait, Impf. of il 7 a, 

impers. phrase = there is, 

there are 
le berffer, the shepherd 
grarder, to look after, to attend 
le cthameau, the camel 
le bord, the bank, shore 
le I»e, the lake 
Mm Jour, tAe dc^ 



Une pwSi 

14 en, prep., in, here whilst ; the 

only preposition after which 

the Verb is put in the Pr. P. 

See II. Ex. 22 
abreuver, to wetter (ccUtle) ; 

comp. 1. 34 

16 le troupeau, the flock, herd 
s'aper^ut, Pret. of— p. 14 

8'aperceToir. See p. i, 

I'eau, £, wcUer 

fu7ait, 3 p. s. Impf. of fair 
(fuyant, fui ; je fuis, je fiiis), 
to flee, escape. See II. § 9, (b) 

par, by, through 

une issue, the outlet, issue 

1 7 souterrain, -e, subterranean^ 

underground 
la ; see 1. 1 1 
f ermer, to shut, to close 
avec, with 

sros, fern, grosse, big 
la pierre, the stone 
7, into it. See also I. 12 

18 laisser, to let 
tomber, to fall 
laisser tomber, to drop 
mais, but 

le baton, the stick, staff 
quelque, adj., some 
apr^s, adv. and prep., after 
des, of the. See I. Ex. 28 

19 la Perse, Persia. Names of 

countries are generally yirwf- 
nine. See II. § 37, (2) 

20 ▼07ant, Pr. P. of Toir, to see 
le pa7s, the country, land 
(la patrie, native country, la 

campasne, country, fields) 
menacer, to theaten, to men" 

ace 
le manque, the want 

21 consulter, to consult 

le sagre, the wise man, sage 

22 sur, upon, on 

I'avis, m.,the ndmce, intelli- 
gence, opinion 
enT07er, to send 
I'to&issaire, m., the emissary 
tons, m. pi. of tout, all 
13 le royaume, the kingdom 



NOTES AND VOCABULARY.— L'h6tELLERIE. 99 



p. a. 

33 9aBe9%xwoak9aatf'%fSurroundtng 
d^eomrrir (decouvrant, de> 
convert ; je d^uvre, decou- 
vris), to discozfer. See II. 

§ 9, (*) 
eomment, how 

24 d^toumeri /^ /Mr» ati^^, to 

divert 
ouy adv., <7r 
I'ambassadenr, f. I'ambas- 

flMulrice, the ambassador 

25 apporter, to bring = to carry 

(amener, to bring = to con- 
duct) 

26 se trouTer, to happen to be 
Damas, Damascus 

quand (a and d silent), when 
I'envoy^i m., the envoy, mes- 
senger 

27 panurent, 3 p. pL Fret, of 

paraltre (paraissant, paru ; 
je parais, parus), to appear, 
to come in sight. See § 1 1, (/) 
se souTint^ 3 p. s. Fret of 
■• sonvenir (souvenant, 
souvenu, je me souviens, 
souvins; Fut. je me sou- 
viendrai), to remember, re- 
collect. See II. § 9, {c) 

28 s'approclier, to approach, to 

draw near 
raconnut^ Fret, of recon- 
naltra (reconnaissant, re- 
conna ; je reconnais, je re- 
connus), to recognise. Sec 

II. §",(/) 
antra, between, among; here, 

in 
la maliiy the hand 
comprlt, 3 p. s. Fret, of 

eomprendre. See p. i, 1. 13 

29 la ricliessey the wealth, riches 
la Tie, the life 

30 la peuple, the people 

30 qua? what? 

terwkf Fat. Fr. of faire (faisant, 
fait ; je fais, je Hs ; Fut. ferai ; 
Fr. Subj. je fasse), to make, 
to do. See II. § 11, {d) 

31 eataianl^i/zevi^ 
H^,U4$m. SeeIL§32,u.(c) 



Line p. a. 

31 rendra, to render, to restore 
demander a, to ash 

(demander quelqa'un, to 
want some one. Demander 
a qjnLelqji''an,to ash some one) 

32 donner, to give 
r^pondre, to reply 

la fiUe, the daughter, girl 

33 U moiti^, half 
•JlWftogo. See II. §8. 
done, tlien 
r^pliquer, to reply 

34 avant que, conj. requiring the 

following verb in the Subj., 
before. See II. Ex. 16 

£tre de retour, to be back 

perdre, to lose 

arroser, to wetter {fields) ; 
comp. 1. 15 

35 r#joulr, to rejoice 
le ccBur, the heart 

36 oter, to take away 
reprenant, Fr. F. of re- 

prendre, to resume. See 
p. I, 1. 13 

37 le cours, the course 

(la cour, the court) 
(la course, the run, run- 
ning, race, errand) 

remplir, to fill 

de nouveau, again, anew 

38 le lit, the bed 

nouveau, f. nouvelle, nrM, 
fresh 

39 heureu-x, -se, happy 



Page 3. 

3. — L'HOTELLERIE. 

1 l'li6tellerie,f. , thehostelry, inn 

2 le derviclie, the dervish 
voyager, to travel 

(travailler, to work) 
la Tartaric, Tartary 
arriver, to arrive 

3 entrer dans, to enter {into) 
le palais, the palace 

le roi, the king 
prit,3p.^.'5ie\.. cA'vctEBAx^^ 
to tc^ 
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Line p. 3. 

4 caraTaiui6rall| m., caravan- 

sary 

waprhn, all Prepositions, ex> 
cept en^ require the follow- 
ing verb in the Infinitive, 
See II. Ex. 20 (r) 

regrarder^ to look 

autour de^ around 

lui, him ; a Pers. Pr. after a 
preposition must be in the 
disjunctive form. See I. Ex. 
41 {b) and II. § 31 (5) 

5 long:, fem. longuey long 
la galerle, gcUlery 

oil, where 

d^poser, to put down 

la Taliae, the portmanteau 

6 6tendre, to stretch out 
ensuite, then^ next, after 
le tapis, the carpet 

(tapis de table, table-cloth) 
par terre, on the ground 
se reposer, to repose^ to rest 
dessus, on^ upon 

7 a la maniere, in the fashion^ 

according to the custom 
I'Oriental, the Eastern 
it peine, conjunction requiring 
the following verb to stand 
before the Pronoun-Subject, 
hardly, scarcely 
s'6tait-il mis, Plup. of se 
mettre (mettant, mis; je 
me mets, je me mis). See 
II. § II {e) 
All Reflexive Verbs are con- 
jugated in compound tenses 
with £tre 

8 la position, position, attitude 
qu'il fut, when he wets ; cf. 

p. 7, 1. 37 
d§coavert, P. P. of d^cou- 

vrir, to discover. See p. 2, 
1. 23 
le grarde, the keeper 

9 ce que, Ace. ofcequi, whcU. 

See II. § 32. (e) 
faisait, Impf. of faire, to 
make, ia do. See p. i, 1, 8 
(proDouBCs ss /esait) 



Line p^ ^ 

10 logrer, to lodge 

11 la colore, the anger 

aTec col^e, angrily 
ne.. .point, not, not at all ; 
a stronger n^^ation than 
ne...pas 

12 il arrive, it happetis 

13 Tint a, Pret. of Tenir, to 

happen to. See p. I, 1. 7 
passer, to pass 
pendant, prep, during 

(pendant que, conj. whilst) 

14 souriant, Pr. P. of sourire, 
(souriant, souri ; je souris, je 

souris), to smile. See II. 
§ II, {c) 
la m^prise, the mistake 
(le m6pris, the contempt) 

15 asses, enough 
simple, simple^ silly 

16 sire! lordt 

reprit, Pret. of reprendre, 

to resume, to reply. See 

p. I, 1. 13 
permettes, 2nd p. pi. Imper. 

of permettre, to permit. 

See 1. 7 

17 adresser, to address^ to put 
▼otre majesty, f. ,yourmajesty 
quelques, some, a few 

18 quelles, fem. plur. of quel ? 

who? 
furent, Pret of £tre, to be 

19 aprds que, conj., after 
l'anc§tre, m., the ancestor 

20 demiere,fem. of demier,/aj/ 

21 ait, Pr. Subj. of avoir, after 

demi^re, cf. II. Ex. 70 [d) 

le pere, the father 

qui est-ce qui ? emphatic in- 
terrogative phrase for qui ? 
who? See II. § 31 

22 moi, /. See I. Ex. 41 

23 le fils (pron. = fiss), the son 

24 cliangrer de, to change 
souvent, often 
I'babitant, m., the inhabit- 
ant, inmcUe 

dont, whose. See I. Ex. 45 ; 
. tind II. § 35, I, (tf) 

I 25 1% loe»it«&s«| tlie tenoMl 
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35 se snec^deri to succeed each 
other ^ or one another 

rapidement, rapidly^ quickfy 

iM...quey only 

pent, Pret of pouTOir, can^ 
is able 



4 . — Grandeur d*Ame. 
{Magnanimity, ) 

37 la srandeur, the greatness 
Vkokitf i,, the soul 

38 le d6borde]nent, the over- 

flowing^ inundation 
I'Adiflre, f., a river in Lom- 

bardy 
le pent, the bridge 
V^rone, Verona 

39 emporter^ to carry away 
11, impersonal pron., there 
iM...pliui que, nothing but 
rester, to remain, to stay 
I'arehe, f., the arch 

le milieni the middle, midst 
JO laquelle, fern, of lequel, 
must be used instead of qni 
when the Relative Pron., 
governed by Prep., refers to 
an antecedent denoting a 
thing. See I. Ex. 46 ; II. 

35 W 
qia'habltalt une famille 

enti^re, construe =qn'tine 
famille entire habitait. 
The verb is generally placed 
before its subject in depen- 
dent clauses when the sub- 
ject is considerably longer 
l&abiter, to inhabit 
la famille^ the family 
entire, fem. of entier, 
whole 
31 A^rp^aSkMf from, since 

le rlvase; the shore, bank 

on, one, people 

▼oyalt, Imp£ of ▼oir, to see. 

See p. 2, 1. I 
tfplor^, -e, in tears, weeping 
t9ndr9f /b s/refcA out 
$g U mmtenarm, f^ ssiccaser, help 



Line i>. 3. 

33 d6tmUialt, Impf. of d^tml- 

re (d^truisant, d^truit; je 

d^truis, d^truisis), to destroy. 

See II. § II, W 
i^ Tue d'oeil, visibly 
le pilier, the pillar, post 
Parcade, f., the arcade 
lea una apr^ lea autrea, 

one after the other 

34 6ina, P. P. of ^mouToir 

(^mouvant, ^mu; j'^meus, 
j'^mus), to move. See II. § 
10, {b) 

le comte, the count, earl 
(le conte, the tale; le 
compte, the account) 

oitre, Pr. of offrir (offrir, 
offert; j'offre, j'offris), to 
offer. See II. § 9, {b) 

35 la bourae, the purse 
cent, a hundred 

le lonia (d'or), a French gold 
coin once worth 24 francs 
(about 19J.) 

36 le bateau, the boat 
d^livrer, to deliver 

le malhenreuz, the unfor^ 

tunate 
riaqner, to risk 
la rapidity, the rapidity 
aborder, to land 

37 au-deaaoua de, below 
8'6cronler, to fall down, to 

give way, to collapse 
aoi, one*s self 
menace, lit. threatened; here 

tottering 

Page 4. 

1 le coneonra, the concourse 
peraonne.-.ne, nobody ^ no one 
oaer, to dare 

2 a'expoaer i^, to expose one*s 

self to 

3 lt'wVile^eo\m, villager ; coun- 

/f7x^Mi«;fromTillaflre,thus — 
bonrflreoia, burgess^ from 
boTorc, borottgH 

4 de q[noi U m*eb«\t,V{fi:Q«t^^c^ 

phnae » what it is chwtX 
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Line p. 4. 

4 proposer, to propose 
anssitAt, adv. instantly ^ itn- 

mediately 

(aiuisitot que, conj. as soon 

as) 

5 monter sur, to step into 
gragrner, to reach {to gain) 
a force de, iy dint of 

a force de rames, byroTving 

6 aborder, to light, arrive 
attendre, to wait, to expect 

(entendre, to hear, to un- 
derstand) 
le bas, the bottom, foot 
que, abridged form of Jnsqu'a 

ce qne, until 
tout, -e, pi. tons, toutes, 
the whole, all 

N. B. — tont is placed before 
the article 

7 la m^re, the mother 

le vieillard, the old man, from 

▼ieU, old 
se elisser, to glide 
le long: de, along 

8 la corde, the rope, cord 
soient, 3 p. pi. Pr. Subj. ; in 

the Subjunctive after Jns- 
qu'a ce que. See II. Ex. 16 
descendre, to descend, to a- 
light 

9 vouB ToUa, now (or there) 

you are ; thus — 
me TOil^, norw {there) I am 
te voila, now {there) thou art 
le (la) Toila, now {there) he is 
nous ▼oili, now {there) we are 
les voila, now {there) they are 
sauver, to rescue 
ramer, to row 
surnionter, to overcome 
1' effort, m. the force, stress 

10 regragner, to reach again 
enfin, cU last 

11 vent, Pres. of couloir, to 

wish, want 

12 promis, -e, P. P. of pro- 

mettre. See p. 3, 1. 7 
vendre, /^ se// 
Ma, jrie, /Ae /t/e 
ij Mfamt, 3 p. sing, Pr. of snAr 



\ 



Line p, a, 

(sufiisant, sikffi ; je suffis, je 
suffis). See II. § 11, {d) 

13 moi, here = myself, 

14 la sonune, the sum, amount 
(le somme, the sleep, nap) 
'PBXLwref poor, needy 

15 besoin, m., need, want 

avoir besoin de, to be in 

want of: — 

J 'en ai besoin, / am in 

want of it. See I. Ex. 42 
plus que, more than 
disant, Pr. P. of dire, to 

say. See p. i, 1. 10 
le mot, the word 

16 se perdre, to disappear (lit. 

to lose ones self) or to be lost 
la foule, the crowd 

5.— Le CHIEN FIDfeLE. 

17 le cbien, the dog 
fi6,hl»f faithful, true 

18 le marcband, the tradesman 

(le n^grociant, the mer' 

chant) 
k cbeval, on horseback 

(aller i, cbeval, to ride) 
aller cbercber, to go and 
fetch, to go for 

19 la Tille, the town 
^loisu^, distant, far 

20 due, fem. of dv^, P. P. of de- 

voir, to owe. See p. 2, 1. 10 
le barbet, the wetter-spaniel 
marcher, to march, to walk 
k ebt€ de lui, by his side 

21 toucber, to touch 

(toucher de I'argrent, to 
receive, to cash) 
se remit, Pret. of se re- 
mettre. See p. 3, 1. 7 
se remettre en route, to 
set out again, to resume on^s 
journey 

22 revenir, to come back, to re^ 

turn 
ches lui, his home, or hcmse ; 
tViMS — elMY mot, at my 
home i^HouseV ^\.c, ^«t\» 
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p.4. 

23 en d&emln, on the way 

(le chtniiiii the way^ 
road) 
rtintemkerg to contain 

24 saaui qne, conj. requiring the 

following verb in the Subj. 
See II. Ex. 16, without 
u' (en) aper^nt, 3rd p. s. 
Impf. Subj. (after sans que) 
of 8'aperceTolr de^ to be 
aware of 

25 essayer de, to try^ to en- 

deavour 

enlever^ to carry away 

(Clever, to raise, to bringup) 
The prefix en- (from Lat. 
inde) signifies away, off, in, 
into ; thus : s'en aller, to 
go away ; s'endetter, to get 
into debt. Before the letters 
^> A ^> it is changed into 
em-, as, emporter, to carry 
off; emmener, to take away 

la dent, the tooth 

dent is fern. ; this is an ex- 
ception to the rule that nouns 
in -ent are masc. 

ne may be used without pas 
when it qualifies the verbs 
pouvoir, savoir, oser, cesser, 
avoir garde. See also 1. 28 

26 pouvant, Pr. P. of ponvoir, 

to be able. See p. I, 1. 14 
▼enir IL bout de^ to succeed in 

en venir a bout, to manage 

it 
coumt, Pret. of courir 

(courant, courus; je cours, 

courus; Fut. courrai), to run. 

See II. § 9, {c) 
le nudtre, the master 
■e mit a, 3rd p. s. Pret. of 

se mettre a, to begin. See 

p. 3, 1. 7 

27 santer, to jump, leap 

centre, against 
aboyer, to bark 
■ans cesse, without ceasing 
continually 

28 nne telle, fem. of on tel, such 



line p. 4. 

28 eavait, Impf. of saTOlr (sa- 

chant, su ; je sais, sus ; Fut. 

saurai ; Pr. Subj. sache ; 

Imper. sache), to know, Cf. 

note to L 25 
que, relat. pron. obj. case of 

qui, what 
penser de, to think, to firm 

an opinion 

qu'en penser, whcU to 

make of it 

penser k^ to think of 

(about) 

29 commander de, to order to 
se taire, to be silent 

ce, it. See II. § 33, p. 65 
en vain, in vain, useless 

30 le coup, the blow 

donner un coup de f ouet iL, 

to whip 
inutilement, uselessly 

31 continuer de, to continue 
burler, to howl 

32 comme si, eu if 

s' instead of si before il, 

its, only 
e^t Toulu, 3rd p. s. Plupf. 

Subj. of vouloir (voulant, 

voulu; je veux, voulus ; Fut. 

voudiai ; Pr. Subj. veuille ; 

Imper. veuille). See II. 

§ 10, {c) 
en. f from it. See I. Ex. 42 

32 faire descendre, to cause to 

alight {dismount) 

33 par force, by force 
celui-ci, the latter; lit. this one 
cbercher a, to try to 
^carter, to keep off 

34 a coups de fouet. See 1. 30. 

a is used to form adverbial 
phrases denoting how a thing 
is done 

34 s'en prendre &, idiomatic ex- 

pression, to lay the blame on ; 
here = to worry 

35 mordre, to bite 

faire comprendre a..., to 

make . . . understand 
doit, ¥1. ol ^w5)tVK^ mu^t» 
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• McL a£ 



fCIOfUlty 

n. f II, {g) 



y^f^ralongHi 

r, t9 appease 
T,UcalLSt^TL%^,[a) 

39 iMtlle, useless^ U m^fmrfase 
saldTy tmseixe 

40 ]4cher' rar, Ujere mi; IbSl U 

ieigf, Imsefm) 

1 u% TtlUiwtT, U rise 

2 raaivcr 

le pied (proooonce = pii6), M/ 

3 supporter, iS^ ioir, ii* emdmre 
la Toe, /4^ 9i>v, j4^, os;^ 
pi^oor, to pricks to sHug 

plq;iier des devz, /^ ^«r 
the spurs 
s'enfoit, Pret. of s'entair, 
/9^^ Seep. 2, L 16 

4 am Salop, atfmUgaUop 

5 nopiita'emp4chordo,«MfA/ 

iM/ ;i^; emp4oliT, lit /^ 

prevent 
v^^mxAtTf to lock 
en aniere, ^af<^ 

6 Biort, -e, P. P. of moorir 

(moonuit, mort ; je mears, 
moorus; FnL momrai). See 

ILS9,W 

8 eo ponTalt Men Atro, that 

might wellbe^ or was likely 
ule 
lo broity the noUe 

9 fait, P. P. of fairo, U make. 
See p. 1, 1. 8 

'Verier, iif exclaim 



II V 

IS 



a] 



',ioskmie;ht.toJj 
3 pu SL Pieft. of 
See PL 2, L I 
irihe 

to 



sjyot 

\pma 



13 



pleia, -«,>// 



X. B. — ^Xoans ^n^mg in-mdtt 



«om, je 



■ait, Pr. Gf~ 
aai w r a (snrant, 
sois, somsX ta/oUom, 
n. f II. (r) 



to express^ Ut« ia 



15 co«^k«r,i!9ii£;eof«^(6,jrM|r 
4m^moarto 



6l — ^Akthkopopha^ 

16 I'anthropopkaca, m. Or 

17 lo ear^OB, the bey, iacieior. 



IM tronwar, fojind 



\ 



18 s'^carer, to go astray 
^paisae, fern, of ^pais, tkidk 
la forH, theforeH^ wood 

19 I'anberso, f the inm 

an lailion de, im the wtidsi of 

21 mlnnit, f. imdmght 
entendre, to hear 
parler, to speak 

la ehauibre, the room 
▼oiain, -e, adj. neigh6o9iring 

22 dormait, jrd p. s. Im(>£ of 

donnir (dormant, domd; je 
dors, dormis), to sleep. See 

11. § 9 («) 
ires, very 

cnrieu-x, -so, curioms 

^▼eiller, to awake 

23 devant, b^ore^ with regard to 

place 

(avant, before with regard 

to time or order^ 
la porta, tht door 
pr^tar, to kad 
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Line |ki 5. 

24 I'orelUei f. the ear 

priter I'oreUle, to Ksten 
I'anbercisie, m. theinnkeeper 
dire, to say 

25 cl&diHe, fern, of fikMt^ dear 

{expensive) 
mettre, to put. See p. 3, 

1. 7 
la cli&adidrei the kettle^ boiler 

an fen, over the fire 

tner, to kill 

le drdle, the rogu^ fellow 

27 penaer monrir de, to be 

nearly dying; penser, fol- 
lowed by an In fin. means 
nearly t well-nigh^ all but 

28 la frayenr, the fright 
le poltron, the coward 

30 In, P. P. of lire (lisant. In, je 

lis, lus), to read. See II. 

§11. W 

31 encore, stilly yet again 

nn pen de, adv. a little 

32 ▼iens,Imper.ofTenir,/0famf 
■e sanTer, lit. to save one^s 

self to run away 
■e leTer, to get up 

33 onTrit, 3rd p. s. Pret. of 

onTrtr, to open 
la fenfire, the window 
en baa, below 
an bont de, at the end of 

etfter 

34 anasi, also, too 
danveren-z, -ae, dangerous 

35 le res -de - cjlianaa^e, the 

ground-floor; lit. level with 
the road 

36 Iwk coxLTftheyard. Seep.2,L37 

37 partont, everywhere 
l'6table, f. the stable 

38 en... la, instead of aa, with 

reference to a Noun denot- 
ing a thing (here Stable) 

la bite, the beast 

•ortlrent, 3rd p. pi. Pret of 
aortir (sortant, sorti, je 
SOTS, sortis). See II. § 9, (a) 

39 ae laaeer, to rush into 
oider^ t^j^/d, to^veup 
»0mtfy m., beUe, f.,Jfffe, beaU' 

/^eiJbamirame 



Page 6, 
Lino 

1 le domicile, the ahode^ resi" 

dence^ dwelling 

2 paaaer, to pass y spend 

3 le niatin, the morning 

In French, adverbial phrases 

denoting time and manner 

ut generally used without 

preposition ; as, 

le aoir, in the evening 

Inndi, on Monday 

le denx mara, on the second 

of March 

nn contean ii la n&ain, 

with a knife in his hand 

fpe93xAj'^^ grecUylargiy tcUl^ big 

le contean, the kntfe 

4 crier, to exclcUm^ cry^ shout 
drdle, adj. droll^ funny; 

subst. rascaly rogue 

5 I'henre, f. the hour 
▼enne, f. of Tcnn, P« P. of 

▼enir, conjugated in all 
compound tenses, like nearly 
all verbs oimotiony with Atre 

6 ^ovLMneTfto pushy shovCy thrust 
le crl, the cry 

ponaaer dea cria, to utter 

criesy to scream 
prier de, to pray, to entreat 
le venon, the knee 

ik venonx, on their knees 

7 tont €tonn6, quite cutonished 

8 ponrqnoi, why 

9 iLi^Vf yesterday 

croyea, 2nd p. pi. Pr. of 
croire, to believe 

10 aoia, the verb in the Subj. 

after eroyea-vona? See 
II. Ex. 13 

11 maia oxd, why yes 
nionaienr, pi. meaaiennii 

sir; Mr. 

(le monalenr, the gentU- 

man; le ventilhonune, the 

nobleman) 

13 partir d'nn yrand ^dat de 
rire, idiomatic phrase : — t* 
burst out laughing 

14 le codion, the fn,% 
nonmkttT, to iiame^ to ceU 

I 15 pmve* <ca%, b t c aa m 
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line p. 6. 

15 c'est Uk qney it is there that 

16 acheter, to buy 

Tenesy 2nd p. pi. Imper. of 

Tenir, to come 
maintenanty now 
■• laTcr, to wash onis self 
d^enner, to breakfast 
enaoite, afterwards^ then 

17 montrar, to show 

1 8 fola, times ^ thus : — 

nne f ola, once; la premiere 
fois, the first time. See I. 
Ex. 22 

ne...pliui| not.,. again 

^contar, to listen [to) 

7. — Le Chien de Brisquet. 

20 Tera, near {towards) 
la hamean, the hamlet 

21 tont prda da, quite near 
la poitai the well^ pit 
appartianti Pr. of appar- 

tanir, to belong, II. § 9, {c) 
la chapalla, the chapel 

22 Vt'borkYio'auax^ftheworthyman 
la bAcharoo, the wood-cutter; 

from la biichai the log 
da aon ^tat, by trade 

23 a'appaler, to be called 
autrement, otherwise 
la f andanri the cutter 

a la bonne hache, notice the 
of ^ = with 

24 la hache, the axe^ hatchet 
panvremant, poorly 
la prodxdt, the produce 
la fayot, the faggot 

26 J oil, pretty^ nice 

de aept ana, seven yecbrs old 

bmn, -a, brown, dark 

blondinei fair-haired, blonde 
29 antra cala, besides that 

la poll, the hair 

friary curly, frizzed 
^ poll friary with curly hair 

Boir, -a, black 

par tont, a// <?z;^ 
(partonti everywhere) 

\, except f save 



Line p. Oi 

30 la mnaaan, the nose [snout^ 
qn'il aTait, idiomatic phrase 

= which wcu 
eonlenr de fen, red, flame- 
coloured 

31 bien, indeed, to be sure 
meiUeur, comparative of bon, 

better, adj. 

(miens, comp. of bien, 
betttr, adv.) 
dn paya, in the country : da 
instead of dana after an adj. 
in the superlative 

33 pent-Atre, /^^a^j 
la chienne, bitch 

34 Tona BonTenes-Tona, IVes. 

Interrog.of aa aonTenir da, 

to remember. See p. 2, L 27 

il Tint, here impersonal, Pret., 

there came 

tant de, so many. See I. Ex. 3 1 

le lonp, f. lonTe, the wolf 

35 I'ann^e, i., the year 

from I'an; thus — niattn^a 
from niatln, aolr^a from 
aoir, Jonm^e from Jonr, 
etc. ; the derived form in -4a 
always implies the full dura- 
tion of time : compare — 
j'ai pass^ la aoir6e chez lui ; 
il est arrive k six heures du 
aolr 

36 la nelye, the snow 

lea neiffea, the snowfalls 
thus — lea plniaa, the rain- 
falls 

37 qne, for qnand, when, aiifcer 

adverbs, and adverbial 

phrases of time ; cf. p. 3, 1. 8 
lea eena, f. , the people; hardly 

ever used in the singular 
avoir Krand'peine, to have 

great difficulty 

37 vivre, to live. See p. I, 1. 7 

38 la beaogne, the work, job 
craign:iait, Imperf. of crain- 

dre (craignant, craint ; je 
crains, craignis). See II. 
§11, [a) 

39 a canae da, on account of, 

htCOMit of 
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to7 



Tjoe 



Pagel, 



1 Uisser conriTi to let loose 

2 tant qne, as long as 



monsienr le. 



in French 



monaieiur, madame, ma- 
demoiselle, are used be- 
fore Proper Nouns of per- 
sons, and names of dignities, 
by way of politeness 
le srand loiiTetier, lAe 

master of the wolf-hounds 
■era Tenu, Fut. Part, of 
▼enir} in French, as in 
Latin, after conjunctions of 
time, as quand, when^ 
des qne, as soon as, etc., 
the verb must be in the 
Future to describe future 
events ; in English the Pr. is 
used: — 

quand il Tiendra, when he 
comes 

d^ qu'il sera ▼enn, as soon 
as he has come. See II. 
Ex.3 

4 asaes de qnoi, space {room) 

enough 
la hntte, the hut 
I'^tanfiT^ m., the pond 
depxda qne, since, with regard 

to time 

(paiaque, since, with regard 

to cause) 

5 planter, to plant, to fix, to set 
le piqnety the stake, piquet 
pr^aerrer de, to protect from 

6 laiaaer aortir, to allo7v to 

go out 

7 ne demander qn'a, to ask 

for nothing better than 
trotter, to trot, to toddle 
disait, 3rd p. s. Impf. of 

dire, to say 
tona lea, every 

8 la choae, the thing 

9 le BOir, the evening 
ordinaire, ordinary, usual 
la paa, the step 

l9 pam de la porte, the 



Line P» 7* 

9 rassortir, to go out again 

11 se croiaer lea mains, to 

cross {to fold) on^s hands 
attard6, late, belated 

12 pnia, then 

13 ltd sautait jusqu'amt ^paules, 

idiom =: sautait jusqu'ii aes 

^paules 
l'6panle, f., the shoulder 
con&me poor, cu if to 

14 irai, Fut. of aller, to go 

lA -pBliL, peace ; pais I hush I 

▼a. 2r.d p. s. Imper. of aller, 

to go [far eu 

15 Jnaqne derera (obsol.)» as 
la bntte, the hillock, mound, 

knoll 
al,conj . , if, whether; ai, adv. , so 

16 revient, Pr. of revenir, to 

come bcuk 
aula, 2nd p. s. Imper. of 
aoivre, to follow 

17 prenant, Pr. P. of prendre, 

to take 
prendre bien ffarde, to take 

good care, to look sharp 
il n'y a paa, there are not 
de, and not dea, after paa, 

point, etc., as also after 

other adverbs of quantity. 

See L Ex. 31 

18 manqner, to be missing 
crier fort, to cry loud 

20 ae furent rejointa, 3rd p. pi. 

Past. Ant. of se reJoindre, 
to meet again. The Past Ant, 
is used in preference to the 
Plupf after conjunctions of 
time ; as, d^s qu*il fut venu 
le sentier, the footpath 
▼lent, Pres. of Tenir, to come 

21 conper, to cut, to run cross, 

intersect 
celni, the one, that one 
mordienne I upon my word I 
retrouTcr, to find again 
y, at it ; here in the endeavour 
niancrer, to eat 

23 pardlennel forsooth 
bVan ai\k»«\) as 'well 

24 ee...1i^)tHat 
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Line p. 7. 

24 reventii P. P. of rereniri 

to come back 

le grand chemiiiy the high- 
roadf highway 

1ft bottle I basketfuly from 
hotte, basket (carried on the 
back) 

thus :— bras86e, armful, from 
bras ; poisn^e, handful^ 
from poinsT \ T^ineiefpinchf 
from plncer, etc. : the nouns 
m -€e thus derived indicate 
fulness of measure, just as 
matinee, soiree, p. 6, 1. 35, 
indicate fulness of time 

25 le cotteret or cotret, smaii 

faggot 

26 f onmir, to deliver 

28 enToyer a la rencontre^ to 

send to meet 

29 pris, P. P. of prendrei to 

take 
pria par, gone by 

30 poser, to put (/ay) down 

31 conrir, to run 

du cdt6 de, in the direction of 
mener, to take, to lead, to 

conduct 

•1 tn menais, suppose you 

took 

33 perdre de me, to lose sight 

of 
blentdt, soon 

34 aTOir bean crier, to cry in 

vain 

11 a bean crier, it is in 
vain for him to cry 
alors, then 

35 prit, Fret, of prendre, to 

take 
■e prendre ^, to set to 
plenrer, to cry, to weep 

37 conm, P. P. of conrir, to 

run 
11, here Impers. Pr., it 
■embler, to seem, to appear 

38 reconnaitre, to recognise 
la ▼olz, the voice 
droit, '€, s/rai^ht, right 

S9 ^^ fonrrS, /AetAicket 

M'mndrolt, w,, fAe^lace^ spat 



Line p. y. 

39 sa bonne bacbe ler^e, ready 

to strike with his axe (lit. 

his good axe raised), of. note 

to p. 6, 1. 3 

aller ktr^^going {or about) to be 

d^Torer, to devour 

Pagei, 

1 ue Jeter derant, to run in 

CLdvance ; to rush forward 
pour que, in order that* 
lea abols, the barkings 

(6tre anz abols, to be at 

bay) 

2 arertlssent, ImpC Subj. of 

aTertir; the Subj. after 
ponr qne. See II. Ex. 16 
d'nn conp, with one blow 

3 renTeraer raide mort, to 

strike dead 

raide or roide, stiff, stark 
trop tard, too IcUe 

4 d^Ja, already 

5 rejoignirent, Pret. of re- 

Joindre (rejoignant, rejoint, 
je rejoins, rejoignis), to meet 
again, to overtake. See II. 

§ II, {a) 

6 lajoie, the joy 
cependant, ^^/, however 
tout le monde, everybody 

7 le resrardy the look 

qui ne cbercb&t, but looked 
for 

8 enterrer, to inter, to bury 
le fond, the bottom 

(ie fonds, the fund) 

9 le courtil, the garden paling 
■one, under, beneath 
laqnelle, which. See I. Ex. 46 
le niaitre d'^cole, school- 

master, only used of country 
schoolmasters 
10 6criTit, Pret. of 6crire (^cri- 
vant, ecrit ; j'^cris, ^rivis), 
to write. See IL § li (^) 
13 conunnn, -•, common 

nialbeuren-z, -ae. unhappy 
le boia, iht wood, forest 
15 ike...<|n.*-aii« toVa, only onct 
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Line p. 8. 

17 le tr68or, the treasure 
Slmonlde, Simontdes 

18 parcoortiy P. P. of par- 

courir, to run {travel) over, 
to wander through 
I'Asie, f. Asia 

19 BxnAuu€r,toamasSftohoardup 
beanconp de, much 
e€l6brer, to celebrate^ sing 

le Ters^ the verse^ poetry 
(le Ter, the worm, le Terre^ 
the ^eus) 

20 la louansre, the praise 
cetuc, pi. of celxd, those. See 

I. Ex. 44 
6tre en ^tat de^ to be able to 
afford 

21 ■'embarquer pour, to em- 

bark for 
rile, i. the island 
C^osi Ceos^ an island in the 

iEgean Sea 
la patrie, native country. 

See p. 2, 1. 20 

22 le Taiaseati, the ship 
fit, Pret. of f aire, to make 

faire nanflraire, to be 
wrecked 

22 emporter, to carry with him. 

See p. 4, 1. 25 
ce qn' for ce que, what ; II. 
p. 70 

23 put, Pret. of ponToir, can. 

See p. I, 1. 14 

■e charger de, to burden 
on^s self with 

lorsqne, when 

ltd, and not le, because de- 
mander requires the name 
of person asked in the dative 
(indir. obj.). Seep. 2, 1. 31 

24 en, of it ^ for it 

la raison, the reason 
27 le compasnon, f. la coni- 
pasne, companion 
■e noyer, to be drownea 
2& aeeabler de, to overwhelm^ to 
encumber Tvith 



Line p. 8. 

28 ▼oxdn, P. P. of Tonloir, to 

want 

29 piUer, topillagCy to plunder 
le TOlenr, the thief 

30 ae retirer, to withdraw 
Olasom^e, Clazonunce^ a 

city in Asia Minor 

31 p^rir, to perish 

32 aimer, to love, to be fond of ; to 

have a taste for 
lea lettree, pi. literature 

33 la po^aie, poetry 

•e fit, Pret. of ee faire 
•e faire nn plaiair, to taM 
pleasure in 

34 I'honnenr, m. honour, pride 
recevoir, to receive 

35 abondamment, abundantly 
n^cessaire, necessary 
obliger, to oblige, compel 
mendier, to beg, go begging 
par, all over 



Page 9. 
9.— La Dispute. 

2 la noix, the nut, walnut 
■e dispater, to dispute, to 

quarrel for 

3 TiTement, keenly, eagerly 
elle est a moi, it is mine 

4 c'eet moi, {/ is I, me. See 
I. Ex. 41 

le premier, first 
non, no, adv. 

appartient, Pr. of appar- 
tenir, to belong 

5 ramasser, to pick up 
venaient, Impf. ofTenir, to 

come ; en venir aux mains, 
to covie to blows 

7 le t^moin, the witness 
▼ais, 1st p. s. Pres. of aller 
▼Ider, to empty 

▼ider une qnereUe, to 
settle a quarrel 

8 ae placer, to place onis self 

9 ca»aer, to break, crou^k, 



no 
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11 quttnt a^ as for 
Pamande, f., the kernel [al- 
mond) {yKOLeoA^i the fine) 

earder, to keep 
l^prlTLftheprice^prizet Yiextfee 

12 le Jusrement^ the judgment 

rendre Juvementi to pro- 
nounce judgment 

reTenUi P. P. of reTenlr, to 
come back 

reTenir de son ^tonne- 
ment^ to recover from on^s 
surprise 

le Juffe^ the judge 

13 la •asreaae, the wisdom 

14 aTaler, to swallow 
comprir«nt^ 3rd p. pi. Pret. 

of comprendre, to under- 
stand 

15 vainer a, to gain by 
ne...rien, nothing 

■• quereller^ to quarrel 



ID. — CONFIANCE M^RITltS. 

16 la confiancei the confidence 

(la confidence, secrecy) 
m6riter| Uf merits to deserve 

17 Bdonard, Edward 

se r^fngrier, to take refuge 

18 le senttlhon&me, the noble- 

man. See p. 6, 1. 11 
tout-a-conpj cUl of a sudden 
InTestir, to invest, to sur- 
round 

19 la millce, the militia 
I'ennemi^ m., the enemy 
lui-mdme| himself 

20 le aoldat, the soldier 

le bonheur, the happiness, 
good fortune 

21 reconnn, P. P. of recon- 

naftre, to recognise 
•nt, 3rd p. s. Pret. of saTOir 

22 le chAtean, the castle 

11 fallut, Impers. V.; Pret. of 

falloir (Pr. P. wanting ; 

faJlu; n faut, fallut ; Fut. il 

faudra; Pr. 6ubj. il faille), 

/5^ ^ ftecessafy 



Line p. 9. 

22 ae a^parer^ to separate^ to 

part 

23 a'abandonner, to give him^ 

self up to 
la deatin^e, the destiny^ fate 

24 le millei the mile 

(mille, thousand, never 

takes s) 
■olTi de, P. P. of snivre, to 

follow 
simple j simple, plain 
le batelier, the boatman 
preaa^ par, pressed by 
la f ain&, the hunger 

(aTOir faim, to be hungry) 

25 pr^t a, ready to, near to 
■nccomber, to succumb 

■e hasarder de, to risk, to 
hazard 

26 "dont il savait bien que le 

mattre n'^tait pas de son 
parti," turn in English — 
dont (le) maitre il savait bien 
ne pas ^tre de son parti; 
this latter construction is not 
French 

28 le pain, the bread 
I'habit, m. the coat, clothes 
■ais, 1st p. s. Pres. of aaToir, 

to know. See p. 4, 1. 28 

29 croia, Pr. of croire, to believe 

Je ▼one croia, I credit you 
with; cf. n. Ex. 57 
abnaer de, to misuse, to take 
unfair advantage of 

30 prenes, 2nd p. pi. Imper. of 

prendre, to ic^e 

31 le v^tement, the clothes 
convrent, Pr. of convrir, to 

cover [to be able 

ponrres, Fut. of pouToir, 

32 nie lea, them to me 

When a verb has two pro- 
noun-objects, the Pr. of 1st 
or 2nd pers. comes before the 
Pr. of the 3rd pers. IL § 27 
32 la Grande Bretagne, Great 
Britain [man 

34 le srentilhonune, the nobU- 
anqnel, to whom. I. Ex. 46 
a'aAraaaax^, to a^^ly to 
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Line p> 9> 

35 deTaitylmp. f. of deroir 
I'Atre, for !• ^tr; U stand- 
ing as a Peis. Pr. for a Noun 
or adj. in a preceding clause 

■'•mpreMer de, to hasten to, 

to hsi no time to 
seconrir, to assist, to help 
antaat qney as much as 

36 la pauTret^, the poverty 
''ltd earda la ■•erat," 

idiom for garda ■on aa- 
crat* 



II.- 



Pag^ 10. 

•Ulysse chbz lss 
Cyclopes. 



I Ulysaana, in Greek Od3rsseus, 
one of the principal heroes 
in the Trojan War. His 
adventures after the destruc- 
tion of Troy form the subject 
of Homer's Odyssey, After 
many wanderings he sailed 
to the western coast of Sicily, 
where with twelve com- 
panions he entered the cave 
of the Cyclops Polyphemus. 
See Classical Dictionary. 

OjclopCy Cyclops, Homer 
speaks of them as a gigantic 
and lawless race of shepherds 
in Sicily, who devoured 
human beings and cared 
naught for Zeus (Jupiter) ; 
each of them had only one 
eye in the centre of the 
forehead. See Classical 
Dictionary. 
3 hisaar, to hoist 

la ▼Gila, the sail 
(le Toiley the veil) 

■'^oisner, to go awayj leave 

3 pr^a da, near 

4 labourary to plough 
lea eena^ the people 

la terra, the earth, ground 

5 I'abondance, £, /£; abund- 

ance 
ewOUwr, U tmHiffoie 



p. xo. 



LiD« 

5 la Tiffna, the vine 

Names of trees and shrubs 
are generally masc. ; la 
▼igna is one of the few 
exceptions 

6 I'orea, f . the barley 
la fkromant, the wheat 
▼iTanty Pr. of viTra, to live 
I'antra, m. the cave, den 

7 la montacna, the -mountain 
ttannenty 3rd p. pi. Pr. of 

tenir, to hold 
I'aaaemblfia, f ., the assembly, 

meeting 
ancnn, -a, no, none 
la loi, the law 

8 Jeter, to cast, {to throw) 
I'ancra, f. the anchor 

9 bois6, -a, wooded, woody 
le rochar, the rock 
Sran&ir da, to cover (to stock) 

with 

10 ▼oyioxxs, Impf. of ▼olr^ to 

see 
an loin, in the distance 
monter, to rise 
la fnm^a, the smoke 

11 Pair, m. the air 

la monton, the sheep, mutton 

12 la ch^vra, the goat 

le repaa, the repast, meal 
12 aa conchar, to lie down, to go 
to bed 

15 qnal, pL qnela, who, what 

kind 

16 habitar, to inhabit 

17 atteignunea, Fret, of attein« 

dre (atteignant, atteint ; 
j'atteins, atteignis), to reach. 
See 11. § II, (^ 
vimea, Pret. of Toir, to see 

18 bant, -e, high 

la caTeme, the cavern, cave, 

den 
circnlaire, circular 
ombrasT^, -a, shaded 
la lanriar, the laurel 
aa tronTar, to be found 

19 I'ast^rienr, m. the exterior, 

20 aiLto«aD«t^<a)tosurr(vundtuxiK 



iia 
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20 la parol, the wall {partition) 
cacher, to hide 
I'aase, f. the creek {handle) 
■'achemlner, to turn onis 
steps to 

23 les TlTrea, m. victuals 
alnsl que, cu well cls 
I'outre, f. the leather bottle 
le don, the gift 

N.B. — Nouns in apposition 
are generally used without 
article 

24 1« pr^tre, the priest 
''Auquel J 'avals 8ativ€ la 

▼le," idiomatic, turn in 
English construction = dont 
(la) Tie J 'avals sanv^ 
le sac, the sackingy pillage 

25 Ismare, Ismdra, an ancient 

town in Thrace 
d^llden-x, -se, delicious 

26 lalsser, to leave, to let alone 
y voAter, to tcLste of 

prls, Pret of prendre, to 
take 

27 pressentlr, to have a pre- 

sentiment, to foresee 
ponrrals, Pr. Cond. of pon- 

Tolr, might 
rencontrer, to meet {with) 
qnelqne, some 

28 sanvagre, savage, wild 
m^connalssant, Pr. P. of 

m^connaitre, to ignore 
natnrel, -le, natural 

29 dlvin, -e, divine 

31 le tonr, the turn, circuit 

falre le tour de, to go 

round 

(la tour, the tower) 

32 la demeure, the dwelling 
admirer, to admire 
I'ordre, m. the order 
r^gner, to reign, prevail 
▼aste, vcLst, extensive 

33 rempUr de, to fill with 
I'agmeau, m. the lamb 

34 I'&ge, m. the age 

(quel Age aFes-yons^ how 



p. xa 



I 



Une 

33 autour, around 
la corbeille, the basket 

34 contenant, Pr. P. of con- 

tenlr, to contain 

35 le ft'omaere, the cheese 
le sol, the soil, ground 
le Tase, the vase, jar 

(la Tase, the slime^ mud) 

36 le lalt, the milk 

la cr^nie, the cream 

37 exhorter, to exhort 

39 earner le large, to stand (get) 
out to sea 
le lieu, the place 
(la lleue, the league) 

Page II. 

I obtenlr, to obtain 

I'hospltaUt^, f. the hospitaHty, 
In ancient Greece the 
stranger, as sudi, was 
looked upon as an enemy ; 
but whenever he appeared 
among another tribe or 
nation without any sign of 
hostile intentions, he was 
considered not only as one 
who required aid but as a 
suppliant. On his arrival, 
therefore, the stranger was 
kindly received, and pro- 
vided with everything neces- 
sary to make him comfort- 
able. See Classical Dic- 
tionary 

en I'attendant, whilst wait- 
ing for him 
2 flmes, Pret. of falre, to 
make 

offrlmes le feu, Pret of 
oifrlr, to offer 
Sacrifices or offerings formed 
the chief part of the worship 
of the ancients. They were 
partly signs of gratitude, 
parrly a means of propiti 
ating the gods, and partly 
also inXeud^ lo induce thn 
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Line p. tz. 

upon the sacrificer or npon 
those on whose behalf the 
sacrifice was offered 
3 le monstre, the monster 
1' aspect, m. the aspect, sight 
I'eAroly m. terror 
la charge, the load, burden 

5 U ae fit tuoi si crand bruit, 

there was such a noise 
enfolmea, Pret. of a'enfnir, 
toflee 

6 efirayar, to frighten . 
la brabia, the ewe 

8 ^norma, enormous, huge 
Pattelaga, m. the team 
n'anraient pn, Cond. Past. 

of potnroir, could not have 
trainer, to drag 

9 auffmenter, to increase 
de prte, near, close 

10 le c^ant, the giant 

la talUe, the figure, build, 

size (waist) 
^onnant, astonishing 
Poeil, pi. lea yens, the eye 
le front, the forehead 
ti a'aaait, Pret. of a'aaaeoir, 
(s'asseyant, assis; je m'as- 
sieds, je m'assis, Fut. je 
m'assi^rai), to sit down. 
See II. § 10 W 
traire, to milk 
\2 le panier, the basket 

tresaer, to plait 
14 allnmer, to kindle, to light 
la clart6, the light 
la fianune, the flame 

16 1' Stranger, m., the stranger 
eAroyable, frightful 

17 faire le commerce, to carry 

on trade, to trade 

18 on bien, or perhaps 

19 trembler, to tremble 
n6anmoins, nevertheless 

80 le Ghrefe, L Orecqne, the 
Greeks Grecian 
la temp4te, the tempest, 
stortn 
tt la e6te. the coast 



Line p. 11. 

22 embraaaer, to embrace 

23 ezieer, to require, to demand 

24 cralns, Imper. of craindre, 

to fear, to dread 
aonviena-toi, Imper. of ae 
BonTenir, remember 

25 le d6f enaenr, the defender 

26 le fon, f. folic, madman [off 
bien loin, very far, a longway 
pxdaqne, since. See p. 7, 1. 4 

27 antrement, otherwise, else 
aanraia, Cond. of aaTOir, to 

know 

28 ae aoncier de, to care for 
8i...ne, unless 

29 la volenti, the will 
porter ^, to incline to, dispose 

towards 
^pargner, to save, spare 

30 amener, to bring 

31 remarqner, to notice 
le pi^ee, the snare 
tendre, to lay, to stretch 

32 repartir, to say in reply 

(r^partir, to divide, to dis* 

tribute) 
troniper, to deceive 
Neptnne, called Poseidon by 

the Greeks. Neptunus was 

the chief marine divinity of 

the Romans 
d^tmit, P. P. of d^tmire, 

to destroy. See p. 3, 1. 31 

34 6chapper, to escape 

^ peine . scarcely, hardly. See 

p. 3, 1. 7 

35 empoisner, to seite, grasp, 

clutch, from peine, /;/ 

37 la cerrelle, the brain 

Jaillir, to burst {gush) forth 
de tons cdt^a, on cUl sides, 

all round [ghost 

rendre I'&me, to give up the 

38 mettre en piicea, to tear {to 

cut) to pieces 
preparer, to prepare 
la chair, the flesh 
pnia, then 

39 l'aTidit6, f. the atdditfy gjreed 

40 lea antraUlam^V tKe ewUaxU 
l*0S| m. tHt bont 
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41 affren*Z| '•m^^ frightful 
fondrt en larmes, to meU 

into tears 
Implorer, to implore 



Page 12. 

1 la panae, thepauneh^ belly 
htunain, -a, human 

2 aToir anvie da, to have a 

mind 

3 eoarafirauaamant, courage- 

ously ^ boldly 
' Ini paaaar man cli^^c vol 
traTara du corp8|' idiom- 
atic expression for ' paaaar 
mon elaiTa an traTara da 
aon corpa ' [sword 

la srlaiTa, poetical term for 
an traTara da, through 

4 la panada, the thought 
ratint, Fret of ratanir, to 

keep biukf detain^ restrain, 
check 
n'anrtona pn, Cond. of pon^ 
▼oir, could not have 

5 l'antr6a, f. the entrance 

6 'la eonibat ai&t-il flni,' in- 

verted construction for 'ai 
la combat aAt (aTait) 
fini' 
I'aTantairay m. the advantage 
mia^rablemanty miserably 

7 lanientablay wretched 

9 da nonTaan, again^ once mon 
ro son rapaa acher^. Nomi- 
native absolute construction, 
corresponding to the Latin 
Ablative absolute 
dtar, to take away 

1 1 aarrir da, to serve for («) 
dahora, outside 

12 rafarmar, to shut again 
facilamanty easily 
ramattra, to put on again 
la conTarclay the lid, cap 

13 la carqnoiai the helmet 

14 2e aiflamant, whistling 
A<m> £ miguM, sJkarp, shrill 

IS Mm wrimanmimr, tkeprisamr 



\ 



, . p. la. 

10 fatty -a, modi 

la tronci the trunk 

17 I'oliTiar, m., olive-tree; from 

oliTa. See p. i, 1. 4 
la maaane, the club 

18 la m&t| the mast 

la morcaani the morsel, bit, 
from niordra, to bite, as bit 
comes from to bite 

19 'Ja la fia d^iroaair/ / 

ordered it to be roughed out , 
or, I had it roughed out. 
See also 1. 18 
affnter, to sharpen 

20 la bont| the end 

Ja la fia dnrcir. See 1. 19 
dnrcir, to harden 
I'arme, i,, the arm, weapon 

21 la fomiar, the dung 

dont, with which ; literally of 
which, because it depends on 
• remplir da ' \loi 

tirar an aort, to draw lots, by 
as mwk'voirf to know 

laqnel, who, which 

enfoncar, to drive in 

la plan, the itcUie 
23 la aon&mail, the sleep 

le aort, the lot, fate 
(la aorte, the sort) 

cboialr, to choose 

27 la camarada, the comrade 
a'approcbar da, to approach 

28 pHaantar, to offer 

la conpa, the cup, goblet 
tiana, Imper. of tanir, to take, 
here hold 

29 boia, Imper. of boira 

(buvant, bu; je bois, bus), to 
drink. See II. § 1 1, (^) 
Tarraa, Put. of toIt, to see 
pi^cianaa, fern, of pi^eianx, 
precious 

30 la boiaaon, the drink, bnw^ 

age 

31 la Ubatlon, the libation 

Sacrifices were usually ac- 
companied by libations, as 
wine was pouned upon them. 
Snch libations afwajs ac* 
OwmpM\\<A. ^ lamfioft which 
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line p. "• 

was offered in concluding a 
treaty with a foreign nation. 
But libations were also made 
independent of other sacri- 
fices, as in solemn prayers 
and on many other occasions 
of public and private life, as 
before drinking at meals, 
and the like. Libations con- 
sisted of nnmixed wine, bat 
sometimes also of milk, 
honey, and other fluids, 
either pure or diluted with 
water. See Dictionary of 
Antiquities 

^i la priwe, the prayer 

32 te condulSj Pr. of se con- 

dnire^ to behave 
la cmaiit6 j the cruelty 
indi^rne, unworthy^ shocking 
d^sormais, henceforth 

33 Inhumaln, -e, inhuman 

34 envenij towards 

yrlt| Pret of prendre, to take 
but, Pret. of boire, to drink. 

See 1. 29 
les d^lices, f. in pi. ; m. in 

the sing., delight 

35 encore nne fois, once mare 

36 le nom, the name 

fasse, Pres. Subj. of faire, 
to make. Sec p. 8, 1. i 
38 I'inaena^, the madman 
▼ider, to empty y drain 
■nr le point de, on the point 

40 apprendr«| to learn 
done, then 

■'appeler, to be called 
pononne, f. if used as noun, 

m. if used as pronoun, 

nobody 
4t 'c'est ainai que m'ont 

nomm6.' See Introd. 
n&aintenanty now 
proniSi P. 1^. of promettre, 

io frotnui 



Page 13. 
Line 

2 c'eat Ul, instead of cela eat, 

that is 
diaanty Pr. P. of dire, to say 

3 tomber ^ la ranTersei to 

fcUl on one's back [laugh 
riant, Pr. P. of rlre, to 

4 le con, the neck 
replier, to coil up 
l'6panle, f., the shoulder 
€tirer, to stretch out 

le membre, the limb {member) 
pvAmnaskt, powerfulj mighty 

5 la STorsre, the throat 
'■ortent dea fiota.' See 

Introd., p. X. (i) 
le fiot, m., the stream^ flood 

6 tirer, to draw out 

7 la pointe, the point 
br^er, to burn 
a'enflammer, to catch fire ^ to 

blaze up 

10 Je I'y faia tonmer, I caused 

it to be turned round in it ; 
IL Ex. 52 (2) 

11 embras€, -e, burnings on 

fircy blazing 
la panpipe, the eyelid 
le aourcil (1 not pronounced), 

the eyebrow 

12 noyer, lit. to drown [smith 

13 le forgeron, smith, black- 
pioneer, to plunge 

le f er, the iron 
■iffler, to hiss, to whizz 

14 le mgiaaement, the roaring 

15 ^ponTantable, dreadful 
retentir, to resound 

la profondeur, the depth 

16 qnant a, as for 

17 arracher, to pull out 

18 d^grontter, to drip, to trickle 
I'^clat, m. , the burst 

la ra^e, f., the rage [hood 

20 le TOiainase, the neighbour^ 

21 entourer, to surround 

22 ' que t'eat-il arriv€? ' what 

has happened to tkee f 
mclTy to roar 
dtt la moTtft, in thU mannur^ 

thus 
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Line p. 13. 

23 t'a-t-on fait quelque 

mal?' 

French sentences with on 
for their Subj. are often best 
rendered in English by the 
Passive voice : as, 
on m'a dit, / have been told 

24 la mse, the cunnings craft 
attenter ^^ to make an attempt 

on, to attempt 

26 li^desstui, thereupon 
r^pliqner, to reply 

27 manz, pi. of mal ^ the evil 
n'y ponvoir rien| not to be 

able to help it 

28 adresse-toii Imper. of a'a- 

dresser a^ to apply to 

29 * il8 direntj' so they said 

8' en alUrent, Pret. of a'en 

aller, to go away 
86 r^Jonir- de^ to rejoice at 

30 I'erreur, f., the error ^ the 

mistake 
'ou les avail mis le nom,' 
into which the name had 
led them; cf. p. x. (i) 
imasriner, to imagine^ in- 
vent 

31 la donlenr, the pain 

32 atteindre^ to reach^ get at 
qnoiqne, followed by a Subj., 

although. See II. Ex. 16 
ayenffle^ blind 

33 ii demi| half 

34 ^tendre^ to stretch out 
le bras, the arm 

35 le foii| f. folle, the madman 

36 m^diter snr, to ponder over 
le moyen^ the means 

38 le b^lier, the ram 
la lalne^ the wool 

la branche^ the branchy bough 

39 l'08ier, m., osier 

le monceau^ the heap 
en, with it. See I. Ex. 42 

40 lier, to tit 
ensemble, togethet 

trois par trois, three and 
/Arf^ f^lgiefAer 
4' tiolideixientf solidly^ firmly 
mttuehmr, to 6ind^ to fasten 



Line p. 13. 

42 t&teri to feel {itnth the hand) 

■oisnensement, carefully 

le dosy the back 



Page 14. 

I a'apercoTOir de, to become 

aware of 
3 se cramponner, to cling 
haletanti panting 
aller, to be aJbout to 

6 sors, Pres. of sortir, to go out 
Jamais... ne, never 

7 fussenty Imperf. Subj. of 

etre, to be. For the use of 
the Subj. after sonffert 
que. See II. Ex. 12 

8 la prairie, the meadow 

9 I'herbe, f., the grass ^ herb 
tendre, tender^ soft 
apaiser, to appease^ to quench, 

to slake 
10 le retonr, the return 

condnisais, Imperf. of con- 
dnire, to lead 

II 9m\%etf to afflict 

' qn'a aTeuyl^ ce m^cliant 
homnie.' For this inver- 
sion, see Introd., p. x. (i) 

ayenffler, to blind 
12 m^chant, -e, wicked 

certainement, certainly 

14 Toler, to fly 
dispers6e, scattered 

15 le coenr, the heart 
sonlasr^, relieved 

* que m'a faits ce sc^l^at.' 
Inverted construction. See 
Introd.y p. X. (l) 

■c6l^at, scoundrels villain 

16 li^dessus, thereupon 
entralner, to drag away 

19 duller, to untie, to unfasten 

20 le d61ai, the delay 

le d^tonr, the roundabout way 
22 accneiUir, to welcome 

plenrer, to lament, to bewail 
24 matneUement, mutually 
2$ pr«nAxe\A\iiX«%|tostan({ojf 
to sea 
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Line p. 14. 

25 tandls ttxL9, whilst 

26 i^ la port^e, within reach 

27 la paroley the words 
mortiflant, mortifying 

29 coquliiy ••, rascal 

le aalalrey the reward^ meed 

30 la m^cliaacet^y the wicked- 

ness 
fDrlea-:Zy 'umf furious 
dMacher, to loosen 

31 !• ■ommety the summit^ top 

32 ' 11 a'en fallnt de pen que 

la plerre n« bris4t|' the 
rudder was nearly smashed^ 
lit it wanted but little that 

33 !• ffonTemall, pi. gotiTem- 

alls, the rudder 
la 'WB^xk^f the wave, billow 

34 !• moiiTeinenti the motion 
repousaery to drive back 

35 r€nmmirkftosucceedin, manage 

(succMer, to be the succes- 
sor) 
rendre ii...aa premise di- 
rection, to steer for the same 
point again 

36 reprendre le lareei to stand 

off to sea again 

37 se releTer, to rise again 

38 t&cher de, to try, to endea- 

vour 
cralenalent qne...ne, Impf. 

of cralndre, to fear lest 
m£me Hi, even there 
p€itj for the Subj. after 

cralndre qne ne, see II. 

Ex. 14 
nnlre, to harm^ to hurt 

40 li liante toIz, loud^ with a 

loud voice 
qnestlonner, to question ^ 

ask 
la parte, the loss 

41 le destmcteur de Tlllee, 

the town-destroyer, the name 
given him by Homer; it 
was he who devised the 
stratagem of the wooden 
horse, and thus contribu- 
ted to the destruction of 
Troy. 
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Line n. x^ 

42 Itl&aqne, Ithaca, a small is 

land in the Ionian Sea, off 

the coast of Epiros. 

Page 15. 

1 redonbler, to redouble 

2 a'accompUr, to be accom- 

plished 
anclen, -ne, ancient, old 
le Toyant, the seer, soothsayer 
annoncer, to announce 

4 cms, Pret. of croire, to 

believe 
depnls lora, since then 
11, here impersonal 

5 de hante taille, stalwart 
11 ae tronTC, it turns out 

6 nn 6tre de rlen, a mere no- 

body 
qnl xne fait perdre le sens 
dans le Tin, who muddles 
my brains with wine ; cf. 
II. Ex. 52 

7 revlena, Imper. of revenir, 

to come back 
9 faTorlaer, to favour 
parml, among 

10 nie rendre la me, restore my 

sight. See II. Ex. 49 

1 1 ralller, to rail, to mock 
aur, -e, sure, certain 

12 la mort, the death 

13 le del, pi. cienx, the heaven, 

sky 

14 sombre, dark 
vralment, truly 

15 le Destin, Fate [Ex. 39 

16 doit, Pr. of devoir, w /^ ; II. 
revoir, to see again 

fais, Imper. of faire, to 

cause 
endnrer, to endure, to suffer 
anparavant, first of all 
18 la mlsere, the misery, distress 
le trouble, the troubles, dis- 
turbance 
20 d6crVt, Ptes. q1 ^<c.tVs^^ to 
describe, /orm 
Itt earelft) tKe circU 
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Line p. 15. 

21 ft'enllery to swell 
an loin, out to sea 

24 I'ansolBse, f., the anguish 

25 partaeer^ to divide. See II. 

§3 

prlB an, taken from ; verbs of 
taking, asking, etc., require 
an indirect object. See p. 8, 
1. 23, and II. Ex. 55 

I'amiti^, f., the friendship 
27 assixnes, Pret. of asaeoir, 
to sit down 



12. — L*Anneau de Polycrate. 

30 I'anneau, m., the ring 
Polycrate, Polycrdtes 
Samoa, Santos, one of the 

principal islands of the 

^gean Sea 
I'fiffinpte, f., Egypt 

32 le traits, the treaty 
cixnenter, to cement 

33 la puissance, the power 
a'accrnt, Pret. of s'ac- 

croitre (accroissant, accru ; 
j*accrois, j*accrus), to in- 
crease. See II. § II (/) 

•n pen de temps, in a short 
time 

bientot, soon, before long 

34 se r^pandre, to spread 
I'lonie, Ionia, a district on 

the west coast of Asia Minor, 
so called from the Ionian 
Greeks who colonised it 

35 le reste, the remainder ; the 

other parts 
la Grece, Greece [to attend 
accompagner, to accompany, 
37 la rame, the oar 

nn ▼aissean a 50 rames, a 

ffty-oared vessel 
I'homme de trait, m., the 
archer \bolt 

le trait, the shaft, dart, ctrrow, 
J7 tout le monde, everybody 

muenn, any; aneQn...n«| 

fea/ any 
ferait, Condit. of /aire, to do 



Page 16. 

Line 

1 restitner, to restore 
Ini, cf. 11. Ex. 55 

2 eiit enleT6, Plup. Snbj. of 

enleTer, to tcUie away. See 
p. 4, 1. 25 
rien dn tont, nothing at cUl 
•• rendre maitre de, to 
make oneself master of 
4 Tainqnit, Pret. of Taincre, 
(vainqnant, vaincu ; je vaincs, 
vainquis), to conquer, II. 
Ex. 39 
Lesbian, Lesbian, inhabitant 
of Lesbos, an island in the 
^gean Sea 

6 Milesian, Milesian, inhabit- 

ant of Miletus, Asia Minor 

7 la chaine, the chain 

lenr, dot. instead of cue, after 
faire, followed by an In- 
finitive, which itself has a 
direct Obj, {ace) 

crenser, to dig 

le foss^, the ditch, moat 

enTironner, to surround 

le ninr, the wall 
9 instmit, P. P. of instmire, 
to instruct, to inform 

la prosp^rit6, the prosperity 

en ent de I'inqxdltnde,^^ 
uneasy on thai account 

10 conune, conj., as 

aller en angmentant, to go 
on increasing 

1 1 11 m' est bien donz, it is very 

gratifying for me 

12 le snccds, the success 
I'aUi^, m., the ally 

la Jalonsie, the jealousy^ in- 

vidiousness 
d^plail^ Pret. of d^plaire 
d^plaisant, d^plu ; je d^- 
plais, deplus), to displecue. 
See II. § II {b) 
14 aimer mienx, to prefer 

a>VatfeTemm«t k^ to iojkt an 
xnttrtit in 
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p. I*. 

sometimes 
Im T9W9rmm tAe reverse 
16 ttt, Impf. Snbj. after J'al^ 

xjc£II. £x. 12 
wot, alternately 
Tf to divide 
VxaBL% et Paatr«, both 

18 ear. Con], for 

ovX, P. P. of oniTi to hear; 
used in P. P. and In£ only 
q:iii...ney but 

19 anfliiy at last, finally 

p6rlr malheiuraiisaiiiant, to 
tahe abadend 
ao ainai donc^ thus then 

ai T. Tovlaa m'an crolra, 
tahe my word for it ; or, tf 
you value my counsel 
/area, Fut. of faire, to do 
31 ee qua, what 

je Taia^ Pr. of aller, to go 
conaeiller^ to advise, counsel 
ezaminar, to examine, con- 
sider 

22 quell -la, which 

dont| whose f of which [to do 

faltea, Pr. of f aire, to mctke, 

la eaa, the case [value most 

f aire le plua de daa de^ to 

23 la parte, the loss 
aanaiblai serious, keenly felt 

(aeiia^i sensible) 
loraqtia Toua I'auraa trou- 
•w€^f and not as in English 
— ^loraqna TOua I'avea 
trotiTi6a. See p. 7, L 2 

24 Jeter, to throw 

de maaiere que, so that 
p«iaae, Snbj. of ponToir, 
may ; for the Subj. afttr 
' de mani^e que,' see II. 
Ex. 16 
na...jaiiiala, nevet 

25 reTOir, to see again 
que ai, and if 
eontinuer ^1 to continue, go on 

26 faTOriaar, to favour, smile 

upon 
an tonly in everything 
mHar, to mix up^join, blend 



Um p.i6k 

26 la diasrdea. the adversity 

27 la fiaTeiir, the favour 
■uunqver de, to fail to 
apporter mi rem^e, to pro- 

vide {apply) a remedy 

28 propoaer, to propose 

29 a^rieuaea, £ pL of a^riauz, 

serious 

30 rtooltit, Pret. of r^aondre, 

(r^Iyant, r^oliL* or r^ous, 
je r^us, r^solus;, to resolve 
aviTre, to follow 

31 la raret6, the rarity 
qnelqae ehoae, m., though 

ehoae is fern., something 

32 pfit, Pret. Subj. of potiTOir, 

may, might 
a'arreter a, to fix upon 
I'te&erande, f., the emerald 
mont6, set, mounted 
aToir coutmne de, to be in 

the habit of 

34 le doifft, the finger 
aerrir de, to serve for {cu) 
le cachet, the seal 
r^aolu, P. P. of r^otidre, 

to resolve. See 1. 30 
a' en d^faire, to get rid of it 

35 faire €quiper, to fit out 
monter deaaua, to embark 

in 
il ae fit condoire, he ordered 
them to row him ; II. Ex. 52 

36 en pleine mer, into the open 

sea 

37 a la Tue, in the sight {pre- 

sence) of 

38 amener, to tctke, to bring. 

See p. 2, 1. 25 
cela fait, this done 

40 dda qne, cu soon as 

After conjunctions of time, 
like dte que, a peine, etc, 
the Past Ant. is used in 
preference to the Plupf 

41 le pSchenr, -ae. the fisherman 

(le p^chenr, fern, la p€che- 
reaae, sinner). See II. 
§ 16 {a) 

42 la po\mao'a) the JisH 
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Line p. x6. 

42 erat. Fret of croire, to 
believe 
4lime 4e, worthy of 



Page 17. 

1 obtenui F. F. of obteniri to 

obtain 

2 le seisnenri the lord 

le InXf it to him. See II. § 29 

4 Je n'ai pas cm deroiri I did 

not think I ought to, or think 
it right, II. Ex. 17 (3) 

5 le marcli^i the market, mar- 

ket place 
conTenir a, to be fit for, 
worthy of 

7 le disconrsi the speech, words 
plat| Fret, of plaire (plais- 

ant, pla.yje plais, plus), to 
please. See § 11 (^) 
saToIr sr6 ^..-de, to feel in- 
debted to... for... 

8 la plchei the fishing 

9 f aire plaisiri to give saiisf ac- 

tion. See II. Ex. 51 {b) 
ne pas moinsi none the less 
en, on that account 

10 inyiter, to invite 
■oaper, to sup 
flatter de, toflaiter with 

11 I'accaell, m., the reception 
I'officier de cnieinei the 

head cook 
onvrent, Pres. of ouvrir, to 
open 

12 Ini trouvant dans le ventre, 

idiomatic turn for — trouvant 
dans eon ventre 
le ▼entre, the maw, paunch, 
belly 

13 plein, '^ffull 
conter, to relaie 

(compter, to count, to 
reckon) 

14 la maai^e dont, the manner 

//sr wAicA 
td im eireogutBnee, the circunh 
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Line p. 17. 

16 Paventure, t, the adventure 
remit. Fret of remettre, to 

hand, to deliver 

17 anr-le-cliamp, on the spot, 

instantly 
Pexpr^a, m., the specicU mes- 
senger, express 

19 la lectnre, the reading 

(la conference, le conm, 

the lecture) 
faire lectnre, to read 
reconnnt. Fret, of recon- 

naltre, to recognise, to feel, 

to find 

20 arracher a, to reclaim from. 

See IL Ex. 55 

21 finir, to finish, to end 

■ea Jours, his life (lit. days) 
henrensement, happily 

22 re trouper, to find again 
m£me, adv., even. See p. i, 

1. 16 
24 le h^rant, the herald 
(le h€ros, the hero) 
renoncer (ii), to renounce 
rompre, to break 
2f5 craindre que ne, to fear lest ; 
with the following verb in 
the Subj.— fAt. See II. 
Ex. 14 and 46 
▼enir a, to happen to 

(▼enir de, to have just. 
See p. 3, 1. 13 
et que, and if; que stands 
often for other conjunctions 
to avoid their too frequent 
repetition ; when thus used 
for si, the following verb 
must be in the Subj., hence 
arriT&t 
27 contraint, F. F. of con- 
traindre, to compel, tofoi-ce 
en quality de, at 



13. — HiSTOIRE DU PETIT BOSSU. 

29 le bossu, the hunchback 

30 Oascar, Cashgar 
Vextrim\t%)i., tKe extremity 
l%Tifft«K\«, Tartary 
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31 !• taUleur, the tailar ; from 

tmlller^ to cut 

32 de mteia^ liketuise 

vn Jour qu'll^ one day when. 
See p. 6, 1. 37 

33 s'aaseolr, /^ ji/ dJSncw 
la boatique^ the shop 

34 clianter, to sing 
Joner de^ /<^ play on 

(Jooer ^i to play at) 
1« tambour de baaqae, the 
tambourine 

35 ommfmery to take (away) 

(amener, to bring. See 
p. 16, 1. 38) 

37 plaisaati -e^ pleasant^ funny 
diaait, Imperf. ofdire, to say 
divertlr, to amuse 

tons deux, both 

38 U tai en flt la propoaltloi&i 

asked him to do so; for 
en...la| cf. I., Ex. 42 

39 mener^ /^ /fOdT, to take 

Page 18. 

1 mettre (P. P. mis) le coa- 

▼ert| to lay the table 

2 le plat, the dish 

3 •• mettre (Pret. mirent) a 

table, to sit down to table 

4 aTaler, to swallow 
Par^e, f., the {fish-) bone 

5 monmt, Pret. of monrir, to 

die. See p. 5, 1. 6 
pen de, a few 

6 pvsaent, Impf. Subj. of 

pouTOir, could ; depending 
on aaaa qae. See II. 
Ex. 16 

rem^dier k, to help^ to remedy 

eUrB,j€f frightened 

7 dies enz, at their home 
aTOir anjet, to have cause 

8 punir, to punish 

le marl, the husband 
10 ae d^falre de, to get rid of 
faire reflexion, to remember 
tlj Impels,^ there 

r, fo /ive, to dwell 



Line p. il. 

11 le TOlsU&ave, neighbourhood 
le m^decin, the physician 
Jnif, f. JiUTe, Jew 
tormmr, to form 

12 le projet, the project 
prlrent, Pret of prendre, to 

take 

13 le loKia, the residence 

14 frapper, to knocks to strike 
abontir li, to lead to f to end in 
Peacalier, m., the stairs 
ralde, steep, stiff 

15 I'on for on, to avoid the hiatus 

after oil, ou, si, que, et, &c. 
la aerrante (m. aerritenr), 

the maid-servant 
deacendre, to descefid, to come 

down 

16 ansaitdt m£me, instantly 
la Inn&i^re, the light 

17 aonliaiter, to wish 
remonter, to go up stairs 

again 
a'll ▼ouB plait, if you please 
(lit., if it pleases you) 

18 dites, 2nd pi. Imper. of dire, 

to say 

19 le remade, the remedy 
tenes, Imper. of tenir, to hold 

20 ajonter, to ctdd 

Ini mettant en main, idio- 
matic turn for * mettant dans 
■a main ' 
la pi^ce, the piece, coin 
nne piece d' argent, a silver 
coin 

21 par avance, beforehand 
persuader, to convince, to 

satisfy [sign 

22 le dessein, the intention, de- 

(le dessin, the drawing) 

23 t9Ave'p9,rt&%f to communicate 

24 la nonvelle, the news 

25 promptement, quickly 

an hant de I'escalier, up 
stairs 

26 laisser, to leave 

en diligence, in all speed 
30 lniayaxiUem^€a\.x^\^\&sas&, 
See p. IT »V \a>%t.'v. \V^« *» 
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Line p. x8. 

31 v^, P. P. of receroir, to 

ricHve 
Atre transports de Joie, to 

be beside on/s self with Joy 

32 payer^ to pay 
d'avancei beforehand 

33 la pratiqae^ the customer 
qa'il ne fallait pas n^sU- 

%er, not to be neglected 
prendSi Imper. of prendrei 

to take 
▼itei adv., quickly 

35 STiiSi Imper. of snivrei to 

follaiv 
s'aTaacer ▼ers, to make for 

36 attendre (que^ instead of 

Jnsqa'a ce qtw) with the 
following verb in the Subj. 
See p. 4. 1. 6 
Selalrer, to light {up) 

37 donner da pied^ to hick 

38 la cdte, the rib {coast) 
rudement, roughly, sharply 
rouler, to roll 

aa bas de I'escalier, to the 
bottom of the stairs 

39 pea s'en failat qae...ne| 

with the following verb in 
the Subj., nearly. See p. 

14, I. 32 
43 ce qai| that which ; what 



Page 19. 

2 achever de, to finish 

3 Atre cause de, to be to blame 

fory lit. to be the cause of 

4 li61as, alas 

▼iendra, Fut. of Tenir, to 

come 
de ches mxAyfrom my home 

5 le meurtrier, the murderer 

6 malgrr^i in spite of 

le troablei the trepidation 

(la peine, the trouble) 
asiter, to agitcUe^ to disturb 
ne pas laisser de...to... 

Mwoir la, pr6ca.ution, to take 






line p. 19. 

7 de pear qnc.ne, with the 

following verb in the Subj.; 
see p. 17, 1. 25 

8 la rae, the street 

par hasard, by chance 
qaelqa'an, some otie, some- 
body 
a'aper^flt, Ixnpf. Subj. of 
a'aperceToir, to perceive 

9 croyait, Impf. oferoire, to 

believe 
le cadayre, the corpse 
10 II faillit de s'^Tanooir, he 
nearly fatnted 

12 c'est fait de noas, idiom, it 

is all over with us 
(Comp. Lat. actum est de... ) 
troaver moyen, to find 
means 

13 mettre hors de ches npos, 

to remove from our house 

14 indabitablement, unques' 

tionahly, without doubt 

16 il ne s'affit point de cela, 

thai is nothing to the purpose 

17 11 s'aeit de, whcU we have to 

do is ; the question is to 

18 ype^nnKoX, pressings urgent 

19 d6lib6rer sar, to hold counsel 

20 se d6livrer de, to get rid of 

21 avoir beaa, to be in vain 

11 eat beau rSver, in vain 

did he rack his brains 
ne...nal, f. nolle, adj., no 
le strataff^me, the stratagem, 
shift \pf a scrape 

22 sortir d'emb arras, to get out 

23 il me Tient ane pensSe, an 

idea occurs to me (lit. there 
comes to me) 

24 la terrasse, the terrace 
la cheminSe, the chimney 

26 le poorroyear, the purveyor 
£tre charft:^ da soin de, to 

be entrusted with 

27 I'huile, f. the oil 

le beorre, the butter 
la sorte, the sort, kind 
la craisse, the grease, fat 

28 le Tn»ii;iLa)3i) t£e store^ sft«^ 

warthouzt 
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p. 19. 
88 1« rat, the rat 

la Bouria, the mome 

(le aovrla, or le aomirei 
thesmiU) 

29 le d6c4t, thi havoCt damage 

30 approuTaTi to apfrovt of 

31 le toit, tki roof 

32 liii...MWj lee aissellet. See 

p. II. 1. 32 

I'aisaelle, f. /ii# armpit 

33 deacendrei transit, /b lower^ 

to la down 

34 doueement, ^»f/i^ 
plants, erect 

▼iTanti P. P. of Tivrei to live 
36 en baa, beUnv^ down stairs 
retlrer, to draw back^ to with' 
draw 
yi Tenir de dire, to have just 
said 
fi peine... que, hardly, ..when 

38 rentrer, to return 

39 la aienne, his^ his own 
la lanteme, the lantern 
rerenaiti Impf. of revenir 

40 le featin, the feast, party 
lee nocesi f. the wedding 

41 aaees, rather {enough) 
■arpriSi surprised 

k la favenr de ea Ituni^e, 
by his light 

42 debont, erect, standing 
natnrellenient, naturally 



Page 20. 

I eonraeeu-X| -sCi courageous 
ae aaisir de, to take hold 

of 
conrir droit ii, to run straight 

towards 

6 il me prend enyie de, I have 

a great mind to 

Je ne croie pas qn'U te 

reprenne envie d'y re- 

▼enir, you won*t do thai 

againf if I know 

}msnaim, without ne, ever 

Jmmmtm, with ne, never 



6 Yrtiwenir,t0tfytodoitaguin, 

lit. to come back to it 

7 le coap de hktonfthc thrash- 

ing, lit. the blow with the 
stick 

8 le nes, the nose 

tomber le nes centre terre, 
to fall flat on the face 

9 redoabler, to redouble 
remarqaer, to remark, to 

notice 

10 mwtXkMtaoxkvenkent, motionless 
B'arrAteri to stop 

1 1 la crainte, the fear, dread 

12 encc^der a, to succeed in, to 

follow upon 
(r^aeeir, to be successful) 

13 zmnovxraer^ to knock down, fell 

14 la ▼enffeance, the vengeance 

N.B. — Nouns in ence^ance, 

are fern. 
avoir piti6 de, to have pity on 
c'eet fait de ma vie. See 

p. 19, 1. 12 

15 demeurer piLle, /^ /Mr» /a/<? 
d^fait, discomposed 

il croyait ..TOir, he fancied 
he could see ; cf II. Ex. 57 

16 le minietre de la Jastice, 

the law officer ; minietre^ 
here in the original sense of 
servant 
le enppliee, the execution 

19 prendre garde k, to heed, to 

notice 
la bosse, the hunch, hump 

20 faire dee imprecations 

centre, to curse 
mandit, P. P. of mandire, 
to curse 

21 pl^t a Dien qne, would 

to God (Imperf. Subj. of 
plaire, to please) 

23 I'embarras, m„ the difficulty 
pour 1' amour, on account oj 

24 Tilain, -e, ugly^ nasty 
I'^toile, f.) the star 
briller, to shine 

lee cienz, pL of le ciel, the 
heavtn^ iky 
28 appn.'^, leanini; 
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lint p. 2a 

29 repiit^ Pret of reprendre^ 

toresumi 

30 thx€tien.f -nei m., Christian 

31 fort, adv. very 

(fort, adj. strong 

32 la plapart de, most {of) 

33 la compaKnie, the company 
•'aviaer de, to take it into 

on^s head 
le bain, the bath 
Ivre, ttpsy 

35 fort aTanc^Oi^r^^ff^ 

36 la pri^e de la pointe da 

Jonr, the morning prayer 
pr6eipiter sea pas, to hurry 
one^s steps 

37 ae h&ter de, to hasten to 

38 la moaqv^e, the mosque 

39 I'ivroffne, m., the drunkard 
42 ^branler, to shake 

le doa, the back 



Page 21. 



to 



I renveraer par terre, 

knock down 
a le polns, the fist 

d6charser, to deal {a blow) 
lui. . . sur la tete, idiom for — sur 
aa t6te. See p. 19, 1. 32 
3 en...beancoap, many {of 
them). See 1. 42, II. § 28 
erier aa Tolear, to cry stop 
thief 

5 la ffarde, the watch 

le qaartier, the ward, quarter 
le crl, the cry 

6 maltralter, to illtreat 

8 ae Jeter aor, to throw one's 

self upon 

9 Tooa voxm £tes ▼enff€, P. 

Indef. of ae venirer, to 
avenge one^s self 

10 Ates-Tooa de la, off with you 
a'6ter de, to stand out 

1 1 tendre, to stretch out 
aider, to helpy to assist 

12 ae relever, to stand up again 

13 pouruxA'v\t, Pret.ofpoar8ai- 

"vre, /0 continue (to pursue) 
Mm hmrdiegge, the boldness 



\ 



Line P- 3x. 

14 aaaaaalner, to murder 

15 le lieatenaat de police, the 

police agent 

16 lever, to get up 

en 6tat, able to^ capable of 

17 interroffer, to examine 
I'accoa^, the accused 
revenir de, to recover from 
I'ivreaae, f . the intoxication^ 

the drunkenness 

18 plaa...inoina, the more... the 

less 
Notice the place of the Subject 
and Verb before the Com- 
plement 

19 comprendre, to understand 
aimple, mere, bare 

20 oter la vie a, to take the life 

from, to kill ; cf. II. Ex. 55 
22 le rapport, the report 

24 pat, Pret. of poavoir, to be 

able, {can) 
nier, to deny 

25 le boaffon, the jester 

2,*j aaparaTaat, adv. before all 
appria, P. P. of apprendre, 

to learn 
la volont^, the will, mind 

28 resdre eompte, to give an 

account [pass 

ae paaser, to happen, come to 

29 la er&ce, mercy 
accorder, to grant, to show 

30 dresser ane potence, to 

erect gallows 
32 le crieur, the cHer 
pablier, to publish 
aller, followed by an Infini 

tive, to be about to 
pendre, to hang 
35 le boorreaa, the hangman, 
executioner 
attacher, to fasten 
le coa, the neck 
37 f endre, to make {to elbow) one's 
way through ; lit. to split 
la prease, the crowd, throng 
s'avancer, to step forward 
ae presser, to hurry 
39 conusoia, P. P. of com« 
mattra, to commit 
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Line p. ti 

39 le meurtre, the murder 

mwiiBter k, to assist in 
41 de point en pointy mimttify, 
with all particulars 
dtt QOAlle maniire^ in what 
manner^ how 



Page 22, 

2 Atre en yie^ to be alive 

blen aatMS| quite enough 
4 cherirer^ to turden 

8 pabliq^ement, /i^//r(K 
Paatenr^ m. & f., />i^ author 

9 se dispenser de, to dispense 

Tvith 
rendre Justice, to do justice to 

12 propro, own 
conpable, guilty 

13 l&clier, to let loose, to sdfree 

14 exp6dier, to despatch 

15 Instantment, entreatingfy 

16 enspendre, to suspend 

se f aire faire place, to elbtm 

onisway 
se rendre &, to betake onefs 

self to 
20 hier (r sounded), yesterday 

26 dispamrent, Pret. of dis- 

pandtre, to disappear 

27 q^e, for Jnsqu'a ce qne, 

untiU See p. 4, 1. 6 
yis, Pret. of voir, to see 
31 dent...le tr^pas^w^j^^^o/^. 



See I. Ex. 4$ 

about to. 



See p. 



34 allies, were 
21, 1. 32 
injnstement, unjustly 

36 traiter, to treat 

37 a em avoir, thought he had. 

See p. 20, 1. 15 ; and II. Ex. 57 

38 Toyes, Pres. of voirj to see 
la deposition, the evidence 

39 quoique je le sois, the antece- 

dent of le, so, is antenr 

40 expieri to expiate^ to atone for 
se reprocher. to reproach 

on^s seffwitk 
ponffraat, Pr. P. of sonffriri 
0sufir, toalUw 



Line P> 38. 

42 r^rOer, to reueai, to dis' 
close 

Page 23. 

1 renvojer, to send back, to 

dismiss 

2 personne qve nioi, nobody 

but myself 
Atre cause de, to be to blame 
for 

5 se saisir de, to secure 

6 mettre en liberty, to set at 

large 

7 cesser de yivre, to cease to 

live 
9 passer plus aTant, to pro' 
ceed 
faire ranker, to draw up 
12 faire perdre la Tie i, to put 
to death 
▼ouioir bien, to have the kind' 
ness 

14 Passassin, the murderer 

15 doit Atre, must be 

une autre... y i,e, une autre 
mort 

16 vers la fln du Jour, towards 

evening 

17 Atre en humeur de, to be 

disposed to 
fi demi iTre, half seas over 
19 venir passer, to come and 
spend 

(▼enir fL%..., to have just. . . 
▼enir k..., to happen to...) 

19 la soiree, the evening. See 

P* 7, 1. 35 

20 eonsentir H,, to consent to 

22 s'arrdter, to stick fast 

le rosier, the throaty wind* 
pipe 

quelque chose que, what- 
ever, with the following 
verb in the Subj. 

23 fissions, Imp. Snbj. of lairei 

to do 
soulacer, to relieve 
en pen de tempS| in s shoH 

time 
14 ettii^ ^%4 serry f^ 
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Line p. 33* 

24 de pevr de, with the following 

verb in the Infin , f&rfear of 
repris, P. P. of reiyrendre, 

to call to account 
exLffor it. See II. § 28 
29 remettre en main proiirey 

to hand 
}ti la nuirchei the step {of stairs) 

the march, progress 
3 ; ae retirery to withdraw 
J 4. ▼oulant, Pr. P of touIoIti 
to want 
ce qnl Ini a fait crolrei 
which inducai him to believe, 
35 pnisque cela est ainai, this 

being the case 
35 lalaser aUer, to let go 
27 le apectateur, f. apecta- 

tricei the bystander 
3S ^tranirei strange [fessed 

4 ( il f ant avoneri it mustbe con- 
4.2 extraordinaire, extraordi- 
nary [write 
Verity -e, P. P. of ^crire^ to 
la lettre, the letter 
I'oriin. the gold, N. B. — ^Names 
of metals are masculine 



Page 24. 

3 ae pasaer de, to do without 

5 dtre en peine de, to be un- 

easy about 
apr^ a'^tre eniTr£ (Infin. 
Past of s'eniTreri to get 
drunh)f' after having got 
drunk. See Introd., p. x. (4) 

6 contre, contrary tOy against 

7 il s'eat tronv^i he has been 

found 

12 ae d^charffer I'nn Pantre, 

to exculpaie one another 
il y a lonfftemps qne cela 
dnrei this has been going on 
a long time; cf. II. Ex. 8 

13 actnellementi now 
' occnp6 fi| busy 

14 troiaiimei third 

qui me dit, wAo says he is ; lit. 



I 



Line p. 34. 

16 I'hniaaier, the usher 

17 le lien dn anpplice, the place 

of execution 
en tonte diliirence, in all 

speed 
inces^anunent, at ona 
20 Je Tenx, / want to 

encore une fois, once more 

22 de tonte sa forcci with all 

his might 

23 qne I'on ent a, that they wtre 

to; Subj. depending on cria, 
here ordered ; cf. II. Ex. 12 
snapendre, to suspend 

24 passer ontre, to proceed 

S5 joint, P. P. of Joindre (joi- 

gnant, joint ; je joins, joignis), 

tojoin, II. § II (^) 

26 ob6ir a, to obey [towards 

prendre le chemin de, to go 

28 faire porter ...,to cause. ..to be 

carried; cf. II. Ex. 52 (c) 

31 se prostemer, to prostrate 

onis self 

32 fldilementy faithfully, accu- 

rately 

33 ainrnlier, strange, singular 

34 I'historioKraphei m., the 

historiographer 
particnlier, private, privy 
^crire, to write 



14. —Henri II. et le Meunier. 

37 le mennier, the miller 
I'AniTleterre, f., England 

39 ^ laponrsnite, in pursuit of 
le sangrlier, the boar 
emporter, to carry . 



Page 25. 

I le aeiinftenr, the l&rd 
k I'approche de la nnit, f., 
at nightfall, at dusk 

3 eonnaiaaait, Impf. of eon- 

naitre, to know 
tracer, to trace 
errtr, to wander about 

4 k ftroV\a, to tKe ri|kt 
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4. a ffaoche, io the l^ 

5 I'&nei m., the ass, dofikey 
prte de l4; near to there 

6 indiqnery to indicate^ to show 

8 re^mrder de traTsrs^ to looh 

askance 

9 donner d«B conpa de talon, 

to put his heels to 

(le talons the heel) 
le flanc, the side 
la montnre, the animal, beast 

(for ridinj^ 
ID •curd, -e, aiaf 
Biiieti -tei dumb 

1 1 presaer, to urge on 

de eon e6t6| on his part 

12 Biimaiirery to grumble 

Je n'alnie pas qu'on me 
plaisaate, / don*t care to be 
made game of 

13 eavesy Pr. of savolr, to know 

14 B^rietMieinent, seriously 

1$ U me faadra, Fnt of II mm 
f auti 7 j^o// have to 
uoxm, under, beneath 
Parbre, m., the tree 

16 en T^rit^i in truth 
18 cholsir, to choose 

la cluanbre a eonclier, the 

bedroom 
Bion Je«ne bimre, m^ doughty 

lad 
10 tenlTy to keep 

a distance* a/ a distance, off 
mon braTO, my worthy 

22 avoir affaire fi» /^ ^iv^ /(^ 

deal with 

23 disslper, /^ </f j;^/, /a remove 

24 Ml molns; a/ least 

en partlei if /ff^'^f partly 
assnreri /I9 assure 
sentUhonuney the nobleman, 
pi. irentUshonunes 

25 reprity Pret. of reprendre, to 

reply 

26 avoir I'alry to look, to have 

the appearance 
la centUhonunerlei nobility 

17 faire sonner, to ring, chink 
deriner J U guns, to conjec' 



\ 



Line p* 25* 

28 Jnste, correctly 

29 pas mAme, not even 
50 refl^chlr, to consider 

s'exposery to expose on^s self 

31 la dape» the dupe 
manqner de, to be wanting in 
la charlt^y the charity 
avoir torti to be wrong. The 

Subj. after the impers. verb 
II est possible 

32 slre^ the sire, lord 

34 ikotak^telkOTa.'Bkef honest man J 

(bomuie bonn^te, polite, 
(decent) man 
on, here we 

35 an elalr de la Itmei in the 

moonlight 

36 vous ponves m'en crolre, 

you take my word for it 
le ffaffe, the pledge 

37 tout bean, gently! softly! 

38 donner des poicn6es de 

n&ainy to shake hands 
II fait nolr, it is dark 
tard| adv., late 

39 connaitronSy Fut of eon- 

naltre. to know 

40 la deml-henre de Buurcbey 

halfan-houf's walk 

41 la eolllney the hill 
rayonner, to glitter, to gleam 

42 a traTerS; through 
la fentei the chink 
I'^tlncelle; f . the spark 



Page 26, 

1 voltlffer. to fly, to flicker 
au-dessns de, over, above 

2 mettre pled ^ terre^ to 

alight 

3 sentlry to smell, tofal 
I'odenr, f., the smell, odour 

le lardy the bacon (le salift* 

donzy I'axonffe, lard) 
bonllllri to boil, intrans. 
presqnei almost, nearly 
avenirleri to blind 
5 la pbyslonomle, the phy- 

ttOfgMlfHiy 
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Line p. ofi. 

5 U fol, the faith (le fole^ liver) 
▼oiU^ there is 

6 qui me reyient aasesi tt/^fVA 

I rather like {which is rather 
prepossessing) 

avoir Pair, to look 

m' (me), so-called ethic dcUive^ 
suggestive of personal con- 
cern or opinion i— so far as 
I can see 

aassi coqaini ^jdc^.^cLs knavish 

7 le, it. See p. 22, I. 39 
d^plais, Pres. of d€plaire, 

to displease 
la m6naffdre| the housewife 
9 'poVLateixt, politely 
le cliapeau^ the hat 
■e tenir deboat, to stand 
respeetuensementi respect- 
fully \wife 

10 la mennl^e, the millers 
faire relulre, to furbish up 

11 I'^tain, m.^ the tin^ pewter 
tont baS| in a low voice 

13 comme U faat, gentlemanly 

{ladylike) 

14 la ciTilit6| civility 
on TOiti one can see 

■ait| Pres. of aavoir, to knottf 
doit, Pres. of devoiri to owe 

15 Talent, Pres. ofTaloir(valant9 

valu;.je vaux, valiis ; Fut. 

vaudrai, Pr. Subj. vaille). See 

II. § 10, {c)f to be worth 
▼aloir mienxi to be better 
pamt, Pret. of paraitroi t9 

appear 

16 pins mauTaia, worse 
adreaaer la parole &, to 

address, to speak to 

17 avec bonne hnmenrj good' 

humouredly 
lehivtk'wt'aiif Welcome [straw 

18 la botte de paillei the truss of 

19 fraSchei fern* of frala, fresh 
la palvoi the pair 

le drapi cloth ; -de lit, sheet 
lea drap»| the {bed) sheets 
la toilt, the HheH 
aeuit€, t. oitteuf, Hew 
pmm m^iMUff ee^ne leu 



lane p. s6. 

20 le camarade de lit| the bed- 
fellow 

23 la terrinCi the earthen pan 
la pommei the apple 

cnit, -Oi P. P. of cnire (cui 
sant, cuit, je cuis, cuisis). 
(See II. Ex. 33), to cook 

arroaeri to swill, wash down 

24 la bidre. the beer \ . _ . , 

bmn,.e,^r^« |Le./^r;' 

25 bnvaiti Impf. of boire, to 

drink 

26 la cmche, the pitcher, fug 
I'botei f . h^teaae, the host 
le ffobeleti the goblet 

27 £tre d'uaairei to be in use 
la aant^, the health 

28 ^and merci| many thanks 

29 8^, -e, sure, certain 

bon enfant, good sort of a 
fellow 

30 tant, so much 

31 retiens, Pres. of retenir, to 

keep, to detain 

32 devenait, Impf. of devenSr^ 

to become 
de plus en pins, more and 
more 

33 revenn de, P. P. of rerenif 

de, to dismiss 
le Bonpfon, the suspicion 
anr le compte, with regard 

to, concerning 

34 rien de plus, nothing more 

35 crois, Pres. of croiroi to be* 

lieve 

36 la httche, trough, bin 

la ▼enaison, the venison 
se faire prier, to require t el- 
iftg twice 

37 to grriUade, broiled {grilled) 

meat ; roast 

38 d^peeer^ to cut up 

▼oll4 qni est^ now that is 

really 

exquisi -ei exquisite 
40 la Tiandei the meat 

aot| -tt, stupid 
42 en fait de march^, eu re^ 
^rds {in the we^ of) 
inarkeit 
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Page rj. 
Line 

1 ne Beralt-ce point Ik, is not 

thai perhaps 
le cheYrenll, the roebuck ; da 
cheTrevU^ vemson 

2 le sorcleri the sorcerer 
d'un ton ralllenry ironiccUly 

3 Tiennesy Pr. Subj. of Tonir, 

to come; in the Subj. after 
II fant qno. See II. Ex. 42 

faase, Pr. Subj. of fairer to 
make^ todo; Subj. depending 
on another verb in the Subj. 
{Tfiennes) [on/s self 

•e faire fiante de^ to grudge 

4 aTolr •on* la nudn^ to have 

ready at hand 
lo qnartler^ the haunch 

6 ne pas a'ayiaor de^ to mind 

not to 

7 Toudrals (Cond. of Tonioir), 

/ should like [penny 

Im sou (=s -j^franc), the hcUf- 
dfooncer, to denounce [joke 

8 badlner anr, to understand a 
lea droits de chasae^ the 

game rights 

10 la fin^ the end 

m^9 -•» goy 

11 Itk %Qr^%^f the mouthful, gulp 
I'esptee^ f., the species, kind, 

sort 

12 Is mflange^ the mixture 

14 Is ^Wkg%^ farewell, leave 

(donner conc6| to give 
notice) 

15 s'appHter li, to be ahout to 
monter a eliSTaly to mount 

on horseback 

16 ellar^, scared 
Joyen-Xy ^m^f joyous 

17 mettrs nn ecfnoa en terre, 

to kneel down 

18 als6aaenty easily 

la penr le fitt'aA.f fear over- 
comes him 

19 trenbler, to tremble, shake 
de...ses msmbres, so-called 

genitive cf respect, to indicate 
ihe part of the subject espe- 
dallSr reared to 



Line p. 27. 

19 la cards de V 696^9 t, the 

hilt of the sword 

21 erier srftce^ to cry for mercy 

22 rassarer^ to recusure 
amlcalesienti in a friendly 

manner 

23 donner I'accolade des che- 

▼allers^ to dub a knight 
s'^lolsner an ffalop, to ride 
away at full speed 

24 la snlte^ suite, cUtendants 

25 enTlron, prep, ahout 

le pacei the page, attendant 
(la paffei the page of a book) 

26 Tenlr troaTer, to visit 

28 que vent le roi a. . . , what can 

the king want from.., 

29 parhltiti, faith / 
flaniea-X; -sei capital, famous 

30 f aire nn r^ve, to have a dream 
se sonylent^ Pres. of se son- 

TenlTi to recollect 

3 1 pendre hant et coart|/^ hang 

high and dry (lit. short) 

32 Jnger mal^ to misjudge 

35 aller dire, go and tell. See 
II. Ex. 31 

38 forcer, to force, to compel 

39 le cnivrei the copper 

40 prendre nn air d' impor- 

tance, to look consequential 
9ii, now then! I say I (9a, 
contraction of cela, thai) 

41 paraltrebraTement|/9/;m^^ 

a good appearance 

42 sonser a, to study 
I'^parin^ei f., economy 

Page 28. 

1 se convrir, here to dress 

de son mienX| as well as one 
can ; to the best ofone^s means 
1' entree, the entrance 

2 de manl^re a, so as to 
^tenner, to astonish 

3 la honte, the shame 

faire honte k..., to put.,. to 
shame {inunt 

4 Vlis.\i\t ^e t^\.«) tKe be^t g.aY- 

5 frottev, to rvh^ brusH 
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Line Pb 98. 

5 arraeher k, to snaUh, phuk^ 

from; IL Ex. 55 
le coQi the cock 

6 la plnmey the feather, pen 
en = d'elle, a. I. Ex. 42 
le paaaclie^ the plunuy tuft 
hamacher, to harness, from 

le harnais^ the harness 

7 le mieuz possible, as best 

they could 
Ini J eta snr le dos, idiom for 
— jeta sur son dos, II. Ex. 77 

8 la converinre, the blanket, 

coverlet 
▼ert, -e, green 
la franffOi the fringe 
le palefrol, the palfrey 

9 escorteri to escort 

10 irraciea-Xy -se^ gracious 

1 1 d^f endre, to forbid {to defend ) 
nser de, to tnaJte use of 

(user, to wear out) 

13 sonliaiter la bienvenae, to 

bid welcome [gudewife 

la brave femme, the worthy 

14 ponrtant, however, after alt 

15 lixipoiisserlecoude|/!9/i«M 

him by the elbow 
J'anrais pn, Cond. Past of 
poavolr, / could have. See 
Introd. 

1 7 le sros rire, the horse laughter 
sanf Totre respect, with all 

due respect to you 
£tre bon conchenr, to be a 
good bedfellow 

18 le conp de poinff, the cuff 

19 te talras-tu, do be quiet 
le manant, the boor, lout 

21 interrom.'pre, to interrupt 
I'arriv^e, f., the arrival 

22 embrasser, to embrace 

23 rester ^baliie, to be dumb- 

foundered 
immobile, motionless 

24 conronner, to crown 



p. 28 
b, worthily 

25 aaas sonrcUler, wiihoui 

wincing 
▼erser, to pour 

26 le rerre, the^ass 

27 iTonter de, to taste of 
la bonteille, the bottle 

28 le plat, the dish 

Hre de bonne fol, to be frank 
30 le roti, roast meat 

obserrer, to observe. In strict 

grammar it ought to be, "fit 

observer 
Atre lAclii§ de, to be sorry for 

(fftcb^ centre, angry with) 

32 halte-la, stop I 

33 la traUson, the treason 

34 personne, Pr. m., anybody 
avoir raison, to be ngkt 

il ne fsat pas que le roi, the 

king must not 
sache, Pres. Subj. of saTOir 

35 sros, -m^^ big, fat 

36 wk.ewaMKA»az%^conscientiously 

37 la friandise, the dainty 

le pondincT noir, the black- 
pudding 

39 comme cela se trouTSl / 

have just the thing for you ! 

40 en. See IL § 28, 3. 

42 sans fa^on, itfithout ceremony 
avoir bien de la peine 4, to 
have great difficulty in 



Page 29. 

3 le conyiTe, the guest 

4 nonuner, to appoint {to name) 
le earde-cbasse, the gatm- 

keeper 

5 prenes sarde li ne plns^ 

mind you do not again 

7 tons les trois, all tkne 

8 9jtHexkf farewellt 



NOTES, ETC.— MONTESQUIEU. 131 

N,B,—From here to the end of the Reading Lessons the words 
will be found in the Alphabetical Vocabulary, 

15. BlENFAISANCE DE MONTESQUIEU, 
line 
10 que after attendre, for Jusqa'ii ee qae^ until 

14 eii...le, instead of motLf the antecedent being a thingy and not a 

person. See III. § 32 [c) 

15 Ta, with Infinitive = is about to. See II. Ex. 31 

18 faire goelqaes tours, to take a few turns, to row about 
20 avoir I'air de, to look like 

22 la, standing for a Noun or Adjective, one or so 

Jour, daylight. Jour is used in many derived meanings ; as, mettre 
an jour, to give birth to, to put forth, to publish ; au grand jour, 
in broad daylight ; au petit jour, in the twilight ; les jours, life ; 
se ^re jour, to cut one*s way through, &c. [p. x. ( i ). 

25 qu'inspire, inversion of Subject and Verb. See Introduction, 

28 ma (dat.) crolra^ to attribute to me. Thus — je lui crois des talents, 
I believe him to be a man of greai parts 

32 Ja n'an ai qu'nn, lit. / have only one of them. See I. Ex. 42, 
and II. § 28, 3 

34 I'an tirer. See I. Ex. 42, and II. § 26 

36 en charsa poor, lading and bound for 

38 en faira le choiz. See 1. 14 

Page 30. 

2 11 a'^talt ^nla^, he had exhausted his means 
5 an faIra da mdine^ to do the same 

7 mattra a profit, to turn to account 

lea dlmanchea, &c., on Sundays (Ace. of time) 

8 retranch^. The P. P. does not agree with the Refl. Pron. when 

the latter is the indirect Obj. See II. Ex. 25 
Jnaqaai even, the very 
10 Ja croyala aller prendre, / hcul first intended to go and take, 
A Verb completing a Verb of thinking, declaring, perceiving, 
is by preference put in the Infinitive ; thus— je crois devoir vous 
dire, I think I ought to tell you ; cf. II., Ex. 57 

14 faire d^fendre &, to enjoin... not to 

15 recevoir dea nonvelles de, to hear from 

23 chan^rer de, to change; en refers to nom 

30 lui remet une bourae entre lea maina; lui...lea9 instead of 
aea. See p. 12, 1. 3. 

37 la Bomma dont elle avait beaoin, the required sum, lit. the sum 

of which they were in need 

39 qui la snrprend. A French Relat clause is often best rendered in 

English by a Pres. Part. ; so here 
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Line 

41 qu' on J aee , / leave you to guess 

42 ■'6paiBer en^ to be profuse in 



Page 31. 

6 tenir immobile^ to strike dumb 

10 empdcher de^ to prevent from ; en refers to the preceding clause 

1 1 11 faat six mille francs ^ six thousand francs are required 

12 poursnWre^ here to continue 

13 II aura tronv^i he must have found. The Fut. Perf. is thus used 

to express probability, surmise, &c. Ste I. Ex. 19 and II. Ex. 1 1 

14 qni I'auront aid6| who must have helped him. See above, 1. 13 
20 qu'il te fallaiti which you required [wanted) ', lit. which it was 

necessary to (for) thee 
22 duss6-Je mourir I though I were to die t This is an instance of the 

Subjunctive Mood used concessively. See II. Ex. 12. For 

the inversion of Subj. and Verb, see IJI. 122, b, 5 
22 ce n'est; and not il n'est^ because the complement is a Pers. 

Pron. See II. § 33, p. 6$ 

35 avaient pa faire d6coavrir| could have led to. Notice the 

Conjug. of ponvoir in the Cond. Past : j*aurais pu le faire, 
/ could {might) have done ; &c. 

36 se d6rober a, to evade. For Verbs of ** taking," ** asking,** which 

govern the Dative Case (Indir. Obj.), see II, Ex. 55 

37 rencontroi &c. The Present Tense instead of the Past^ for the 

sake of greater vividness (Historical Present) 

40 tomber sans connaissance, to faint away 

41 lui demander. For the use of lni| see 1. 36 

42 igrnorer^ to be ignorant of not to know, not to be aware of; whilst 

the English "to ignore** = pr^tendre ignorer 



Pc^e 32. 

4 Tous ne sauries, you cannot possibly, Savoir in the Conditional 

is thus often used for the Present of pouvolr 

5 Je n'y suis que depuisy / have been here only... With depuls 

and U 7 a, the Pres. is used instead of the English Perf. ; t£us : 
combien y a-t-il que vous 6tes ici ? h(rw long have you been 
here ? See II. Ex. 8 

6 il y a vinet-six mois, twenty-six months ago 
9 faire une question^ to put a question 

10 lumieres, f. pi., knowledge, intelligence jdonaerAem-; to enlighten 
13 se refuser a^ to decline, to reject 

17 pour que Je puisse tous m^eonnaltre^y^ me to mistake you 
z8 de gr&cei /ray / 

19 Inl faisait une sorte de yiolence pour I'entralner, almost 
(as /? were) dragged him along by force 
24 rappeler sa raisooi to come to onii senses 
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Line 

26 9lt€mp, to chaftge {for the worse)^ to spoil, to impair 

34 parait •• flaire quelqae yioleneei seemed to make an effort to 

overcome his hesitation 
■'attendre a^ to expect 
39 cet inconim le seralt encore^ this stranger would still be 

unkmnvn; lit. would still be so ; le refers to tnconna. See III 

§ 30, * 

^age 33. 
5 MontesqvUeii, a celebrated French writer, bom 1689, died 1755 

16.— Le petit Chaperon Rougz.— -Little Red Ridinghood. 

8 qa'on e^t an Toir, that could have been seen. For savoir used for 
pouvoir, see p. 32, 1. 4. The Plupf. Subj. often stands for the 
Condit Perf. 

9 4tre foa (foUe) de, to be passionately fond of to dote on 

10 lot flt falre..., ordered... to be made for her. See Introduction 
14 eomment ae porta ta mdre-srand^ how grandmotJur is. Mere- 
grand, obsolete form of grand'm^re ; sr&i^d unchanged, because 
in Old French all Adjectives derived from Latin Adjectives of two 
endings like grandis, m. and f., grande, n., were unchangeable in 
the feminine ; thus, grand'rue, grand'chose, &c. 
on m'a dit^ lam told. See IL § 33 {a) 
19 n'oaa j oaar is one ofthe few verbs (savoir, pouvoir, cesser, n'avoir 

garde, bouger) after which paa may be omitted 
26 tout liUbaa^ yonder, far away 

28 Jo TOiuE I'aller TOir. In Modera French we should rather say — 

je yeux aller la voir 
Jo m'y on TaUii Pres. of a'en aller; en denotes the starting 
point, 7 the destination 

29 ik qni plus tot y aera, who first will be there 

30 so n&lt a conrir do tonte aa forces started running as fast cls 

he could 

Page 34. 

1 so tronver nn pea mal, to feel rather poorly 

2 Oherrai obsolete Fut. of choiri to fall ; rarely used 

4 on molna do rlen, in less than no time 

car II y avaiti &c., for he had not had anything to eat for more 
than three days 

5 a'allor coacher^ or allor ao coacher (see p. 33, 1. 28), to lie do^vn 
23 quo Tona avea do grandoa Jambea I what large legs you have ! 

In interjections the complement of quo {how) is placed after the 
Verb ; as, que c'est bean I how beautiful it is I 

1 7. — Cendrillon. — Cinderella. 

3a il 6talty for il 7 aTait, there was 

q:iii kwanMM* on oocondeo noeea nno f omme » w/io \viji a seeonoC 
itf^ (in meeand the e is pronounced = c"^ 



% 
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line 

33 qn'on eAt, the Verb in the Subjunctive after a Superlative. Set 
II. 70 id) 

36 de son cdt^^ heret/rom his first marriage 

37 tenir de^ to take after 

39 qaej for qae used instead of quand^ when^ after nc.pa* 
platot. See p. 6, 1. 37 



Page 35. 

1 ne pat. See p. 33, 1. 19 

cette Jetu&e enfant. See p. i, 1. 11 

2 rendre haleeablesi to render {make) hateful. When " to make " 

has an Adjective for its complement, we generally say rendre and 
not faire in French 

7 & 17 m^chante, here, wretched. See II., Appendix, p. igi 

8 les pins k la mode, the most fashionable {stylish) 
II se plaindre, to complain; plaindre, to pity 

13 elle B'allait mettre = elle allait se mettre. See p. 33, I. 28 

14 ce qni faisait que, on account of which 
18 ne laissait pas d'etre, was nevertheless 

20 en prier, to invite to it ; en, and not y, because prier takes de 

22 faire grrande figrnre, to cut a great figure 

23 les ▼oila, now they were. See p. 4, 1. 9 

24 sUraient, Cond. of seoir, tofit^ to suit 
■?8 habit de ▼elours rouge, red velvet gown 
Jo en r6conipenBe, to make up for it 

mantean a fieurs d'or, cape of gold flower brocade 

31 barridre de diamante, circlet of diamonds 

32 bonne coiffeuse, hairdresser 

pas des plus indiff6rentes, not amiss 

envoyer qn^rir, to send for ; qn^rir is used in the Infinitive only 

33 fit acheter. See Introduction 

34 bonne faieeuse, dressmaker 
monchee, patches (la mouche, the fly) 

35 avoir le goAt bon, to have good taste. See III. § 7, ^, i 

36 le mienx dn monde, to the best of her ability 

37 vonloir bien, to have no objection 

40 ee n'eet pas la ce qn'll me fant, that won't do for me 



Page 36. 

2 tant ellee 6taient transport6ee, so overjoyed were they ; the com- 
plement of tant stands after the Verb, as with qne. See p. 34, 1. 23 
6 Me plum longtempe que, as long as 
p ce qn'eile avalt, what was the matttr with Ker ? \k^aJs — qu'avez- 

vous ? what ails you ? 
4tMit f4e, without article. Thus— \\ es\.m^\.e\o\. Vnot— \«^Toa^^^'v^^ 
i€is a sailor ; il s*est fait cat\\o\\cv.\e, He Has become a CalHolxc. 
See 111. § 8, r, 2 
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Line 

12 B'Mt-ee pms ? would you ttott Used invariably after all kinds of 
verbs, whether used negatively or affirmatively ; thus — 

he is twtillf is het 

heisillf is he not? 

he has not done i/, has he f 



he has done it, has he not f 

5. ) 



n'esi-ce pas ? 



he does not say so, does he f &c. 
13 Jet'y feral aller^ I will see that you be one of the party; cf. II. Ex. 52 
24 lui is redundant here, the Indirect Object having already been 

mentioned 
27 £tre en peine, to be puzzled 
39 en ferons^ will make of him j or turn him into 

30 vavoir, gozxA see. An Infinitive after ** aller " is used without et 

31 d'tntrt,from amongst 

32 maitresaei adj., stately, majestic 
41 de qnoi, enough, or whereTtnih 

▼oila de qnoi, there is all that is required 

Page 37. 

I ne faire qne, with Infinit,, to do nothing but 
ne lit qne la toucher, merely touched her 

7 de ne pas paeeer, not to stay longer than 

12 ne pas se sentlr de Joie, to be beside om^s self with joy 

13 qa'U venalt d'arriver, that there had just arrived. See II. Ex. 35 
16 11 se fait un g^rand alienee, all is hushed 

20 qn'elle est belle. See p. 34, 1..23 
tont vieux qa'U 6talt, old as he was 

21 ne pas lalaser de j cf. note to p. 35, 1. 18 
dire tout bas, to whisper 

24-25 pour en avoir de aemblablea. See I. Ex. 42 
26-27 la prit pour la mener danser, led her out to dance 
30 tant. See p. 36, 1. 2 {attentions 

32 falre miUe honnStet6s (clvlllt^s), to show all sorts of kind 
falre part^ to share 

36 falre une grande r6T6rence, to make a low bow 

37 le plus Tite que, cu quickly as 

Page 38. 

3-4 ne falre que de, to have but just 

8 pulsse. Imp. Subj. of pouvolr. Why is the Verb in the Subj. ? 
falre mllle clylllt^a, to overwhelm with attentions [know ! 

18 Je suis de cet avis (ironically), a likely story indeed! or, not if I 

20 s'attendre 4, to expect 

21 alse, gkul. For en, see I. Ex. 42 

22 blen Toulolr, kindly to consent 

25 ne cessa, and 1. 31, ne put. See p. 33, 1. 19 [addressn 

eontffr des tfoncenm, to tell flattering tHings Vsweeti\ ; to ^(v^) on^ ^ 
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Line 

30 qn'anrait fait une biche. For inversion of Subj. and Verb, 

see Introduction, p. x. (i) 
40 avoir I'air, to look like 

Page 39. 

1 ellea dirent que onii they said she had. Thus — je crois que non, 

I think not; je vous dis que si, I tell you it is so 
4-5 ne faire qne, to do nothing but 
9 dont le pied aerait Joate k la pantoufle, whose feet the slipper 

would fit 
12-13 faire entrer le pied, to get the foot into 
▼enir a bont de, to manage to, to succeed in 

22 Juate comme de cire, fitting like a glove (lit. wax) 
30 ltd demander pardon. See p. 2, 1. 31 

37 marier, trans., to give in marriage ; se marier, to get married ; 
epouser, to marry , to wed, to espouse. See next page, 1. 2. 

Page 40. 

18. — Les trois Souhaits. — The Three Wishes, 

4 qn'ils. See p. 34, 1. 39 

8 et moi, not **je," because the Pers. Pron. is standing alone (the 

Verb being understood). See I. Ex. 41 {c) 

9 qti'il a' en tronv&t une, that one would turn up ; the Verb in the 

Subjunctive after **je voudrais que." See II. Ex. 12 ; for en... 
nne, cf. I. 42, and II. § 26 (4) 

23 a quoi aervirait ? of what use {what good) would be ? 

25 anrait du noua promettre, Cond. Past, of devoir, ought to have 
promised us. Notice the difference between English and French 
conjugation, and comp. p. 31, 1. 35 

29 d'ici a demain, until (or, by) to-morrow 

37 eut-ellei inversion after a peine, Aarrf^; thus after— encore, peut- 

£tre, au moins, &c. See III. § 122 {a) 

38 qn'ila, why qne instead of quand? 

39 peate aoit de, a plague upon 

40 ne ▼oila*t-il paa un bean aoubait I a nice wish this is indeed! 

Page 41. 

2 qne tn enaaea. Why is the Verb in the Subjunctive ? 
1 1 ae sarder bien de, to take good care not to 

13 11 nona reate nn aoubait, there is yet one tuish left to us 

17-18 ce qne tn vondraa, anything you like. W^yis the Verb in the 

Future? 
20 avoir de I'eaprit, to be quick-witted 
22 anrlona-nona. Why is the construction inverted? 
22-23 qne nona ne le aommea, than we are 

(i) A verb depending on a comparative takes ne 5 see lI.Ex. 70 {a) 
(2) le, sa, Nent Pron., standing foT maXki«ns««a 
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S4 coiame II iplaira, as it pleases. See II. Exs. lo and 58 
26 II ne nous resta qne cela, that is alt that is left to us 

19. — CRfisus ET Solon. — Crcesus and Solon, 

30 Cr^BiiB. — Croesus, last king of Lydia, in Asia Minor, reigned 
B.C. 560-546. The fame of hb power and wealth drew to his 
court at Sardis all the wise men of Greece, and among them 
Solon of Athens, whose interview with the king is here related 

32 DelpheSi Delphi ; a small town in ancient Greece, celebrated for 

the oracles rendered in the temple of Apollo 

33 H6rodote. — Herodotus, a Greek historian, and the father of 

history, was bom at Halicamassus, in Asia Minor, B.C. 484 ; he 
spent many years in his extensive travels in Europe, Asia, and 
Africa, and wrote an account of the struggles between the Greeks 
and Persians. Whenever he speaks from his own observations, 
be is a real model of truthfulness and accuracy. See Classical 
Dictionary 

34 Btrabon. — Strabo the geographer, bom about B.C. 54, wrote a 

work on geography, which has come down to us almost entire 

35 Persame. — Pergamum or Pergamus, a city in Asia Minor 

36 Pactole. — Pactolus, a river in Asia Minor, the golden sands of 

which have passed into a proverb 



Page 42. 

1-2 Phrygia, Mysia, Paphlagonia, Bithynia, Pamphylia ; all in Asia 

Minor 
2-3 Carians, lonians, Dorians, iEolians ; all Hellenic races settled in 

Asia Minor 

5 sept sases de la Qrtee, Seven Sages of Greece. About 600 B.C. 

there sprang up in different parts of Greece a number of men 
who, under the name of the Seven Sages of Greece, became 
distinguished for their practical sagacity and wise sayings or 
maxims ; their names are differently given in the various popular 
catalogues ; but those most generally admitted to the honour are 
Solon, Thales, Pittacus, Periander, Cleobulus, Chilo, and Bias. 
Sc« History of Greece 

6 se plaire (*Pret. pint) 4, to take pleasure in 

12 J'en al connu nn. See I. Ex. 42, and II. § 26 (4) 

15 lloriaaant^ -e, flourishing^ prosperous ; fleurir (fleurissant), to 

bloom, to blow. See II. p. 17 
19 snrprls de ltd entendre citer, surprised to hear him mention ; 
Inl, and not le, because with faire, entendre^ onir^ laisser, 
Tolr^ followed by an Infinitive governing an Accusative of the 
thing, the name of the Person must be in the Dative ; thus, 
je Inl ai entenda dire cela, / heard him say that; but je I'ai 
entendu chanter; le (acc,\ because the feYl'a^Vxi^ Injmt* 
(chanter) has no Object 
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Page 48. 
line 

19 il le fut de leiirs s-accdB. "What is the antecedent of le? 

25 il ne lenr ^tait pas permiSj, they were not allowed. Why is the 
English construction not admissible in French ? See II. Ex. 23 

28 Bolt de «r6, soit de force, be it of their own free will^ be it by 

force ; fam. willy nilly ; willing or not 

29 prendre on partly to take a resolution 

34 il leiir fait prendre. Why lenr and not lea ? See p. 42, 1. 19, 

and p. 44, 1. 4 
35-36 nons en prendrons bient6t nn antre. How do you account 

for the use of en ? 
38 qni Ini ^taient nnis par..., with whom he was united hy the 

ties of.,. 

Page 49. 

4 & pas redonbl6S| with double quick steps 
7 se rassasier de, to revel in 

12 porter ses pas, to turn to ; ou, in what direction 

14 par les mains des nns des antres, through ecuh othet^s hands. 

When l'nn...l' antre is governed by a Preposition, this Preposition 

is placed between I'nn and I'antre 
37 d'nn antre c6t^^ on the other hand 

Page 50. 
22. — George Stephenson. 

2 €tait flls. Why is " fils " used without Article ? 

3 k hnit ans, whin eight years old 

5 par Jonr, a day, Comp. the Latin *^ per diem " 

9 qn'on ne le tronv&t, lest he should be considered. How do yon 
account for the use of ne ? 

12 travaillenr (here used adjectively), hardworking 

13 avancer en &se, to get {grow) older 

20 mais la ne se bomait pas Inattention de Georges, but Georges 

attention was not restricted to this point cUone 

Page 51. 

2 tenir a, to be anxious to. See II. Ex. 20 

3 a d'A (P. P. of devoir), has been indebted for 

4 qnelqne..'.qne, with Subj., however 

10 se maria. See p. 39, 1. 37 

1 1 il ddt (Pret. of devoir), he had to, bee II. Ex. 22 
12 le diMMianehe. See p. 47, 1. 14 

f4 '0 mettre sn coorant, to get acquainted imJtK Vwell ^litd uf in\ 
18 dewmit. See 1. 3 
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Line 

24 le fen prit| a fire broke out 

28 flaire marcher, to set. ..going 

56 4 la ▼siU^, sitting up 

39 a partir de, hencgorth, from that day 

Page 52. 

6 faire la route ii pied, to walk 
9 le mola d'^cole, the schoolpence 

12 c'€tait| this ee is correlative to ee que in the first part of the 

sentence. See III. § 39, (</) 

13 c'€tait. Why not " U etait " ? 

15 Unit par reprendre son serrlee, at last did its work again 

18 qne ..rlcl&e. See p. 34, L 23 

me TOila, I am mm. Comp. p. 4, L 9, and p. 35, L 23 
c'est €%9lf that makes no difference 

19 de m^me, in the same way ; here, as I came 

21 cliemin faiaant, Participle Absolute, on the way [Subject ? 
qn'l&abitait aon vienx p^e. Why does the Verb stand before its 

31 11 Inl lit qnltter. Comp. p. 42, 1. 19, and p. 44, 1. 4 

32 emmena. Why not en-porta ? 

35 U ne Inl reatalt, he had no other relation left, Comp. p. 41, 1. 26 

^(^ge 53. 

2 dont...le traTall* Notice that after dont, differently from Engl., 
after whose, the Dir. Obj. is placed after ih^ Verb (II. § 35, p. 70) 
lea onvrlers dont la famllle r^clamalt le travail, in one word 
— the breadwinners 

4 de a'acheter, to provide (for himself) 

9 chftniarei stoppage of work 

22 ee refnsa a, wouldr^t 

23 de savants ins^ienra. ''Dc" instead of 'Mes,'' because the 

Noun used partitively is preceded by an Adjective 

26 en obtenir nn service convenable, to get it to work well 

33 conunent 11 fandrait faire, what ought to be done 

Page 54. 

9 sonser 4, lit. to dream ; here, to think seriously of 
1 1 liaait, Impf. of lire. Why not Int ? 

14 et qne, standing for comme, to avoid repetition 

15 lonsne, f. of long. How do you account for then in the feminine 

of Ions? 
18 panier anx provisions, /r^Tz/tj/^n basket. The Prep, a is thus 

used to form compound Nouns to indicate destination, fitness, or 

nature ; thus — salle a manger, the dining room ; la boite anx 

lettres, letter-box. See II. § 13 (3) 
17-26 partait, faisaient, r^p^tait, &c. Account for the use of the 

Impf. in tiie Verbs contained in this passage 

27 pht, Impf. Subj. of pouTOir. Why uie S^V^ 
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34 od s'^talaient des moddlea, &c. Why is the Verb before its 

Subject ? 

35 en...leB^ instead of ses, because the antecedent is the name 

of a thing. See III. § 37, {c) 
37 en...pla8ieurs. Account for the use of en 



Pa^e 55. 

5 machine ik ▼apenr. Comp. p. 54, I. 18, and below, 1. 12 
5 arriver a, with Infinit., to succeed in, to manage to 
16 porter remede a, to remedy 
19 il ne devait pas, he was not to 

du premier coup^ at the first attempt 
22 fils,...minear J without article because they stand in apposition (to 

il). See III. § 8, (c), i 
27 I'on = on j frequently used for the sake of euphony 
37 Tient de prendre^ has just broken out 
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2 qni, Relat. Pr. used absolutely for celui qui^ whomsoever 
4 Be faire deacendre^ to let one^s self down 
25 s'achete } (i) How do you account for the grave accent ? 

(2) In French the Reflexive form of a Verb is often used 
where in English the Passive form is preferred ; thus : il se 
trompe, he is mistaken ; je m*appelle, / am calledy &c. See II. 
Ex 28 : cela se vend tant, that is sold {sells) so much 
29 rentr6 chez lui, having returned home 
31 pAt, Impf. Subj. to denote an expected result. See III. § 77, [a) 

38 ce que... c' eat. How do you account for the use of redundant ee ? 

Comp. p. 52, 1. 12 

39 cela vant bien la peine, lit. that is well worth the trouble 



Page 57. 

4 bien des chOBea = beancoup de chOBea. ''Bien " is the only 

Adverb of quantity after which the Partitive Art. is used instead 

of de only \little harm 

7 d'en etre qui tie pour si peu, to have come off {escaped) with so 

II en...le. Account for the use of en...le instead of son \give up 

14-15 qu'on avait dti 9^i9XL^fyaxier ^ which they had been obliged to 

28 on eM dit = on aurait dit. Cf. note p. 31, 1. 8 

36 B'y d^ciderent, made up their mind. For the use of y, see I. Ex. 43 

37 aprte avoir. Account for the use of the Infinitive instead of the 

English Pres. Part. 
39 y. How do you accoimt for the use of y ? 
41 20 A iM^Fembre. Comp. p. 47, 1. 14 
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Page 58. 
line 

1 baptlsteent | the p is not pronounced 

13 ne f&t = ne Berait. Comp. note to p. 33, 1. 8, and p. 57, 1. 28 
15 se laisser, followed by an Infinitive = to allow {suffer) on^s sclj 

to he 
17 se rencontrer aTec^ to tally with, to have tJu same idea 
27-28 qn'Ua durent faire, here devoir = to have to 
29 lea igrnorancea. Many French Nouns are thus used in the plural : 

les neiges, les pluies, &c. 

33 pendant leaqnellea^ and not qui. If a Relat. Pr. governed by a 

Preposition refers to the name of a thing, it must be expressed by 
lequel, laquelle, &c. ; thus — ^l^homme pour qui (lequel) ; but, la 
chose pour laquelle. See I. Ex. 46 

35 traiter de^ to call, or to put down for a... 

36 lorsqa'il lui fallait, when he had to pass {cross) 

37 o^ I'on. Why I'on rather than on ? 
devait. Comp. p. 55, 1. 19 

Page 59. 

ro il fallat recourir a, they had to resort to 
12 ee fnrent. Why ce instead of lis ? 

14 faire aTOrter, to frustrate 

19 11 faisait tirer des coaps de fosil, (i) ^^ ordered guns to be 
fired ; (2) the 1 in fusil is not pronounced 

21 eoorlr sna^ to fall {rush) upon 

25 TJU169, Pocket. This engine is still to be seen in South Kensington 
Museum 

Page 60. 

2 la Teille, the eve, Comp. p. 57, 1. 41, and p. 47, 1. 14 

5 ee ik quol il traTaillaitj what he had been working at. See II. 

§ 35, II. p. 70 
12 fit constmire. See Introduction. 

14 en Belffiqiie, en ItaUe, &c. ; en without the Article before 

names of countries when they are used in an indefinite sense. 
See I. Ex. 26, and II. Ex. 64, Obs. 

15 on Ini dat. Comp. p. 51, L 3 

19 derint propri€taire. Why no Article before this Noun? 

20 dne (no circumflex if fern.), due 

22 en... la = sa. Comp. p. 57, 1. 11 

31 fosse = serais j the Impf. Subj. for the Cond. Pres. Comp. 

p.' 57, 1. 28 

34 mettre les pieds (le pied) a or dans^ to set onisfoot in 

Page 61. 

3-4 sTsnt de donner...par donner. Why the Infinitive imtead of 
the English Pres. Part. ? 
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line 
6 pulBsent, Pres. Subj. of ponvolr. A Verb depending on a Supe^■ 
lative is generally put in the Subj. ; here after " plus belles " 



23. — La Circulation du Sang. — Circulation of the Blood. 

24 tout c& qn'il contenait de fortifiant. Comp. p. 34, 1. 23 

Page (i2., 
12-13 la ▼oila qtd se sonfle encore^ now it heavis again 

25. — L'EsTOMAC. — The Stomach, 

36 la t^te nous toumei our head svoims. For this construction, 
comp. p. 12, I. 3, and p. 30, 1. 30 

Page 63. 

26.— LeS MfiTAUX.— ^<rftf^. 

2 serait reat^ \ conjugated with 6tre, like nearly all Verbs denoting 

motion or manner of being. See II. § 4 

3 ou se trouvent. Why the Verb before the Subject ? 

5-8 le fer, I'or, I'areent. Account for the use of the Def. Art 
6-7 se rencontre. Comp. p. 55, 1. 25 
9 n'^tait convenn. Comp. 1. 2 
t6 sous lequel. Why not '' sous qui ''? 
18 rouse&trej the suffix -Atre (from Lat. -cuter) answers to the 

English 'ish 
20 flls, threads, wires. Here the 1 is pronounced ; but in fils^ son, 
it is silent 

25 poor lui faire perdre, to deprive it of. For the use of Inli comp. 

p. 42, 1. 19 

26 rendre. Why not " faire " ? 

ay & 30 c'est. Account for the use of c'est instead of 'Ml est '' 
30 de Tiolents poisons. Why " de " and not " des " ? 

27. — Le Feu. — Fire, 

34-35 le fen, I'ean, I'air. Why is the Def. Art. used here? 

36 ne ponrrait. Why is pas omitted ? 

37-38 la Sib^rie, &c. Why with the Def. Art. ? 

Page 64. 

5 ancnn...ne salt. " Ne " must be used without " pas " or " point" 
when it is already complemented by rien, personne, nnly 
ancnn, Jamtdm, crn^e, ni, que, pins. ^^111. lof, (a\ 
fi-i2 mnr leqnel. Why not snr qnl"? 
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28. — Les Yolcavs.^ Volcames. 

line 

26 qii'on se flffiire, 3 P* s* Imper. of se ^gnrmr, to imagine 

▼omtoaant, and noC " yomissante/' because the Pres. Part is not 
used adjectiyely, but yerbally = qui vomit See II. Ex. 22 
28 lan^a&t. Account for the use of the cedilla 
3^*37 en Europe, en Slelle. Account for the omission of the Def . Art. 
37 & 39 en. To what words is en here the complement ? 

Page 65. 

2 c'est a dire, that is to say 
2-3 ne...plnB* See p. 64, 1. 5 
ciatlT^es, a Past Part, conjugated with 6tre agrees with its 

Subject in Gender and Number. See II. Ex. I2 
8 Pompia. . .Herctilanuin. See Macmillan's French Reader^ Second 

Year, p. 80 
II adlspam. A Past Part, conjugated with aTOir does not agree 

with its Subject. See II. Ex. 26 

29. — Syst&me m^trique. — Metrical System, 

18 nn homme srand, a tall man ; but, un grand honmie, a man of 

genius. See II. p. 181 
27 bnches 4 br&ler. Comp. p. 54, 1. 18 
27-28 de lonsuenr, de larsenr^'&c. How else could this be expressed 

30. — Les Foids et la Monnaie. — Weights and Money, 

34 d£ ik coadre, thimble. Account for the use of a 

36 pHe. For die use of the grave accent, see II. § 3, (r) 

Page 66. 

1 se eompte. Comp. p. 63, 1. 6, and p. 55, 1. 25 

4-5 d'or, d'arsent, and not "de I'or," **de I'argent," because or, 
argent are used adjectively. For an exhaustive treatment of the 
use of the Art. see III. §§ 1-8 

8 de cnlTre, and not "du cuivre" after the Nouns and Adverbs of 
quantity. See I. Ex. 31 

Page 67. 
3a. — ^La FREMii&B Partie DE QnKS!S^^The First Hunting- Party, 

2 in es prl6 de eroire, you may believe 

% ee que. thai, Oe qui (Subj.), ee que (Obj.) must be used when 
the Antecedent oi that what (= thaX wfcicii^ N& «. ^qiV^c^^ -^Ksnae.. 
SeelL §3S,II,p, 70 
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Line 

6 toat moqneiir qne tn ea, mocking as you are 
10-19 nous partons^ airpentonSi &c. The Verbs in this passage are 
in the Present, for the sake of greater vividness 

15 les pommes de terre, the potato fields, Thus^ "les orges/' 'Mes 

avoines," &c., the barley-fields (crops), the oat-fields^ &c 

16 falre TOir, to show 

21 ce qui. Comp. 1. 3 

22 avoir siiOet de^ to have cause for 

24 quoi. When ^^what" is used substantively, it answers to the 

French qnoi j of. II. § 70 

25 dilaterait a son aiaei would vent itself pretty freely 

26 bon enfant, used adjectively = good-natured, Comp. bonhomme 
33 lAcher nn coup de fosil 4, to fire cU, to shoot at 

35 cacher anz. Comp. p. 2, I. 31 

36 qnelqne chose ; of what gender ? 



Pc^e 68. 
33.— Une Aventure de Voyage.—^ Travelling Adventure, 

3 me voila enfin, and 12, nous ▼oila. Comp. p. 4, L 9 

4 6crire denx mots, to drop a line 
10 de AemmvMffrom the top of 

12 moniUer Jnsqa'anz os, to drench [soak) to the skin (lit. to the 

bones) 

13 moi T^tne. Why not " je v^tue " ? 

14 conrant. Why is conrant invariable here ? 
19 venir 4. Comp. p. 17, 1. 25 

21 4 rheure qn'il est, noiv^ at the present time 

25 rendre dlspos, to dispose^ to impdy to incite 

remettre de, here — to bring round again 

27 tones, look here 

28 Tons antres, you 

34.— SOUHAITS DE BONNE Ks^t^,—New Year's Compliments, 

34 qne de, how many I 

36 qui ne fut. When qui ne answers to the English " but," as is the 

case here, the following Verb must be in the Subjunctive 
I'essentiel, the great {important) point 

37 Jouissies, the Pres. Subj. after " Tessentiel est." See II. Ex. 5, (i) 

Page 69. 

2 dit-on, it is said, Comp. II. § 33, {a) 

3 envoie. Why is the y of the Infinitive changed into I? See 

JI' §3 
pea de chome, a trifle 
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Lint 

4 atuwl, standing at the beginning of a sentence generally mean 

"consequently," "therefore," "so," and net " abo ' 
e'est. Why is this clause introduced by ce ? 

5 Tons y flasse tronver, lit. may cause you to find some vahte in it. 

Why is the Verb m the Subi. ? 

6 U se d6blte. Comp. p. 55, 1. 25 



35.— Retour au Pays iiktkl,— Return Home, 

13 rerienne. Account for the use of the Subj. 

19 parfiaites. Why in the Fern. PI. ? 

20 elles se sent donii^. Account for the non -agreement of this Past 

Part. 
22 parte ; in the Subjunctive because the Verb in the principal clause 
(semblent regretter) denotes an affection of the mind. See II. 
Ex. 14 

36. — FAnelon k SON Neveu. — Findon to his Nephew, 

28 aoyes^ and 29 apprenies. Account for the use of the Subjunc.ive 
qae ▼ona nona appreniea bientot de voa nouTellea, that 
you will soon let us hear from you 

29-30 f aire plaiair, to give pleasure. For the multifarious uses of 
faire, comp. II. Exs. 50-53 

30 II eat fort it d^airer. In French the Active Voice of the Infinitive 
is often used where the English prefer the Passive or Past Part. , 
especially after 6tre and faire j thus : — c'est un travail 4 ref aire, 
it is a work to he done again ; je f aia relier mes livres, I get my 
books bound. Comp. II. Exs. 17 and 52 

Page 70. 

1 poor Toua faire aimer. Account for the use of the Active Voice 

2 TOM I why in the PI. ? Comp. II. Ex. 25 

3 eap^e. Account for the change of the acute accent in the Infinitive 

into a grave accent here 

5 11 f aadra, it will be necessary to 

6 faaae^ Pres. Subj. of faire } the Subj. is required after ponrvn 

que. Comp. II. Ex. 16 

7 et qn', instead of ponrvu qae, above. When may qne thus stand 

for other Conjunctions ? 

37.— Le Service mT&KYSSt,^The Selfish Service. 

14 Jnment, f., is the only exception to the general rule that Nouns in 

-ment ai*e Masc. 

16 mais e'eat qn'il me fant, but the f cut is I must 

17 tont ii I'henre, by and by, presently ; it may also mean— jim^ wrm 
18-19 y vieaa d'entendre. See II. Ex. 3^ 
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Line j. , 

21 voili qtU me d^aase, that puts me out of the way 

22 U faut qne je conre, / must ride. On the various construction* 

of faUoir, see II. Exs. 42-43 
^4 masquer a, to fail to do something 
30 le. What is the antecedent of le ? 

32 eosaiez. Account for the use of the Subjunctive 

33 c'eat d'exceUent bl6. (i) Why c'eat and not U est ? (2) Why 

d' and not de 1' ? 

Page 71. 

2 ne puisae pas. Account for the use of ne and the Subj. Comp. 

II. Ex. 46 

3 en, a^out it 

3-4 ne pas lalsser manqner de, not to stint, to allow {lei hav^ 

plenty of 
7 7 resarder de pres, to be very particular 

10 sUssants. The Pres. Part, if used adjectively, agrees m the gender 

and number with the Noun it qualifies. See II. Ex. «5 

11 de danger, de instead of dn after pas ; thus, '* j'ai da pain," but 

" je n*ai pas de pain." See I. Ex. 31 & II. § 12 (ii) b 

12 ponsser a bride abattne, to ride at full speed 
14 c'est que. Comp. p. 37, 1. 16 

18 ira. Aller is often used in the sense of to fit, to suit * cet habit lui 
va bien. See II. Ex. 15 

21 M. (= Monsieur) le comte. In French it is customary, for the 

sake of politeness, to put Monsieur, Madame, Mademoiselle, 
followed by the Def. Art or Poss, Adj., before Nouns denoting 
titles, professions, relations ; thus : — monsieur votre p^re, monsieur 
le docteur ; madame votre m^re, madame la comtesse ; made- 
moiselle votre soeur, mesdemoiselles vos soeurs, &c. 

22 en trouver une, and 23 qn'en a. Account for the use of en 
qui alile, the Verb in the Subj. to express a result not yet obtained, 

but only expected. Comp. Ill, § 77, {a), i 

25 auries. ** Avoir" is often used in the sense of to obtain, to get 

26 voilji qnlnxe Jonrs qu'elle n'a 6t6 paas€e, she hot not been 

groomed for a fortnight 

27 son erin n'est pas fait, she is not curried; le crin, the horsehair 

28 en trouTer, to obtain for it 

36 oni-da, familiar expression, indeed I 



Page 72. 

2 tiens Comp. p. 6&, 1. 27 
4 faire siffne de I'OBil, to wink 
7 l'6tre. What does 1» stand for ? 
tonchem Ik, shake hands 
■S a'entr'Mw} "s'entre" is frequently ptft&LeflL\.oV«\»t.o 
Jredprodty ; thns^ s'entred^biicir, to Uoit each other in ^iccts 
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Line 

II ee gn'il y a de bon arec moi^ e'est qne^ wheU is a good paint 

in me is that 
13 I'feordiiire comiiiient Ta^t-«Ue ^ how is the excoriation getting 

on? 
16 qn'il fallait dire, that you ought to have said 
20 toumer de eette manl^re, to take such a turn 
23 poor ce q:iii me resarde, as far as I am concerned 
25 Tons savres, you must know 

27 a nous deux, between ourselves 

28 faire adjncer, to get the contract fo 



Page 73 

6 ayes. Account for the use of the Subj. 

aToIr r^trenne d'une choae, to have the first of a thing 

7 faire ferrer. Why ** ferrer " in the Active Voice ? 
10 se tirer de, to come off, to get through 

13 se plalre a, to tc^ pleasure in 
18 maaquer 4, to fail to do 



Page 74. - 

38.— Le Roitblet. — The Wren, 

8 ainsi fait, thus chirps 
2&-21 TOUs fait deriner, leaves you to guess 
30 la fenille qui danse, the waving foliage 

Page 75. 
29-30 dont Je n'ose, which I tenant only 

Page 76. 

39. — L'HiRONDELLE. — The Swollow, 

16-17 l^erer coton des fieurs en chaton, the light down of catkins 
22 I'air du BOir, the evening breeze 

Page 77. 

40 — Le Dindon. — The Turkey, 

3 se earrer, to strut; lit. to make onis self square (carr€) 
13 slonslon, imitation of the noise of 'water ruxa^oi!^ owX. c^l «^\)KkN>^> 
iw^V/ Aei'e sLppUtd to the turkey's ^o\cfc 
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Line 

14 ma qnetie est-elle ? isrit my taU? 

18 qne Toas en semble ? whcU do you think of it t 

19 ■uis-Je pas, instead of *'ne suis je pas''; an ellipse frequent in 

poetical style 

Page 78. 
42. — Le Bonhomme de t^^iG^^^Tke Snow-Man. 

19 les, here— ^^ 

20 a qui, for celui qtiii or ceuac qui 

22 ftroid auac mains, cold hands. Thus :— avoir chaud aux mains 
(pieds), to have warm hands {feet) 



43. — Le Bekger et son Chien. — The Shepherd and his Dog, 

31 proa! t^ 1 interjections addressed to the dog 
Finaud, dog's name 

Page 79. 

3 en cor de chasse, twirled like a hunting-horn 

6 se dresse dm conune des clone, stand closely on end like so 

many nails 
II affn^e or ag^neUe, fern, form of a^nean, m., lamb; hardly 
ever used 

13 faire sisrne, to beckon 

14 se donner dn monvement, to bestir on^s self 

19 Je ne lui connais pas de vice, / have not one fault to find in him 
22 non plus que, nor... either 
30 ^onsenr, spouse^ bridegroom 



Page 80. 
44. — Le Pauvre et son Chien. — The Poor Man and his Dog, 

4 qne fhis-tn de ce chien, why keep this dog? 

5 toi qni, and not ''tuqui"; because before a Relat. Pron. the 

disjunctive form must be used. See also I. Ex. 41 

6 se difaire de, to get rid of 

45. Le Pinson et la Pie.— 7)5^ Chaffinch and the Magpie, 

12-13 demander, followed by an Indir. Obj. (Dative) = to ash a 
question; followed by a Dir. Obj. (Ace.) = to want, to desire. 
Thus, je Ini demande si c'est vrai, / cuk him whether it is true; 
je le demande, I ask for him^ I want him 
S Tonm iroum maqjiem, you dorit mean it 
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Line 

I e nut mie^ familiar fonn for — mon amie, my dear 

18 eh q:uel I la ralson, Je te prie I pray^ tell met ^^y ^ot t 

19 e'est qine, because 

21 et babillard n'feoata de sa vie, never did a babbler {gossip) 
listen 

J^eSi. 

47, — L'HOMMS ST LA RiviSRE. — The Man and the River, 

5 I'amI, familiar way of addressing a person, my good fellow 
8 qne^ instead of Jfuma'a ce qae« until 



48.~Ls Pacha bt le "D^exvis.^ The Pasha and the Derviee, 

22 a' en va courir le monde, went roaming all over the world 
24 I'embarraa de ehoieir €tait aa irrande affairei he was only 
pUMMled how to choose 

30 de n'en rien faire, to do nothing of the kind 

31 tronTer mieux, to find something better ; here a better man 

36 la Tllle de Conatantin^ Constantinople 

Page 82. 

I que a'est-il done paaa6? whatJias occurred! what^ssipt 

In&an, iman, a Mohammedan priest 
4 fbrmaaa., firman^ziL edict (order, decree) of the sultan 
6 dea miaerea, mere nothings, trifles 
9 le ▼oilii qui pasae^ there he goes by 

49.— La Cicsalb et la Fourmi.— 7%<f Grasshopper and the Ant, 

21 la blae, north-east wind; used figuratively for — winter 
24 eiier famine^ to complain of hunger 

37 ne Tona d^lalae, with alldtu deference to you 
30 avant I'aoAt (pronounce on), before harvest time 



Page 83. 

SO. — La Cigale, la Fourmi et la Colombe.— 7%if Grasskoppet, 

the Ant, and the Dove, 

16 a tire-d'alle, swift «j an arrow ; at full speed 
18 force sralna, plenty of grain 



51.— Lb Laboureur et ses 'Euvmhts,— The Husbandman and his 

Children, 

26 e*9mt le f&ndm qtd nunqfM le laoiAm, thai is a neotr faVXxu^ 
ntspurcg 



152 PROGRESSIVE FRENCH READER.— I. 

line 

28 faire wenir, to send for 

29 se sarder de, to take care not to 

30 venir a bout de^ to succeed in, to bring about 

34 ao^t. Comp. p. 49, 1. 30 

35 ne laissex...repa8se, leave no spot unturned 



Page 84. 

1 le pere mort, when the father wets dead ; a Participle Absolute. 

See III. § 95, Obs. 3. 
▼ous retoument le cliamp. This ▼ous is an instance of what is 
generally called the "ethic dative' 

2 def a, deliii this side, that side 

3 en^ on that account 



»» 



52.— La LAiTifeRE ET LE PoT Au \.hil,—The Datry-WomctH and 

the MilkpoU 

7 pot an lait, or pot a lait, milkpot; "on pot de lait," a pot of 
milk. See also II. § 14, d, Obs. 

10 pr6tendre^ to pretend; here — to mean 

1 1 les^e et court Titne, nimble and short-coated 
& grand pas^ with long strides 

17 oenfs. The f is silent in the PL, as in bceufs. 

faisait triple coaT6e, heui {in her mind) a triple brood 
25 de I'argrent bel et bon^ a good round sum 

27 vu, seeing^ considering 

28 que Je ferai santer^ that I shall see skipping 



53.— Le Loup et la Cigogne. — The Wolf and the Stork. 

34 etre de frairie^ to be merry-making 

36 pensa perdre, nearly lost ; ** penser " followed by an Infinitive = 
to be near, to hceve like 



Page 85. 

1 demenrer^ to dwell; here — to stick 
bien avant^ deep 

2 de bonheur^ in modem French par bonhenr, fortunately 
10 encor, in poetry, for encore 

qnoi I ce n'est pas encor beanconp, what! are you not very 
lucky 

54.— Le C«^kbeau et le Renard. — The Raven and the Fox 

16 MMuMre, masfer; an honorary title g^ven to lawyers, answering to 
the EDglisb ''Mr. Serjeant'^' 
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Line 

19 Ini tint & pen prte ee Imncaye, addressed him in about the foU 

lowing terms 

20 monsieur dn corbean | dn^ here a particle denoting nobility (as in 

German von); in most of these denominations there is some title im- 
plied : — Madame de Maintenon for Madame la fnarquise de Maim- 

21 qae...Joli, qne...bean. Comp. p. 34, 1. 23 [tenon 

22 sans nientir, to tell the truth 

23 se rapporter a. to tally with, to answer to ; here — to equal 

24 phAdiz, oiseau uibuleux, ressemblant k Taigle, apr^s avoir v^ cinq 

ou six si^cles, il se dressait un biicher, s'y bHilait et y renaissait de sa 

25 ne pas se sentir de, to be beside onis self for [cendre 
27 lalaser toniber, to drop 

33 qn'on ne I'y prendralt plus, that he would not be taken in again 

Page 86. 
VicoiA ER. — The Schoolboy. 

25 J 'arrive, I had but just come 
Stre press^, to be in a hurry 

26 avoir froid, to be cold, Comp. I. Ex. 16 
aqnilon, m. poetical term for north wind 
oppresser, here — to keep imprisoned 

30 ^closes, P. P. of Colore, to blow 

34 entr'ovvert, lit. half open, ajar, gaping 



Page 87. 

I ollenser, to offend, to give offence, to hurt ; here — to graze 

4 le fond, bottom, innermost recess ; here — depth ; not be confounded 

with le f onds, land, ground, store, funds, stocks 
7 porter bonhenr, to bring good luck 
12 ils r^veraient ma mort, they would think me dead 
17 lldMe messagr^re, in apposition (to Je in the following line), hence 

used without article. See III. § 8, {c), i 
20 il fant en proflter, we must make the most of it 

se sanver, lit. to escape, to flee; je me sauve ; here — IHl be off 
22 troniper son ennni, to beguile the time 

26 Stentor, a herald of the Greeks in the Trojan War, whose voice 
was as loud as that of fifty other men together ; here used as the 
name of a dog 

39 Je le snis plus peut-6tre, / am still more so {vigilant) perhaps 

40 la nxdt, in the (fy) night 



Page 88. 

13 loi ranidne un sourire, makes him smile 
15 10 mois des fruits, September 
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58. — La Ronde enfantine. — The Nursery Round. 

Line 

28 demoiselle, here — dragon-fly 

Page 89. 

I la vieiUe, the old woman (spinster) 

3 s'embroulller, to get entangled^ embroiled; here — to twist, to coil 
13 la fenille an bois ravie, the leaf torn {blown down) fivm the 
wood 

59. — L'Ami qui me plaIt tant. — The Friend I like so much, 

26 Joyenz tronbadonr, gay minstrel ; in apposition (to II in the 
next line), hence used without article. Comp. p. 87, 1. 17 

33'34 i® revois men coeur dans sa sait6 limpide, the cheerful 
limpid stream reflects the image of my own joyous heart 

Page 90. 

I son parler, its prattle, A Verb used substantively is put in the 

Infinitive ; thus, ** le boire et le manger," drinking and eating 
10 vienne son r6vell, when it comes into life again. See IIL § 79, c 

20 le misselet, the rivulet; an obsolete poetical term, from, "rui^eler," 

to trickle 

21 I'asnelet, diminutive of "agneau," lambkin, Comp. p. 79, 1. il 

60. — Le Roi de Sayoiju— The ITing of Savoy, 

28 bons enfants. Comp. p. 67, 1. 26 

rantaaplan^ imitation of the beating of the drum 
sare I interjection, mind! take care! beware! look out! 

Pc^e 91. 

32 sauve qui pent, let every one look out for himself 
allons-nons-en, let us be off 

Page 92. 
61.— La Roude,— Roundelay, 
3 ses souliers fait apporter = il fait apporter ses souliers. 

-P«^ 93. 

62. — Les grands V£rit£s de Monsieur de la Palisse. — The 
Great Truths of Monsieur de la Palisse, 

S4 rouM plBiUil, ivi/l you please {deign) to 
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A. 

i, tOj atf in, witA, from, an; a la 

mode, a/lo'the fashion ; ii I'abri, 

under snelter 
a (without accent), has, 3 p. s. 

Pr. of avoir ; il y a, there is, 

there are; il y a six ans, it is 

six years since, six years ago 
abaiasement, m., lowering, 

sinking, abasement 
abaiaseri to lower, to bring down, 

to humble 
■'abaiaser, to stoop, to go down, 

to subside, to lower on^s self 
abandon, m., abandonment, de- 
sertion, giving over, uncon- 

straint 
abandonner, to abandon, to give 

up, to forsake, to desert 
abattenient, m., prostration, 

defection, faintness 
abattre, to knock or pull down, to 

overthrow, to bring dawn, to 

depress 
s'abattre, to fall dawn, to break 

dorvn, to abate, to alight 
abattn, depressed. See abattre 
abeille, f ., bee 
abtme, m., abyss 
abtmer, to ruin, to spoil 
aboi (pL abois), or aboiement, 

m., bark, barking; aux abois, 

at bay, hard up 
aboUr, to abolish 
abondance, f., abundaitce, plenty 
abondant, -^^ plentiful 
abordf TO,, ap^ivacA, access 
mbord (d»), adv., of first, at once 



aborder, to approach, to touch, to 
land, to light, to board, to broach 

abontlr, to end, to come to 

aboyer^ to bark 

abr6ir6, m., abridgement 

abr6ser, to shorten 

abrenrer, to water, to drink, t^ 
soak, to fill with, to refresh, to 
overwhelm 

abii, m., shelter ; k Tabii, under 
shdter, sheltered 

abriter, to shelter 

absent, -e, absent, away, not at 
home, missing 

absoln, -e, absolute 

absolnment, adv., absolutely 

absorber, to absorb, to drink in, 
to take up, to engross 

absondre (absolvant, absous, ab- 
soute ; j'absous, nous absolvons, 
j'absoudrai ; que j*absolve, &c.), 
to absolve, to acquit, to forgive 

s'abstenir, to abstain. See 
tenir 

abus, m., abuse 

abuser, to abuse, to make an HI 
use of, to take advantage 

s' abuser, to delude, to deceive 
on^s self 

accablanti -e, overwhelming, op^ 
pressive, tiresome 

accablement, m., heaviness, de- 
jectiony depression 

accabler^ to weigh down, to over- 
whelm, to depress, to harass, &c. 

accepter, to accept 

acc^s, m. , auess, approachy fit 

accident, m., acodent 

acclamatVoiBki ^.« sHout^ cKctr 



156 



PROGRESSIVE FRENCH READER.— I. 



acclameri to cheer, to hail 
accolade, f., embrace^ hug, dub- 
bing 
accommoder, to suit, to adapt, 

to prepare, to dress 
s'acconuiioder, to put up with, 

to be pleased with 
accomplir, to accomplish, to fulfil, 

to travel 
accord, m., harmony, union, 

strain, agreement; etre d'ac- 

cord, to agree 
accorder, to grant, to agree, to 

tune 
B'accorder, to agree, to be of one 

mind 
accoster, to cKcost 
accoorir (from conrir, to run), 

to run, to hasten, to come up 
accoutniner (from coatoinei 

custom), to accustom 
accroclier, to hook, to hang 
s'accroclier, to cling, to lay hold 

of 
accroire, to believe; faire ac- 

croire, to make believe 

accroitre (accroissant, accru), to 
grow, to increase 

accroB (J'), / increased (accroi- 
tre) 

accneil, m., reception, welcome 

accnelUir (accueillant, j'accueille, 
j'accueillerai), to receive, to wel- 
come, to honour 

acciis€, m.| culprit 

accuser, to accuse, to charge; 
accuser reception, to acknow- 
ledge reception 

tLc€r€, -e, steeled, sharp, keen 

s'achamer, to become excited, 
enraged, &c., to be set upon 

achat, m., purchase 

acheter, to buy, to purchase 

acheteu-r, -se, buyer^ 

ach^vement, m., finishing 

achever, to finish, to perfect 

acide, acid, sour 

acier, m., steel; plume deader, 

steel pen 
meauSrir (acqu6rant, acquis ; 

facqmers, j'acquerrai ; que j'ac- 

qm6re, &c.), to acquire 



acquis, P. P. and Pret of ae- 

qui^rir 
acqxdtter, to acquit, to pay, to 

discharge 
acte, m., act, deed 
act-eur, -rice, actor, actress 
acti-f, -ve, active, brisk, indus- 
trious 
activity, f., activity, spirit 
action, f., action, deed, share, 

fight 
actuel, -le, actual, present, 

modem 
addition, f., summing up, bill, 

(in restaurants, &c.) 
adieu, good-bye, farewell; faire 

ses adieus, to take onis leave, 

to say good-bye 
acUueer, to adjudge, to knockdown; 

faire KdixLger, to get the contract 
admettre, to admit, to allow of 
admirer, to admire 
admis, -e, P. P. of admettre, 

admitted, allowed 
s'adonner, to give on/s self up 

to, to be addicted to 
adopter, to adopt 
adorer, to adore, to worship 
adoucir (from douz, douce), to 

soften, to smooth, to soothe 
s'adoucir, to soften, to grow 

gentle, to be soothai 
adresse, f., address, skill, di' 

rection 
adresser, to ctddress, to direct, 

to offer up; adresser la parole, 

to speak, to address 
s'adresser a, to apply, to look 

to 
adroit, -e, skilful, clever, dex- 
terous 
affability, f., affability, kindness 
aff aiblir, to weaken 
affaire, f., business, matter; avoir 

affaire ^ to have to deal with 
aff air6, btisy, engaged 
affam^, starving 
affecter, to affect 
affectueuz, affectionate, Uwing 
aff ennir, to strengthen 
afBli^, %lMir^ 
\ amrmATy to affirm 
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aMkgBT, toaJfUct^ to.grieve 
%anaulb!ktf to free^ to liberate^ to 

prepay 
affreu-x, -se, frightfui^ fearful^ 

dreadful 
affronter, to brave 
affut, m., a gun-carriage; etre k 

Taffut, to be upon the watchy to 

lie in wait 
afin de, in order to 
afin que, so that, in order that 
airacer, to tatze, to provoke, to 

anger 
are (&se)» m., age; quel &ffe 

avez-Yous? what age are you ? 
as€| -e, aged^ old ; cet enfant 

est As6 de dix ans, that child is 

six years old 
s'affenoniUer, to kneel down 
tLggnkwer, to aggravate 
affile, nimble, quick 
affir, to act, to operate; il s'affit 

de YOtre vie, your life is cU stake ; 

de quoi s'ayit il? whott is the 

matter i 
agiter, to move, to brandish, to 

toss, to shake, to agitate 
asnean, m., lamb 
asraadir, to enlarge, to aggrandise 
asr^able, pleasant 
agr6er, to accept, to approve, to 

allow, to please 
aericnlteiir, m., husbandman 
a gu e rrl r, to inure to war 
aide, f.» help, assistance, aid ; k 

Talde de, Tvith the help of 
aider, to help, to aid, to rdieve 
■'aider, to assist one another 
aienl, -e, grandfather, grand- 
mother; pL aievls, es, aieux, 

ancestors, forefathers 
aiffle, xiL, eagle 
aiffle, i„ (standard) eagle 
aicre, sour, acid, harsh, crabbed, 

sharp, shrill 
aigrette, f., tuft, crest, egret 
aiffrir, to make sour, to embitter, 

to exasperate, to increase 
aiffn, -e, sharp, pointed, acute, 

shrUl 
aiguille, f., i needle; 2 (of 

docks, Sx») Aand 



aiguiser^ to sharpen, to whet, 

to quicken 
aile^ f., wing, fan, fly, aisle, 

pinion 
aille^ anient, may, should, or 

would go (Pres. Subj. of aller) 
aillenrs, elsewhere; d'alllenm, 

besides 
aimable, amiable, lovely, kind 
ain&anti m., loadstone 
aimer^ to love, to like, to be fond 

"f 

aimerals (j ), / should like; 
j'aimerala mieux, / would 
rcUher 

ain€, -e, first-born, ilder, eldest, 
senior 

ainsi, so, thus, therefore ; ainsi 
que, as well as, even as, along 
with 

air, m., air, look, appearance, 
way, manner ; en plain air, in 
the open air; avoir Talr, to 
look ; prendre I'alr, to fake an 
airing, to breathe 

alaance, f., mse, freedom, com- 
fort, competency 

alse, glad, pleased 

aiae, f., ease, convenience, com- 
fort ; etre 4 son aiae, i to be 
comfortable ; 2 to be well off; 
^ I'alee, at ectse 

als€, -e, easy, convenient, well 

"ff. ' 

alsement, ecLstly 

aisselle, f,, armpit 

aj outer, to add ; aj enter foi, to 

credtJ 
ajnstement, m., adjustment, 

fitting attire, dress, settlement 
ajnster, to adjust, to ft, to settle, 

to reconcile 
alcyon, m., halcyon, kingfisher 
alentonr, adv., around, ctbout 
alentours, m. pi., neighbourhood, 

environs 
alerte, quick, brisk 
alffne, f. , sea-weed, wratk [length 
alisnement, m., line, straight 

vrendrena—totrace(stake) out 
aUcner, to toy out in a line\sw\itu. 
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alimenteri to feed, to supply 

allatter^ to nurse, to suckle 

aU^clieri to allure, to entice 

all^peri to lighten, to relieve 

all^grressei f., liveliness ^ glctdness^ 
joy 

all6ffner, to allegr, to adduce 

Allemasne, f., Germany 

allemand^ -e, German 

allcr (allant, all^, je vais, ils 
vont, j'allais ; j'irai ; que j^aille ; 
Imper. va, allons, allez), to go^ 
to be about, to fit, to become, to 
suit ; faire ailer, to set going , 
je vais dtner, / am going to 
dine; cet habit vous va bien, 
this cocU Jits you well ; comment 
ailex-vous, or comment 9a 
Ta-t-il ? hino are you ? je Tais 
mieax, / am doing better ; cela 
Ta sans dire, that is a matter of 
course; il y Ta de la vie, life is 
at stake 

■'en ailer^ to go away ; allex- 
vous en 1 or Ta-t'en, go away I 
beoff 

alli^, -e, ally, relative 

allier, to ally, to match, to unite 

allonper, to lengthen, to stretch, 
to draw, to strike {a blow) 

allons I come / come along / well! 
now! 

allnmer^ to light, to kindle 

allomette^ f., match, lucifer 

alorSy adv., then, at that time; 
josqu'alora^ till then 

alonette, f., lark 

Alpes^ f. pi., Alps 

alt^rer, to alter, to impair, to 
ctduUercUe, to make thirsty 

amabilit^^ f., amiability, loveli- 
ness, kindness 

amadou^ m., tinder 

amande^ f., almond, kernel 

amant, -e^ lover, votary 

amas, m., heap, mcus 

amasser^ to heap, to hoard, to 
amass, to gather 

ambassade, f., embassy 

otubaMMBdvnr, m,, ambassador; 
ambamtiadriee, f,,ambassadress 
M, ^e, amdtguotts, doubtful 
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ame (Ame), f., soul, ghost, spirit, 
mind, life; rendre I'&me, to 
giite up the ghost 

azn^lloration^ f., improvement 

axn61iorer, to improve 

amende, f., fine; mettre a 
I'amende, to fine 

amender, to amend, to improve, 
to manure 

amener, to bring (not to carry) ; 
comp. apporter, to bring (=3 
to carry) 

amer, f. am^re, bitter, briny 

amenblement, ra,., furniture 

ami, ^^ J friend; I'ami 1 good man! 

amiablCi friendly, courteous ; \l, 
Famiable, amicably 

amical, ^^^ friendly 

amicalement, amicably 

amiti^i f., friendship, love; mes 
amiti€s k votre frere, my kind 
regards to your brother 

a molns de (with Infin.), a 
moins qne...ne (with Subj.), 
unless 

amollir, to soften, to mollify, to 
enervate 

amorce, f., bait, allurement, prime 

amercer, to bait, to allure, to 
prime 

Bjaoutfm.flove; amour propre, 
self 'love, vanify ; -pour VtoMkOxur 
de, for the sake of 

amonren-z, -se, in love, ena- 
moured, &c. ; ^tre amonrenx 
de, to be in love with 

amusanc, -e, amusing, enter- 
taining 

amuser, to amuse, to entertain, 
to deceive, to trifle with 

■'amuser, to amuse onis self, to 
trifle onis time away, to enjoy 
one*s self 

an, m., year; jour de Tan, New- 
year's day; par an, a year ; 
tons les ans, every year ; avoir 
dix ans, to be ten years old 

anc6tres, ancestors, forefathers 

ancien, -ne, old, former, ancient; 
ancien ami, old friend ; nn 
aacVen^Tofeissienr) a former pro 
fasor 
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•ncn, f., anchor; jeter V»aer%g 
to cast anchor ; lever rancro, 
to weigh anchor 
iaam, m., Anesae, f., ass, don- 

her 
am6aatir, to annihildte, to ruin, 

to destroy 
ftnse, m., angd 
anglaljy -e, English 
anffley m., comer 
Anpleterre^ f., England 
anffoissei f., anguish^ pang 
anim^y animated, lively, brisk 
animeri to animate, to enliven, 

to incite 
s'animer, to get animaied or ex- 
cited, to encourage one another, 
to cheer up, &c. 
anneau, f., ring, link 
■aiii6e, f., year; ann^e bis- 
sextile, leap-year ; ann^e pro- 
chaine, next year 
aiiniTer8alre(m.)de nalaaance^ 

birth-day 
annonce, f., cuh/ertisement 
annoncer, to announce, to inform, 

to advertise 
a'aanoncer, to present onis self 
annuel^ -le^ annual, yearly 
annuler, to annul, to cancel 
aaoblir, to ennoble, to title 
aase^ f., handle, creek 
antMeur, 'Z^fore, previous 
ant^iieurement, previously 
anticiper, to anttcipate 
antimoinei m., antimony 
antique, ancient, old-fashioned 
antra I i,, cave, den 
anzi6t^9 f,, anxiety 
ao^i in4 August 
apaiaer, to appease, to pacify, to 
assuage, to allay, to soothe, to 
quench {thirst) 
aperceTOir, to perceive, to descry 
s'aperceTOir, to perceive, to be- 
come aware cf, to notice 
aper^Uy P. P. of apereevoir, to 

perceive 
^ pen pria, nearly 
apoc^e^m., apogee, height 
apoloiTiMy m., apologue, fable 
r, to/ost 






apostropher, to address 
apparaltre, to appear 
apparat, m., pomp, show 
appareil, m., state, attire, appara- 

tus, gear, dressing 
apparelller, to match, to sail 
apparence, f., appearance 
appartementy m., apartments, 

suite of room^, house 
appartenir^ to belong 
appeler, to call 
s'appeler, to be called or named ; 

comment vous appelex-vous ? 

je m'appelle Jean — what is 

your name ? my name is John 
app^tit, m., appetite 
applandir, to applaud, to cheer 
■'applandir^ to congratulate on/s 

self (on) 
applandiasement, m., applause, 

cheering 
application^ i.,diligence, applying 
appliqu^^ -e, diligent, attentive 
B'appliqner^ to apply on^s self, 

to set to 
appointementa, m. pi., salary, 

pay 
apporter, to bring {carry) ; comp. 

amener 
appr6cier, to value, to appreciate 
apprendre^ to learn, to hear, to 

teach, to inform 
apprenti| -e^ apprentice 
apprentiaaage, apprenticeship 
appr^t, m., preparation, dressing 
apprdter^ to get ready, to dress 
appria (j'), r learnt 
appria, -6, P. P., learnt, studied 
appriToiaer, to tame, to make 

sociable 
approche, f., approach 
approcher^ to approach, to re- 
semble, to draw near 
■'approcher^ to come near, to 

advance 
approfondir^ to deepen, to ex» 

amine closely 
appropri^, appropriate, suitable 
approprier^ to adapt 
appronver, to approve 
approirialonaL«insck\^tfik«^ v^'^W 

0/ ^ovisions 
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apiml, m., support^ pf^opf stay 
tippajer, to support^ to dock, to 

press (<w»), to lay stress 
■'appujer, to lean, to rely, to 

dwell 
&pre^ rough, rugged, hard, tart 
apres, Prep., ofter, next to; 

6,^9,prhmj from, according to 
aprte-demain^ the day after to- 
morrow 
apr^s-diner, m., after-dinner, 

afternoon 
aprte-midi, f., afternoon 
a-propoB^ m., appropriateness 
apte, apt, fit 

aptitude, f., aptness, fitness 
aqnatiquei aqtuUic, watery 
aqnilon^ m. (poetical), north 

wind 
araiffii^e^ f., spider; toile d'a- 

raiffii^e, cobweb 
arbalite, f., cross-bow 
arbitre, m., arbitrator, umpire 
Kt^iOTet^ to set up, to hoist 
arbre, m., tree, shaft, beam ; 

arbre fruitier, fruit-tree 
arC| m., bow, arch, arc 
arc-en-ciel^ m., rainbow 
arcbei m., arch, ark 
arcberi m., archer, bowman 
archevique, m., archbishcp 
arcbipel^ m., archipelago 
ardent, -e, ardent, burning, 
earnest, eager, spirited, red 
{hair) 
ardenr, f., ardour, heat, eager- 
ness, spirit, mettle 
ardoise, f., slate 
aitee, f., sand, arena 
Bx^t^f fish-bone, edge 
argfent, m., Alver, money; ax- 
pent comptant, ccuh, ready 
money ; yif ardent, quicksilver; 
vaisselle d*arisentf plate, silver 
plate; toucher de 1 arg^ent, to 
receive money 
arsent^y -e, plated, silvery 
argfenterie, f., plate, silver- 
plate 
wgrentin, -e, silvery, silver 

> sAtpowmr, fitter-out 
w, f*, ttfeapon, arm 



arm^ej f., army, fleet; anii6e de 

terre, land forces 
armement, m., armament, fitting 

out 
armer, to arm, to fit out 
armoire, f., cupboard, closet, 

wardrobe 
armnrei f., armour 
armnrier^ m., gunsmith, sword- 
cutler 
arpenter, to survey, to walk fast 

aver 
arracber (k)^ to pluck, to extort, to 

snatch 
arranger, to arrange, to put in 

order, to mend, to settle, to fit 
8 'arranger, to settle on^s self to 

make arrangements, to contrive, 

to put up {with) 
arrestation^ f., apprehension 
arr^t, m., decree, arrest, stop 
arr^t^, m., resolution, order 
arr^ter, to stop, to arrest, to de- 
tain, to hold back 
ft'arr^ter, to stop, to stand, to 

rest, to stop short 
arrive, behind ; en arri^re, 

backward, behind, in arrears 
arri^re-boutique, f., back-shop 
axTiere-parde, f., rear -guard 
arriv^e, m., arrived, coming 
arriver, to arrive, to come, to 

reach, to happen 
arrogrance, f., haughtiness 
arrogrant, -e^ arrogant, haughty 
Brroner, to water, to sprinkle, to 

irrigate, to wash down 
arrosoir, m., watering-pot 
arty m., art ; beaux arts, fine 

arts 
art^e, f., artery 
article, m., article, goods, matter 
artifice, m., art, contrivance, 

deceit 
artisan, m., artisan, mechanic, 

author 
ascendant, -e, ascending 
Asie, f., Asia 
asile, m., asylum, shelter, 

home 
Mip«Qt, m.« a&pecty look^ asr^ 

faint of viem 
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asp6rit6', f., asperity^ roughness 

■— allUr (assaiflant, assaiUi; j'as- 
sailley j'assaillis), to assail, to 
assault, to attack, to beset 

assaiaonner, to season 

, m., murderer, assassin 
, m., murder 
liner, to murder 

aaaaut, m., assault, attack 

aaaembl^ei f., meeting 

a'aaaembler, to ensemble, to meet 

aaa^ner, to strike [a blow) 

aaaentiment, m., assent 

aaaentir, to assent 

aaaeoir (asseyant, assis ; j'assieds, 
j'assis, j'assi^rai), to seat, to set, 
to lay, to settle; a'aaaeoir, to 
sit down, to take on^s seat ; etre 
aaaia, to be seated, situated, to 
stand ; aaaeyes-vons ! sit 
down I 

aaaervir (Pr. P. asservissant), to 
enslave, to subject 

aaaerriaaement, m., inthral- 
ment, subjection 

aaaes, enough, sufficiently, pretty ; 
c'est aaaes bien, it is pretty 
well ; 6tre aaaes bon pour..., 
to be so good cu to... 

aaaidu, -e, assiduous 

aaaidult^y f., assiduity 

aaaid^bment, cusiduously 

aaaied (il a'), he sits down 

aaal^ger^ to besiege, to beset, to 
beleaguer 

aaaiette, f., plate, state, dis- 
position 

aaaissier, to assign, to summon 

aaalrent (Ua a'), Pret. of a' aa- 
aeoir 

aaaia,-e (P.P. of aaaeoir), i^o/a/, 
sitting, established 

aaaiataace, f., aid, help, audi- 
ence 

aaaiataat, m., beholder, spectator 
iater^ to help, to attend, to be 
present 
OCI69 m., associate, partner 

a'aaaocier, to associate onis self, 
to associate, to keep company 

aaaortlment, m., assortment, set 
> to matck^ to stock 



aaaonpi, -e, drowsy, asleep 
aaaoupir, to make drowsy, to lull^ 

to hush, to still 
aaaonviaaement, m., satiating 
aaaar^, -e^ secure, bold, insured 
aasuriment, assuredly, surely 
aasurer^ to secure, to assure, to 

assert 
aatre^ m., star, luminary 
aatreindre, to bind, to compel 
atelier, m., workshop, manufac- 
tory, studio 
Athenea, f., Athens 
atroce, atrocious, cruel 
attacher, to attcuh, to fasten, to 

fix, to tie; a' — , to apply ones sef 
attaqne, f., attack, fit 
attaquer, to attack, to begin 
attard€, -e, belated, late ; a'at- 

tarder, to be belated 
atteindre (atteignant, atteint ; 

j'atteins, j'atteignis), to reach ^ 

to hit, to strike 
atteint, -e (P. P. of atteindre), 

hit, struck, affect(d, attacked^ 

recLched 
atteinte, f., blow, hit, injury ^ 

breach, fit, offence 
attelape, m., team, yoke, set 
atteler, to put to, to put the horses 

to, to yoke, to harness 
attenant, ^^^ adjoining 
attendant (en), meanwhile; en 

attendant que, until 
attendre, to wait, to expect ; at- 

tendre du monde, to expect 

company; faire attendre, to 

keep waiting; se faire attendre, 

to keep one waiting 
a'attendre (a), to expect, to rely 
attendrir, to make tender, to 

affect, to move 
a'attendrir, to be affected or 

moved 
attendriaaement, m., feeling, 

emotion 
attendn qne, considering that, 

whereas, cts 
attentat, m., attempt, crime 
attente, f., waiting, expectation 
attentev, to attem^ 
atten.ti-f , -^«, ottewliwe 
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attention^ f., attention, care, 

heed, t^td; attentioiuii pi., 

kindness; faire attention, to 

pay attention, to mind 

attentirement, attentively 

atti6dir, to maJke lukewarm, to 

cool 
attlrail, m., implements, appara- 
tus, gear, tackle, train, equi- 
page 
attirer, to attrcLct, to draw, to 

allure 
8'attlrer, to bring upon one*s 
self, to win, to attract each 
othet 
attiser, to stir, to poke 
attrait, in.» attraction, taste 
attraper, to catch, to overtake, to 

cheat, to hit 
attrayant, -e, attractive, at- 

luring 
attribuer^ to attribute, to ascribe 
8'attribuer, to attribute to onis 

self, to claim 
attribnt, m., attribute, quality 
attrister, to sadden, to grieve 
■'attrister, to become sorrowful 
an (contraction of 4 and le), to 
the, at the, in the, from the, &c. 
anbe, f., dawn, daybreak 
anb^ine, f., hawthorn, may 
anberge, f., inn 
anbergriste, m., innkeeper 
aucnn, -e, any; (with a negation) 

no, none, not one, not any 
ancunementy not at all, by no 

means 
andacien-x, -se, audacious, bokt 
an-de^a, on this side 
an-dela, on the other side, 

beyond 
andience, f., hearing, court, 

sitting 
anditenr, m,, hearer, auditor 
andltolre, m., audience 
ange^ f., trough, hod 
augrmentation, f., increase, rise 
angnnenter, to increase, to extend 
aT]4onrd'hni, adv., to-day, now ; 
d*BtOowrd'lxfaX en huit, this 
^j^ weie^; d'siUonrd'hnI en 
im mots, t^ day month 



anm6ne, f., atms^ charity ; de- 

mander Taumdne^ to beg alms; 

faire Tanmonej to give alms 

to the poor 

anne, f., eU; m., alder-tree 

anparaTant, previously, before, 

anpr^Sy near, close, in com* 

parison with 
anqnel, to whom, to which 
anrai (J'), Fut. of aTOir 
anrore, f ., dawn, twilight, morn- 
ing, Aurora; anrore bor^ale, 
Aurora borealis 
anasiy also, too, likewise, so, there- 
fore, cu ; anssi bien que, as 
well as 
anssitdt, immediately, directly; 

anssitdt que, cu soon as 
antant, adv., as much, as many ; 
pi., so much, so many; the 
same, the like; d'antant mieux, 
so much the better, the more, the 
rather; d'antant plus, so much 
the more, the more so ; d'antant 
moins, so much the less, the 
less 
antel, m., altar 

anteur, m. and f., author, writer 
antomatei m., automaton 
antomnei m., autumn 
antonr^ around, round, ahout 
antre, other, dijferent, else ; un 
antre, another; ni Tun ni 
Tantre, neither ; Tun Tantre, 
each other, one another ; Tun et 
Tantre, both ; Tun ou TantrCi 
either ; Tun apr^s I'antre, one 
after another; nous antres 
Fran9ais, we French people 
antre chose, something else; 
bien antre cbose, quite another 
thing 
antrefois, formerly^ 
antremeZkt, otherwise, else, or else 
antmi, others, other people 
anx (contraction of a and les), to 
the, at the, in the, from the, &c. 
aTal, down the river 
avaler, to swallow 
avance, f., advance ; d'avance, 
in advancty beforehand ; avoir 
Va'vaac^ ^QCC) to Home tKe start ^ 
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aTaat, ady.,ybr, deep^ forward 
aTaat, prcp., before^ ere^ till 
aTantac*^ m*» advantage^ bewjit^ 

pleasure f favour 
aT«ntav«ii^x, -se, advantageous ^ 

favouradUt becoming 
ftTant-eoiireiir, m,^ forerunner 
aTant-deml-er, -we, last but 

one 
aTant-iTurde, f'> vanguard 
aTant-sofkt, m,^ foretaste 
aTaat-liler, the day before yester- 
day 
aTant-poste, m., outpost 
aTare, adj., avaricious, misery^ 

sparing ; m., ww^ 
aTec, withy by means of 
aTenant, -e, prepossessing 
aTdnement, m., cucession 
aTenIr, m., future^ future pro- 
spects; ^ i'aTenlr, in future, 
henceforth 
aTentnre, £, adventure; d'aTen- 

tore, perchance 
■'aventiirer, to venture 
aTertir, to inforni, to warn ; faire 

averttr, to send notice 
avertiasement, m., notice, 7varn' 

ing 
aTen, m., confession, avowal 
avenffle, blind 
aTenirtement, m., blindness 
aTenirlWy to blind, to dazzle 
avide, greedy, eager, thirsty 
avidement, greedily, eagerly 
avidity, £ , avidity, greediness 
avillr/ to debase, to disgrace 
aTilissaiit, -e^ degrading, de- 
basing 
aTlron, m., oar 

avis, m.y opinion, mind, advice, 
news, notice, warning; 4 mon 
aviSi in my opinion ; changer 
d'aTiSj to alter on^s mind ; etre 
d'aTis, to be of opinion 
9,y\m6f -e, prudent, zvise, circum- 
spect 
aviseTf to see, to inform 
•'avlser (de), to bethink one's self, 

ta taJke it into one*s head 
aTOcat^ m,, barrister, advocate 
mwvbamf f*, 0ati 



I 



aToir (ayant, eu j j'ai, j'ett«;), to 
have, to get, to have on, to be ; 
aTOlr chaud, froid, faim, soif, 
to be warm, cold, hungry, 
thirsty ; avoir raison, tort, to be 
in the right, in the iwong ; 
aTolr sept ans, to be seven years 
of age ; qu'aTes-vous ? what is 
the matter with you? je n*al 
rien, there is nothing the matter 
with me 
y avoir, {there) to be, to be the matter; 
il y a (impers.), there is, theie 
are, it is, since, ago ; il y a uj) 
homme, there is a man ; il y a 
des hommes, there are men ; il 
y a dix ans, it is ten years, or 
ten years since or ago; qu'y 
a-t-il? what is it? il y en a 
encore, there are still some left ; 
combien y a-t-il d'ici ^... ? hono 
far is it from here to,..! 
aToisiner, to be adjacent (near) 
avorter, to miscarry, to fail 
aTom^i m., attorney, solicitor 
avouer, to avow, to awn 
avril, m., April 
axe, m., cucis, axle 
ayant (Pr. P. of avoir), having 
ayona (que nous), Pr. Subj. of 

avoir 
ayons, Imperat., let us have 
axur, m,, azure, blue, or sky 
colour 



B. 



babiUagre, m., prattling 
babillardi -e, chatterer 
babiller, to chatter, to prattle 
basagre, m., luggage, baggage 
bagratelle, f., trinket, trifle 
bagrne, f., ring 
bag^nettei f., wand, rod, stick 
baisrner, to bathe, to ivash 
bail, m. (pi. bans), lease 
b&iller, to yawn, to gape 
bain, m., bcUh, bathing 
bains, pL, bathSy bathin.%^ «ta- 

hlishmeniy ouaters ; Xk^ScokSk ^^ 

met, SMi-botHing 
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baiaeri to kiss^ to embrace 

baiser, m., kiss 

baisser^ to lower ^ toput dawftf to 

hang, to fall off, to ebb 
86 baisser, to stoop, to hang 

down, to lower 
bal^ m. (pi. bals), ball 
balai| m., broom, brush; coup de 

balai| sweep 
balance^ f., balance, scales 
balancer^ to balance, to poise, to 

smng, to rock, to hesitate 
balayer, to sweep 
baleine^ f., whale, whalebone 
balle^ f., ball, bullet, bale 
banc^ m.y bench, form, bank 
bande, f., band, shred, troop, gang 
bandeau^ m., head-band, fillet, 

bandage 
bandit, m., bandit, ruffian 
bannidore, f., banner 
bannir, to banish 
baanissement, m., banishment 
banque, f., bank, banking 
banqueroute^ f., bankruptcy 
banqoier, m., banker 
baptiser (p mute), to baptise, to 

christen 
barbare, barbarian, barbarous 
barbe, f., beard, whiskers; rire 

dans sa barbe, to laugh in one's 

sleeve 
barbet, m., water-spaniel 
barque, f., boat, barge 
barrean, m., bar 
barrer, to bar, to stop up, to 

strike out 
barri^re, f., barrier, fence, gate, 

turnpike; barri^ede diamantSy 

circlet of diamonds 
bas, m., stocking 
bas, m., bottom, lower part, foot 
bas, -se, adj., Unv, lower, inferior, 

mean, vile; avoir la vue basse, 

to be short-sighted 
bas, adv., low, down; k bas, 

down, down with ! ici bas, here 

below; \k Xiwrn, yonder ; en bas, 

down, be low, downstairs; tout 
bam, m a wAisper 
bamcnle, f., see-saw, swing-gate, 



\ 



base, f ., basis, fonndation 

bassesse, f., baseness 

bassin, m., bcuin, dock, hemen^ 
river-system 

batallle, f., battle; batallle iia« 
vale, sea-fight ; batallle rang^, 
pitched battle; champ de ba- 
tdXa^f field of battle 

bateau, m., boat, wherry; ba- 
teau k vapeur, steamer 

batelet, m., small boat 

batelier, m., boatman, waterman 

b&timent, m., building, skip, 
vessel 

b&tir, to build 

b&ton, m., stick, cudgel, staff; 
coup de b&ton, blow with a stick 

bdtonner, to strike out 

battre (l:^ttant, battu; je bats, 
je battis), to beat, to strike, to 
thrash, to defeat, to chum {milk), 
to flap ; battre la campagne, to 
rove, to scour; battre des mains, 
to clap on^s hands 

se battre, to fight 

bavard, -e, prattler 

bavarder, to prate, to prattle 

beau, belii belle, adj., fine, heau' 
tiful, fair, handsome; le beau 
monde, the fashionable world; 
11 fait beau (temps), it is fine 
weather 

beau, bel, belle, adv., finely , 
tout beau I fair and softly t 

gently! de plus Ikelle, mvn 

than ever; avoir beau, to bt 

in vain; il a bean dire^ it is 

in vain for him to say 

beaucoup, much, many, a great 
deal ; h. beaucoup pr^, by far, 
near; de beaucoup, by much, 
by far 

beauty, f., beauty, fineness 

bee, m., beak, bill, nib, {of lamps, 
gas) burner, socket 

b^che, f., spade 

bdeber, to dig 

b^eayer, to stammer, to stutter, 
to lisp 

bel (beau before a vowd or h 

l»%le(r, to bleat 
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B^HgUtam, f., Belgium 

bOimr, m., ram 

MUe-niiire, f., mother-in-law, 

stepm4^htr 
iMUiqoen-x, -sej warliie 

living 
b^ol, -e^ blessed, blest 

benlr, to bless, to consecrate 
bfoity -e^ consecrated, holy 
bercean, m., cradle, arbour 
bercer^ /It^ fv^>^ to lull, to delude 
mm bereer, to lull on^s self 
bercMTf ^n shepherd, sufain ; 

berirm, f., shepherdess 
besocne^ f., work, job 
besoii&y m., iMflt/y watU; avoir 

b«soln de, /S? tmsii/ 
bestiavx, m. pi., cattle 
b^taU, m., cattle 
b^te, f., /lAu/, animal, a stupid 
^ person ; b4te fauve, deer ; bite 

de somme, beeut of burden 
b^te, adj., stupid, foolish 
b^tise, f^/^/d^i stupidity 
beorre, m., butter; tartine de 
bevrre^ slice of bread and 
butter 
bibliotb^que, f., library, bookcctse 
Mcbe, t, hind, roe 
bien, m., good, boon, welfare, 
blessing, property, estate; bienS| 
good things, goods, chattels; 
nomme de bien, good, honest 
man ; vouloir da bien, to bear 
goodwill 
bien, adv. (comp. mieux), well, 
right, properly, very, much, 
quite, certainly, indeed, surely, 
easily, (applied to persons) good- 
looking ; assez bien, pretty well ! 
eh bien I well! ou bien, or else ; 
si bien que, so that, so much so 
that ; tout va bien, all is right; 
nous sommes bien ici, toe are 
comfortable here 
bien-alm^, -e, beloved 
bien-4tre, m^ welfare, wellbeing, 

comfort 
bienMMUM«, it itnevoUnce^ 
cJtaril^ 



blenfiaisant, -•, charitable, kind, 

saiuiary, grateful 
bienfaity m., benefit, kindness 
bienfaitenr, m., f. bienfai- 

tricCi benefactor 
bienbenren-x, -se, happy, 

blessed 
bien que, with Subj., although 
biene^anee, £, decency, pro- 
priety 
biens^mnt, -e, proper, beconting 
bientdt, soon, shortly 
bienTeiUance, f., kindness, good- 
will 
bienTeiUanti -e, kind, friendly 
bienrenn, -e^ welcome; soyez le 

bienTennI welcome! 
bi^e, f., beer, coffin 
biffer, to cancel, to cross off 
b^ou, m., pi. b^oiuc, jeioel, 

trinket 
bUonteriei f,, Jewellery 
billet, m., bUl, note, ticket; 

billet de banque, banknote 
bis, -e, adj., brown 
bis, adv., twice, encore! 
bise, f., north-east wind 
biaseztil, -e, bissextile; annee 

biaseztile, leap-year 
bixarre, odd, strange, whimsical 
bUUner, to blame 
hUakCfhUakthefWhite, clean,blank 
bl6, m., com, wheat 
blesser, to hurt, to wound, to 

offend, to shock 
■e blesaer, to hurt on^s self, to 

take offence {at) 
blessnre, f., wound, injury 
bleu, -e (pi. blens), blue 
blond, -e, adj . , fair, flaxen, golden 
blond, -e, s., fair person 
boenf, m. (f silent in the plur.), 

ox, beff 
boire (buvant, bu; je bois, je 

bus), to drink 

bois, m., wood, timber, forest ; 

bois ^ brdler, firewood, fuel; 

bois de charpente, timber 
boisson^ f., drink, drinking 
bolte, f., box, case; boite aux 

leltceft, letter-box ; \k^nX.% V ^^* 



\ 
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boiteu-Zj -se, lame, limpings 
halt 

hoxLf me, goodf kindy fit, proper, 
right; bon k rien, good for 
nothing; tout de bon^ in ear^ 
nest; trouver bon, to think 
proper, fit, to approve; faire 
bon, to be comfortable ; k quoi 
bon, to what purpose; si bon 
vous semble, if you think proper 

bondir, to bound, to leap- 

bonhenr, m., happiness, good luck, 
welfare ; ysochonStieoTf happily; 
porter bonhenr, to bring good 
luck 

bonbomme, m. , simple or good- 
natured man, old man; petit 
bonhomme, little fellow; vieux 
bonhozume, old fellow 

bonifieri to improve, to better 

se bcnifier^ to improve 

bonjcur, m., good day, good 
vtorning ; dire, souhaiter le 
bonjonr ^ quelqu'un, to wish, 
to bid any ofte good morning, 
good day 

bonne, f,, servant, maid; bonne 
d'enfant, nurse-viaid 

bonnement, simply, candidly 

bonnet, m., cap 

bont^, f., goodness, kindness 

bord, m., border, edge, verge, 
brink, brim, side, bank, shore ; 
\ bord de, on board ; sur le 
bord, on the edge 

border, to border, to bind, to line, 
to edge 

bordnre, f., border, edge, binding, 
fame 

borne, f., boundary, milestone 

bom6, -e, bounded, limited, con- 
fined, shallow, narrjw 

bomer, to bound, to confine 

se bomer, to keep within bounds, 
to confine one^s self 

bosquet, m., grove, thicket 

bosse, f., hump, bump, swelling, 
bruise, bust 

bossn, -e, f., hunchback 

botte, f; boot, bundle, truss; 
tire-botte, dooi-jack; mettre du 

foin dans ses botteu, to feather 



\ 



one^s nest ; porter (pousser) une 
botte, to make a thrust 
bonclie, f., mouth; bonne 
bouche, tit'bit ; faire venir 
Teau i la bouche, to make on^s 
' mouth water 
boucli^e, i,, mouthful 
bouclier, v., to stop, to cork 
boucher, m., butcher 
bouchon, m., cork, stopper 
boncle, f., buckle, ring, curl, 

lock 

bouclier, m., shield, buckler 

bondin, m., black ^Ming 

boue, i., mud, dirt 

bonffon, -ne, jester, buffoon, 
clown 

bougrer, to move, to stir, to budge 

bouiller (bouillant, bouilli; je 
bous, je bouillis), to boil, to 
burn ; faire boxdllir, to boil 

boulllonner, to bubble, to boil up 

boule, f., bail, bowl 

boule-doffue, m., bull-dog 

boulet, m., hdUt, ball, shot 

boulevemement, m., overthrow, 
confusion 

bouleverser, to upset 

bouquet, m., nosegay, bunch, 
cluster, flavour 

bourgeois, -e, f., citizen, burgess, 
commoner, landlord ; ^tre en 
bourgreois, to be dressed in 
plain clothes 

bourgreoisie, f., citizenship, 
middle classes 

bourreau, m., executioner, hang- 
man, tormentor 

bout, in., end, tip, bit ; k bout 
portant, close to the muzzle; 
pousser ^ bout, to drive to ex- 
tremities ; venir ^ bout de, to 
succeed in, to manage 

bouteille, t, bottle 

boutique, f., shop 

bouton, m., button, bud, stud, 
knob, handle 

boutonniere, f., button-hole 

braconnier, m., poacher 

braire, to bray 

bruicl^e, f .) hranchy bough 

brandlkri to brandisK 
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brms, m., arm, hands ; k bras 
ouverts, wUh open arms 

brasserie, f., brewery 

brasseur, nu, brewer 

brarej brave^ gallant, honest, 
good, kind; un homme brare, 
a courageous man; on brare 
homme, an honest man 

brarement, bravely, ably 

brarer, to brave 

braroure, t, bravery, valour 

brebis, f., ewe, sheep 

bref, brdre, adj., short, quick 

bref| adv., in short 

Bretasne, f., Britain, Brittany 

brenvasei m., beverage, drink 

brereti m., patent, diploma 

bridej f., bridle, string; k bride 
abattue, k toute bride, at 
full speed, hecuilong; Ucher 
la bride, to give head, to let 
loose; mettre la bride sur le 
coa k quelqa'un, to give one 
rope 

brider, to bridle 

brief, bri^re, short, brief 

bridrement, briefly 

briira&d, m., robber, ruffian 

brilla&t, -e, bright, glittering 

briller, to shine, to fitter 

brin, m., blcuie, sprig, bit, jot 

brise, f., breiu 

briser, to break, to smash 

britaaniqne, British 

broder, to embroider 

broderie, f., embroidtry 

brosse, L, brush 

brosser, to brush, to rub 

bronillard, m„fog 

bronter, to browse, to crop 

bruit, m., noise, sound, report, 
din; bruit sourd, rumbling 
noise; le bruit court, it is 
reported 

bruler, to burn, to scorch 

bran, -e, brown 

brusque, blunt, gruff, abrupt 

brutal, -e, brutal, brutish 

bruyaat, -e, noisy 

bu (P. P. of boire), drunk 

bAobe, f., log, stock 

b^l«b«V m,, wood'shedf pile 



biieheron, m., wood- cutlet 
buffet, m., cupboard, sideboard, 

refreshment-room 
buisson, m., bush, thicket 
but, m., butt, mark, aim 
butin, m., booty, spoil 
butte, f., knoll, hill ; €tre en 

butte k, to be exposed to 
burals (Impf. of boire), / was 

drinking 
burant (Pr. P. of boire), drinking 



C. 



Q' (instead of ce); 9'est bien, 
it is well 

fik, here ; 9a et li, here and there, 
up and down, to and fro ; 9a, 
well now I 

9a, pron. (for cela), thcU ; comme 
9a, so, so so, as it is 

cabane, f., ccdfin, hut 

cabaret, m., public-Jwuse, tea- 
service 

cabine, f., cabin 

cabinet, m., closet, office, study 

cacher, to hide, to conceal 

cachet, m., seal, stamp 

cacheter, to seal 

cachot, m., cell, dungeon 

cadavre, m., corpse 

cadeau, m., present, gift 

cadet, 'X^f younger (son,daughteri 
sister), junior 

cadran, m,, dial 

cadre, va,, frame, border, list 

cadrer, to suit, to agree 

caduc, f. caducque, decaying 

caf§, m., coffee, coffee- house ; caf6 
an lait, coffee with milk ; tasse k 
caf6, cojffee-cup 

cage, f., cage, coup 

cahier, TS\.,cop^'book, manuscript, 
exercise-book 

caiUou, m. (pi. caillouz), y?i>//, 
pebble, stone 

caisse, f., case, box, chest, cash 
box ; caisse d'epargne, savings- 
bank; — de secours, iick-Jund 

calcul, m., calculation, ciphering 

calcul«v, to calculate 

c»lia«^ ^yM%^ stilly cool 
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calme, m., calntf stillness 
calmer, to stilly to appease 
calomnler, to slander 
camaradCi m., comrade, mate 
campi m., camp 

campagrnei f., country, fields, 
country-house, campaign ; battre 
la campagn^e, to scour the coun- 
try, to wander from the subject ; 
se mettre en campagrne, to take 
the field ; etre h. la campagrne, 
to be in the country ; etre en 
campagn^e, to be in the field, to 
be from home. See pays 
camper, to encamp 
canal| m., caned, channel, tube 
canap6, m., sofa 
canard, m., duck, hoax 
candenr, f., candour, frankness 
candide, candid, fair, open, 

frank 
canif, m,, pen-knife 
camotei f., cane, stick; camie k 
Sucre, sugar-cane; coups de 
canne, caning 
canon, m., cannon, gun ; k portee 
de canon, within cannon-shot ; 
tirer le canon, to fire a gun 
canot, m., boat, canoe 
canton, m., canton, district 
cap, m.y cape, head ; de pied en 

CKPffrofn top to toe 
capable, able, qualified, apt 
capacity, f ., capacity, skill, talent, 

capaciousness 
capltaine, m., captain 
capital, m., capitcU, stock 
capltale, f., capital, chief city 
caprice, m., whim, freak 
capricien-z, -se, capricious, 

whimsical 
•aptiver, to captivate, to charm 
saqnet, m., cackle, prattle 
car, ZQivi},,for, because 
earact^e, m., character, temper, 
disposition, characteristic, nature 
^aract^riser, to characterise 
car^ne, f., keel, bottom 
caresse, f., endearment, fawning 
caremmer, /a fondle, to fawn 
cargtdmon,t,, cargoe, freight 
cAmtLMui^er, "^re, carniiforou^ 
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camier, m., game-bag 

carr€, -e, square 

se carrer, to strut 

carriere, f., career, rcue-course, 
play, scope, quarry ; avoir libre 
carriere, to hcevefull scope 

carrosse, m., coach (obsolete) 

carte, f., card, map, bill {of fare) ; 
perdre la carte, to lose one's 
wits ; donner carte blanche, to 
give full powers 

Carthagrinois, -e, Carthaginian 

carton, m., pasteboard, band-box, 
portfolio, box ; carton k cha 
peau, hat-box 

cas, m., case, esteem, value; au 
or en cas que, in case thai ; en 
tout cas, at all events ; faire 
cas de, to value, to esteem ; faire 
pen de cas de, to make light of 

casanier, stay-at-home 

casqne, m., helmet 

cassant, -e, brittle 

casser, to break, to crcuk, to 
annul 

cause, f., cau^e, motive, case ; k 
cause de, on account of; avec 
connaissance de cause, on good 
grounds; pour cause de, on 
account of 

canser, to cause, to occasion 

causer, to talk, to chat, to con- 
verse 

causerie, f., talk, chat, gossip 

caution, f., bcUl, security ; sujet 
a caution, ndt to be trustai 

caralerie, f., cavalry 

cavalier, m., horseman, ridet 

cave, f., cellar 

careme, f., cave, den 

ce, dem. adj., this, that; ce 
livre-ci, this book ; ce livre-lii, 
that book 

ce (c'), dem. pron. m., this, that, 
it, they, those; (pers.) he, she, 
they ; c'est vrai, that or it is 
true ; ce sont des . . ., they or these 
are... 

ce dont, thcU of which 

ce que (object), that which, what; 
dVlevmoi «« ctuA vous avez, tell 
nie that which VwHat^ youkfuntt 
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ee Qui (subject), that which, what; 

ce vii est sur la table, thcU 

which {whaf^ is on the table 
ceciy dem. pron., this; prenez 

eed et donnez-moi cela, tcike 

this and give me that 
c6der, toyieldy to give up 
c^dllle, f., cedilla 
ceindre (ceignant, ceint ; je ceins, 

je ceigois), to surround, to en- 
close, to gird 
ceint (P. P. of ceindre), inclosed, 

encircled 
ceintnre, f., girdle, belt, sash, 

bctnd, inclosure, tone 
cela, dem. pron., thcU; c'est 

cela I that is it I comme cela, 

so, so so 
cAi^bre, celebrated 
cfil^brer. to cMrate, to praise 
o6l6brite, f., celebrity, fame 
c6ler, to conceal, to hide 
celle, f. of celoi, she, her, that, 

theone 
celniy pron. (pi. cenz), he, him, 

theone, that 
celni^i, the latter, this, this one 
celni-la| the former, that one, he, 

him, that, that one 
cendre, f., ashes, embers ; reduire 

en cendres^ to burn to ashes 
eenm6, -e, reputed 
cent, hundred 
centaine, f., a hundred or so 
cependant, in the meantime, yet, 

however, still 
cerde, m., circle, ring, hoop, orb, 

club 
c^rtoaoniei f., ceremony; faiie 

des c6r6monieS| to stand on 

ceremony 
cert, m., stag, deer 
cerise, f., cherry 
cerisier, m., cherry-tree 
certain, -e, certain, sure, fixed, 

sotne; une chose certaine, a 

sure thing ; certaines choses, 

certain things 
eertainement, certainly 
certitade, f ., certainty 
cenrean^ m., brain; cerveUei 

t,f int$fu 



\ 



cesy dem. adj., these, those 

cesse, f., cecLsing ; sans cease, 
without cecuing 

cesser, to cease, to leave off; faire 
cesser, to put a stop to 

c'est-a-dire, that is to say 

cet (see ce), before a vowel or h 
mute, this or that ; cet enfant, 
cet homme 

cette, dem. adj. (feminine of ce), 
this or that 

cenz, dem. pron. (pi. of celoi), 
those, they, them 

cenz-ci (pi. of celoi-ci), these, 
the IcUter, some 

cenz-Ub (pi. of celiiL*la), those, 
the former, others 

chacnn, -e, each, every one 

chag^rin, m., grief; shagreen 

chacrin, -e, adj., sorrowful, fret- 
ful, surly 

chai^riner, to grieve, to vex 

se chag^riner, to grieve, tc 
fret 

chalne, f., chain, ridge 

chair, i,, flesh, meat, skin 

chaise, f., chair, chaise 

chAle, m., shawl 

chalenr, f., heal, warmth, ar- 
dour 

chaloiipe, f., ship^s boat, long- 
boat 

chamarr^, trimmed 

chambre, f., room, chamber; 
chambre a coucher, bed-room-; 
chaxnbre k deux lits, double- 
bedded room 

chaxneau, m., chamelle, f., 
camel 

champ, m., feld, space, room; 
sur-le- champ, immediately 

champ^tre, rural, rustic 

chance, f., chance, luck 

chancelant, -e, tottering, un- 
steady 

chanceler, to totter, to waver 

chandelier, m., candlestick 

chandelle, f., candle 

chanire, m., change, exchange; 
lettre de chance, bill of ex- 
changt 
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chancer, to change^ to alter; 

chancer de nom, to change 

onis name 
chanoine, ni.t canon 
chansoi»| f., song ; chansonsi 

nonsense 
chanty m., singing, song, crowing 
chanter, to sing, to warble, to 

crow, to celebrate, to prcUse 
chanten-r| m., f. -se, canta- 

trice, singer 
chanvre, m., hemp 
chapeau, m., hat, bonnet ; cha- 

pean bas ! hats off! 
chapelle, i., chapel 
chapitre, m., chapter 
chaqnej adj., each, every 
char, m., car, chariot 
charhon, m., coal ; charhon de 

bois, charcoal ; charhon de 

terre, pit-coal 
chardon, m., thistle 
charge, f., locui, burden, office^ 

shot 
charcement, m., cargo, load 
charger, to load, to burden^ to 

entrust, to commission 
se charter, to burden onis self, 

to underUike 
chariot, m., waggon, chariot 
charitable, benevolent 
charity, f., charity, alms; de- 

mander la charity, to beg 
channant, -e, charming, delight- 
. ful 

charme, m., charm, spell, yoke- 
elm 
chann6, delighted 
charmer, to charm, to delight 
charpentier, m., carpenter 
charme, f., plough ; gar9on, valet 

de charme, ploughboy ; soc de 

charrue, ploughshare 
chasse, f.| chase, pursuit, hunt- 
ing, sporting, shooting 
chasser, to chase, to drive away, 

to pursue, to dismiss, to hunt, 

to shoot 
chaasenr, m., hunter, huntsman, 

sportsman 
chAt, chtLtte, cat ; k bon chat 
bonrtu, tii/ortcU 



ch&taiffne, f., chestnut 
ch&tain, chestnut, auburn 
ch&tean, m., castle, palace, seat 
ch&tinient, m., chastisement 
chaton, m., kitten, catkin 
chand, -e, hot, warm, hasty; 

avoir chaud, to be warm 
chandiere, f., cqpper, boiler 
chandron, m., kettle 
chauffer, to heat, to warm 
se chauffer, to warm onis self 
chanuiiere, f., cottage (thatched j 
chansse, f.| stocking, hose 
chansB^, P. P. ; ^tre bien chans- 
se, to have on shoes, boots, that Jit 
well 
chausB^e, f., bank, cattseway, 
road; rez-de-clULVMui^, ground' 
floor 
se chausser, to put on onis shoes, 

boots, or stockings 
chaassnre, f., shoes, boots (col- 
lective) 
chanre, bold 
chef, m., chief, head, leeuler, 

principal 
chef-d'cenvre, m., masterpiece, 

standard work 
chef-lieu, m., chief town 
chemin, m., way, road, path; 
grand chemin, highway; en 
chemin, by or on the way; 
chemin faisant, by the way; 
faire son chemin, to make onis 
way ; passer son chemin, to go 
along, to go onis way 
chemin deafer, m., railway 
chemin^e, f., chimney, fire-place, 

mantel-piece 
cheminer, to go along, to progress 
chemise, f., shirt, shift ; che- 
mise blanche, clmn shirt 
chSne, m., oak, oak-tree 
chenet, m. , fire-dog 
Cher, chere, adj., dear 
Cher, adv., dearly, dear; vons 
me le faites trop Cher, you ask 
too much^or it; il fait Cher 
vivre k Londres, living is ex* 
pensive in London 
ch«re\k,«r, to starchy to seek, to 
Zoofc /or, to tTy ;i^«t 
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to go fatf to go and fetch ; 
Tenir thitrthmr, to come for; 
envoyer chercher, to send 

clicre, f., cheer^ fare ; faire 
bonne tbkr%, to fare will; 
faire maigre chcre, to have poor 
fare 

d&erement, dearly 

tbfbrif -ej beUrvedf cherished 

cb^rir, to charts h, to love 

diert^, f., dearness 

cb^tl-f, -Te, mean^ pitiful^ thin 

dteral^ m. (pi. cheTanz), horse ; 
a cheral, on horseback \ aller, 
monter k cheral, to ride, to 
ride on horsdnuk 

cbtermlicr, m., knight; creer, 
faire cheTalier, to knight 

eherelnre, f., (coUectiye) head, 
hecutofhair 

cheret, m., bolster, pillow, head ; 
epee de cheret, hobby, trusty 
friend 

chareu, m., hair; chereiuE, pi., 
the hair {of the human head) 

tthkwr^f f., she-goat 

cliCTrMMiy m.y kid 

eherrevU, m., roebuck 

dies, at, in, to the house or 
business place of ; among, 
with ; ches moi, at my house, 
at home; ches mon onde, at 
my uncUs ; ches le boulanger, 
at the baket^s {shop) ; ches les 
RomainSy among the Romans ; 
j'ai un ches moi« / have a 
houseofn^ own 

chien, m. (chienne, f.), dog 

chiffon, m., rag, scrap 

chiff onner, to crumple, to ruffle 

chiffre, m*, figure, cipher, sum 

chiffrer, to cipher 

Ghim6riq:iie, fanciful 

chimie,/., chemistry 

chimiq^e, chemical 

chimrsien, m., surgeon 

chCBiurj m., choir, chorus 

choir (Fttt chemi), to fall 
(obsolete) 

cholal, -Of choice, select 
fg io cAoMt, to select 



cholz, m., choice, sdection 

ch6iiutce, m., stoppage of work 

ch6iner, to stand still, not to 
work, to keep {as a holiday) 

choqnant, -e, shocking, offensive 

choquer, to shock, to offend 

chose, f., thing; chose qui va 
saas dire, matter of course ; peu 
de chose, trifle, trifling matter ; 
quelque chose, m., something, 
anything 

chon (chonz), m., cabbage 

Chretien, -ne, Christian 

chnchoter, to whisper 

chnt, hush! 

chnte, f,,fall, failure, decay 

ci (id), he9'e, this; ci-apres, 
hereafter; ci-dessous, under- 
neath, liereafter ; ci-dessus, 
above ; ci-devant, hitherto, for- 
merly 

ciel, m. (pL cienx), heaven, sky ; 
pi. ciels {of beds), tester 

cier^e, m., wajc taper or candle 

ciffsle, f.) grasshopper 

cicofirne, f., stork 

cU, nu, eye-lash 

cime, I,, top, summit 

ciment, m., cement 

cimenter, to cement 

cimeterre, m., scimitar, sword 

cimeti^re, m., burying-ground, 
churchyard 

cinffler, to sail, to lash 

cinq, five; venez le cinq, conu 
on the $th ; Henri Cinq, //enry 
the Fifth 

cinqnante, fifty 

cinqniime, fifth 

circonstance, f., circumstance 

cire, f., wcuc ; cire a cacheter, 
sealing-wax 

cisean, m., chisd 

ciseanz, m. pi., scissors, shears 

cit6, f., city 

citer, to summon, to quote, tc 
mention 

dtoyen, -ne, citizen 

citron, nu, citron, lemon 

citroullle, f., pumpkin 
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ciTilement, civilly 

civilis^, -e, P. P., civilised 

clTiliser, to civilise 

ciTilit6y f., civility 

daiei f., hurdle, screen 

Clair, -e, adj., clear, bright, light ; 
faire clairi to be light 

Clair, m., light ; clair de lune, 
moonlight 

clairement, clearly 

clamenr, f., clamour, outcry 

clart6, f., clearness, brightness 

classe, f., clcLss, form, class- 
room, school'timt; rentree des 
classes, reopening of the 
classes 

clef, cl6, f., key ; fermer k cl6, 
to lock; mettre, tenir sous cl6, 
to lock up 

clientelle, L, practice, custom 

cliirner, to wink 

climat, m., climate 

Clin d'ceil, twinkling of an eye, 
trice 

cloche, f., bell 

clocher, m., steeple, belfry 

clos, -e (P. P. of clore), closed, 
shut 

clou, m., nail (metcUlic), stud, 
boil, clove; clou de girofle, 
clove 

clouer, to nail, to confine 

cocher, m., coachman, driver 

codiere, f.; porte cochdre, 
carriage gate 

cochon, m., hog, pig^ swine 

CGBor, m., heart, mind, spirit, 
courage, depth, core ; avoir mal 
au coenr, to be sick ; ^ contre 
coenr, reluctantly ; au cceur de 
l*hiver, in the depth of winter ; 
par cGBor, by heart 

coifre, m., chest, trunk 

coifret, m., cctsket> 

cogrn^e, f.| axe, hatchet 

coiffer, to put on on^s head, to 
dress the hair of, to infatuate ; 
etre bien coiff^, to have onis 
hair well dressed, to have a hat 
/J/a/^s well 
me coiffer, /b wear, to dress onis 



coiffeur, -se, hair-dresser 

coiffore, f., head-dress, manner 
of dressing the hair 

coin, m., corner, wedge, stamp; 
au coin du feu, by the fireside 

col, m., neck, stock, collar 

col^e, t, anger, passion; en 
col^e, angry, in a passion ; 
mettre en colore, to make 
o-^gn^ 9 se mettre en colore, 
to get angry 

collation, f., refreshment, meal 

college, m., college, grammar" 
school 

coll^flTuCy ni., colleague 

collier, m., necklace, ring 

colline, f., hill, hillock 

colloqne, m., colloquy, dialogue 

colonibei f., dove 

combat, m., fight, battle, combcU ; 
fort du conibat, thick of the 
fight; mettre hors de combat^ 
to disable 

combattant, m., fighting man 

combattre, to fight, to contend 
with, to strive against 

combien, how much, how many, 
how long, how far; conibien 
y a-t-il ? (time) how long is 
itf (distance) how far is 
it? 

combinaison, f., combination 

comble, m., completion, height; 
au comble, complete, to the full, 
at the height of; de fond en 
comble, from top to bottom, 
utterly; pour comble de, to 
complete, to crown 

conibler, to heap, to fill, to com- 
plete, to loctd, to overwhelm 

combustible, m.., fuel, firing 

comestible, m.,<. eatctble ; pi., 
provisions, victuals 

com^te, f., comet 

commande, i., order 

conunandement, m., command, 
commandment 

commander, to command, to 
order 

commey as, like, nearly, as if, 
how ; iaites ««maBaA moi. dff 
like me; comaoaA'^^Qt-^oaW Ko« 
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he runs! comine cela, so^ so so, 
middling 

commencement, m., beginning 

commencer, to begin 

comment, kow, what, why; 
conunent cda? hew is thai? 
how so f conunent cela se f ait- 
il? ho70 is it? comment ap- 
pelle-t-on cela? what do they 
adlthat? 

commer^mnty m., trader^ trades- 
man 

commerce, m., commerce, trade, 
business, intercourse; faire du 
commerce, to do business 

commire, f., gossip, godmother 

commettre, to commit, to entrust 

conuniseaire, m., commissary, 
commissioner 

conuniseion, f., commission, 
errand 

commisBionnalre, m., porter, 
errand-porter, agent 

commode, commodious, conve- 
nient, comfortable, handy 

commodity, f., convenience, ac- 
commodeStion, comfort 

commnn, -e, common, vulgar 

commnn^ment, commonly 

commnniqner, to communicate, 
to convey, to impart 

compacne, f. of compaffnon, 
companion, wife 

eompa^nie, f., company, society 

conipacnon, m., companion, 
mate 

comparalson, f., comparison 

coniparaltre, to appear 

comparer, to compare 

conipatriote, fellow-countryman 
or countrywoman 

com.pire, m., godfather, fellow, 
crony 

coniplalnte, f., complaint, ballad, 
wailing 

coniplaire, to please, to humour 

■e coniplaire, to delight {in) 

com.plaisance, f., complacency, 
kindness; avoir de la complai- 
sance pour, to be kind to; 
avoir la complatoance de, to 
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complaisant, -e, obliging 

compl-et, -ete, complete, full 

completer, to complete 

compliment, m., compliment; 
mes complinients affectueux 
k, my kind regards to ; faire ses 
complinientB, to give onis 
compliments 

complimenter, to congratulate 

■e comporter, to behave 

■e composer, to be composed^ to 
consist {of) 

comprenant, understanding, in- 
cluding 

comprendre, to cotnprehend, to 
understand, to include ; se fkire 
comprendre, to make on^s self 
understood 

compris, -e (P. P. of com- 
prendre), understood, included 

comproniettre, to compromise, 
to expose, to implicate 

se compromettre, to commit 
on^s self 

comptant, (of money) reculy, 
cash 

compte, m., account, reckoning, 
number, rate; au bout du 
compte, after all; faire 
compte, to pay attention, to 
notice; il ne fit pas grand 
compte, he did not pay great 
attention 

compter, to count, to consider, 
to expect, to intend, to depend 

comptoir, m., counter, bar, office 

comte, m., count, earl; com* 
tesse, f., counters 

comt6, m., earldom, county 

concemant, pi^ep., concerning 

concemer, to concern, to relate 

conceroir, to conceive, to under 
stand, to word 

concilier, to conciliate 

concitoyen, ^ut^ fellow-citizen 

conclnant, -e, conclusive 

conclore, to conclude, to infer 

concorder, to agree 

conconrir, to concur, ^ co-opetate, 
to compete 

concovrm) isv,, concour^e^ co- 



o^erotiots con ^etiMon 
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con^n (P. P. of concerolr), 

conceived^ expressed, couched 
concnrrencei f., competition 
condamnation, f., condemnation 
condamneri to condemn, to con- 
vict 
condescendre, to condescend 
condition, f., condition, rank, 
service, terms ; h. or sous con- 
dition que, on condition that, 
provided 
condnc-tenr, -trice, conductor, 

guide, manager, guard 
conduire, to conduct, to lead, to 

take, to drive 
se conduire, to behave 
conduit, m., pipe, conduit tube 
condoite, f., behaviour, manage- 
ment, direction 
confectionner, to make 
^fyad^T^T^ to confer, to bestow 
confesser, to confess, to own 
conflance, f., confidence, trust, 

presumption 
conflant, -e, confident, confiding 
confidence, f., confidence, secrecy; 
faire une confidence, to tell a 
secret 
confident, -e, confidant 
confier, to confide, to entrust 
confiner, to confine, to shut up 
conflrmer, to confirm 
confondre, to confound, to mix 
se confondre, to be confounded, 
to min^e, to become confused, 
to be lost {in apologies) 
conforme, conformable 
confomi6ment a, conformably to 
confort, m., comfort 
conf ortable, comfortable ; peu 

confortable, uncomfortable 
confas, -e, confused, crestfallen 
confas^ment, confusedly 
confif^, m., leave, discharge, notice, 
7varning, holiday, furlough ; 
prendre cong^, to tcLke leave ; 
donner con^r^y to give warning, 
to give a holiday 
con^dier, to discharge, to dismiss 
coitfnrer. /a cc^nfurey to conspire 
eoMMMuiiM Ole), /know 
eonnaimMaiBOeh I knevu 
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counaiaaance, f., knowledge, 
acquaintance, senses ; pi., learn- 
ing, acquirements 

connaltre (connaissant, conna ; 
je connais, je connus), to know, 
to be acquainted with; faire 
connaitre, to make known ; se 
faire connaltre, to make one*s 
self known, to become known; 
se connaitre ^, en, to under- 
stand, to be a good judge of 

connn, -e (P. P. of connaltre), 
known 

conqn^rant, m., conqueror 

conqn^rir (conqu^rant, conquis ; 
je conquiers, je conquis), to 
conquer 

conqn^te, f., conquest 

conaacrer, to consecrate, to de 
vote 

conscience, f., conscience, con- 
sciousniss 

conscrit, xa., conscript, freshman, 
raw recruit 

conseil, m., advice^ counsel, 
council ; suivre le conseil de, 
to take the advice of 

conseiller, to advise, to counsel 

consentement, m., consent 

consentlr, to consent 

cons^quemment, consequently 

consequent, m. , consequent ; par 
eoikn€qiuent,consequently,there- 
fore 

conservation, f., preservation 

conserver, to preserve, to keep 

consideration, f., consideration, 
regard, esteem 

consid€rer, to consider 

consister, to consist 

consoler, to console, to comfort 

consommer, to consume, to use 

conspirer, to conspire, to concur 

constamment, with constancy^ 
constantly, always 

constater, to cucertam^ to prove 

constemer, to dismay 

constituer, to constitute 

construction, f., buHding^ makr 
ing 

conmtroAx^, to construct^ <o MU^ 
to comtrut 
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coiuraltcry to consuU 
consumer, to consume^ to devour 
conte, m.y tale^ story 
eont«mpl«r, to conteniplatef to 

behold 
contemporaln, -e, contemporary 
contenlr, to contain, to chick 
se conteniTj to restrain onis self 
content^ -«, satisfied^ pleased 
contenter, to satisfy, tofleeue 
■e contenter, to be satisfied 
contenn, -• (P. P. of contenir), 

contained 
contenni m., contents 
conter, to relate, to tell 
conttent (il), it contains 
contlffiii -e, adjoining 
contlnnely -le, continual, con- 

statu 
contlnneUementi continually 
contlnner, to continue, to go on 
contraiirnaUi (Je), I compelled 
contraindrei to compel 
contraire, adj., contrary 
contralre^ m., contrary; au 

eontraire, on the contrary 
contrarier, to contradict, to vex 
coi»trarl6t6| f., vexation, annoy- 
ance 
contrail m., deed, agreemefit 
contre, adv. and prep., against ^ 

contrary to 
contredire^ to contradict 
contredit, m., reply, rejoinder ; 
sans contredit, unquestionably 
contr^ei f., country, region 
contrefalrei to counterfeit, to 
forge, to imitate, to mimic, to 
disguise, to disfigure, to pirate 
c ontre-maitrei foreman 
contre-aensi m., wrong sense 
contribueri to contribute 
controlei m,, control, stamp 
contrdler, to control, to stamp 
conTalncrei to convince, to con' 

vict 
conrenable, proper, fit, suitable, 
able, expedient, secuoncAle; peu 
conTonablOi improper, unfit 
eonTenablement| properly 
eonvenance, i., suitableness, fit- 
futfs, ^ifprtety 



conreniri to agree, to cuknow- 

ledge, to suit 
■e conreniri to suit each other 
conremattoni f., conversation, 
talk; Her conTemationi to 
enter into conversation 
convemer, to converse, to talk 
conTertir, to convert, to turn 
convient (il), it suits or becomes 
convier, to invite, to incite 
conviTei guest 

conTol| ra.,, funeral, convoy, train 
copier, to copy 
coq, m.y cock 
coquin, m. , rogue, rcucal 
cor, m., corn, horn; cor de 
chasse, French horn", donner 
du cor, to blow a horn 
corbean, m., crow, raven 
corbelUCi f., basket, wedding 

presents 
corde, f., string, cord, rope^ 

halter 
cordonnier, m., shoemaker 
comt, U, him 
comette, f., mob-cap 
corps, m.y body, frame 
correapondance, f., correspond- 
ence, intercourse 
corriffer, to correct, to amend 
cor^ompre, to corrupt, to taint, to 

spoil, to bribe, to fester 
corrnptear, m., corrupter, briber 
corsaire, m., privateer, captain of 

a privateer 
cort^ffe, m., retinue, train 
costume, m., costume, dress 
cdte, f., rib, hill, coast ; k mi- 
cote, halfway up the hill 
c6t6, m., side, way, quarter, part ; 
k cdt6, by, near; de cot^, side- 
wise; de cdt6 et d*autre, on all 
sides; de quel c6t6? which 
way? de ce c6t6-ci, this way; 
de ce c6t6-l^, that way ; des 
deux cdt6s, on both tides; 
de Tautre cot^, on the other tide, 
over the ivay ; de mon cot^i on 
my pari; de tons cdt^s, in all 
directions, from cill quarters 
coteami m., Hillock^ Hill 
cotUloik, m«, ^ticoot 
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colon, m., cottofty down 

con, m., neck ; se jeter au con de, 
to fall on onis neck 

conchant, m., wesU decline 

conche, f., bed^ couch, layer, 
coating 

se concher, to lie down, to go to 
bed, to set {of the sun) 

conchen^r, -se, bedfellow 

concon, m., cuckoo, cuckoo clock 

condcy m., elbow, turn, an^le 

condre (cousant, cousu ; je couds, 
je cousis), to sew, to stitch 

conler, to flow, to run, to stream, 
to glide, to ccLst, to sink, to leak 

coulenr, f., colour 

conp,m., blow, stroke, knock, slap; 
conp d'essai, trial; conp de 
feu, shot ; conp de fouet, lash ; 
conp d'oeil, glance; conp de 
poing, cuff, tnump ; k conp s{lr, 
to a certainty ; apres conp, too 
late, afterwards; conp sur 
conp, one after atwther ; encore 
un conp, once more; tout k 
conp, suddenly; tout d'un 
conp, at once, without interrupt 
tion ; tirer un conp, to fire a shot 

conpable, guilty, culpable 

conpe, f., cutting, cut, cup 

conper, to cut, to cut off 

conpen-r, -se, cutter 

conple, f., couple, brace 

conple, m. , couple, pair 

conr, f., yard, court, courtship; 
basse covocj poultry -yard, back- 
yard; faire la conr a, to court 

conraffe, m., courage, heart, gal- 
lantry, mettle, spirit 

conrasensement, courageously 

conraffen z, -se, courageous, 
spirited, industrious 

conramment, offhand, fluently 

conrant, -e, adj., running, flow- 
ing, current, present, instant 

conrant, m., stream, current, 
course, present month; votre 
lettre du 8 conrant, / our letter 
of the Sth instant; conrant 
d*air, draught ; ^tre .u conrant 
de, /t? ^^ artfar^ qf^f be acquaint* 

aa^(^imv^san/) w k; se mettre 



au conrant de, to cuquainton^s 

self with ; tenir au conrant, to 

inform of events as they pro- 
gress 
conrber, to bend, to bow, to curve, 

to crook 
conrir (courant, coum ; je cours, 

je courus, je courrai), to run, to 

circulate ; le bruit conrt, there 

is a report ; par le temps qui 

conrt, as times go 
conronne, f., croivn 
conronnenient, m., coronation 
conronner, to crown 
conrrier, m., courrier, post-boy, 

messengtr^ mail, post ; par le 

retour du conrrier, by return 

of post ; faire son conrrier, to 

write one's letters 
conrronz, m., anger, wrath 
conrs, m., course, flow, wcUk, 

progress, market-price; faire un 

conrs, to give a lecture 
conrse, f. , run, race, course, ride, 

inroad ; faire des conraes, to 

make calls {on business) 
conrsier, m,, courser, steed 
conrt, -e, adj., short, limited 
conrt, adv., short ; tout conrt, 

short, bluntly ; couper conrt ^, 

to cut short 
conrtier, m., broker 
conrtisan, m., courtier 
consin, -e, cousin ; consin ger- 

main, first cousin 
conssin, conaainet^ m., cushion, 

bolster 
consn, -e (P. P. of condre), 

sewed, stitched 
contean, m., knife ; contean de 

chasse, hunting-knife 
colter, to cost 

co^ten-z, -ae, expensive, costly 
contnme, f», custom, habit; de 

contnme, usually 
conv^e, f., nest of eggs, covey, 

brood 
conrent, m., convent, moncutery 
conTerde, m., cover, lid 
conrert, m., cloth, spoon and 

fork ; ihtUtr^ l<fdging^ shady 
\ plasty cover ; ^ c«w»«t\^ under 
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skeiier; mettre le courert, to 
lay the cloth ; mettre k conTert, 
to shelter , to screen 
couTert, -e (P. P. of eonvrir), 

covered, overcast 
eouTertiirei f., cover, covering, 

wrapper, blanket, roof 
couvrir (couvrant, couvert; je 
couvre, je couvris), to cover, to 
shelter 
se couYiir, to cover on^s self, to 

put onis hcU on 
cralgnant, Pr. P. of craindre 
craindre (craignant, craint; je 
crains, je craignis), to fear, to 
dread; It crains qu'il ne vienne, 
I fear he will come 
cralnte, f., fear, dread, awe; de 
crainte de, for fear of; de 
crainte que ne (with the Subj.)) 
for fear, lest 
cralnti-f, ^yr^^ fearful, timorous 
■e crampoimer^ to cling 
crayon, -m,, pencil, crayon 
cr6a&eier, in., creditor 
cr6ateiir, m., f. cicatrice, cre- 
ator^ maker 
cr^tnrey f^ creature, tool 
crudity m. , credit, repute, influence, 
patronage 

to create, to make, to found 
'9 lo dig, to hoUtw, to scoop, 
to dive into 
crenzy m., hollow, pit 
creu -Zf HMj hollow f deep, empty 
crerasse, f., crevtce, chink 
cri| m., cry, shout, scream, cla- 
mour 
crier, to cry, to shriek, to shout, to 

clamour, to crecJt 
crime, m., crime, guilt 
crixninely -le, criminal, guilty 
crin, m., hcUr {of animals). 

Comp. cheren 
crist-al| -avz, m., crystal, glass 
erystallin, -e, crystalline, clear as 

crystal 
croc, m., hook, tusk, tooth, fang 
erocliet, m., hook, clasp 
croire (croyant, cm ; je crois, je 
eras), to believe^ to trust to, to 
i^m^; k iVn er^irm, if he is to 



be believed; je crola que oui, / 

believe so; je crois que non, / 

believe not 
croitre (croissant, crA; je crois, 

je criis), to grow, to increase, to 
■ swell, to rise 
croiz, f., cross 
crotte, f., dirt, mud 
crott6, -e, dirty ; il fait crott6, 

it is dirty 
crovCkBOkty falling, crumbling 
croyance, f., bdief, persuasion 
croyant (Pr. P. of croire), be^ 

lieving 
cm (P. P. of croire), believed 
crA (P. P. of croitre), grown 
cm, -e, raw, crude, rough, bare 
cmant6, f., cruelty 
cmche, f., pitcher, jug, jar 
cruel, -ICi cruel, painful 
cms (Pret of croire), believed 
cneillir, to gather, pluck, cull 
coill^e, f., spoon 
coir, m., hide, leather 
cuiraaae, f., breast-plate 
cuire (cuisant, cuit ; je cuis, je 

cuisis), to cook, to roast, to bake, 

to boil ; faire cuire, to cook, to 

dress 
cuisant, -e, smarting, severe 
cuisine, f., kitchen, cooking 
cuisinier, cuisini^e, cook 
cuisse, f., thigh, leg 
cuit, -e (P. P. of cuire), cooked, 

baked, done 
cuivre, m., copper 
culotte, f., breeches 
culte, m., worship, religion 
cultiTateur, m., husbandman, 

farmer 
eultirer, to cultivate, to till 
culture, f., culture, cultivation 
curieu-z, -se, curious, inquisitive, 

desirous; 6tre curieuzdesavoir, 

to wonder 
curiosity, f., curiosity, inqui- 

sitiveness 

D. 

d' for de, before a vowel oi b 

mute 
OTd da, ytSy indeed 
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d'abord, at firsts first 

daisner, to deign 

d'aillenrs, besides 

Damas, Damascus 

damas, m., datnasky damson^ 

blade 
damasser, to damask 
dame, f., lady 
danger, m., danger , peril 
dansereu-z, -se, dangerous 
dans, in^ into, zvit/iin, wit A 
danser, to daitce 
date, f., date 
davantage, tfiore, most 
de, i)rep., of^ from^ in, with, by 
d6, m.) thimble, die 
d^barquer, to land, to disembark 
se d^barrasaer, to get rid of, to 

shake off 
d6biter, to sell, to utter 
se d^biter, to be uttered 
d^bordexnent, m., overflow, flood 
d6border, to oveiflow, to run over 
deb out, on end, standing, up 
debris, m., remains, wr^k 
d^but, m., beginning, first op- 
pearaiue; faire son d^bnt, to 
make one^s first appearaiue 
de9a, prep, and adv., on this side 

(of) 
decadence, f., decay ^ decline 
d^caxnper, to decamp, to run 

away 
d^c^der, to die, to decease 
' d^cemer, to adjudge, to award 
d^ces, m., death, dUmise 
dicevoir, to deceive 
d^charge, f., unloading, dis- 
charge 
d6 charger, to unload, to relieve, 
to give vent, to fire off, to empty 
d^chiffrer, to decipher 
ddchirer, to tear, to rend, to re- 
vile, to mangle 
d^choir (decheant, decliu ; je 
dechois, je dechus, je decherrai), 
to fall, to sink, to forfeit, to lose 
d^chu, 'tt^ fallen, decayed 
decider, lo decUe, to persuade 
Be decider, to make up onii 

ff^clamer, to declaim^ to spout 



declarer, to declare, to proclaim 
d^clin, m., decline, decay 
d^commander, to countermand 
d^concerter, to disconcert, to 

baffle 
d^corer, to decorate, to adorn 
d^conper, to cut out, to carve 
d^conrag ement J m., despondency, 

dejection 
d^courager, to dishearten 
d6converty -e (P. P. of d^covu 

YTir), uncoruered, discovered, open 
d^conTerte, f., discovery 
deconvrir, to uncover, to discover, 

to disclose 
■e d^convrir, to uncover onds 

self, to take off one* s hat 
d^cret, m., decree 
d^crire, to describe 
d6croitre, to decrease 
d6cn (P. P. of d^ceroir), deceived 
d^daigner, to scorn, to disdain 
d^daln, m., scorn, disdain 
dedans, adv., in, within; au 

dedans et au dehors, at home 

and abroad 
d^dommaffement, m.,- compen 

sation 
d^dommager, to indemnify 
d^duire, to daiuct, to infer 
d^faire, to undo, to unmake, to 

untie, to defeat 
■e d^faire, to get loose, to get rid 

d^fant, m., defect, flaw, fault; k 

d^fant de, for want of 
d6fendre, to defend, to protect, to 

prevent, to shelter, to forbid 
■e d^fendre, to defend one^s self, 

to refrain 
defense, f., defence, prohibition^ 

tusk 
d^fensenr, m., defender 
d^fl, m.j challenge, defiance 
defiance, f., distrust, mistrust 
defiant, suspicious 
se d6fier, to distrust 
d^figurer, to disfigure 
d^fil^, m.y defile, pass 
A,€fLni, -«, definite 
di^fkaVt) to define^ to determivu 

d^fkDitW-t, -"v^) decisive^ '^sdibiM 
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def ormer, to deform^ to distort 
d^ffaffer, to redeem^ to extricate^ 

to separate 
d^samir, to unfutnish, to strips 

to empty 
d6ff&t| m., tavagef damage 
d^sel^ m., thaw 
d6ir6n£rer, to degenerate 
d^ffo^t, m., distaste, dislike 
d^ffouter, to disgust, to give a 

dislike t to take away appetite 
desr^i m., degree, step, stair 
d6ffrinsoler, to tumble down, to 

roll over 
d^gnimlltf^ -e^ ragged, in rags 
d^Culser^ to disguise, to conceal 
dehorn, out, outside, without 
d^aj already 
d^enner, m., breakfast; d6- 

Jamier k la fourchette, meat 

breakfast 
d^enner, to breakfast 
dela, adv., beyond, hence; au- 

dela, beyond, upwards, more 
dAal, m., delay 

dAaimeri to forsake, to abandon 
dAlcat| «e, delicate, nice, tender, 

fastidious, refined, dainty 
d^ee, m. (£ in pL), delight 
d^lieieiuz. -ae. delicious, de- 

li^ufui 

dillTrer, to deliver, to rid {of) 

6€logtirf to turn out, to decamp 

demain, to-morrow (see len* 
damaln) | de demain en huit, 
to-morrow week; apr^s de- 
main, the day after to-mor- 
row ; k demaini tUl to-mor» 
row 

demande, f., question, request, 
inquiry 

demander, to ask, to want, to 
desire, to require; demaader 
des nouvelles de, to inquire 
after ; ne paft demaader mieux, 
to be quite willing 

d-marche, f., gait, step; faire 
une d-marche, to take a step, 
proceeding 

6t6miltirf to separate, to disen- 
Uujgiii ^ tmravei, io distin 



■e d^mentir, to belie one's self, lo 

be inconsistent, to fail 
■e dteiettre, to dislocate, to re^ 

sign ; U s'est demla I'epaule, he 

has dislocated his shoulder 
demenre, t, abode, dwelling 
demeurer, to live, to dwell, lo 

stop, to remain, to stick 
demi| -e, half; une demi heure, 

hcUf an hour; une heure et 

demie, an hour and a half 
demoiselle, f., young Icuiy ; 

dragon-fly 
d^molir, to demolish 
demonter, to dismount, to un» 

horse, to take down, to take to 

pieces 
dimontrer, to demonstrate 
dteoncer, to denounce, to inform 

against 
dteooment, m., issue, ceUa- 

strophe 
denrie, f., commodity, food 
dent, f., tooth, notch ; avoir mal 

aux dents, to have the toothache 
den telle, f., lace 
dten^, destitute, devoid 
diparer, to spoil 
depart, m., departure, starting 
d^asser, to go beyottd, to exceed, 

to exctl, to surpais 
d^pAche, f., despatch 
se d^pAcher, to hcuten, to make 

haste 
d^eindre, to describe, to paint 
d^pendre, to depend {pn) 
d^pens, m. pi., expetise, cost 
d6pense, f., expense, outlay 
d6penser, to spend, to consume 
d6p6rir, to decay, lo waste, to 

wither 
d^pit, m., despite, spite 
d^lacer, to displace, to remote 
d^plaire, to diiplease 
d^laisir, m., displeasure, dis' 

like, sorrow, grief, trouble 
d^plorer, to lament, to bewail 
d^ployer, to unfold, to display 
d^ln, F. P. i^d^plaire 
d^lns Ue^i ?• ^^^« ^^ «i^\a!a^ 
d6pom«r} to ^ut or lay dtnuH.^ m 

testify 
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d^positaire, m., guardian^ trea- 

surer 
d^p6t, m., deposit^ trusty depot 
d^pouUler, to strips to spoilt ^^ 

tkrffiv off 
d^pourm, unprovided^ destitute; 

au d^ourm, unawares 
depuis, prep, and adv., since^ 
frofUf for, after ; depuis peu, 

lately f not lon^ since ; depnis 

quand ? how long f 
depuis qne, conj., since, ever 

since 
d^rang^er, to derange, to ups^, to 

disottier, to inconvenience, to 

disturb 
demi-er, -ere, Ictst, final, latest ; 

Taiinee demi^re, last year ; la 

demiere annee, the last year 
dernierement, lately 
d^rober (a), to steed, to deprive, 

to conceal 
se d^rober k, to escape from 
dirofferi to derogate 
d^ronte, f., rout, defeat, disorder, 

ruin 
derriere^ prep, and adv., behind 
derviche, dervlsi m., dervis, 

Maliometan nionk 
des (contraction of de and les), 

of the, from the, sonte, any 
ddSj prep., from, since, as early 

as ; des aujourd*hui, from this 

day ; d^s lors, from then . des 

que, conj., cls soon as 
disaccord, m., disagreement 
d^sagrr^able, unpleasant 
d^sagrr^ment, m., unpleasant- 
ness 
d^salt^rer, to quench the thirst 
se d^salt^rer, to quench one's 

thirst 
d6sastre, in., disaster 
d^savantaffc, m., disadvantage 
d^savoner, to disavow, to disown 
descendre, to descetid, to come 

down ; v. trans., to let down 
descente, f., landing, alighting 
me dSMennnyer. to divert on^s 

d^mert, m,, ifes^r/, zvt/demess 
dSmerter, /c? deseri, to abandon 



d6BeBp6r6, -e, desperate, hopeless^ 

disJieartened 
d^seap^rer, to despair, to give 

over 
d^aeapoirj m., despair, hopeless- 

ness 
d6ahablll6, m., undress; en d^s- 

habill^, in an undress 
d^Bhabiller, to undress 
d^Bieuer, to designate, to indicatg^ 

to point out 
d^Bint^resBementi m., disinter- 

estedness 
d^sir, m., desire, wish 
d^sirer, to desire, to wish 
d^sob^ir, to disobey 
d^sob^lBsancei f., disobedience 
d^sobliffer, to dtsobUge^ to be 

unkind 
d^BOler, to desolcUe, to waste^ to 

grieve 
d^Bordrei m., disorder, disturbance 
disormaiB, henceforth 
desqnelles, (pi. of de laquelle), 

of Qtfrom whom, or which 
desB^cher, to dry up, to wither 
desBein, m., design, purpose; k 

dessein, on purpose; avoir (le) 

deBBein de, to intend 
desBert, m., dessert 
desBeryir, to clear the tabUf to do 

an ill office, to officiate 
desBin, m., drawing , sketch, 

outline, pattern 
dessiner, to draw, to sketch, to 

delineate 
dcBBonB, adv. and prep., under, 

btloiv ; au-deBBOUB| under, be- 
low ; lli-desBOUB, uftdemeath 
desBuSi adv. and prep., on, over, 

above, upwards ; au-deBBus, 

above; l^-deBB«B, thereupon 
deBtin, m., destiny, doom 
deBtinie, f., destiny, fcUe 
deBtiner, to destine, to intend 
Be deBtiner, to be destined or 

intended 
detacher, to detcuh, to loosen, to 

untie, to send off, to disengage 
d€ttAI, m., detail^ (pL di6t»llB) 

parUcvXari 
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d^taler, to pack up, to scamper 
away 

determiner, to determine, to 

ascertain, to induce, to lead 
d^eater, to detest, to abhor 
detonation, f., detonation, report, 

explosion 
detour, m., winding, turning, 

by-way, circuitous road 
se detonmer, to go out of the 

road or v. ay, to turn aside 
detroit, m., straight, sound 
detromper, to undeceive 
■e detromper, to be undeceived 
detr6ner, to dethrone 
detmire (d^truisant, d^truit; je 

detnils, je d^truisis), to destroy 
dette, f., debt 

denz, two ; tous denz, both 
dOTmnt, prep., before, in front of 
deTmnt, adv., before, forward; par 

deTant, before, in front ; aller 

au-dOTant de, to go to meet 
d^raster, to lay weute, to spoil 
d^relopper, to unfold, to unwrap, 

to enlarge, to display 
derenir, to become, to grow ; que 

doTiendra-t-il ? what will be-- 

come of him ? qu'est derenn...? 

what has become of .J 
derln, -eresae, soothsayer 
deriner, to divine, to guess 
doTint, Pret of derenir, to 

become 
derise, f., device, motto 
d^TOiler, to unveil, to disclose 
deroir, m., duty, exercise; se 

mettre en dOToir de, to set ctbout 
deroir (deyant, dfi ; je dois, je 

devais, je dus, je devrai ; que je 

doive), to owe, to be indebted ; 

je dois partir, I intend to leave; 

nous derona aller ce soir, we 

are to go this evening 
6lkwor€ de, distracted with 
d^Torer, to devour, to consume 
deTOn6| devoted ; votre deTon6, 

yours truly 
di6woner, to devote 
devrai, dewndm, Fat, and Cond, 
of4^WQir 



dianuu&t, m., diamond 

diHe, f., diet 

Dien, m., God; gr&ce k Dien, 

thank God ; k Dien ne plaise! 

God forbid) plflt k Dien, would 

to Gcdl 
different, -e, different, unlike, 

sundry 
diff^rer, to drfer, to put off 
difflcile, difficult, particular 
difflculte, f., difficulty 
dign^e, worthy, dignified 
ae dilater, to expand, to vent, 

to enlarge 
diligence, f., diligence, speed, 

sta^e-coach 
diligent, industrious, speed 
diuianche, m., Sunday, sdifbtwCh 
diniinner, to diminish, to lessen 
dindon, m., turkey 
diner, to dine; diner en ville, to 

difie out 
diner, m., dinner 
dire (disant, dit ; je dis, je dis), 

to say, to tell, to bid; faire dire, 

to send word ; pour ainsi dire, 

so to say ; cela va sans dire, 

that is a matter of course ; dia 

done ! ditea done ! / say I on 

dit, it is said ; que voulez-vous 

dire ? ivhat do you mean ? 
diricrer, to direct, to iuide, to aim 
diaconvenir, to deny, to disoTvn 
diacoura, m., speech, lecture 
diacr-et, -dte, discreet 
diaette, f., dearth, scarcity 
diacrracien-z, -ae, ungraceful, 

awkward 
diaparattre, to disappear, to 

vanish 
diapenaer, to exempt, to bestow 
ae diapenaer, to dispense {with) 
diaperaer, to disperse, to scatter 
diapoa, active, nimble, well 
diapoae, -e, disposed, inclined, 

ready 
diapoaer, to dispose, to arrange, 

to order 
diapnter, to dispute, to contend, 

to quarrel^ to <Uny 
se dkBvntat) to strvoe Jor^ t« 

quc^rrtX 
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dUmiper, to dissipate^ to scatter^ 

to wastff to squander ^ to divert 
dlssoudre (dissolvant, dissou-s, 

•te, f.; je dissous), to dissolve^ 

to break up 
distance, f., distance 
distinctexnent; distinctly 
^istingueri to distinguish^ to 

discern 
distracticn, f. , absence of mind, 

recreation 
distraire, to divert, to entertain 
distrait, -e, heedless, absent 
distribuer, to distribute, to deal 

out, to dispose 
dit (P. P. of dire), said, called, 

surnamed, told 
dltes (voiis), 2nd p. pi. Pres. 

Indie, and Imper. of dire 
diversi -e, various, sundry 
se divertir, to amuse one^s self 
divertisBeTaent,m.entertainment 
divin, -Ci divine, heavenly 
divinit6| f., divinity, deity 
diviser, to divide, to part 
dix-sept| seventeen 
dizaine, f., ten {or so) 
docteur, m., doctor ; docteur en 

droit, en m^decine, en theologie, 

doctor of laws, of medicine, of 

divinity 
dodn, -e, plump 
doene, m., mcLstiff, house-dog 
doigrt| m., finger, toe {of the foot) ; 

doigt du pied, toe 
dois (Je, tu), Pres. of devoir 
domaine, m., domain, estate, 

province, lands 
doxnestiquei domestic, homebred, 

tame 
doxnestiqne, servaftt, domestic 
domicile, m., dwelling, home 
doxniner, to rule, to predominate, 

to command 
domxnage, m., damage, harm, 

pity ; c'est dommagre, grand 
domxnagre, it is a pity, it is 
a great pity 
dompter, to subdue, to tame 
^ don, m., ^t^, p'esent 

^9nc,//ieft, ^Aerrfore, consequently^ 



donner, to give, to impart 
dont, relat. pron., whose, of whom, 

of which, with which 
dor^navaat, henceforth 
dor6, -e, gilt, golden 
dorxnir (dormant, dormi ; je dors, 

je dormis), to sleep, to lie still, 

dormant {stagnant) 
dort, Pres. of dormir, to sleep 
dofl, m., back 
dot, f., dowry, portion 
d'oii, adv., whence, from which, 

how ; d'oi2i vient que ? how is it 

that? 
donbler, to double, to line, to fur; 

to weather 
doucement, gently, mildly 
douceur, f., sweetness, softness, 

gentleness, meekness; pi., sofi 

words 
douer, to endow, to gift 
douleur, f., pain, sorrow 
douloureu-x, -«e, sore, sorrow^ 

ful 
doute, m., doubt 
douter, to doubt, to question 
se douter, to suspect, to imagine, 

to have an inkling 
douteu-x, doubtful, questionable 
dou-x, -ce, sweet, soft, gentle, 

pleasant, fresh {wc^er) 
dousaine, f., dozen 
douze, twelve, tivelfth 
doyen, m., dean 
drap, m., cloth, sheet 
drapeau, xa.,,jflag, standard 
dresser, to raise, to dress, to train, 

to teach 
droit, -e, adj., straight, right, 

upright, erect, righteous 
droit, adv., straight, directly, 

justly ; tout droit, straight 
droit, m., right, claim, title, 

law, due, duty; docteur en 
droit, doctor of laws ; faire son 

droit, to study the law 
droite, f., rigkt, right hand 
drole, adj., droll, funny ; dr6le 

de corps, queer fellow 
dr6le, m., rogue^ scoundrel 
du ^conVxac^oTL ol <A V^i, of tkt^ 
frum Ifce, some, an^ 
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d^ (P. P. of devoir), mued, been 
obliged ; j'ai d^ sortir, / htn'e 
been obliged to go out ; j'aurais 
duy 1 shouldifiught to) have 

dne, m., duke 

dncliesse, f., duchiss 

dupe, f., dupe^ gull 

dnquel, relat. pron., of or from 
whonif or which 

dur, -e, hard^ tough^ harsh 

dnrantf prep., during 

dureiri to harden, to gel hard 

dnrtej f, duration 

dnrer, to last, to remain^ to stand 

dnret6| f., hardness, harshness, 
toughness, stiffness 

diuiy Pret. of devoir 

dusB^Je, though I should, were 
Ito 

dnvet, m., dawn 



E. 



eaU| f., water, rain ; Teau me 

vient 4 la bouche, mv moulh 

waters, (pi. eanx) 
•an-de-vle| f., brandy 
^bonlr, to dazzle 
^bonlement, m., falling down, 

sinking 
^bonleri to fall down or in, to 

sink 
^branler, to shake, to disturb 
^alUey f., scale, shell 
^carter, to divert, to remove, to 

scatter, to ward off 
s'^arter, to deviate, to step aside^ 

to swerve J to wander, to leave, to 

ramble 
^eliafaudy m., scaffold, stage 
^cliangrey f., exchange, barter; 

libra ^cliangre, free trade 
6cliangrer| to exchange, to barter 
€cliapper^ to escape, to get out, to 

fall, to slip ; I'lchapper belle, 

to have a narrow escape 
^eliaiiffery to warm, to heat, to 

excite 
s'6eliaiiffer| to get warm, to get 

exeiUd 
fehmCf m,, c4eic/f, re^si^ loss 



6chelle, f., ladder, scale, stand.mi 
^chouer, to strand, to fail, to 

founder 
6clalr, m., lightning, flash; \\ 

fait des Eclairs, it lightens 
6clalrclr| to clear up, to iolve, to 

thin 
^clalrer^ to light, to illuminate^ 

enlighten ; il ^clalre, it lighte*is 
6clat, m., piece, splinter, burst, 

shout, lustre, glitter ; rire aux 

Eclats, to burst out laughing 
6clatant| -e^ bright, shining 
6clater, to burst out, to exploile, to 

blaze out, to be displayed 
€clore (^clos ; il eclot, ils eclos* 

cnt, il ^clora), to hatch, to i'Uno 
6elos, P. P. of €clore 
6cole^ f., school 

6coU-er, -ere^ schoolboy, school- 
girl 
^condtdre, to refuse, to sIiotm 

out 
^conome^ saving, economical 
6conomle, f ., economy, sai'ings ; 

fairc des Economies, /o jar'e, to 

put by 
^conomiqae, economical, cheap 
^conomlser^ to economise, to save 
6corce, f., bark, rind, peel 
Scorcher, to flay, to skin, to gall; 

Scorcher una langiie, to murder 

a language 
^corchure, f., excotiatim, sore 
Ecosse, f., Scotland 
fi'6couler, to flaiv away, to pass 

away, to elapse, to go off 
^conter; to listen, to hear, to 

mind 
^eraser, to crush, to bruise, to 

squash 
■'Verier, to cry out, to exclaim 
6crlny m., jewel-box, casket 
6crlre (^crivant, ^crit ; j'^cris, 

j'^rivis), to write 
Verity m., writing, work 
^crltnre, f., writing, penman- 
ship. Scripture 
^crlvalni m., writer 
€crivlt, Prat of ^crfre, to write 
B'^CTOiolw, to Jail \n^ to ^a^ 
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ievLf m., shield, crown 

^eueily m., rock, breaker, reef, 

danger 
^ciune^ f., foam f froth, scum 
^ciuner, to foam, to froth 
Scorer, to scour, to cleanse 
dearie, f., stable 
^cnyer, m., squire, esqutre, 

equerry, rider, horseman 
Edifice, m., edifice, building 
^difier, to build, to edify 
6dredon| m., eider-doivn 
effaceri to efface, to rub out, to 

blot out, to scratch out 
ettarif scared, bewildered 
eflaroucheri to scare, to shock 
eflet| m., effect, impression, intent, 

purpose; en eflet, in fact, in 

reality, indeed 
ettcacei efficacious, efficient 
etBM^f -e, slender, slim 
etteurer^ to skim over, to glance 

at, to dip into 
fl'efloreer, to strive, to endeavour, 

to try 
effort^ m., exertion, endeavour 
•ffrayaat^ -^t frightful, dreadful 
eftrtiYerf to frighten, to dismay 
effr^n^, -e> unbridled 
effroiy xa,, fright, dismay 
effroyable, frightful, dreadful, 
. horrible 
6gal, -e (m. pi. ^graux), equai, 

dven, all one ; cela m'est Igral, 

it is indifferent {all one, all the 

same) to me 
6graler, to equal, to mcUch, to come 

up to 
€grallt^, f.y equality, evenness 
6gard, m., regard, respect; \ 

votre 6eard, with regard to 

you 
igsreVf to mislead, to lead into 

error, to mislay 
fl'^garer, to lose one's uny, to 

wander, to stray, to err 
6grll«e^ f., church 
^groifiine^ m., selfishness 
^troiste^ selfish, egotist 
^arorgmr, /^ s/nu^hter, to mx%rder 
tSgyptlen, -ae, ££yptian 
Barypte, f,, ££ypt 






eliy ah I alas I eli bien ! well I 
how now 

n'tiaxLceVf to dash, to spring, to 
pounce, to start, to shoot forth 

Ailment, m., element, component 
part 

6l^ation, f., height, eminence 

^leve, m. and i,, pupil, scholar 

Clever, to raise, to exalt, to bring 
up, to rear, to educate 

6lire (elisant, elu ; j'elis, j'elus), 
to elect, to return 

6lite^ f., pick [troops, &c.) 

elle^ she, her, it 

61ogre| m., praise, eulogy ; faire 
r^logre de, to praise 

61oisn6, -e, distant, remote, far^ 
ahsent, away 

fl'^loisner, to go away, to with' 
draw, to wander, to keep off 

Eloquence, f., eloquence, oratory 

6lu, -e (P. P. of ^Ure), elected^ 
elect 

emballer, to pack up 

embarcad^e, m., wharf, ter 
minus 

fl'embarquer, to embark, to sail 

embarras, m., encumbrance, ob* 
struction, trouble, embarrass^ 
ment, perplexity; dans Tembaiv 
ra«, at a loss, in a scrape, in 
difficulties; avoir rembarras 
du choix, not to know what to 
choose; mettre dans I'embar- 
raa, to draw into a scrape ; se 
tirer d'embarraa, to get out of 
a scrape 

embarra«s6y confused, perplexed, 
at a loss, cpwkward 

B'embarraaseri to be entangled, 
to become confused or perplexed, 
to trouble on/s self 

embaumer, to embalm, to per- 
fume 

embellir, to embellish, to adorn, 
to beautify, to improve 

embonchnre^ f., mouth, estuary 

embraaer, to bum, to eonsmme 

embraaaer, to embrace, to under' 
take^ to adopt, to include 

«ia\kTOxiU\«t) to entangle 
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teieraudei f., emerald 

s'^merreiller, to wonder 

emmener^ to take away 

6monvolr (emouvant, ^mu ; j*e- 
mens, j'emus) to nurue^ to agi- 
tate^ to excite 

s'emparer (de), to seize^ to take 
possession of 

emp^cher, to hinder^ to prevent^ 
to imp^e 

s'empSclier, to forbear ^ to help ; 
je ne puis m'emp^clier de rire, 
/ cannot help laughing 

emperenr, f. imp^ratrice, em- 
peror^ empress 

•mpire^ m., empire^ command^ 
sway, control 

•mplette, f., purchase 

•mpliry tofill^ to fill up 

emploi^ m., employment^ use 

employi^i m., clerk^ officicU 

employer, to employ ^ to use 

•'employer, to apply on^s self, 
to exert on?s self, to be used ; ce 
mot s'emploie figur^ment, this 
word is used figuratively 

emporter, to carry away or off; 
I'emporter sur, to prevail, to 
surpass : s'emporter, to fly 
into a pension 

emprelnte, f., impression, stamp 

emprefls6, -e, eager, earnest, 
ready 

empresaement, m., ec^emess 

s'empresser, to be eager, io 
hasten 

empriflonner, to imprison 

empnmt, m., borrowing, loan 

empmnter, to borrow 

empr u nteur, borrower 

6mu, -e (P. P. of ^mouvoir), 
exdt&i, moved, affected, nervous 

eu, prep., in, into, within, like, 
as a, by, at, on ; en ami, like, as 
a friend 

en, pers. pron., m. and f., s. and 
pL, of him, of her, of it, of 
them, from him, from her, from 
it, from them, by him, by her, 
by U, by them, for it, some, any ; 
j en donte, / doubt of it ; j'en 
rksDSp Icom* A-am it {there) ; j*en 



suis fSch^, / am sorry for it ; 
j'en ai, J have some 
enceinte, f., inclosure, walls 
enchiuner, to chain, to tie doivn, 

to captivate, to connect 
enchanter, to enchant, to delight 
enclofi, m., inclosure^ close 
encombre, m., hindrance 
encombrer, to obstruct, to en- 
cumber, to croiud 
encore (encor in poetry), also, 
still, yet, again, besides, one 
more^ longer ; ou bien encore, 
or else, or again ; encore une 
fois, once more 
enconragrement, m., encourage- 
ment 
encourairer, to encourage 
encoorir, to incur 
encre, f., ink 
enerier, rn., inkstand 
endommagrer, to damage, to in- 
jure 
endormir, to lull asleep, to send 

asleep, to wheedle 
s'endormir, to fall asleep, to go to 

sleep 
•ndroit, m., plcLce, passage, (right) 

side J spot 
endtdre, to lay over, to. coat 
enfance, f., infancy, childhood 
enfant, m. f., child, infant, off- 
spring, youth ; petits enfants, 
little children, grandchildren ; 
bon enfant, good fellow 
enfermer, to shut up, to inclose 
enfin, in short, at last, finally 
enfiammer, to set on fire, to in- 
flame 
enfier, to sivell, to inflate 
enfoncer, to sink, to thrust, to 
break in, to drive in, to force in 
enfouir, to bury, to hide 
enfreindre, to infringe 
fl'enfair, to flee, to run away 
eniraffer, to pledge, to induce, to 

advise, to engage, to enlist 
■'engager, to engage onis self, to 

enlist 
enfflontir, to swcUlow up 
enc^TttAi) •%) benumbed^ duW 
encoiBxOLVr, to bmum\> 
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•ncraisfler, to fatten 

enbardir, to embolden 

•nbamacher, to harness 

^nigriney f., riddle^ puzzle 

enivrer, to intoxicate^ to elate 

enjou^i -e, playful^ sprightly 

•nlever, to take away^ to remove^ 
to snatch 

•nnemi; -e, enemy ^ foe 

•nnemii -e, adj., hostile, in- 
jurious 

ennui, m., tediousness, loeariness, 
annoyance; pour tromper son 
ennuii to beguile his weari- 
ness 

•nnuyant, -e, tiresome^ annoying 

ennnyer, to weafyt to tease, to 
annoy, to bore 

s'ennuyer, to be wearied, to feel 
dull, to be home-sick 

ennuyeu-Xy -se, tiresome, weari- 
some, vexing, tedious 

8'enorgrneillir, to be proud of, to 
be elate, to take pride in 

ivLorxat, enormous, huge 

s'enqn^rir (s'enquerant, enquis ; 
je m'enquiers, je m*enquis, je 
m'enquerrai), to inquire, to ask 

enraciner, to take root, to root 

enragr^y -e, mad, rabid, enraged 

enrhum^y -e; 6tre enrhnm^, 
to have a cold 

■'enrhumer, to catch cold 

•nrichiT; to enrich, to adorn 

s'enrouer, to get hoarse 

enseigne, m., ensign, midship- 
man 

•nseigne; f., sign-board, ensign 

enaeigner, to teach 

ensemble; together 

ensevelir, to bury, to inter 

enauitei afterwards, then, there- 
upon 

entamer, to cut the first piece, 
to begin, to impair, to encroach 
en 

entasser, to heap up, to hoard up 

entendre, to hear, to understand, 

to mean, to intend ; entendre 

parlerdeftokearof; qu*entendez- 

vous par Ik ? what do you mean 



m'entendre, to hear one another^ 
to come to an understanding, to 
be understood, to concert, to agree 
{with); cela a'entend, that is 
understood, of course, as a matter 
of course 
entendn, -e, P. P., heard, under- 
stood, intelligent; bien entendn, 
of course 
enterrement, m., burial, funeral 
ent-ier, -i^e, entire, whole 
entidrement^ entirely, wholly 
entourer, to surround 
entraillefly f., bowels, feeling 
entrainer, to carry away, to 
hurry aivay, to draw along, to 
animate, to entail 
fl'entr'aider, to help one another 
entre, between, among, in ; entre 

autres, amon^ others or them 
entr6e, f., entrance, entry 
entreprendre, to undertake 
entrepreneur^ m., contractor 
entreprifle, f., undertaking 
entrer, to enter, to go or come in ; 

faire entrer, to show in 
entre tenir, to keep up, to main- 
tain, to support, to entertain 
a'entretenir, to hold together, to 

keep one^s self, to converse 
entretien, m., keeping in repair ^ 

maintenance, conversation 
entrevoir, to have a glimpse 
etitr'ovivertf'e, half open, afar, 

yawning 
entr'ouvrlr, to half open 
envahir^ to invade 
enveloppe, f., cover, envelope 
envelopper,/^ 7t)rap up, to fold up, 
enverflj towards, to [to surround 
envie, f., envy, inclination, wish, 
longing; avoir envie de, to 
have a mind to, to be inclined to; 
porter envie k, to envy 
envier, to be envious of, to envy 
environi cd^out 
environner, to surround 
environfl; m. pi., neighbourhood 
fl'envoler, to fly away 
envoyer (envoyant, envoy^; j'en- 
voie, i{ciCT«t«X\, to senrf, ia fot' 
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and for ; enToyer promener, 

io send about on^s business 
€p9^V^vnl, m., spaniel 
6paUiy -se, thick, dense 
^pmlsfleur, f., thickness 
s'^anclier, to overflow, to open 

on^s heart 
s'^aaonir, to blow, to open 
fparsne, i,, economy, saving; 

caisse d'^argne, savings-bank 
^argner, to save, to spare 
^parpiller, to scatter, to disperse 
^aule, f, shoulder, flank 
6p6ey f., sword, steel ; coup 

d'^p^e, stab 
^perdui -e, distracted, despei-cUe 
€^f m., ear, spike 
€ipi9rf to spy, to watch 
^plne, f., thorn, spine 
^IniTle, f., pin; 6placrles, pi., 

pin-money 
€!plor€f -e, in tears, weeping 
^poqne^ f., time, period ; \ quelle 

^oqne partirez-vous ? when 

will you start ? 
Spouse, f., spouse, wife 
^pouser^ to marry, to wed, to 

espouse, to embrace, Comp. 

marier 
^onvaatablei frightful, dread- 
ful 
^onTaate, f., fright, terror 
^ponTantery to frighten, to scare 
6potiZ| m. , husband, spouse ; 

6poxuK, pi., married couple, 

husband and wife 
^preuve, f., trial, proof, test; 

faire r^renve^ to test ; mettre 

k r^prenve^ to put to the test : 

k Tj^prenve de, proof to or 

against 
6priSj -e, smitten, enamoured 
^pronveri to try, to experience 
^pnlser, to exhaust, to drain 
6qiiipagre, m., equipage, carriage, 

dress, crew 
^qniper, to fit out, to equip 
^rlffer^ to erect, to raise 
exrwokt, "B, wandering, roving 
9mir, to wander, to err 
•rremv t, errorf mistake 
mcmdr0f f,, speadroHfflea 



•Beadrony m., squadron {oj 

cavalry) 
•sealieFi m., staircase, stairs 
eaearp^^ -e^ steep 
esclavase, f., slavery, servitude 
csclave, slave, < lavish 
espace, m., space, room 
Espafime, f., Spain 
eapece, f., species, kind, nature ; 

especes^ pi., cash 
eflp6rance| f., hope, expectation 
eap^reri to hope, to expect, to 

trust 
espion, m., spy 
eapoir, m., hope, expectcUion 
e«prit| m., spirit, soul, ghost, 

mind, wit, meaning, temper, 

humour 
eaquiBse, i,, sketch, outline 
•squisser, to sketch 
es«ai| m., trial, attempt; a 

I'esaaiy on trial; coup d'eaaal, 

first attempt 
•■flayer, to try, to attempt 
eflflonffi^, out of breath 
•Sfluie-xnains, m., towel 
eflsuyeri to wipe, to undergo 
•St, m., east 

est (3 p. s. Pres. of fitre), is 
est-ce que ? form of interroga- 
tion ; lit. is it that ? 
estixne, f., esteem, estimation 
^stimer, to value, to esteem 
estomac, m., stomcuh, brtast 
et, and ; et...et, both... and 
Stable, f., cattle-house, sty 
6tablir, to settle, to establish 
6tabllflfleinent| m., establish- 
ment 
6taffe, m., story, floor, flight; 

au premier, au second ^tage, 

on the first, second floor 
^tain, m., tin, pewter 
€taiS| Impf. of 6tre 
Staler, to expose for sale, to spread 

out, to display 
^taxner, to tin 
^tanir> ni., pond, pool 
6tant (Pr. P. of Itre), being 
6tat, m., state^ profession, trade ; 

liors ^(^«.\, unable ; xas^v^sfc <scw 
€tii.t de, to enojble to 



i88 



PROGRESSIVE FRENCH READER. —I. 



€tS, m„ summer, prime 
<t6 (P. P. of etre), been 
^teindre (eteignant, eteint; j'^- 

teins, j'eteignis), to extinguish^ 

to put out, to abolish 
eteint, -Ci out, extinct 
^teadard, m., standard, flag 
^tendre^ to extend, to spread, to 

stretch, to expand, to enlarge 
s'^tendre^ to stretch onis self 

out 
€tendue, f., extent, duration 
^temelj -le, eternal, everlasting, 

endless 
^tincelle, f., spark, sparkle 
4toflFe, f., stuff, cloth, sort 
^toile, f., star; coucher h. la 

belle ^toile^ to sleep in the open 

air 
^tonnement, m., astonishment, 

wonder 
^tonner, to astonish, to astound 
s'^tonner, to wonder 
^tonflferi to suffocate, to stifle, to 

choke 
^tourdiy -e, giddy, thoughtless 
Strange, strange, odd 
^trangr-er, -dre, adj., strange, 

foreign 
^trangr-er, ere, strangei', foreign^ 

er ; k I'^tranger, abroad, in a 

foreign country 
4tre (etant, ete ; je siiis, je fiis, je 

serai ; que je sois), to be, td 

belong; dtre mieux, to feel 

better; qn'e«t-ce? qu'e«t-ee 

qne c'eiit ? what is it ? 
dire, m., bein^, existence 
^treindre (etreignant, ^treint ; 

j'etreins, j'etreignis), to clasp, to 

grasp 
6treinte, f., grasp 
€trenneS| f. pi., New Yearns gift, 

the first use of a thing 
€trier, m., stirrup 
^triller, to curry ^ to thrash 
§troit, -e, narrow, tight, close 
6tade, f., study, office ; faire ses 

Etudes, to study 
Stndiantf m,, s/udent 
^tadier, /a study , to practise 
^tni, m,, case, dox, sheath 



en (P. P. of avoir), had 
efkmes, elites (Pret. of avoir), 

had 
Europ^exii -ne| European 
enx, disj. pars. pron. pi., they, 

them 
enx-mdmes, pron., themselves 
fi'^vaaouir, tofaint^ to swoon, to 

vanish, to fade 
^vasioni f., escape 
^veiller, to awake, to rouse 
s'^veiller, to cnvake, to rouse 
€v€nexnent, m., event 
^vdqne, m., bishop 
€viter, to avoid, to shun 
exact, -e, punctual, precise 
exactitude, f., punctuality 
exae^rer, to exaggerate 
examen, m.,. examination 
examina-tenr, •trice, examifur 
exaucer, to hear {a prayer), to 

grant 
exceller, to excel, to surpass 
except6, prep., except, save, but 
excepter, to except 
exciter, to excite, to stir 
exclure, to exclude 
excuse, f., excuse, apology; faire 

des excuses, to apologise 
execution, f., execution, perform- 
ance, achievement, fulfilment 
exemplaire, m., copy^ {of books) 
exemple, m., example, pattern, 

instance, copy ; par exexnple, 

for instance, indeed! bless me! 

that is good! 
exexnpter, to free 
exercer, to exercise, to use, to 

carry on, to drill 
s'exercer, to practise 
exercice, m., exercise, exertion, 

practice, use, service 
exhorter, to admonish 
exiirer, to requiie, to demand, to 

excu:t 
exil, m., exile 
exil^, -e, exile (person) 
exiler, to exile, to banish 
exister, to exist, to live 
exp€dier, to despatch^ to send 

\ {a\te V«s:«9%vV«u.«« ^^, to «x- 
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periettcet to try; faire une ez- 
p^iieneei to make an expert' 
ment 

exp6riin«nt^y -•, experienced 

expiationi f., atonement 

expler, to atone 

explrer^ to expire^ to die 

expUqner^ to explain, to translate 

exploitation^ f., working; using 

ezploiteri -to work, to improve, 
to farm, to employ 

exposer, to expose, to exhibit, to 
endanger, to disclose 

expr-^y -eiifle^ adj . , express, posi- 
tive 

exprte, adv., on purpose; tout 
exprisi expressly, intentionally 

exprimer, to express, to utter 

expulser, to expel 

exquis, -e^ exquisite 

ext^rienr^ -e, exterior, external, 
outu ard, foreign 

extraire (extrayant, extrait ; j'ex- 
trais), to extract, to draw 

extraordinaire, extraordinary 

F. 

fabrieant, m., manufacturer 

fabriqney f., manufacture, manu- 
factory, mctkt 

fabriqner, to manufacture, to 
make 

facade, f., front 

ttuee, t, face, front, state; en 
fikcei opposite, over the way 

f&ch^, -e, angry, sorry; ^tre 
f&ch^ contre, to be angry with ; 
etre f&cta6 de, to be sorry for 

f&cliery to offend, to grieve, to vex 

«e f&clier| to get angry, to take 
offence 

f&clien-x, se, grievous, sad, vexa- 
tious, unpleasant, troublesome 

facile, easy, compliant, yielding 

facilementi easily, readily 

facility, f., easiness, ease, facility, 
readiness, fluency 

f aciliteri to make easy 

ttuqfnkf i., workmanship, make, 
shape, manner, ceremony 

tm^nm&rf to moMe^ to shape 



\ 



facteur, m., posttnan, factor, 
agent, maker 

fikcnlt^i f,, faculty, power, means, 
ability 

faffot, XD.., fagot, bundle 

f aiblOi weak, faint, slight, slender 

faibleaaei f,, weakness, faintness 

faiUir (faillant, failU ; je faillLs), 
to fail, to err, to be near; j'ai 
f ailli tomber, / wcu near fall 
ing down 

faillite, f., failure, bankruptcy ; 
faire faillite, to fail 

faim, f., hunger; avoir faim, 
to be hungry ; mourir de faim, 
to starve 

faire (faisant, fait ; je fais, je fis, 
je ferai ; que je fass^), to make, 
to do, to get, to cause, to compel, 
to allow ; faire faire, to get made 
01' done^ to bespeak ; faire savoir, 
to let know ; faire venir, to send 
for; faire entrer, to show in; 
e'en est fait, it is all over; 

. faire connaissance, to. get ac- 
quainted with ; faire une lieue, 
to walk a league; faire son 
chemin, to make on^s way, to 
thrive ; cela ne fait rien, t/iat 
does not signify or matter; 
qu'est-ce que cela vous fait? 
what is that to you? il fait 
froid, it is cold; elle ne fait que 
sortir et rentrer, she does nothing 
but go out and in ; il ne fait 
que de sortir, he has but Just gone 
out; faire marcher, to set going 

se faire, to be done, to happen, to 
take place; comment cela «e 
t^Xt-Ml howisihat? 

fait, -e (P. P. of faire)i made, 
done, shaped, ft, full-grown, 
used ; aussitot, dit aussitot fait, 
no sooner said than done ; e'en 
est fait de, /'/ is all over 
with 

fait, m., fact, deed, doing, feat, 
matter ; au fait, in fact, indeed; 
^tre au fait de, to know, to be 
acquainted; mettre au fait, to 
acquaint ; ^\i l«ai^ ^^ ^nk^ 
rtgfkrdk to 
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faUoir (fallu ; il faut, il f allut, il 
faudra ; qu'il faille), to be neces- 
sary^ mustf to be obliged, ought, 
to want, to need 

famen-x, -nz^ famous, famed 

familiariser, to familiarise, to 
acquaint 

famili-eri -toe, familiar, homely 

ftimille, f.i family, household, 
kindred 

fantaisiei f., fancy, whim, hu- 
mour 

fantasque, fantastic, fanciful 

fantdme, m., ghost, phantom 

fardean, m., burden, load 

farine, i., flour, meal 

faronclie, wild, fierce 

fasae (que Je), Pr. Subj. of 
faire 

faste, m., pomp, magnificence, 
display 

fastaeu-X| -sei pompous, stcUely 

fat, ui.ffop, coxcomb 

fatlffue, i,, fatigue, weariness, 
toil, hardship 

fatigneri to tire, to fatigue, to 
wear out 

fanbonrffi m., outskirts, suburbs 

fancille, i., sickle 

faneon, ra,, falcon, hawk 

fandra, Fut., and faudrait| 
Cond., of falloir 

faut (il), Pres. of falloir j il me 
fant, I want 

fautei f., fault, error, mistake, 
blunder ; sans faute, without 
fail ; faute de, for want of 

fauteoil, m., arm-chair 

faux, f., scythe 

fau-x, -««e, adj., fcUse, wrong, 
deceitful, artificial 

favetir, f., favour, boon, ribbon ; 
a la favetir de, by means of, 
under cover of; en faveur de, 
in behalf of, for the sake of 

favori, 't^^ favourite 

favoriser, to favour, to befriend, 
to assist, to aid 

f6e, i,, fairy 

feindre, ^o/agn, to sham 
feint, 'Cfjii^ted, pretended 
fSUeiter, ^o conp-atulate 
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tenuak»j f,, wonuin, wife; femme 
de chambre, lad^s maid 

fendeur, m., cleaver 

f endre, to cleave, to split 

teaitre, {., tuindow, casement 

fente, f., cleft, crack, chink 

ter, m., iron; chemin de fer, 
railway ; ter k cheval, horse- 
shoe 

ferai| Fut., and feraia, Conj., 
faire 

fer^blaae, m., tin, tin-plate 

ferblaaterie, f., tin wares 

ferme, t, farm, farm-house 

ferme, 2Ay,firm, steculy 

ferme, adv., fast, hard, firmly, 
tenir ferme, to holdfast 

tBrtaer, to shut, to close 

fermet6, L, firmness 

fermier, m,, farmer, tenant 

f6roce, ferocious, fierce 

terr€, -e, shod, skilled, metalled 

festin, m., feast ; faire festin, 
to feast 

fdte, f., feast, holiday, merry- 
fnaking, sainfs day, festival, 
birthday 

feu (feuz), m., fire, heat, con- 
flagration, fire-pleue ; coup de 
feu, shot ; faire du feu, to make 
afire; faire feu, to fire; mettre 
le feu k, to setnrt to 

feuillase, m,, foliage, leaves 

feuille, f., leaf, sheet, news- 
paper 

feuill^e, f., bower, green arbour, 
foliage 

feuillet, m., leaf {of a book) 

feuillu, -e, leafy 

fif fie! fie upon I fL done! for 
shame ! 

HAhltf faithful, true, trusty 

fld^lit^, t, faithfulness 

«e fler, to trust, to rely 

fl-er, -dre, proud, haughty, 
bold 

fiert^, f. , pride 

flevre, i., fever 

flgure, f., figure, face, counte- 
nance, type 

1Leur«T, to figi*re^ to rtpresent 
me fkcureT) to imagiiw, to jaaiuy 
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01, m., thread, yO''m% wire, edge, 

current, chain 
filer, to spin, to spin out, to wire- 
draw 
filet, m., net, thread, snare ; 

small stream, ligament, rill 
fiU«9 f'f i^H fnaid, daughter; 

petite-fille, grand-daughter 
Alette, t, little girl 
fllleiUe, f,, god-daughter 
filon, m., pickpocket 
flls, m., son; petit-flla, grand- 
son 
fin, f.y end, close, aim 
fin, -e, adj., fine, ddiccUe, refined, 

acute, shrewd, ingenious, keen 
finesse, f., fineness, slendemess, 

delicacy, acuteness, cunning 
ftnir, to finish, to end 
fls (Je) (Fret, of faire), / did or 

made 
ftsse (qne Je), Imp£ Subj. of 
faire 
\^ fixed, firm, steady 
:, to fix, to fasten, to settle 
flacon, m,, flagon, bottle 
fialrer, to scent, to smell 
flambean, m., torch, light, can- 
dlestick 
fiamme, i,, flame, blaze, ardour 
fianc, m,, flank, side, womb 
ll&ner, to lounge , to stroll 
lUuaen'^r, -se, lounger, stroller 
fianqner, to flank, to hit, to go 

alongside of, to cover 
flatten-r, -u^^ flatterer 
fidclie, f., arrow, spire, head 
fl^ehir, to bend, to move, to yield 
ll^trir, to wither, to blight 
se fl^trir, to fade, to wither 
fienr, i,, flower, blossom, blootn ; 

4 flenr de, level with 
fleurir, to flower, to blow, to bloom, 
to blossom, to flourish ; fleiirlr, 
used figuratively, makes fioris- 
sant in the Pr. P. and floris- 
salt in the Impf. ; un etat 
florissaat, a flourishing stcUe 
fleuve, m., river, stream 
flocon, m.,, flctke, flock 
florissaat, -e (Pr. P. of fleurir), 
fiffuHsAi^g, prosperous 



fiot, m., wave, billow, tide, flood 
flotte, i,, fleet 

flotter, to float, to ivave, to waver 
fol, f., faith, belief, trust, confi- 
dence, Tvord; ma foi I faith ! 
ajouter foi, to give credit 
foie, m., liver 
foin, m., hay 
foire, f., fair 

fois, f., time; il y avait une fois, 
there was once upon a time ; une 
fois, once ; deux fois, twice; 
trois fois, three times, thrice; 
encore une fois, once more; 

toutes les fois que, every time 
that ; ^ la fois, at once, ai the 

same time 
fol (instead of fon before a vowel 

or li mute), mad 
fol&trer, to sport, to play 
folie, f., madness, folly, foolish* 

ness, foolish thing 
tonc€f -e, dark, deep 
fonction, f., functions, duty 
f onctionner, to work, to opercUe 
fond, m., bottom, depth, ground, 
furthest end, back^part ; a fond, 

thoroughly; au fond, in the 

main 
fonda-tenr, -trice, founder 
fondement, m.,, foundcUion 
fonder, to found 
fondre, to melt, to cast, to dissolve, 

to blend; fondre en larmes, to 

melt {to burst) into tears 
fondre (snr), to fall upon, to 

rush 
fondri^e, f., quagmire, bog 
fonds, m., ground, soil, land, 

capital, cash, money, stock ; dtre 

en fonds, to be in cash ; n'dtre 

pas en fonds, to be short of 

cash 
foncaine, i,, fountain, spring 
font (3 p. pi. Pr. of faire), they 

do, make 
force, f., force, strength, mi^ht, 

power ; k force de, by strength 

of, by dint of 
forcer, to force, to stretch, to com 

pel^ to ooiigt 
^ tOT%t » i. , forest ^ TttoodUmd 
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forfaity m., crinu, contract 

forgreron, m., blacksmith 

ttnTxae, f., shape^ figure^ mould 

torxaeVf to shape, to train 

se former, to befomtai, to assume 
a shape, to improve 

forty -e,adj., j/n?«^, large^ skilful, 
hard, loud ; 6tre fort en, to he 
good at, to be a proficient in ; se 
faire fort de, to boast of 

tort, adv., very, extremely ^ 
strongly, hard 

fortifier I to strengthen, to fortify 

fortnne, f., fortune, luck; faire 
fortnnei to make a fortune 

foflfle, f., pit, hole 

fOBs6, m., ditch, drain 

fouy foly £ folle, mad, foolish, 
crazed 

foudre, f., thunder, lightning; 
coup de foudre, thunderclap, 
thunderbolt 

foudroyer, to thunder, to strike, 
to batter down, to destroy 

fouet, m., whip, whipping; coup 
de fouet, lash 

fouetter, to whip, to lash, to beat 

foulllery to search, to dig, to rum- 
mage 

foule, f., crowd, throng, host 

fouler, to press, to tread 

four, m., oven 

fourbe, cheats knave 

fourchettei i,,fork 

fourmi, f., ant 

foumeaui m., stove, furnace, 
-hearth 

foumir, to furnish, to supply, to 
provide, to stock 

foumisfletir, m., contractor, pur- 
veyor, tradesman 

foumiture, f., ^furnishing, pro- 
vision 

tovLrr€, m., thicket, brake 

fourrean, to., ccue, sheath, frock, 
cover 

f onrrer, to thrust, to put, to fur, 
to cram 

fourrore, f., fur 

foyer, m., hearth, fireside; pi. 

^acAmmer, to shatter 



f^raidtenry f., freshness, coolness, 

chill 

fk>ais, fk>aielie| adj., fresh, cool, 
new, recent ; prendre le fk'ais^ to 
take fresh air 

ft9^M, m. pL, expenses, cost 

f^aiae, f., strawberry 

ftanc, m,, franc (about \od.) 

fk'anc, f^anche, adj., free, frank, 
sincere, exempt 

Fraa^ais, m., Frenchman; les 
Fran^aJB, the French 

trKSkt^^Xn, -e, adj., French ; k la 
f^an^aise (k la mode fk>an- 
9aise), after the French fashion 

f^anehir, to leap over, to clear, 
to overcome 

franchise, f., frankness, exemp- 
tion, freedom 

flapper, to strike, to hit, to smite, 
to knock, to tap 

tr9.yeux, f,, fright, dread, fear 

ftrein, m., bit, curb, check 

trkle, frail, brittle, weak 

fr^mir, to shudder, to tretnble, to 
vibrcUe, to rustle 

fr^quemment, adv., frequently 

frequenter, to frequent, to go 
often to, to associcUe with 

trkre, m., brother, friar ; beau- 
f r^e, brotier-in-law ; trkre 
aine, eldest brother ; trere cadet, 
youngest brother 

friaadisei f., daintiness, nicety 

fringant, -e, smart, dapper^ 
frisky 

frissonner, to shiver, to shuddjr, 
to quiver 

friture, f. , frying, fried fish 

ftroid, -e, adj., cold, cool 

troiA, m., cold, coldness, indiffer- 
ence, coolness ; avoir fk>oid, to 
be (fiel) cold ; faire fk>oid, to be 
cold {weather) 

froidementi coldly, coolly 

f^oideur, f., coldness 

f^omagre, m., cheese 

f^oment, m., wheat 

f^ont, m,, forehead, brow, face, 
countenance; de fk'onti abreast 

trov.ti'^e, i., frontier, hvrdtr 
trott«v, to rub, to rub uj>, to scrub 
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ftrvit, f,,Jhtiif rtmU 

ftdr (fnyant, rai ; je has, je niis), 
toJUe, to run away, to shun, to 
avoid; s'enfalri to fiee, to run 



fnitei i^y flight, running away 

fomte, f.» smohi, steam 

fnmeri to smohe 

fondbr*, funeral, moumfui, dis- 
mal 

hxammttffata/, mdanehoiy 

tfxMiwar, (;fury, ra^i, passion 

farle, u,fury, rage 

ftelttn-Xy *■•! furious, mad, 
enraged, raving, arrant 

fas (J«)* (Pret of itre) uxor 

ftwean, m., spindle 

fiui6«| f., fviritff 

fusil (1 silent), vcl., gun, musket, 
coap de fasll| pin-shot 

ftt s s <J e, «¥r/ // 



G. 



ITMPey m«i P^i^i security, token ; 

pi., «W5^ 
grsffery to bet, to wager 
graffner, to gain, to earn, to win, 

.to get, to wtain, to reach 
V>^i "®9 S^y^ lively, cheerful, 

merry 
graiet^, f., liveliness^ cheerfulness, 

mirth; de safety de coeur, 

wantonly 
ffaln, m., gain, profit 
craldre, f., galiey 
gralerie^ f., gallery 
i^mlette^ f., roll, cake, biscuit 
Salop, m., gallop 
iramlni m., urchin, boy 
saaty m., glove 

irarantley f., guarantee, security 
graranttTy to guarantee, to war- 
ranty to answer for, to keep, to 

shelter 
mm saraattTi to shelter onds self, 

to guard against 
Kar9on| m., boy, waiter, bachelor ; 

Kar9on de ietau^farm servant; 

boa gmr^an, good fettow 
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VardCy m. , guard, keeper, warden ; 
ffarde chaapfitre, rural guard; 
ffarde ioxtstitr, forester 

ffarde, t, guard, keeping, watch^ 
dffence, care, heed; prendre 
grardCi to take care, to be careful, 
to mind, to beware; se donner 
de ffarde, to take care nop to, 
to be careful not to ; ^tre (se 
tenir) sur ses sardeS| to be on 
onds ^uard, to be on the watch ; 
n'avoir iparde de, to beware of, 
not to be able to 

sarde-eliaaBey m., gamekeeper 

Sarder, to keep, to preserve, to 
guard, to watch, to look aftir ; 
se ffarder de, to beware, to re- 
frain, to take care not 

sardien, -ne, keeper, guardian 

vara I take care ! look out ! 

yamlr, to fumisk, to store, to 
adorn, to trim, to inlay 

samisony i,, garrison 

gramitoray C, set, trimmings 
lining 

grasplller, to waste, to squander 

^taan, m., ccdke, comb 

%k\mr, to spoil, to damage, to soil, 
to injure 

ffanche, left, awkivard, clumsy 

vavdronner (or irodronner), to 
quill, to pleat 

Gaole, f., Gaul 

eras, m., gas 

crason, m., grc^s, turf 

CraBOulUer, to warble, to chirp 

ff^aaty m., giant 

Crel6e, t, frost, jelly 

ff eler, to freeze 

if6mir| to groan, to bewail, to 
whine 

S^mlasemeat, m., groan, moan 

gendre, m., son-in-law 

%ttcsiKr, to inconvenience, to mcdte 
uncomfortable, to trouble, to re- 
strain, to pinch 

se ffteer, to inconvenience onds 
self, to restrain onds self; ne 
pas se ffteer, to make onds self 
at home 

C<nii6valf *^) getter <iC 

Cfoftre^-m., «%«, generous^ wAA* 
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gf£nlromit6| f., generosity 
f^faie, m., genius, spirit, engi- 
neering 
genou, m. (pi. grenonx), knee; 
^ eenonx^ on on/s knee ; k ses 
irenouxi at his {her) feet 
genrei m., kind, manner, genus, 

gender 
genfl^ pi., people, persons, men, 
attendant's; gens de bien, honest 
people; grens d'affaires, lawyers 
sentll, -le, pretty, nice, ami- 
able, kind, pleasant 
grentilhomme, m. (pi. grentll«« 
homines), nobleman, gentle- 
man 
credlleri m., gaoler, jailer 
crerbe, f., sheaf ^"^^^ 
grermer, to shoot, to bud, to spring 

up, to sprout 
geste, m., gesture, sign 
gibier, m., game 
gilet, m., waistcoat, vest 
girouette^ f., weather-cock, vane 
givre^ m., rime, hoarfrost 
gla^anti ^^^ freezing, chilling 
glace^ f., ice, plate-glass, mirror 
glae6, -^f frozen, icy, glazed 
glaive, m., sword, steel 
glaner, to glean 
glissaat, -e, slippery 
glisseri to slip, to slide 
se gUsser, to slip, to creep in 
gloire, f., glory, halo of glory 
glori«ii-X| -se, glorious, conceited, 

proud 
se glorifler, to glory in, boast of 
glonton, -ne, glutton 
gloutonnementi gluttonously 
gond, m., hinge 
gorge, f., throat, breast, gorge, 
defile; mal de gorge, sore 
throat 
gosier, m., throat 
gonfEre, m., abyss, whirlpool 
gonrmaadi -e, adj., greedy 
gounnsad, -e, s., glutton 
gonnnandiBe, f., greediness 
goht, m«, taste, palate, relish, 
sazf0ser,jlavourf liking 
goiter, Af taste, to relish 
eroutte, f,, drop, gtmt, a small 



quantity, jot ; n*y voir goutts, 
not to see 
gonvemaU, m., (pi. gonver- 

nails), rudder, helm 
gonvemement, m., government 
gonvemer, to govern, to rule, to 

direct, to husband, to steer 

gonvemenr, m., governor, ruler 

W^^^i f .» grace, favour, pardon, 

mercy, gracefiilness, charm, 

thanks ; gr&ce ^ Dieu 1 thank 

God I de grice I pray! actions 

de gr&ces, thanksgiving 

gracieu-x, -se, gracious, grace* 

ful 
grade, m., rank, grade 
grain, m., grain, com, berry, 

bead 
graine, f., seed, berry, set 
gralsse, f., fat, fatness, greeue 
grammaire, f., grammar 
grand, -e, great, large, big, tall, 
grown-up, grand, broad, open, 
loud ; un grand homme, a 
man of genius; un homme 
grand, a tall man; la porte 
est toute grande ouverte, the 
door is wide open 
grandement, greatly, very much, 

largely, in great style 
grandeur, f., greatness, largeness, 

size, bulk, height 
grandiose, adj., grand 
grandiose, m., grandeur 
grandir, to grow, to increase, to 

rise 
grand'm^e, f., grandmother 
grand-pdre, m., grandfather 
grange, f., bam 
grappe, f., bunch,cluster; g^rappe 

de raisin, bunch of grapes 
gras, -se, fat, plump, greasy, 

rich, fertile 
srratter, to scratch, to scrape 
grave, grave, serious, solemn^ 

dignified 
§pr€, m., zuiU, inclination, liking, 
taste, thanks; bon gr€, mal 
gH, soit de gr^, soit de force, 
wiliing or not, ; savoir bon gr^ 
dft| !• tHanfe for^ to ta)U HndSy ; 
^V^xilt TfiBJOLN^ 1C<^ ^^) to tcike iXl 
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W^eCf crecq^e, Grecian, Greek 
CMee, f., Greece 
Srt6ementy m., rigging 
T, to rig 

''ingraft 
r, to graft 

Srefloir^ m., grafting knife 

Sr^c (of silk), raw 

Or^ffoire, Gregory 

cr^le, adj., slim, lank, shrill 

C^lCy f.» hail, shower 

Sr enter I m., granary, loft, gar- 
ret, lumber room 

errenonille, f., frog 

KTiet, m., grievance, complaint 

crriffnon^ m., rrwi^/, black olive 

crrienoter, to nibble 

in^illai^e^ m.y wire-work 

griUai^ery /^ «/{>^, /^ raiV 

grimper, /<? climb, to creep 

«rt«, -e, grey 

errisou^ m., fire damp 

frroffner, /^ grunt, to growl 

eronder, /<? grumble, to scold 

eros, -Be, ^Jf, /<ar^^, ^^a/, j/^w/, 
coarse, thick 

CTOafleur, f., «2^, bigntss, bulk, 
swelling 

CToasi-er, -^c, coarse, gross, 
rough, unmannerly 

eroaair, to make bigger, to en- 
large, to magnify, to siuell 

MV^f m., ford ; passer k gn^, to 
ford 

guiabley fordable 

ffvere, ffverea, little, but little, 
few, but few, not very, not 
often; n*avoir gu^re d'argent, 
to have but little money 

Cra^ir> to cure, to heed, to recover, 
to be cured 

gn^riaon^ f., cure, recovery 

g nerre f., war, strife 

enerrier, m., warrior, soldier 

grnet, m., watch ; faire le ffuet, 
to watch ^ 

grnider, to guide, to lead, to dirat 

Guillanmei m., William 

rnirlande, f., garland, rvreath 

gvise^ f., manner, way 

ffoitarei t, guitar 



\ 



H. 

N.B, — ^h preceded by an * is 
aspirated, 

liabile^ able, clever, skilful 
liabilet^y f., skill, cleverness 
liabillemeat^ m., clothing, suit 
habiller, to dress, to clothe 
babity m., coat, garment; pi., 

clothes, wearing apparel 
habitant, -e, inhabitant 
habitation, f., abode, dwelling 
babiter, to inhabit, to live in 
habitude, f., habit, use, custom, 

practice 
habitnel, -le, habitual, usual 
fl'habituer, to accustom on/s self 
'hache, f., axe, hatchet 
'haine, f, hatred 
'haineu-x, -ae, hateful 
'hair (ha'issant, hai ; je hais), to 

hate 
' haiasable, hateful, odious 
'hameau, m., hamlet 
'hardea, f. pi., clothes 
'hardi, -e, bold, daring 
'hardieaae, f., boldness 
'hamacher, to harness 
'harnaia, m., harness 
'haaard, m., chafice, hazard ; au 

haaard, at random; dehaaard, 

second-hand ; par haaard, by 

chance, risk 
'haaarder, to hazard, to risk 
'h&te, f., haste, hurry; k la hlLte, 

in haste ; avoir h4te, to be in 

haste 
'h4ter, to hasten,, to hurry 
'hant, -e, adj., high, lofty, tall, 

proud, loud 
'hant, m., height, top ; du hant 

en bas, from top to bottom, over- 
head ; en hant, over, above, up 

stairs 
'hant, adv., high, up, loud; la 

hant, above, up there, in heaven; 

tout hant, aloud 
'hautain, -e, haughty, lofty 
'hantement, highly, boldly, 

openly 
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hiS bien or eli bien, weff then 

bectarei m., French measure: 
2 acres, i rood^ '^^ perches 

h^las I alcut 

'heanir, to neigh 

herbe, f., herb^ grctss, weed; 
mauvaise herbe, wad 

' h§risa€, -e, bristling, shaggy 

'h^risser, to bristie up 

se b6riasery to stand erect, to 
bruth up 

heritage, m., inheritance 

h6riter; to inherit 

h§rit-ier, -i^e, heir, heiress 

h^rome, f., heroine 

hiroique, heroic 

hiroi'sxne, m. heroism 

'h^rosy m., hero 

h^aiter, to hesitate^ tofalier 

beure, f., hour, time; quelle 
beure est-il? what o* clock is 
it ? k la bonne heure. well and 
good, that is right ; a Theure 
qu'il est, at present ; de bonne 
heure, early; de meilleure 
heure, earlier 

henreiiseinenty happily, luckily, 
successfully 

henreu-x, -ae, happy, lucky, 
successful 

'henrteri to strike, to run 
against, to shock, to clash 

'hibou, m. (pi. hiboux), owl 

'hiden-Xy -ae, hideous, frightful 

hier, yesterday ; avant-hier, the 
day before yesterday ; hler au 
soir, last evening 

hirondellei f., swallo^u 

'hiaaer, to hoist ; hlaaer pavil- 
ion, to hoist one's colours 

hiatoire, f., history, tale, story 

biatorien, hUtorian 

hiatoriofirraphey m., historio- 
grapher 

-iKtorlqne, histjmcal 

hiveri m , ixinter 
hoininage, m., homage^ tribute, 
testimony; hommagreay pi., 
respects 
Mtonune, HL, man ; bon homme, 

^oi?^ man, simple man ; brave 
hoana^fworthy man ; bomm* 
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fait, grown-up mem; petit bon 

bomme, little fellow 
bonndte, honest, virtuous, proper, 

civil ; bonndte homme, honest 

man ; homme bonndtei polite 

man 
bonnStementy honestly, civilly 
lioiin6tet69 f., honesty, civility^ 

cUtentions, respectability 
bonnenr, m., honour, respect; se 

faire bonnenr, to glory in^ to 

consider it an honour 
bonorable, honourable, creditable^ 

deserving 
bonorer^ to honour, to do credit 
'bonte^ f., shame, disgrace; avoir 

bonte, to be ashamed ; faire 

bonte k, to disgrace, to make 

ashamed ; faire la bonte de, to 

be the shame of 
'bonteuaementi shamefully 
'bonteu-x^ -ae, shameful^ dis' 

graceful, ashamed 
bopitaly m., hospital 
borloee, f., clock 
borloffer, m., Tioatch or clock 

maker 
borlogrerte, f., watch-making, 

clock-making 
bormia, except, save 
borreur, f., horror 
borrible, frightful 
'bora, out, beyond, save ; 

bora d'ici ! begone! bora de 

soi, out of ones senses, beside 

on/s self 
boapitalit^, f., hospitcUity 
boatUe, hostile, unfriendly 
boatUit^, f., hostility, enmity 
bdte, m., host, guest, inhabitant, 

tenant 
b6tel, m., mansion, hotel ; b6tel 

de ville, town-hall; Hotel des 

Invalid es, hotel for pensioners ; 

mattre d'bdtel, steward, butler 
botellerie, f., in^ 
boteaae, f., lanilady, hostess, 

guest 
'bottle, f., basketful 
'bo«iUe, f., coai, ptt-cocU 
'lionoLVlm^^ \.., coa(-^< or miim 
*lio«AUfiraar ^ isi., coal-miner 
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'bouppe, f., tuft, top-knot 

'bucbe, f., kneading-trough, Hn 

hnile^ r., <nl 

hols, m., door 

bnlssieri m., usker, doorkeeper 

'bnlt, eight; dans huit jours, to- 
day week ; teas les buit jours, 
every wedk 

' bnltainey f.» tveek, eight days 

'bnltldnM, eighth 

hnmalikj -e, human, humane; 
genre bumain^ mankind 

hmnaln, m., human being; 
bumalns^ pL, mankind, men 

hmaanit^, t, humanity, man- 
kind, kindness 

htunble^ humble, lowly 

humeur, f., humour, temper, dis- 
position, mood, fancy ; mauvaise 
btu&eur. ill- humour ; de bonne 
bnmeiir, good-humoured; Stie 
d'bnmeur ^ to be disposed to 

bmnidei wet, damp^ moist 

biunidit6^ m., moisture, damp 

bomilier, to humble 

bninilit6, f., humbleness 

'burler^ to howl, to yell 

'butte, f., hut, sh^ 

bynme, m., hymn {song or poem) 

hjvaitf f., church hymn 



I. 



lci| here, now; jusqu'ici, untU 
now, hitherto ; ici bai>, in this 
world; ici pr^s, close by; d'ici^ 
hence; yax ici^ this way 

id6«| f., ulea, hint; il me vient il 
I'id^e^ it occurs to me, it strikes 
me; changer d'id^e^ to alter 
on^s mind; se mettre dans 
I'id^e, to take it into on^s 
head 

icnorer^ to be ignorant of, not to 
know 

VLf he, it ; Vi y K des hommes, 
^\ere are men 

Ue^ f., island, isle 

illwoniner, to illuminate, to light 

illiuitrer, to illustrate, to make 
iJUtsirums 



ilB, (pi. of U), they 
ima^e f., image, picture 
imacinaire^ imaginary 
■'imaffiner^ to fancy, to imagine 
isah€cike I foolish, silly 
imiter, tn? mimic, to imi^te 
imm^diatement, immediately 
immobile^ motionless 
immoler, to sacrifice, to slay 
immortaliser, to immortaUse 
immortel^ -le, immortal 
impfrien-x, -ae, haughty 
impertinent, -e, saucy, ptri^ 

conceited 
imp€taeu-x, -ae, impetuous, fiery 
impie, impious ^ infidel 
impitoyable^ pitiless, unmeniful 
implacable^ inexorable, relentless 
implorer, to beseech 
importance^ f., importance, con- 

sequence, moment 
important, -e, important, con' 

sequential; peu important, 

immcUerial 
importer, to import 
importer, to concern, to be of 

importance, to matter; il imp 

porte, it matters; qu'importe? 

what does it signify} n'importe, 

no matter, never mind; peu imp 

porte, it matters little 
importnn, -e, obtrusive, trouble 

some 
importnner, to importune, to 

trouble 
imposer, to impose, to awe, to tax 
impraticable, impracticable 
inipreaaion, f., impression, print 
impr^Tii, -e> unforeseen 
imprimer, to imprint, to impress, 

to print, to impart 
imprimerie, f., printing, print' 

ing'office 
impropre, improper, wrong 
improTiate, a 1', unex^ctedlf^ 

unawares 
impnn^menti with impunity 
impnter, to impute, to ascrwt 
inalterable, unchangeable 
inanink^, -^i inanimate, lifeless 
incendia, tcu^ fxt^ conjloigrajeCim ■ 
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incertain^ -e^ uncertain 
incertittidei f., uncertainty 
inclinaison^ f., inclination 
incliner^ to bendy to Jhjw 
inclaa^ -e^ enclosed ; ci-lndua^ 

herewith 
inconnn^ -e^ adj., unknown 
inconnn^ -e^ s., stranger 
inconstance, f., inconstancy^ 

instability, fickleness 
inconstant, -e, inconstant, fickle, 

changeable > 
inconTenant, -e, improper 
inconvenient, m., inconvenience 
incr^dnle, unbelieving 
incroyablCj incredible 
incnlper, to tharge, to accuse 
incursion, f., incursion, inroad 
Inde, f., India; les Indes, 

Indies ; Indes Orientales, EcLst 

Indies; Indes Occidentales, 

West Indies 
indice, m., .n^, mark 
indien, -ne, Indian 
indigence, f., poverty 
indices, native 
indiffne, unworthy, shocking 
indisn€, -e, indignant 
s'indii^er, to be indignant 
indiqner, to point out, to inform of 
indispose, -e, indisposed, unwell 
indiTidn, m., individual 
indnire (induisant, induit; j'in- 

duis, j'indaisis), to induce, to 

lead 
industrie, f., skUl, dexterity, 

talent, trade, business 
in^branlable, unshaken, firm 
ineffa9able, inddible 
in^ffal, -e, unequcd, uneven 
in^puisable, inexhamtible 
inespdre, -e, unexpected 
in^Titable, unavoidable 
inexact, •«, inaccurate, incorrect 
inexorable, unrelenting 
inexprimable, inexpressible 
inextlncnible, unquenchable 
infailltble, unerring 
infaiUiblement, infallibly 
inUhne, in/irmous 
infkmie, f,, mfBsmy 
iafunt^rie, C, $mfimiry, foot 
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infirienr, -e, inferior, lower 
inlid^le, adj., unfaithful, faith" 

less 
inliddle, s. m. f., unbeliever, infidel 
s'infiltrer, to infiltrate, to creep 
inflni, -e, infinite, endless; 4 

Tinflni, endlessly, without end 
inllniment, infinitely 
influent, -e, influential 
inflner, to influence, to sway 
infonnation, f., inquiry, infoT' 
mcUion ; aUer aux informa- 
tions, prendre des informa- 
tions, to make inquiries 
infonne, shapeless 
infonner, to inform, to acquaint 
s'infonner, to inquire, to ask 
infortnne, f., misfortune 
infortnne, -e, unfortunate 
infranchissable, impcusable 
intraetnjtnmeukentf fruitlessly 
infimetuen-x, ^m^^ fruitless, un^ 

availing 
ing^nienr, m., engineer 
inyeniensen&ent, ingeniously 
inyeniea-x, -se, ingenious 
s'inir^rer, to meddle 
ia^pTBt, -e, ungrate/iil, sterile 
inhabile, unskilful, unfit 
Inhumaln, -e, inhuman 
inhnmer, to inter, to bury 
iniqne, iniquitous 
ii^nre, f., wrong, insult, injury ; 
dire des ii^nres k, to abuse ; 
faire ii^nre k, to injure, to 
wrong 
ii^nrier, to abuse, to insult 
ii^nste, unjust, wrong 
ii^nsten&ent, unjustly 
ii^nstiee, f., injustice, wrong 
innocence, f., harmUssness 
innon&brable, numberless 
inondation, i,, flood, overflew 
inonder, to inundate, to overflow, 

to deluge, to overrun 
inopportnn, -e, Unsecuonable 
inoni, -e, unheard of 
inqni-et, -ite, uneasy, restless 
inquieter, to disquiet, to make 

uneasy, to vex, to disturb 
m'Vaqsa&ft^nt) to Crotch ond felf 
to mdtc 01US sdlf wMosy 
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laqoKtiidti f., uneasitussy anxi- 
dy ; avoir des InqiUHndes, 
to be anxious 

iaacrlra (terlre) io inscribe 

■'Inscxire, to inscribe on^s 
name 

InsActe, m., insect 

Inseiui^, -•, insane, mad, foolish 

Insensible, unfeeling, uncon^ 
cerned, senseless, callous 

■'Insinoer, to insinuate, to creep, 
to get into 

Insister, to insist, to urge 

Insolencci £, impertinence 

insolenty -e, impudent 

Insonciancei f., carelessness 

Insouelanty -e, careless, heedless 

Inspirer, to inspire, to suggest 

Instamment, earnestly, ur- 
gently 

Instance, f.» entreaty, urgency ; 
avec instance, earnestly ; faire 
des instances, to entreat 

Instant, m., instant, moment ; ^ 
Tinstant, instantly 

Institnteor, instltntrice, teach- 
er, governess 

Instruction, f., instruction, edu- 
cation, knowledge 

instmire, (instruisant, iustruit ; 
j'instrois, j'instruisis), to teach, 
to train up, to inform 

s'instralre, to instruct or im- 
prove onis self 

instrnit, P. P. of instmire 

Instmn&ent, m., tool, implement, 
instrument 

Insu (^ rinsu de), unknown to 

Insuccds, m., failure 

insnlte, f., insult, affront ; faire 
insnlte, to insult 

s'insnrger, to revolt, to rebel 

insnrmontable, unconquerable 

intact, -e, untouched, unimpaired, 
unsullied 

int^ffz'e, honest, upright 

intelligence, i,, intellect, under- 
standing, knowledge 

Intendant, m. , steward, surveyor, 
commissary 

Intention, f., intent, purpose^ 
view; avoir i'lntention, to in- 
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tend, to mean, to have an in- 
tention 

interdlre, to forbid, to prohibit^ 
to interdict, to suspend', to amaze^ 
to stun 

Interdit, -e, interdicted, confused^ 
abashed, nonplussed 

int^ressant, -e, interesting 

Int6ress€, -e, selfish 

s'lnt^resser, to be interested or 
concerned, to take an interest 

int€r6t, m., interest, share 

int^rienr, -e, interior, inner 

interroger, to question 

Interrompre, to interrupt, to 
break off 

Interrenir, to interfere, to inter- 
vene, to happen 

Interyention, t, interference 

Intimement, intimately 

intr6pide, fearless 

intr^ditfi, t, fearlessness 

Intrivne, f., intrigue, plot 

intrirner, to puzzle, to perplex, 
to intrigue 

introdnire (introduisant, intro* 
doit; j*introduis, j'introduisis), 
to introduce, to show {bring) in 

inutile, useless 

InTalide, m., invalid, military or 
naval pensioner 

InTcnter, to invent 

InTen-tenr, -trice, inventor 

invincible, unconquerable 

invito, -e, ^uest 

inviter, to invite, to advise, to ask 

invoquer, to invoke, to call 

invraisemblable, unlikely 

invraisemblance, f.* unlikeli- 
hood, improbability 

Irai, Fut., Irais, Cond., of aller 

Irlande, f., Ireland 

irr6ffnli-er, -tee, irregular 

irrigation, f., watering 

irrit6, -e, irritated, angry, exas- 
perated 

irriter, to irritate, to provoke, to 
exasperate, to sting 

Islands, f., Iceland 

issue, f.y issue, outlet, end 
means 

\stbm.%, m«^ utHmnu 
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ItaUe, f., Italy 
Italle&y -He, Italian 
iTTtt, intoxicated 
iTresse, f., intoxication 
ivrocne, m., drunkard 
iTTOcncriei f., drunkenness 

J. 

J' (for Je) before a vowel or silent b 
Jabot, m., cropy frill 
JadiSy ofold^ of yore 
JalUlTx to gush, to spring 
Jalousie, f., jealousy, Venetian 

blind 
Jalou^x, •ne, jealous, ambitious 
Janutla, ever ; ne ... Jamalsy 

never; k jtaoBim, for ever 
Jambe, f., leg, thigh 
Jambon, m., ham 
JanTler, m., January 
Jardln, m., garden 
Jardlnleri m., gardener 
Jarretlfoe, f., garter 
Jannitre, yellowish 
Javne, ydlaw 
Jamilry to make or become ydlow 

Jean, John 

Jet, m., throw, casting, dashing, 
shoot 

Jet6e, f., jetty, pier 

Jeter, to throw, to cast 

Jen, m., play, sport, acting, game, 
gambling, working; Jen de 
mots, pun; beau Jen, fair 
play; mettre en Jen, to bring 
into play or question 

Jendl, m., Thursday 

Jenne, young, youthful, junior ; 
Jennes gens, youths, young 
people; Jenne homme, youth, 
young man; Jenne personne, 
young lady 

Jennesee, f., youth 

Joallll-er, -it^f jeweller 

Jole, f., joy, mirth 

jolndre (joignant, joint ; je joins, 
je joignis), to join, to unite, to add 

Joint, -e, P. P. of Jolndre, to join; 
d-Joint, Aerewiih, annexed 
Sou, 'O, pra^fy, nice 






Jone, f., cheek ; concher en Jone, 
to aim at 

Joner, to play, to sport, to gamble, 
to act, to work; faire Joner, 
to set going, to work 

Jonet, m., toy, sport 

Jonen-r, -se, player, gambler 

JoniT, T[i.,yoke 

Jonlr (de), to enjoy, to possess 

Jonlesance, f., enjoyment, use 

JotOon, m. (pL JoiOonz), toy 

Jonr, m., day, daylight, opening, 
way, means, light; Jonr de I'an, 
New Year's Day; Jonrs de 
cong^, holidays; grand Jonr, 
broad daylight; plein Jonr, 
broad day ; nuit Jonm, a week; 
quinzejonm, afortnight; point 
or pointe du Jonr, day 'break; il 
fait Jonr, it is day -light ; tons 
les Jonrs, every day ; se faire 
Jonr, to make on^s way, to cut 
on^sway 

Joxunal, m. (pL Jonmanz), 
diary, newspaper 

Jonmall-er, -a*e, day-labourer 

Jonm^e, f., diy, day-time, dafs 
work, days journey, beUtle 

Jonmellement, daily 

Joyan, m,, jewel 

Joyen'oc, -n%, joyful, merry 

Jn^e, m., judge 

Jngement, m., judgment, tried, 
sentence 

Jnger, to judge, to try, to sentence^ 
to deem 

Jnl-f, -TO, Jew, yinoess 

Jnlllet, m., July 

Jnln, m., j^une 

Jnnient, f., mare 

Jnpe, f., petticoat, skirt 

Jnrer, to swear 

Jnaqne, or Jnsqnes, ox far 
as, until, till, even, up to, 
dawn to; Jnsqn'ici, so far, 
hitherto ; Jnsqne Vk, so far, up 
to that time 

Jnsqn'i ce qne, till, until 

Jnste, adj.,/wj/, apt, rights tight- 
fitting; k Jnste titee, detervedlf 

)ns\%, sAn.) jiist^ exactly^ ^ht, tn 
tune 
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JustMrne^ UyJMStnaSf accuracy 
jnsttee, i,, justice, rightwusnat 



K. 



kllO| or kllocrammey i,ooo 

grammes = about 2 poands, 3 

ounces ayoirdnpou 
Mlomdtrey Frencn measure of 

length, 1000 metres » | of the 

statute mile 



L. 



1', instead of le or la, the, before 
a Towel or b mute/ I'ami, 
I'homme, I'amie, I'h^riti^re 

1', from the pron. !•. him, or la^ 
her, before a vowel or b mute ; 
je I'admire, je I'ai 

la^ art f., the 

la, pers. pron., objective case, 
her, it, &c. 

14, adv., there, then ; li-bas, 
beiaWy dawn there; UUiessus, 
thereupon ; lipdessous, under 
then, bekw, underneath ; de 14, 
hence ; par l4, by that, thereby, 
that way 

labenr, m., labour, tail 

laborien-Xy -■«, industrious, 
hard-working 

labovraffei m., tillage, ploughing 

laboiireri to till, to plmgh 

labonreur, m., husbandman, 
tiller, ploughman 

lac, m., lake 

lacer, to lace 

lacet, m., l<ue, braia 

lAcbe, loose, slothful, slack, cow- 
ardly 

l4cber, to loosen, to let loose, to 
slacken, to let go 

lAcbet^i f., cowardice, meanness 

laid, -e, ugly^ plain 

lalne, f., wool, worsted 

lalaaar, to leave, to let, to aUcw 
laUuMr, to allow {let) on^s 






ne pas laisaer de, to be neverthe- 
less, not to cease 

lait, m., milk 

laitaffe, m., milk-food, detiry pro- 
duce 

lattice, f., milk-woman, milk- 
maid 

lambean, m., rag, tatter, shred, 
strip, scrap 

lame, f., plate, sheet. Hade, wave, 
surge 

lamentable, mournful 

lamentation, f., bewailing, 
whining 

lamenter, to lament, to bewail, to 
mourn 

lampe, f., lamp 

lance, f., lance, spear, staff 

laneer, to dart, to throw to 
launch, to hurl, to shoot, to start 

■e lancer, to rush 

langaire, m., language, speech 

langne, f., tongue, language 

lanffoir, to languish, to pine 

lani^e, f., thong 

lanteme, f., lantern 

iiaqnaia, vo.,, footman, lackey 

laqnelle, relat. pron. f., who, 
which 

lard, m., bacon 

larye, broad, wide 

large, m., breadth, width, offing; 
prendre le large, to stand out to 
sea, to run away 

largenr. f., breadth, width 

larme, f., tear, drop; fondre en 
lannes, to burst into tears 

las, '■m^, fatigued, tired 

lasser, to tire, to weary 

lassitnde, f., weariness 

lare, f., lava 

laTCr, to wash 

le, art. m. (la, £. ; les, m. and f. 
pi.), the 

le, pers. pron. m. (la, f.; les, m. 
and £ pL), him, her, it, or so 

I6cber, to lick 

le^on, f., lesson, lecture 

lect-enr, -rice, m. f., reeuier 

lecture, f., reading, perusal; 
faire U leetore, to read 
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Kf-er^ -^re^ lights nimble^ slender^ 

slightf thdughtless 
l^K^cmenty l^htly^ nimbfyt 

thoughtlessly, inconsiderately 
l^fislateor, m., lawgiver 
l^gitimey lawful^ legal 
l^cner^ to bequeath, to leave 
l^Siim«| m., kitchen vegetable, 

pot-herb 
lendenudn^ m., following day, 

the morrow 
lent^ -e, slow 
lentement, adv., slowly 
leqnel, relat. pron. (laquelle, f ' 

lesquels, m. pi.; lesgaellefl, 

f . pL ), who, whom, which, that, 

which one; lequel pr^ferez- 

vous? which will you prefer^ 
lesi art. and pL of le and la^ the 
leS| pron. m. and f. pi., them 
lesqnelBy m., l«sqnellesy f. ; see 

lequel 
leete^ nimble, brisk, spruce, light 
leetement, nimbly, briskly, 

cleverly 
lettre, f., letter; lettres^ pi., 

literature 
leor^ pers. pron. m. and f. pL, 

to them, them 
lenr^ poss. adj. m. and f., their; 

le lenr, la letur, les leurs^ 

poss. pron., theirs 
XieTanti m.. East, Levant 
leT^e, f., raising, rising, levying, 

embankment, collection 
leTer, to raise, to lift 
■e lerer^ to rise, to get {stand) up, 

to arise 
lerer, m., rising, levee; lerer 

du soleil, sun-rise 
Ihrrtf {., lip 
l€%nrd, m., lizard 
liaison, f., union, connection, 

acquaintance 
lib^rat-enr, -Yicey deliverer 
lib^rer, to discharge, to liberate 
liberty, f., liberty, freedom 
libraire, m., bookseller 
librairie^ f., bookselling, book- 

/rade, bookseller's shop 
nbre,/ree, disengaged 
Ubrementjjree/jf, boldly 



\ 



lien, m., bond. He, strap; pl.« 

bmds, shackles, irons 
\\mti to bind, to tie, to fasten^ to 

connect; lier conversation, to 

enter into conversation 
lien, m. (pi. Uenz), place, spot, 

occasion, reason; au lien de, 

instead of; avoir lieni to take 

place; donner lien k, to give 

rise to; tenir lien de, to do 

instead of 
liene, f., let^^e 
lidvre, m., hare 

lisne, f., line, path, way, fishing- 
line 
lisne, f., league, plot 
limner, to league 
lilas, m., Ulac 
lime, i,,file 
limite, f., Hmit, bound 
limiter, to limit, to confine 
limpide, limpid, clear 
limpidity, f., clearnen 
lince, m., linen, cloth 
linon, m., lawn 

lion, m., lion; lionne, f., lioness 
liqnenr, f., liquor, liquid, cordial 
lire (lisant, lu ; je lis, je lus), to 

read ; lire tout haut, ^ haute 

voix, to read loud 
lis, m., lily; fleur de Vkn, flower 

de lis or de luce 
lisible, legible 
lieibleuient, legibly 
liei^e, f., list, selvage, leading' 

string, border, skirt 
lit, m., bed, btdstead, layer ; gar- 

der le lit, to keep onds bed 
litre, m. ; 4^ litres = i gallon 
livre, m., book 
livre, f., pound; ^ la livre, by 

the pound ; dix francs la liTre 

ten francs a pound 
liyrer, to deliver, to give, to be- 

tray ; liTrer bataifie, to give 

battle, to fight 
■e liTrer, to deliver one's self up^ 

to trust on^s self, to devote on^i 

self, to indulge onis self 
loeal, m., premises^ room 
locelit^, {., locality, place 
10CiA%\x«, tenant^ lodger 
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locomottrty f,, locomotive engine 
loffei f., iodgf, cell, box 
loffttment, m., lodgings house- 
room 
loffer, to lodge, to stay, to put up 
■• locer^ to lodge, to put up at 
lociSy m., dwelling, Aabitation, 

lodging ; au loffis, at home 
loly t, law, rule 
lotn, adv., far, far off; au loin, 

far, afar 
lolntaln, -^ffar, distant 
lolntaln, m., distance, background 
lolalr, m., leisure, lolslrs (pi.) 

leisure hours; k lolslr, Ui- 

surdy 
I'on, used for euphony's sake 

instead of on 
Londrcsy m., London 
long, -ne, long, slow 
long, m., length; au long, tout 

au long, at full length; en 

long, lengthwise; en long et 

en laige, up and dawn 
longtenips, adv., long, a long 

time; depuis longtemps, long 

since, for a long time; U y a 

longtemps, long ago 
longnement, adv., long, at length 
longneor, f., length, slowness, 

prolixity 
lors, adv., then; lors de, at the 

time of ; depuis lors, since then; 

d^s lors, since then ; lors m^e 

que, even though 
lorsqne, conj., when 
lot, m., lot, share, prize 
lonable, praiseworthy 
lonange, f., praise 
lonanger, to praise, to laud 
loner, to let, to hire, to rent; 

4 loner, to let, to be let 
loner, to praise 
lonls. m., louis, a gold coin, value 

24 livres = 19;. ; now 20 francs 
lonp, m. , f. lonTe, wolf 
lonrd, -e, heavy, dull, clumsy 
lonTOtier, m., master of a wolf- 
hunting train 
loyal, -e, honest, fair, just 
loyant^, f., honesty, fairness 
lojer, m,, Aire, rent 






In, P. P. of lire, to read 
Inenr, f., glimtner, gleam 
Ingnbre, mournful, dismal 
Inl, disj. pers. pron. m., he, him, it 
Inl, conj. pers. pron. f., to him, 

to her, to it 
Inlre (luisant^ lui; je luis), to 

shine, to glitter 
Inlsant, -e, shining, glossy ; ver 

Inlsant, gUno-worm 
Inn&ldre, f., light, knowledge, 

wisdom 
Inmlnen-z, -se, luminous 
I'nn, one, the former ; les nns, 

some 
I'nn et I'antre, both 
I'nn I'antre (les nns les 

antres), each other, one other 
Pnn on I'antre, either 
Inndl, m., Monday 
Inne, f., moon ; pleine Vam^yfull 

moon 
Innette, f, tdescope ; lunettes, 

pi., spectacles; Innette d*ap- 

proche, telescope 
Ins (Pret. of lire), to read 
Intte, f., wrestling, struggle 
Intter, to struggle, to strive 
Inxe, m., luxury 



M. 

vcl' instead of me before a vowel 
or h mute 

ma, poss. adj. f. (pi. mes), 
my 

machine, f., machine, engine, 
machinery, contrivance; ma- 
chine li vapeur, steam-engine 

ma^on, m., mason, bricklayer 

madame, f., Mrs,, madam 

mademoiselle, f., miss 

mesdemolselles, young ladies, 
ladies 

magasln, m., warehouse, store- 
house, shop, magazine 

maglstrat, m., magistrate 

magnanime, high-minded, noble 

magnanimity, magnanimity 

niagniftf^DA) magnificent^ ^a<ndL 

mai, m., May V?iiontK\ 
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malcre, Uan, mtagre^ thin, slen- 
der 
main^ f., hand; en venir auz 

mains, to came to blows 
maint, -•, many, many a 
maintenant, now 
malnteniTi to maintain, to sus' 

tain, to uphold, to keep up 
malntten, m., maintenance, pre- 

servcUion, keeping up, deport- 

ment 
maia, but, why 
mataon, f., house, home, family, 

household, firm ; k la maison, 

at home, in-doors 
maiaonnettei f., smail house, 

cottage 
tamitr^fXa., master, owner, teacher 
maltresse, f ., mistress, landlady, 

owner, teacher 
majeat4, i,, majesty 
maJeatuen-Xi -aa, majestic 
majeur, -a, major, greater, im- 
portant, of age 
maly m. (mauz), evil, ill, harm, 

trouble, cuhe, sore, disease, sick' 

ness; avoir mal k.,., to have the 

...ache, to have sore... ; prendre 

en mal, to tctke a thing amiss 

or HI 
mal, adT., iH^ badly, amiss; de 

mal en pis, worse and worse; 

trouver mal, to Jind fault with ; 

se trouver mal, to faint, to be 

uncomfortable 
malada, ill, sick, sore, unwdl, 

poorly 
maladia, f., illness, sickness, 

disease, complaint 
maladi-f, -re, sickly, unhealthy 
maladroit, -e, awkward, stupid 
malaTia^, -e, Hi-advised, imprU" 

dent, ill-informed 
mAla, male, manly, mascuHne 
malediction, f., curse 
nutlencontran'^, -sa, unlucky, 

untoward 
malentandn, m., misunderstand' 

ing 
malfalaaat^ -a, mischievous 
mslfkitear, m,, evil-doer 
if m spiUof 



mall&anr, m., misfortune, un* 

happiness, ill-luck ; maU&anr it 

... \ woe to. ..I parmalhanr, un- 

fortunatdy ; porter malheur, 

to bring Ul-luck 

malhaurenaenient, unfortu- 
nately 

mall&euran-z, -aa, unfortunate, 
unhappy, unlucky, unsuccessful 

malhonnAta, dishonest, rude 

malice, f., malice, spite, mis- 
chief 

nuOicieii'OC, -aa, malicious, sly 

niali-n, -cne, malicious, mcUig' 
nant, sly, sharp, cunning 

malinropre, dirty, slovenly 

malsain, -a, unhealthy 

maltraitar, to ill-treat, to wrong 

mauian, f., mamma, mother; 
grand*maman, grand-mamma 

manant, m., cluwn, churl 

mancha, m., handle 

mancha, f.t sleeve, channel; la 
Mancha, the Bntish Channel 

manehatte, f., ruffle, cuffs 

mandat, m., mandate, commis- 
sion, check, order {post-office) 

mandar, to inform, to send 

manipar, to eat, to consume, to 
squander 

aa manirar, to be eaten or eaiahle, 
to destroy each other 

mangar, m., eating, food 

maniar, to handle 

niaai^ra, f., manner, way, style; 
^ la mani^a de, after the man- 
ner of; de manitea k, so as to; 
de maal^a que, so that 

manoBnyra, m., workman, la- 
bourer 

manoBUTrar, 



to manoeuvre^ to 






work, to drill 
manqna, m., want, fail 
manqtii6, -a, defective, abortive 
manqner, to fad, to want, to 

miss, to be near, to be missing, to 

forfeit {on^s word) 
n&antaan, m., cloak, mantle 
n&annfactora, f., manufaetttre, 

manufactory 
uaxaia, m., marshy summp 
mavYnra, m., mavUe 
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mam, shopkeeper 
marcbaaderi to hargain^ to 

haggle, togrudp 
marchandisei f, wares, goods 
marche^ f., march,, walk, step, 

way, course, progress ; se mettre 

en loarehe, to start 
march€, m., market, bargain; k 

bon nuurch^, cheap; k roeillear 

march€y cheaper; par-dessus 

le nuurcb^i oifer the bargain ; 

en 6tre quitte k bon TomrthSf to 

get off cheaply 
marcberj to walk, to tread, to 

march, to proceed, to work 
mardiy m., Tuesday 
mare, f., pond, pool 
mar^cbal, m., marshal, farrier 
mar^e, f., tide, sea-fish ; mar^e 

montante, rising tide ; mar6e 

descendante, ebb 
mari| m., husband 
mariace, m., marriage, matrix 

mony 
mari^y m., bridegroom 
marine, f., bride 
marier, to give in marriage, to 

match, to wed, to unite, to join ; 

(^onser, to marry) 
■• marier, to get married 

marin, -e, marine, seafaring 

nuurin, marinier, m., sailor, sea- 

man 
laarine, f., navy, sea-piece 
iDiaritline, maritime, naval 
marque, f., mark, token, sign 
marquer, to fnark, to denote, to 

shmv, to indicate 
marraine, f., god-mother 
marron, m., chestnut 
Mars, m., March, Mars 
Maraeillaia, -e, belonging to 

Marseilles 
marteau, m., hammer, knocker 
martial, -e, warlike 
martyr, -e, martyr 
martyre, m., martyrdom 
masque, m., mask, masker 
masquer, to mask, to hide 
massacre, m., slaughter 
riM> f., club 



m4t, m., mast, pole 
matelot, m., sailor, seaman 
materiel, m., stock, working'Stock, 

stores 
matlire, f., matter, material; en 

matl^e de, in point of 
matin, m., morning; le lende^ 

main matia, the next morning; 

de grand matin, very early 
matin, adv., early (fit the mom- 

lf*i) ; de bon matin, very early 
mAtin, m., mastiff, fellow 
matinee, f., morning 
maturity, f., ripeness 
maudire (maudissant, maudit ; 

je raaudifi, je maudis), to curse 
BUkUTais, -e, bad, ill, evil, wrong; 

de plus en plus nuiUTais, itwrse 

and worse 
BUkux, pi. of mal 
n&e, pers. pron., me, to me; me 

Toici, here I am 
m^canieien, m., mechanician^ 

machinist, engineer 
m^canique, f., mechanics, ma' 

chinery, mahanism, machine 
Bik^canique, mechanical, me- 
chanic 
m^hancet6, f., wickedness, mal* 

ice, naughtiness 
m^chant, -•, wicked, bad, 

naughty, paltry 
micbe, f. , Tvick, match^ lock 
m^connaltre, not to recognise^ 

not to know again, to disown, to 

disregard 
m^content, -e, dissatisfied^ dis- 
pleased 
mi^contenter, to displease 
m6decin, m., physician 
m^decine, f., medicine, physic 
mediocre, middling, indifferent 
m^dire (m^isant, m^t ; Je 

m^is, vous m^isez, je m^is), 

to slander 
m^dlsanee, f., slander 
m^diter, to meditate 
M^dlterran^e, Mediterraneem 
m^fait, m., misdeed 
m^flance, f., mistrust, distrust 
m^flant, -e^ mistrustful 
i ma mML«r ) to mistnixi^ to dMfcv>MX 
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m^garde^ f., inadvertence 
meilleor, -e (comp. of bon), 
better; le meUletir (saperL), 
the best 
m^laxigre, m., mixture^ mingling; 
sans vtk£iMx^ef unming led, pure 
iu6langer^ to mix, to mingle 
ni^6e, f., conflict, fight, affray 
mdler, to mix, to mingle 
■e mdler, to meddle, to interfere, 
to mind ; m^ex-vous de vos 
affaires, mind your own business 
membre^ m., member, limb 
inline, adj., same, self, very ; le 
m£me jour, the same day ; le 
jour inline, the very day ; moi- 
nAra^f myself, &c. 
mdme^ adv., even, also, likewise ; 
de mdnie, the same, in the same 
way ; de in^me que, cts, as well 
as ; 6tre k mdme de, to be able 
to; mettre k mdme de, to en- 
able; revenir au mSme, to be all 
the same 
m^moire, f., memory 
m^moire, m., memoir, bill, ac- 
count 
menace^ f., threat, menace 
menacer, to threaten ; menacer 

mine, to totter 
mteage, m., house-keeping, house 
hold, house^ family, couple, home 
management, m., regard, care 
ui^naeer, to husband, to manage, 

to spare, to treat kindly. 
■e ni^nager, to spare onis self. 
m^nae^e, f., housewife 
mendiant, -e, beggar 
mendier, to beg, to implore 
mener, to lead, to conduct, to take 
nienaonffe, m., lie, falsehood 
uienten-r, -ae, liar 
menten-r, -ae, adj., lying, false 
mentir (mentant, menti ; je mens, 
je mentis), to lie, to tell an 
untruth ; sans mentir, without 
exaggeration 
menton, m., chin 
menn, -e, slender, thin^ small 
menn^ m., detail, bill of fare 
me m^prendre, to mistake^ to be 
m$s/lajkat 



\ 



m^piia, m., contempt, scorn ; au 
m^ris de, in defiance of 

Bk^prisable, contemptible, de- 
spicable 

m^inriae, f., mistake 

m^riaer, to despise 

mer, f., sea; bord de la mer, 
sea-side ; mal de mer, sea-sick- 
ness ; pleine mer, open or main 
sea 

mercenaire, mercenary, hireling 

merci, f., mercy 

merci, for Je Tona reniercie, 
thanks ; merci I thank you I 
Dieu merci I thank God I 

mercredi, m., Wednesday 

Mercore, m., Mercury, mercury, 
quicksilver 

niire, f., mother 

meridional, -e, southern 

m^rite, m., merit, desert 

m^riter, to deserve, to merit 

nierveille, f., wonder, marvel; 
k Bieryeille, wonderfully well, 
capitally 

meryeillenaement, wonderfully 

meryeillen-z, -se, wonderful 

mes, poss. adj. m. and f. pi., 
my 

m^aaTentnre, f., mischance 

meadames, f. pi. of madame, 
ladies, mesdames 

m/^ainteUiffence, f., misunder- 
standing 

nieaaag-er, -ere, messenger, har* 
binger, carrier 

meaae, f., mass 

meaaienrs, m. pi. of nion- 
%\<tvx J gentlemen, sirs 

nieanre, f., measure, limit, pro- 
priety, time; ^ nieanre que, 
in proportion as ; 6tre en me- 
anre de, to be in a position 
to 

niesnrer, to measure 

ni^tal, m. (ni^tanx), metal 

metier, m., trade, handicraft, 
business, loom 

metre, m., metre, French yard 
= 39 inches 

Uii^tricKOA, metrical 
mAts, in.., disH^ viands 
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(raettant, mis ; je mets, 
je mis), to put^ to place^ to lay^ 
to set, to put on, to carry, \to 
bring ; mcttre \t iea ii, to set 
fire to; mettre aa fidt, to ac^ 
outtint with the matter ; mettre 
\l la Toile, to set sail 
mm aaattre, to put on^s self, to sit 
down, to dress ; se mettr* ii, 
to set about, to be%in ; u^j in«t- 
tre, to set about it; ue BMttre 
k table, to^sit down at table 
menble, m., piece o//nmiture; 

pi., fumiiure 
meubler, to furnish, to stoch, to 

store 
mevnier, m., mUUr 
mffunrtr^i f., mUler^s wife 
menre (J®)» ^i"* Sabj. of movrir, 

to die 
mcum, J die, Pr. Ind. of monrlr 
menrtre, m., murder, slaughter 
metirtrier, m., murderer 
menrtii-cr, -^re, murderous 
midi, m., mid-day, noon, twelve 

d clock, south 
mie, f., crumb {of bread) 
miel, m., honey ; rayon de mieli 

honey-comb 
mie&y -ne, poss. pron., mine ; le 
mie&y la mienne^ les miensy 
les miennesy mine 
mieite^ f., crumb, bit 
mieuacy adv., better ; le mieuz, 
the best, the better (comp. 
melUenr, adj.); ne demander 
pas mienZi to ask nothing 
better, to be delighted at; tant 
mievac^ so much the better 
■illicei f., militia 
milieu^ m., middle, midst, middle 
course; aa beaa milieu, in the 
very middle 
mille (in dates mil), adj., thousand 
Bdlle, m., mile 
mlllier^ m., thouscmd 
million, m., million 
mlnc«, slender, thin, slight 
mine, f., countenance, mien, look, 
air ; avoir bonne mine, to look 
well; avoir mauvaise aBi&«| to 



mlney f., mine, ore, source 

miner, to mine, to undermine 

mineral, m., ore, mine 

mineral, m., mineral 

minenr, m., miner 

minietre, m., minister, clergyman 

minnit, m., midnight, 12 d clock 

minnte>f., minute, rough draught 

minntieu-z, -se, minute, par- 
ticular 

mire, f., aim; point de nkire, 
aim, object 

mirer, to aim 

se uiirer, to look at one^s self in a 
f^ass, &c. 

miroir, m., looking-glass 

mis, miae (P. P. of mettre), put, 
laid, &c. ; la table est mise, 
the cover is laid; bien mis, 
well dressed 

mis (Je), Pret of niettre, to put 

oais^rable, s., wretch 

miserable, adj., wretched 

misire, f., misery, wretchedness, 
mere trifle 

mis€ricorde, f., mercy, pity 

mis^ricordieu'oc, -se, merciful 

mobile, m., mover, motive 

nM>bilier, in,, furniture 

mode> t, fashion; pi., millinery; 
4 la niode, fashionable 

niode, m., mode, mood 

nM>d^e, m., model, sitter 

mod6r6, -e, moderaie 

mod6rer, to moderate 

modiqne^ moderaie 

moelle, f., marrow, pith 

moellen^z, -se, marrowy^ soft, 
mellow 

moBnrs, f. pi., manners, morals, 
habits 

moi, disj, pers. pron., /, me; 
c'est moi, it is I; de vons k 
moi, between you and me; 
qnant 4 moi, cufor me 

ntoindre, less, lecut 

moine, m., monk, friar 

n&oineau, m., sparrow 

molns, adv., less; k molns de, 
unless ; k nioins que...ne, un- 
less ; an aaoins, du molns, at 
least 
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mkobr; f., waieringf main 

BMilSy m., mmUh; touslesnuits, 
every month 

mot— ony £, haroest 

moissoniier, to reap, to harvest 

moiti^, f., half, moiety ; a 
moitU, haJf; de moitl^ iy^uitf 

mol, -le^ i^ ftc. 

moUesae, t, softnesSf effeminacy 

moiaenty m., moment ; an mo* 
mont de, tfit M/ /mff^ ^/ par 
moments, at times; pour le 
moment J atfresent 

mon, poss. adj. (mm, f.; mea, 
pL), my 

numargney m., monarch 

monaet^roy m., motuutery 

moneeai&y m., heap 

nionde, m., vtorld, people, com- 
pany, men, servants; le beau 
raoik&^f fashionable people ; pas 
grand mondey^Wv pet^ ; tout 
le nionde, everybody, everyone; 
avoir da monde, fo have com- 
pany ; mettre aa monde, to 

bring forth 
monnale, f., coin, money, chcmge, 

mint 
monaeifrnenry m., (pL mesael- 

Sneurs), my lord, your lordship 
monaievry m. (pL measleum), 

gentleman, (in addressing per- 
sons) Sir, Mr, (before a name) ; 

Monsieur Blanc, Mr, Blanc; 

nionsienr est sorti, master is 

gone out 
monstre, m., monster 
monty m., mount, mountain 
montairnardi -e^ mountaineer, 

highlander 
monta^ne, f., mountain, hill 
mont^e^ f., stairs, steps 
monter, to ascend, to go {get) up, 

to come up, to rise, to amount; 

monter k cheval, to ride on 

horseback ; n&onter en voiture, 

to get into a carriage 
se nionter, to amount to, to come to 
montre, C, watch 
montrer, to show, to point out 
me tnoatrer, to show onds sdf, to 
a^fi^ear 



saontore, £,, anisnal frr ridings 

nag 
se Bumner de, to Uutghat, to 

mock 
aaogaen^ry -se, mocking, scofing 
morale, f., morals, morality, 

lecture, moral 
moreean, m., bit, morsel-, pUce 
'waioir6^9saMitf a plague upon it 
nkordr^, to bite 
Bkore, m., moor 
momoy depressed, gh/nt^ 
niors, m., bit {of a bridle) ; yttsL* 

dre le mors anz dents, w run 

away 
morsnre, f., biting, bite 
Bu>rty f ., death 
Bu>rt, -e (P. P. of nionrir), dead, 

lifdeij, stagnant 
n&ortel, -le, mortal, deadly 
BU»rtellenient, adv., mortally 
mortier, m., mortar 
nM>sqn6ey f., mosque 
mot, m., word, saying; beat mot, 

witticism, wit; motr a n&ot, 

literally, word for word 
n&otenr, m., mover, author 
motif, m., motive, reason 
mon, niol (f. niolle), soft, 

mellow, Weak, indolent 
Bu>nche, i.i fly t patch, spot 
moncber, to wipe the nose, to 

snuff {candles) 
monchoir, m., handkerchief 
mondre (moulant, moula; je 

mouds, je moulus), to grind 
monlU6, -e, wet, liquid; n&OQill6 

jnsqa'anx os, drenched to the 

skin 
monlller, to wet, to water ^ to soak 
monlaire, m., moulding 
n&onlln, m., mill ; n&onlinitbl^ 

corn-mill; moulin k vent, 

wind-mill; moulin ileaii^n«ii<gr- 

mill ; moulin k caf^ coffee-mill 
mourlr (moniant, mort ; je meurs, 

je mourus, je mourrai), to die, 

to die away ; mourir de f aim, 

to starve ; faire mourir, to put 

to death, to kill 
ma mouaeVr, to bt dying or expire 
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moiuiqn«t, m., muskit 
monMie, m., caHn-boy 
mousse^ f. , moss, froth, foam 
monstacbe, £, mustache 
mouton, m., sheep, mutton; re- 
venons ^ nos moutona, l^ us 
return to our subject 
monturey i., mixed corn 
mouTant, -e, moving, unstable; 

sable mouTant^ quicksand 
monTementi m., motion, tnove- 

ment, stir 
monToir (mouvant, mfi ; je meus, 
je mus, je mouvrai), to move, to 
incite 
ttoyeny m., means, way; moyens 
(pi.), talents, fortune, means, 
circumstances ; au moyen de, 
by means of; avoir des moyens^ 
to be clever ; avoir le moyen 
de, to be able ; je n'en ai pas le 
moyen, / cannot ajford it 
uoyen, -ne^ adj., middling, 
mean, middle-sized; moyen Sge, 
middle ages 
ta^f mne (P. P. of monToir), 

moved 
tnuet, -te, dumb, mute 
mniriM*ni€iit, m., lowing, roar- 

ing 
nxoltf f., mule 
muleti m., mule 
tnultiplier, to multiply 
munir^ to supply, to provide 
munition^ f., ammunition, stores 
rxxoXf m., wcill; mor d*enceinte, 

walls 
tni&r, -e, ripe, mature 
muraiUe^ f., walls, rampart 
mdriTi to ripen, to mature 
mnrmure, m., murmur, whisper, 

purling 
tanrmorerj, to murmur^ to grum- 
ble, to whisper 
museauy m., muzzle, snout 
muaiqne, f., music, band 
■e mntlner, to mutiny 
myope, near-sighted, short-sighted 
mSTrte, m., myrtle 
inyst^e, m., mystery 
tnyst^rieiipy, -se^ mysterious 



\ 



N. 

n', before a vowel or silent h, for 

ne 
nacelle f., wherry 
nage, f. , swimming ; k la nairei 

by swimming; pa.sser ^ la 

na^ei to swim over or cuross 
nailer, to swim, to welter 
nagrniore, IcUely, but now 
nai'-f, -Te, natural, candid, art- 

less, ingenuous 
nain, -e, dwarf 
naiaaance^ f., birth, beginnings 

rise; anniversaire de la naio- 

■ance^ birthday; de nais 

■ance^ by birth 
naiaaant, -• (Pr. P. of naitre), 

rising, growing 
naitre (naissant, ne ; je nals, je 

naquis), to spring up, to be bom, 

to grow, to rise, to arise ; faire 

naitre^ to bring forth, to give 

rise to, to start 
nappe, f ., table-cloth, sheet 
naqnla (Pret. of naitre), was born 
natal, -e, native, natal 
nation, f., nation, people 
nature, f., nature, kind; d'apr^ 

nature, from nature, from life ; 

de sa nature, naturally 
naturel, -le, adj., natural, ncUive 
naturel, m., nature, temper, dis» 

position 
naufrage, m., shipwre-^]; f^jre 

naufrase, to be shipwreckeef 
naTet| m., turnip 
naTire, m., ship, vessel 
nayr^, -e, broken-hearted 
nayrer, to break, to rend the heart 
ne, n', generally complementef) 

by paa, point, que, &c., not, 

no 
ne...que, only 
n6, -e (P. P. of naitre), bom 
n6annM>in8, nevertheless, however 
n^ceaaaire, adj., necessary 
n^ceasaire, m., necessaries, work" 

box, dressing-case 
&j6cemmW4) 1^., necessity^ iMt^ 

tvanl 
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u6fflic^, m., undress^ negligee 
o^gUgenet, f., neglect , careless- 
ness 
nigUgent, -e, careless 
n^ffUger, to neglect, to slight 
n^ffoce, m., traffic , trade 
ii^KOciaat, m., merchant 
ndffr«, &6grresB«, f., negro 
ueiee^ f., snow; flocon de 

neige, yKz/^ ^ xn^^zv ; il tombe 

de la neige, 1/ snows 
vL%\fi9!ty to snout 
uert, m., nerve, sinew 
n«rye«-x, -■•, nervous, sinetvy, 

muscular 
net^ -te, ^/mw, n^a/, ^/^ar, ^/(M>f 
ntttement, cleanly, clearly 
nettoyer, te clean, to clear 
n««-fy -Te, new 
ncTeUy m., nephew ; non arri^re- 

nereuz^ our posterity 
nem, m., im^j^/ rire au nex, /(? 

laugh in the face 
tA, neither, nor, or ; ni moi non 

plus, nor I either 
uiaiS| -e^ ji/Zk* simple, foolish 
nicher, to build nests, to nestle 
nid^ m., nest, berth 
nidce, f.» MtA*^ 
NU, m., the Nile 
uiTea«^ m., level 
noble> m., nobleman 
noblesse, f., nobility, nobleness 
noce, f., marriage, wedding; en 

premieres, en secondes noces, 

in first, second marriage 
Noel, m., Christmas ; les fetes de 

Noel, Christmas holidays 
nOBndy TTL, knot, tie, bow, knob, 

bond 
noir, -e, blcuk, dark 
aoir&tre, blackish 
aoircir, to blcuken, to defame 
uoisette, f., hazel-nut, woodnut 
noix, f., walnut, nut 
ckoraj m., name, noun, fame; 

nom de baptSme, Christian 

name; nom de famille, sur- 

ftame 
aotnbre, m,, number 
nosaahrmu jt, me, numerous 
nommer, to name, to appoint 



■e nonuBMr, to be ntimeu or 
calUd 

non, no, not; non pas, not ; 
non plus, neither ; je crois que 
non, / think not ; je dis que 
non, I say no 

nonchalance, f., carelessness 

nonchalant, -e, careless, listless, 
heedless 

nonobstant, notwithstanding 

nord, m., north, north wind 

Moimand, -e, Norman 

noa, poss. adj. ; pi. ra. and f. of 
notre, our 

note, f., note, bill, mark 

notre, poss. adj. ; m. and f. (pL 
noa), our 

n6tre, poss. pron., ours ; le (la) 
ndtre, les notrea, pi. m. and 
£, ours 

noner, to knot, to tte 

nonrrice, f., wet-nurse 

nonrrir, to feed, to nourish, tf 
maintain, to keep, to remr 

nonrritore, i,,f9od 

nous, pers. pron., we, us, to us; 
refl. ourselves; recipr. each other 

nana-n&dmea, ourselves 

nonT-oan, -el, m., -elle, f., new, 
novel, fresh ; de noureau, 
adv., again, anew; nonToanx- 
venus, new-comers ; qu'y a-t-il 
de nouTcan ? whcU is the 
news? 

nonTeaut6, f., newness, novelty 

nouTCl, see nonrean 

nonTclle, f., news, intelligence, 
novel, tcUe; envoyer savour des 
nonToUea de quelqu'nn, to send 
to enquire after any one ; don- 
nez-moi de vos nonvellaa, UA 
me hear from you ; recevoir des 
nonTCllea de, to hear from 

nouTelleuient, newly, lately 

noTcn&bre, m., November 

noyan, m., stone, ikell, nucleus 

noyer, m., walnut-trm 

noyer, to drown 

nn, -e, naked, bare, plain ; wt^ 

pvedS) bare-foot, barefooted 
iKOMK^, TIL., cloudy l^oom 
n-ni«««px^ -a%) cUwdy^ cUmidL 
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If f.f shadcy tint 

nne, f , cloud 

nti6e, f., cloudy host^ shower 

nnl, P. P. of noire, to hurt 

nnlre (nuisant, nui ; je nuis, je 
nuisis), to hurt, to injure, to 
wrong 

nuisible, injurious^ hurtful 

waXtf {,, ntghf; cette nuit, to- 
night; de nuity iy night, 
nightly ; faire nuit, to be 
dark 

nul, -le, adj., no, not any, null ; 
nolle part, nowhere 

noi| pron., none, no one 

nolleinent, by no means, not at 
all 

noni&ro, m., number ; demeurer 
au nosoi^ro dix, to live at num- 
ber ten 

noqoe, f., nape (of the neck) 



O. 

Obelr {k)t to obey, to yield 
obdissaneei f ., obedience 
ob€iflsant, -e, obedient 
objetj m., object, subject, aim 
obUcemnce, f., kindness 
obUgeaoti -e| obliging, kind 
obUctTy to oblige, to compel 
obBCOTi -e, obscure, dark ; faire 

obscor, to be dark 
obecorclr, to darken, to dim 
obscorit^, f., darkness, obscurity 
obs^der, to beset 
obseryer, to observe, to notice 
obstlnation, f., obstinacy 
obetin^, -e, obstinate, stubborn 
obstlner, to make obstinate 
■'obstiner, to persist 
obstroer, to obstruct 
obtenir, to obtain, to gel, to gain 
oecasion. f., opportunity, occa- 
sion ; a oceBMlioikf second-hand 
oeeident, m., west 
occidental! -e, western 
oceoper^ to occupy, to take up 
a'oceoperi to occupy on^s self, to 

mmdf to think of 
0eiotrm, m,, Odier 



odeor, f., odour, smdl, scent 
odieoaenienty shamefully 
odoraty ni., smell, smelling 
oeil, m. (pi. yeoz), eye; din 
d OBil, twinkling of an eye, 
wink ; coup d'oBil, glance, look, 
prospect ; k vuc d'oBil, visibly 
OBof, m. (f silent in the pi.), 

OBOvre, f., work, deed, act ; chef- 

d'oBOTre, m., master-piece 
offenae, f., offence, trespass 
offenaer, to offend, to hurt 
offert, -e, P. P. • of offrir, to 

offer 
ofieCy m., office, iAity, functions, 

service; rendre un bon (man- 

vais) ofice, to do a good (bad) 

turn or offce 
oficier, m., o/^er 
oficieo-z, -ae,. officious 
oftt%f f., offer, tender 
offrir (ofTrant, offcrt ; j'offre, j'of- 

fris), to offer, to present, to afford 
Die, f. , goose 
oiaeao, m., bird; k vol d'oiaeao, 

as the crow flies : k vue d'oi> 

aeaoy birds-eye view 
oiai-f , -Te. idle, unoccupied 
oiaiTet6y t, idleness 
oliTier, m., olive tree 
onibraffe, m., shade, umbrage 
ombra^feri to shcule 
ombre, f., shctde, shadow, ghost ; 

k ] 'ombre, in the shcule 
on&ettre, to omit, to pass over 
omia, P. P. of omettre, to 

omit 
on, one, people, they, men, we, 

you, somebody; on dit, it is 

said; que dira-t-on ? what wilt 

people say f 
oncle, m., uncle 
onctoeo'oc, -ae, unctuous, oily 
onde, f., wave, wcUer, sea 
ond€e, f., shower 
ondoyer, to undulate, to wave 
ondolation, f., undulation, wav* 

onffle, m., nail (of fingers), eUm 

{pf antmaCs\ 
on«:ojMk\ \!i.« mwlmeiit^ ^oaroe 
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ont, 3rd pers. pL Pres* of aToiri 
to have 

onse, deven ; le onse^ on the i ith 

op^rat-eur, -rice^ operator 

op6rer^ to opetate, to do 

opini&tre, obstinate, stubborn 

oppoB^, -e, opposite, facing 

opposeri to oppose, to object 

opprimer^ to oppress 

opulent, -e, wealthy 

oVf adv., now, but; or 9a, now 
then 

or, m., gold; d'or, en or| golden 

oraye, m., thunderstorm, tem- 
pest ; &ire de roraye^ to bet 
stormy 

oraireii-X| -ae, stormy 

oranirey f*> orange 

oranireri m., orange-tree 

orateuri m., orcUor, speaker 

orcl&eatre, m., orchestra, band 

ordinaire, ordinary^ usual; ^ 
Tordinalre, d'ordlnalrei usu- 
ally 

ordinairementi usucUly 

ordonnaace^ f., order, praerip- 
tion 

ordonneri to order 

ordrt, m,, order, command 

orellle, f., ear; dire k Tonrille, 
to whisper in any on^s ear; 
faire la soorde oreille, $» turn 
a'deaf ear 

oreiller, m., pUlcw 

orlirre, m., goldsmith 

oryane, m., organ, voice 

oriraniser, to organise 

orye, f., barley 

oryuey nu (f. in the pl.)» organ 

orsrneil, m., pride 

orsneillen-x, ^m^j proud 

orient, m., ecut 

oriental, -e, eastern 

orifinaire, native 

oriiinal, -e, ortginal, eceetUrie^ 
odd 

ormei m., </«« 

omer, to ornament, to adorn 

orphAl^f -Oj orphan 
om, jxL, ^ofte^ (Mrite)jSshbone 
omr, /^aiarg, to venturt 
■■'•«> «»# miuJbtr 



oaaementSi m. pi., bones {pfdead 

bodies) 
6ter, to take away, to remove, to 

pull Oj^, to deprive, to get out 
on, conj.y or, either ; on bien, or 

else ; on... on, either... or 
oil, adv., where, whither, to what, 

in {at or to) which, when ; d*on, 

whence, how; par oti7 which 

wayl 
onbli, m., forgetfulness, oblivion 
onblier, to forget 
oneat, m.^ west 
oni, adv., yes; mais oni, why, 

yes ; je crois que oni, / thiik 

so ; oni d4 ! indeal! 
oni', -e (P. P. of onir), heard 
oni-dire, m., hearsay 
ovSr, to hear, only used in the 

Infin. and P. P. 
onraffan, m., hurricane 
onrs, m., bear 

ontil (1 silent), m., tool, implement 
ontre, prep, and adv., beyond, 

farther, besides 
ontrer, to exaggerate, to incense 
onTort, -• (P. P. of onvrir), 

opened 
onTertnre, f., openings beginning 
onvraye, m., work; ouirace a 

Taiguille, needle^utork 
omrrier, m., workman 
onvrir (ouvrant, ouvert ; j'ouvre, 

j'ouvris), to open, to start 

P. 

paciilqne^ peaceful, peaceable 
pacotille, £, lot, venture 
PMre, f., page {of a book) 
pave, m.,page\bqy) 
pai'en, -ne, pagan, hectthen 
paillasse, f., straw-mattress ; m., 

clown 
paille, f., straw, chaff, flam 
pain, m., bread, loaf, cake; petit 
pain, roll; pain k cacheter, 
wafer; pain de manage, home' 
made bread; pain bis, browm 
bread 

iJty^ mote 
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t, f., /Mr, emfUf brace 
palsible, peaceful, still 
paisiblement, peaceably 
paltre (je pais), to graacj to feed, 

to pasture 
pais, f., peace, rest 
pais, int., peace! hush I 
palais, m., palace, mansion, 

palate {of the mouth) 
pale, pale, wan 
palefrenler m,, groom 
p4llr, to turn pale, to grow dim 
palmier, m., palm-tree 
palpiter, to palpitate, to throb 
panad&e, m., plume, feathers 
panier, m., basket, hamper 
P*&*C9 ^ groom, to dress 
pantalon, m., trowsers 
pantoufle, f., slipper 
paon (o silent), m., peacock 
pape, m., pope 
papier, m., paper 
papillon, m., butterfly 
P&qnea, m. f., Easter; Hkies de 

PAqnea, Easter holidays 
paqnet, m., parcel, bundle, packet 
par, by, through, out of, from, 
about, in, during, &c. ; nne fois 
par semaine, once a week ; par 
ci par lii, here and there ; par 
oil? which way? par ici, this 

paradis, m., paradise 
paraisaaat, Pr. P. of pandtre, 

to appear 
paratt (il), (Pres. of paraltre), it 

appears 
paraire, m., parts, latitude 
paraitre (paraissant, pam ; je 

parais, je parus), to appear; 

faire paraitre, to evince, to 

bring out, to publish 
paraplnie, m., umbrella 
pare, m., park, pen {for ccUtU) 
parce qne, because, as ; par ee 

qne vous d\ie&,from what. you 

say 
pareelle, f., particle 
parcl&einiii, m., parchment 
parconrir, to travel over, to go 

over^ to run over, to redd over. 



\ 



, prep, and adv., wer, 
upon, above, besides 
^fmxdXwKa^f faith ! 
pardon, la,, forgiveness 
pardonner, to forgive 
parcil, -le, like, similar, such 
parent, -e, relation, reldtive, kins- 
man, kinswoman ; pi., parents, 
relatives 
parer, to adorn, to set off, to deck, 

to dress, to ward off 
par esse, f., idleness, sloth 
paresseu-oc, -se, adj., idle, lazy 
paresseu-x, -se, s., idler 
parfait, -e, perfect 
parfaitement, perfectly 
parfois, occasionally 
parfom, m., perfume, scent 
parfuner, to perfume 
pari, m., wager, bet 
parier, to wager, to bet 
paijnre, m., perjury, perjurer 
parier, to speak ; parier mal, to 
speak badly ; entendre parier 
de, to hear of 
parier, m., speech, manner of 

speaking 
parmi, among, amidst 
paroisse,f . , parish, parish church 
parole, i.,word, speech, language ; 
addresser la parole, to address ; 
prendre la parole, to begin to 
speak, to address the meeting 
parqnet^, adorned with inlaid 

floors 
parrain, m., god-father 
pars, Pres. of partir, to set out 
parsemer, to streiv, to stud 
part, f., part, skate; 4 part, 
aside, except ; autre part, else- 
where ; de part et d'autre, on 
both sides ; de la part de ...,on 
...*s part, in ...*s name, from 
... ; nulle part, nowhere ; 
<^e\(\\ie "gBxtf somewhere ; faire 
part k quelqu'un de ..., to share 
... with, to inform ...of 
partake, m., division, share 
partaker, to divide, to share 
partance, f., sailing, departure 
paxtV, m,, t^'^'S^ 5*^^ ^"rt^ 4*- 
termination^ nuiUK ; -^jwssfta^ 
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SOD parti, to make up on^s 
mind ; tirer parti de, to turn 
to account, to derive advantage 
frmn 

participer, to participate 

particnli-er, -^e, particular, 
p -culiar^ appropriate, private 

partleali^einenti particularly 

partle, f., part, party, game, lot ; 
faire< partle de, to form a 
part of 

partir (partant, parti ; je pars, je 
partis), to depart, to set out^ to 
start, to go off ; k partir de, 
from, beginning from 

partont, everywhere 

para, P. P. of paraitre, to 
appear 

parure, f., attire, dress, orna- 
ment, set (of gems) 

paras (Pret. of paraitre), ap- 
peared 

parrenir {h), to arrive, to reach, 
to attain, to succeed 

parrena, -e, P. P. of par- 
▼enir 

parrins (je), (Pret. of parrenir), 
I attained 

pas, m., step, pace, rate^ pre- 
cedence ; ^ deux pas de, within 
a step of; ^ grands pas, with 
great strides; mauvais pas, 
scrape ; doubler le pas, to hasten 
one s pace 

pas, adv., not, no, not any ; pas 
du tout, not at all 

passagre, m., passage, fare, 
thoroughfare^ pasSy arcade 

passagr-er, -ere, adj., transient 

passagr-er, -dre, s., passenger 

pass6, m., time past 

passer, to pass, to run over, to 
slide away, to dress, to fade ; 
faire passer, to fass, to hand 
round ; passer chez quelqu'un, 
to call on, upon otte 

se passer, to happeny to pass 
away, to occur ; se passer de, 
/o do without 
pa,mmion, f,, pension, love 
PBMBionaSment, passionately 
me n^maionner, to take a fancy 



\ 



pasteor, m., shepherd, minister 

pAte,/., paste, dough 

p4t€, m., pie, {of ink) blot 

patience, f., patience^ forbear* 
ance ; Itre k bout de sa pati- 
ence, to be out of patience 

patin, m., skate 

patiner, to skate 

patois, m., patois, dialect 

p4tre, m., herdsman, shepherd 

patrie, f., native country, father^ 
land, home 

patrimoine^ m. , patrimony 

patron, m., patron, patron saints 
mcuter, pattern, model 

patte, f. , paw, foot, claw 

p&taragre, m., pasturage 

p&tare, i,,food, pctsture-ground 

paame, i,, palm, tennis 

panpipe, l, eyelid 

"PKxxrref poor, wretched 

paavrement, poorly 

paaTret^, f., poverty 

se pavanery to strut 

pav6, m., paving-stone, pavement 

pavilion, m., pavilion, tent, 
flag; arborer (hisser) le pa- 
▼illon, to hoist the flag {colours) 

payer, to pay, to pay for ; se 
faire payer, to get paid; 
pnyer de sa personnel to expose 
one^s self 

pays, m., country ; la campagne 
est belle dans ce pays, the 
fields are beautiful in this 
country; comp. patrie and 
campagne 

paysagre, m., landscape 

paysan, -ne, peasant, country 
man, country-woman 

peaa, f., skin, hide, peel 

p6cl&e, i,, peach ; fishing, angling 

p^cli6, lu., stn, offence 

p6cher, to fish, to angle ; p6cl&er 
k la ligne, to angle 

p^eher, to sin 

pdchea-r, 'Be, fisher, angler 

p^ch-eor, -eresse, sinner 

peigne, m., comb 

pelener, to comb the hair 

p«VaAx« V^\^;Qa.T)X) ^int ; je 
^Vns, \^ \«v^\%N, to yixmX^ ts 
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u^ici ; se faire p6lndr«, to 
mvt OH^s Ukemss taken 
tlB«9 f., pain, pains, grief, 
irombU, difficulty, punishment ; 
\ peina^ hardly, scarcely; k 
gnmd'peliM, wUh great diffi- 
culty ; en peiiMy at a loss; 
eela n'en vaut pas la peine, it 
is not worth wkile 
•teCTf to pain, to grieve, to 
labour 

ly m., painter 
\g t, painting, paint 
pilerln, -e, pilgrim 
peUe, f., shovel 
pelonsei f., lawn, greensward 
penclkaat, m., declivity, slope, 

decline, inclination 
peneher, to incline, to stoop 
pendanti prep., during 
pendant goe, conj., while, whilst 
pendre, to hang, to suspend 
pendnle, m., pendulum 
pendnle, f., cloeh, timepiece 
pte;6trer, to penelrcUe, to fierce, 

to imbue, to dive into 
mm pfoftreTi to impress on/s 

mind, to imbue on^s self 

pfaaXhlm, painful, laborious, hard 

pteitenee^ f., penance, punish" 

ment ; faire pfoitence, to do 

penance 

pena^, f., thought; dire sa 

pena^e, to speah one's mind 
penser (4), to think, to reflect, to 
be near, to intend ; je pense que 
oui (que non), I think so {not) ; 
j'ai pens4 tomber, / was near 
falling 
pensi-f, Te, thoughtful 
pension, f., pension, allowance, 
board, board and lodging, board- 
ing-house, boarding-school 
pente, f., slope, propensity 
percer, to pierce, to bore, to open, 
to go through, to break through ; 
percer la foule, to make one's 
way through the crowd 
perche, f., pole, perch 
percher, [of biros) to perch 
perdre, to lose, to ruin, to spoil ; 
de vaes. io lou si^ht of 



perdreauy m., young pewtridge 

perdrlz, f,, partridge 

ptee, iTL, father, parent 

perfectionnanenty m., improve- 
ment 

perfeetlonner, to perfect, to im- 
prove 

p^iillen-z, -se, perilous, danger^ 
ous 

p^iir, to perish, to decay 

perle, i,,' pearl, bead ; nacre de 
perle, mother-of-pearl 

pennettre, to permit, to allow 

mm pennettra, to take the likerty 

pennis, -e, lawful, aUoweAU 

perp^tnel, -le, perpetual, endless 

perroquet, m., parrot 

perrnqne, f., wig, peruke 

Persan, •«, modem Persian 

Peme, ancient Persian 

pers^^rtrer, to persevere 

pemlater, to persist 

pemonnairey m., person^ cfut' 
racter 

personne, f., person (man or 
woman) ; jeune personne, 
young lady 

personnel indef. pron., m., any 
one, anybody ; personne...ne, 
no one, no body 

persnader, to persuade, to con- 
vince 

perte, f., loss, ruin; 4 perte 
d'haleine, out of breath ; 4 pertc 
de vue, further than the eye cat* 
reach 

pesant, -e, heavy, slow, dull 

pesantenTi f., heaviness 
. peser, to weigh 

peste, f., plague, pestilence 

peste I interj. , plague I pest / 

petit, -e, adj., little, small, shorf^ 
petty, mean; petit ^ petit, hy 
little and little, by degrees 

petit, -e, ?., little one, young one, 
child 

p6trir, to knead, to form 

pen, little, (pi.) few; depuis 
pen, recently; pen de chose 
a trifle; k pen pris, k pen 
de chose ^r^ neor^y^ akovii « 
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by degrees ; tant soit peu^ ever to 
little; peu s'en faut, very nearly 

peuplade^ f., tribe 

peuple, va., people^ nation 

peupler^ to ptople^ to populate 

pear, f., fear^ fright^ dread ; de 
peur de, for fear of; de peur 
que...nc, -y&r fear^ lest; faire 
peur k, to frighten 

pent (il), (Pres. of pouTOir), he 
is able, he can 

pent-^tre, may be, perhaps; peut- 
6tre que oui, perhaps so; peut- 
6tre que non, perhaps not 

peuTent, Pres. of pouToir 

peux (je),(Pres. of pouToir), lean 

phare, m., lighthouse 

phraBe, f., sentence 

phyBionomlei f., physiognomy, 
look, countenance, expression 

physique^ f.i natural philosophy 

piano, m., piano-forte 

pie, f., magpie 

piec6, f., piece, bit, apartment; 
pidce de th^dtre, play 

pled, m., foot, leg, plant, footing; 
coup de pied, kick, stamp, kick' 
ing ; valet de pied, footman ; 
^ pied, on foot ; de pied ferme, 
without stirring, resolutely ; sur 
pied, on foot, up, standing; 
fouler aux pieds, to trample 
underfoot 

piegre, m., snare, trap; donner 
dans le pie^e, to fall into the 
snare; dresser (tendre) un 
pi^sei to lay a snare 

pierre, f., stone, rock, flint ; faire 
d'une pierre deux coups, to kiU 
two birds with one stone 

pierreries, f., gems, precious 
stones 

pi6t€^ f.i piety, godliness 

pieu-x, -Be, pious, godly 

pig^eon^ m., pigeon 

pile, f., pile, heap 

pillaee, m., plunder 

piller, to plunder 

pilote, ra., pilot 

pilule, t, pill 
pin, m., /inetree, fir-tree ; pomme 

de pin, Jlr-cone 
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pinee, f., crow-bar, tongs, pineers^ 

nippers, hold, gripe, claw 
pinceau, m., brush, pencil 
pincette, pincettes, f., tongs, 

tweezers, nippers 
pinson, m., chaffinch 
piqnant, -e, prickly, keen, smetrt, 

sharp, piercing, biting 
pique, f.jpike 
piquer, to prick, to sting, to 

stimulate, to goad 
■e piquer, to take offenee; se 

piquer de, to prideon^s self an, 

to glory in, to pique onis self on 
piquet, m.., picket^ stake 
piqueur, m., out-rider, whipper* 

in, huntsman 
piqure, f ., prick, sting 
pire (Comp. of uiauTals), worse; 

le pire (Superl. of ukauTals), 

the worst 
pis (Comp. of mal), worse; 

le pla (Superl. of mal), the 

worst 
piste, f., tnue, track, scent 
pistolet, m., pistol 
piti6, f., pity, compassion; pai 

piti^, for pity s sake, from pity ; 

faire piti^, to excite or move 

on^s pity 
pitoyable, /f /ATMf, pitiful 
pittoresque, picturesque 
place, i., place, room, spot, square, 

situation ; place forte, fortress ; 

en place I in your places ! sur 

place, on the pretnises, on the 

spot ; faire place, to clear the 

way 
placer, to place, to put, to lay, to 

invest 
■e placer^ to get a situation 
plafond, m., ceiling 
playe, f., sea-shore, region 
plaider, to plead, to sue 
plaie, f ., wound, sore, plague 
plaiffnant, Pr. P. of plaindre 
plaindre (plaignant, plaint ; je 

plains, je plai^is), to pity, to 

grudge; il est bien k plaindre, 

he is much to be pitied 
se plaVa^LT^, to comflain, io 
grum&le 
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plalne^ f., ^Udn^ level gromtd 
plainte, f ., complaint ^ whine 
plmlntUf , -re, moanfiily doleful 
pUdre (plalsanty plu ; je plais, je 
plus), to please f to be pleasing^ to 
be agreetufle ; 4. Dieu ne plais« I 
God forbid! plAt au cidl 
would to heaven / 
■• plaire (^), to delight in, to 

like 
plalsant^ -e, laughahUt ridicu- 
lous 
plaisanteriey f., pleasantry ^ 

jesting, jest, joking, joke 
plslsir, m., plecuure, favour 
plait (Pres. of plaire) //fox^r/ s'il 

vous plait, if you please 
plan, m,,plan, draft, scheme 
plaache, f., board, plate, bed 
plancheri m,, floor, ceiling 
planer, to plane, to hovet 
plante, t, plant; plaate des 

pieds, sole of the foot 
planter, to plant, to set, to fix 
plat, -e, zidLy,fiat, level, insipid 
plat, m., dish 

plateau, m., tray, table-land 
platlne, m., plcUinum, platina 
platre, m., plaster 
plein, -^ffull; k plelnea mains, 
plentifully ; en plein vent, in 
the open air ; en plein jour, in 
open day; en plein midi, oU 
noon-day ; en pleine mer, on 
the open sea 
plenrer, to weep, to cry, to lament, 

to mourn 
plenrs, m. pi., tears, weeping 
plenToir (pleuvant, plu ; il pleut, 
il plut), to rain, to pour ; plen- 
Toir k verse, to pour 
pli, m., fold, plait, crease, bend, 

wrinkle, recess 
plier, to fold, to bend, to bow, to 

give way 
plomb, m., leadf shot 
plonirer, to plunge, to dip, to 

duck, to sink 
ployer, to bend, to yield, fold 

up 
pin (P. P. of plaire), pleased 
jtfn (P, P. of pleuToIr), rained 



plnie, f., rain, shower 

plnme, f,, feather, plume, quill, 
pen ; plnn&e m^tallimie, d'ader, 
steel pen; plnme d'oie, quill 
pen, quill 

plnmer, to plume, to *pluck, to 
fleece 

plnpart, f., most part ; la plnpart 
des gens, most people; la pln- 
part du temps, for the most 
part, generaUy 

pins, adv., more, most ; with ne, 
no more ; il n'a pins d'argent, 
he has no more money; au 
pins, tout au pins, at most, at 
the most ; de pins, more, be- 
sides ; de pins en pins, more 
and more ; d'autant pins, the 
more so, so much the more ; non 
pins, neither ; il y a pins, 
more than that 

plnaienrs, several, many 

pins Xotysooner 

pint (Pret. of plenToir), rained 

pint (Pret, of plaire), pleased 

plnt6t, rather, sooner 

plnvien-x, -se, rainy, wet 

poehe, f., pocket, pouch 

po6sie, f., poetry, poesy 

po^te, m., poet 

poids, m., weight, load, burden, 
de poids, weighty^ of import- 
ance 

poiffnard, m., dagftr, poniard 

poign^e, f ., handful, handle, hilt; 
une poign^e de main, shaking 
of hands 

poii^net, m., wrist, band, cuff 

poll, m., hair (of animals), beard; 
comp. cheTen, hair of the head 

poiniTi m.,fist, hand 

point, m., point, dot, speck; It 
point, y^j/ in time, to a nicety ; 
de tout point, in every respect 

point, adv., not, no, none; 
point du tout, not at all 

pointe, f., point, edge; \ la 
pointe du jour, at day-break 

pointiUen-n, -se, cavilling, 
punctilious 

potetn, -%, ^-Rtcd, sKar^ 
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pour la soif, to put by for a rainy 
day 

polrier^ m., pear-tree 

poiSy m., pea 

poiSBon^ m.fJisA, Pisces 

poitiinei £, breast, chest 

polvre^ m., pepper 

poll, -e, polished, polite 

polltessey f., politeness 

poltron, m., coward, poltroon 

pomme^ f., apple; pomme de 
terre, potato 

pommeMy -e, dappled, cloudy; 
gris pommeltf^ dapple-grey 

pommier^ m., apple-tree 

pompe, f., pomp, state, pump; 
pompe k incendie, fire-engine ; 
pompe 4 feu, steam-engine. 

pomper^ to pump, to suck 

pompeia-Zi -se, pompous, stately 

pondre, to lay {eggs) 

pont, m., bridge, deck; pont 
suspendu, suspension bridge 

pontife, m., pontiff, high'priest 

populace^ f., mob 

porchei m.y porch 

port, m.| port, harbour 

port, m., carriage, postage, gait, 
walk 

portail, m., front, door-way, 
portal, gate 

portant, bearing ^ carrying ; bien 
portant, in good health 

portOi U, door, gate; porte 
cocn^, gateway ; mettre 4 la 
porto, to turn out 

porte-crayon, m., pencil-case 

port^e, f.y brood, reach, capacity, 
range; k port^o, within reach ; 
k une port^e de fusil, within 
gun-shot ; hors de la port^e, 
beyond {out of) reach 

porte-fenillei rxa., portfolio, pocket- 
book 

porte-monnale, m., purse 

porter, to carry, to bear, to sup- 
port, to wear, to have on, to in- 
duce ; porter bonheur (mal- 
heur)^ to bring good (HI) luck ; 
porter une plainte, to lodge a 

ci?mpla$f$t; porter t^moignage, 

^ ^ear wittt€$s 
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mm Tfoirtmrf to bear, t9 move, t9 
7, to stand forward, to do, t0 
t; comment vous portos-vous ? 

how do you do f ■• porter 

bien (mal), to be well {unwell) ; 

portes-Tous bien, farewell 
porten-r, -se, bearer, carrier 
portier, m., porter, door-keeper 
portiere, f., portress, door {of 

a carriage) 
portion, f., part^ share, allauh 

ance 
portique, m,, portico 
portrait, m., portrait, picture 
poser, to place, to put, to lay, to 

set, to stand, to ast 
■e poser, to perch, to tread, to 

settle on^s sdf, to take a position 
poeitif, -TO, certain 
poee^der, to possess, to be master of 
■e poee^der, to keep on^s temper 
poseeeeetir, m., owner 
poete, f., post, stage, post-office, 

mail; poete restante, {to be left 

at the) post-office 
poete, m.j post, employment 
poster, to place, to station 
poetnler, to apply, to solicit 
pot, m., pot, jug; pot au lait, 

milk-jug 
potable, drinkable 
potaffe, m., soup 
poteau, m., post 
potence, f., gibbet, gallows 
poterie, f., earthemuare 
pouee, m., thumb, inch 
poodre, f., powder, dust ; jeter 

de la poudre aux yeux, to 

dazzle, to impose upon 
poudreu-x, -ee, dusty, powdery 
ponle, f., hen, fowl 
poniet, m., chicken, chick 
pools, Txx., pulse ; titer le ponls. 

to feel the pulse, to sound 
poumon, m., lungs, lung 
poupe, f. , stem, poop 
poup6e, f. , doll, puppet 
pour, for, on account of, to, in 

order to, as to ; pom* ainsi dire, 

as it zoere ; pom* le moins, at 
least ; -vwaae ^^^ <^<^ kwiwer 
IMe 
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ponr-boSr*, m., dhmk-momy 
povreeau, m., /tj^-, h(^, swine 
povrpolnt, m., doublet 
p<mrpre, m,, pur fie {colour) 
powrpre, f., pufile { fabric) 
pour qne (with Subj.), so that, in 

order that 
povrqnoi, why, wherefore 
pomrals (ConcL of pouTolr)^ 

could 
ponrrtr, to rot, to decay 
ponnniltei f., pursuit, prosecu- 
tion 
povrsviTre, to follow^ to carry 

out, topursue^ to go on ufith, to 

persecute, to prosecute 
ponrtanty however, yet, still 
ponrrolTy to provide, to see, to 

attend, to supply 
povrroyeur, m., purveyor 
\f provided . 
qne, provided that 
ponaser, to push, to thrust, to 

drive, to exUnd, to press, to shoot 

forth, to utter 
ponaai^re, f., dust, spray ; il fait 

de la ponaai^e, it is dusty; 

r^nire en ponaal^e, to reduce 

to dust ; tomber en ponaaiire, 

to crumble to dust 
ponaain, m,, young chicken 
pontre, f., beam 
pouTOir (pouvant, pu ; je peux 

or je puis, je pus, je pourrai ; 

que je puisse), to be able, may, 

can; n'en pouTOir plas, to be 

exhausted 
pouTOir, m., power 
prairie^ f., meadow 
pratlqne, f., practice, hcUfit, 

custom, customer 
pratiquer, to practise, to frequent, 

to make 
pr€f m., meadow 
pr^eantion, f., caution, pru- 

dence ; avec preeaution, cau' 

tiously 
pr6c6deinment, before 
pr6e6dent, -e, preceding 
pr^cMer, to precede 
pr6eepteiur, m,, tutor 
priehmr, topreack 



\ 



priehavr, m., preather, str- 
moniser 

pr6cieu-Xy -ae, precious, valuable 

pr^clpltammenty precipitately, 
rcuhly 

pr6clpiter, to hurry, to hurl 

ao pr^clplter, to throw on/s self, 
to rush 

pr6eia^ -a, precise, exact 

Vr€eoc9, precocious, early 

pr6dire (pr^isant, pr^it ; je 
pr^is, je pr^is), to foretell, to 
presage 

ptiSffrer, to prefer, to like better 

pr^udice, m.y injury, wrong 

pr4nc6y m., prejudice 

prelude, m. , forerunner 

prem-ier, -l^e, first, former, 
foremost ; pramler venu, first 
comer, any one 

vreTaikamnmut, first, firstly 

prenant(Pr. P. or vrenAre) flaking 

prendre (prenant, pris ; je prends, 
je pris), to take, to seize, to as- 
sume, to put on ; prendre les 
devants, to get the start ; pren- 
dre sur soi, to assume on on^i 
^^Vi prendre garde k, to beware 
of, to mind 

ae prendre, to be taken, to be 
caught, to take hold of; s'en 
prendre 4, to blame, to lay the 
blame on ; s'y prendre, to pro- 
ceed ; s*y prendre bitn, to g^ 
about it properly 

pr^occuper, to preoccupy, to en- 
gross 

preoccupation, f., anxiety 

pr^aratif, m., preparation 

preparer, to prepare 

pr^roiratiTe, f , prerogative, cut- 
vantage 

pr^a (de), near, by, close, to, 
nearly, almost, in comparison; 
k heaucoup prea, by a greai 
deal ; k peu pres, nearly, pretty 
near ; a peu de chose prda, 
within a tf ifie 

preaaffe, m., presage, omen 

pr^aairer, to foretell 

preacxVr^, to ^escnJbe^lo wd«r>. 
to dirui 
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prteent (i), adv., aipresemi, now 
p rtse n t, m., present , gift ; Ah& ^ 

p rtse n ter, /^ presentj to offer^ to 

bring forward^ to introduce 
TpfT^uerrtr, to preserve^ to keep 
prteider, to preside, to direct 
presgne, almost, nearly 
presqu'ile, i., peninsida 
premant, -e, pressing, urgent 
Tpnremm^, -e, f'ff a hurry 
pressentiinent. -m.^ foreboding 
pressenttr, to forebode 
presser, /b ^£Cf, /S^ squeeu, to 
clasp, to throng, to urge, to 
hurry 
mt presscr, to hasten 
pr6t, -e, r^o^^Ki prepared, willing 
prftendaaty xa.., pretender, claim- 
ant 
pr^tendre, /t? claim, to pretend, to 

maintain, to intend 
pr^tendn, -e, pretended, supposed, 

so-called 
pretention, f., pretension, claim 
prater, to lend, to attribute; 

prater Toreille, to give ear 
pr6ten-r, -se, lender 
pr^tenter, to pretend, to feign 
pr^tre, m., priest, clergyman 
preuTe, f., proof, token 
■e pr^ralolr (de), to take advan- 
tage of to avail onis self of 
pr^Tenanee, i., kind attentions 
Vr^enxatfprepossessingf obliging, 

kiftd 
pr^enir (Tenir), to precede, to 

anticipate, to inform 
pr^Tention, f., prevention, pre- 
jtidice, prepossession, imputation 
pr^renn, P. P. of prtT c nlr 
pr^rision, f., expectation 
pr^Toir, to foresee 
pr^oyanee, f., foresight 
pr6m (P. P. of pr6TOir), foreseen 
prier, to pray, to beg, to beseech, 
to desire, tj request, to invite ; 
je vous en prie, pray, do 
gniire, f,, prayer, entreaty, rt- 
^uesf 



-e, adj., prine^al, 

chief 
prindpalf m., principal, capiial 
prineipe, m., pristdplef principal, 

origin 
printemps, m«, spring 
pris (je), (Fret of prendre), 

took 
pris, -e (P. P. of prendre), 

taken, caught 
prise, f., taking, prize, capture. 



hold; etre anx 



to be 






^"goged in a struggle ; en yenir 

anx prises, to come to blaws; 

licher prise, to let go on^s 

hold 
prisonni-er, -ire, prisoner 
priver, to deprive 
priz, m., price, priu, cost, value, 

reward 
probableuient, probaNy, Ukdy 
vroe6d9r, to proceed, to arise, to 

act 
proc^, m., lawsuit, trial, action; 

intenter un pro c^ k, to bring 

an action against 
prochain, -e, next, near, nearest, 

approaching 
procliain, m., neighbour 
proclialnement, shortly 
proche, adj., near, nigh, at hand; 

procl&es parents, nearest rda* 

lives 
procl&e, adv., near, close to; toot 

proche, quite near, close by; 

de proChe en pro^e, gradu* 

ally 
prodamer, to proclaim 
procurer, to procure, to olftain 
prodUre, m., prodigy, wonder 
TP^odkw^e, prodigal, lavish 
prodisner, to lavish, to waste 
prodnire (produisant, prodnit ; 

je prodnis, je prodoisis), to pro* 

duce, to exhibit 
se prodnire, to occur 
prodnit, m., produce, product, 

Ojffspring 
prof6rer, to utter, to speak 
professer, to teach, to profess 
prot«am«vs ,tbl,« ^ofcssor^ teei^er^ 
master 
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profemioni f., profession^ calU 
ing 

profit, m.y profit^ gtiin, benefit; 
au profit de, for the benefit of; 
tirer du profit de, to derive 
profit from 

profitor (de), to profit^ to benefit^ 
to avail onis self of 

profondy -Oy deep^ profound^ con- 
sumnuUe^ dark ; pen profond, 
shallow 

profondftnent, deeply 

profondenTi f., depth 

pr o gi ' ^ i m., progress f improve- 
ment 

proie, f., prey ; en prole, a prey, 
a victim 

projet, m.,, project f scheme^plan 

prolonyer, to prolong, to pro- 
tract 

promenade, £, walk, walking, 
airing, ride; promenade 4 
chevsd, ride; promenade en 
▼oitore, drive; promenade sur 
Teau, sail ; aller k la prome- 
nade, to go for a walk, a ride, 
or a drive ; faire une prome- 
nade, to take a walk {ride, 
drive) 

■e pronkener, to take a walk, 
drive 

promettre, to promise, to be pro^ 
mising ; ae — , to vow 

prompt, -e, quick, speedy, hcuty 

prononcer, to pronounce, to utter, 
to deliver 

w% prononcer, to declare on/s 
self, to speak out, to show on^s 
intentions 

propacer, to propagate^ to sfread 

proportionner, to proportion, to 
suit 

propos, m., tcUk, words, speech, 
design ; 4 propos (adj.), to the 
purpose, seasonable, timely; k 
propos (adv.), by the bye; k 
propos de quoi ? for what 
reason f k propos de rien, for 
nothing at all ; mal k propos, 
ill-timed, umeasonaUe 

Wropotmr, to pn^ose^ to offer^ to 



se proposer,, to offer on£s sdf, to 

purpose, to intend 
propre, own, very same, proper, 

appropriate, fit, suitable, clean, 

nice 
'pro'prenktitLXf properly, cleanly 
propret6, f., cleanliness, neat- 
ness 
propri^talre, m. and f., a"nef, 

proprietor, landlord, landlady 
propri6t6, f., property, estate, 

peculiarity, quality, propriety 
proteet^ur, -rice, protector, 

protectress, patron, patroness 
protection, i,, protection, patroU' 

age^ interest 
prot6irer, to protect, to patronise 
prone, f ., prow, stetn 
pronTer, to prove 
prortinirf to proceed, to arise 
proToqner, to provoke, to chal^- 

lenge, to instigate 
prune, f., plum 
pn (P. P. of ponToir), been able, 

&c. 
pnblier, to publish 
pnis (je), (Pres. of pouTOir), lean 
puis, adv., then, afterwards, next 
pnlser, to draw, to take; pniser 

k la source, to draw from the 

source {fountain-head) 
pnisque, conj., since 
pnissamment, powerfully, ex- 
tremely 
pnissance, f., power 
pnissant, -e, powerful, mighty, 

corpulent 
pnisse (que je), (Pres. Subj. of 

ponToir), that I may be able, 

pnissd-je 1 may I or can II 

pnits, m., well, pit 

pnnir, to punish 

pnnition, f., punishment 

pnpitre, m., desk 

pnr, -e, pure, unmingled, genuintf 

clean, mere; en pnro perte, to 

no purpose, in vain 
piiret6^ t, purity 
pns he), (mt of pottvolr)^ / 

couldssL ImotafcU 
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qu' for que (but never for qui) 
qnal, m., qttayt wharf 
qualit^i f.y quality, qualification, 

title {rank) ; personnes de qua- 

llt€, people of rank o*" title 
quaad, adv., when, whenever; 

depuis qnand? how long? since 

what time? jusqn*^ qnand? 

how long ? 
qnand, conj.; qnand m6me, 

though, even, although 
qnant i, wUh regard to, cu to, 

as for 
qnarante, forty 
quart, m., quarter, fourth ; il est 

dix heures moins un quart, it 

is a quarter to ten d clock ; il est 

huit heures et un quart, it is 

a quarter past eight 
quart d'heure, m., quarter of 

an hour 
quartier, m., quarter, part, 

ward, district, neighbourhood 
quatorse^ fourteen 
quatre, four, fourth 
quatre-TintrtSy eighty 
quatre-vini^t-dix, ninety 
que, conj., instead of qnand, 

puisque, at, eomme, quoi- 

que, afin que, aana que, 

apria que, depnia que, &c. 
que, interr. pron., what ; qn'est- 

ce que c'est? wha* is it? 

qu'cst-ce? whcit is it? qn'est- 

ce qu'un cadran? what is a 

dial? 
que, relat pron., whom, that, 

which 
que (after comparatives), than as, 

than 
qnel| -le, wheU, which; quelle 

heure est-il ? what d clock is it ? 
quelconqne (adj., after the noun), 

whatever, any 
qnelque, some, any ; pi., qnel^ 

qnes, few, whatever, what.,, 

fo^ver, whoever; qnelqne part, 

Qnelqum, mdr. Aowmer, abaui^ some 






qnelqne cl&ose, indef. m., 
thing, anything 

qnelqne cl&oae (que), indef. 
pron. f., whenever 

qnelqnefois, sometimes 

quelqu'un, -e, somebody, any- 
body 

qnelqnea-nns, -nnea, some, a 
few, any 

quenoullle, f., distaff 

querelle, f., quarrel; chercher 
querelle, to pick a quarrd 

quereller, to quarrel with 

question, f., question, query, 
demand; de quoi est-il ques- 
tion ? what^s the matter ? 

qneatlonner, to question 

queue, f., tail, end, rear, file 

qui, rel. and interrog. pron., who, 
that, whom, which ; qui est-ce ? 
. who is it? qui est-ce qui a fait 
cela? who has done that? h. qui 
est cette plume ? whose pen is 
this ? qui que ce soit, whosoever, 
any one 

quiconque, whoever, whomsoever 

qninxaine, i,% fortnight 

qninxe, fifteen ; qninse jours, a 
fortnight; d'aujourdliai en 
quinxe, this day fortnight 

quitte, quit, free, clear, free; 
6tre qnitte, to be quits; en 
6tre quitte pour, to come off 

quitter, to quit, to leave 

quoi, relat. and interrog. pron., 
what, which; quoi que, indef. 
pr., whatever ; quoi aa'il en 
soit, be it cu it may ; il n 7 a pas 
de quoi, there is no occasion, it 
is not worth mentioning ; k qnoi 
bon ? whcU is the use of it ? 

qnoiqne, (with Subj.), cUthough, 
though 



R. 



rabaiaaer, to lower, to lessen, to 

depreciate, to humble 
rabattre, to beat down^ to pnt 

donsm^ to turn down, io mmte^ 

to Uiitny to KwmUc 
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raecommodacey m., minding 
raccommod«r, to mend, to re- 
pair, to patch, to reconcile 
racconreir, to shorten, to shrink 
race, f., race, breed, blood 
raCheter, to buy again, to redeem 
raeine, f., root 
raconter, to relctte, to tell 
radey f., rocul, roadstead 
radean, m., raft 
radi«n-z, -se, beaming 
raffermiTy U> harden, strengthen 
raffoler, to be very fond of, to 

dote on 
rafratcbir, to cool, to refresh, to 

rest, to renovate 
■e rafraachlTi to refresh on^s self, 

to Uske refreshment 
rafratclilasement, m., cooling, 

pL, refreshments 
raide, stiff, tight, steep 
railler, to rally, to jest, to joke 
railleriei f., jesting, joking 
raillenri m.,, jester, scoffer 
raisin, m., grapes, raisin ; raisin 

sec, raisin, plum; nne grappe 

de raisin, a bunch of grapes ; 

raisin de Corinthe, currant 
raison, f., reason, sense, right; 

avoir raison, to be right ; rendre 

raison de, to eucountfor 
raisonnable, reasonable, right 
raisonnenent, m., reasoning 
raisonnsr, to argue, to answer 
rajennir, to make or grow young 

again, to refresh, to revive 
ralentir, to slacken, to lessen 
raUisr, to rally 
rallnmer, to light again 
I, m., warbling 
'9 to gather, to pick up 
», f., oar, ream 
ramean, m., bough, branch 
ramener, to bring again or back 
rtaaeT, to raw 
rameur, m., rower, oarsman 
ramollir, to soften 
rampe, i,, flight of stairs, baluster, 

hand-rial 
ramipsri to crawly to cJKeep, to 

critige^ to fawn 
\p Imp fwu0fn 



m., rank, row, range ^ 
degree 

rani:6, -e, steady, pitched 

ranker, to arrange, to set, to put by 

ranimer, to revive, to cheer up 

rai»peler, io call back, to recall^ 
to remind ; rappelex-moi ^ son 
bon souvenir, remember me 
kindly to him 

rapport, m., produce, revenue, 
report, statement, testimony, 
resemblance, relation, connection, 
intercourse; par rapport k, 
with regard to; sous le rapport 
de, with regard to ; sous quel- 
ques rapports, in some respects 

rapporter, io bring back, to pro- 
duce, relate, ascribe; s'en rap- 
porter k, to refer to, to leave to 

rapprocb^, adj., near 

rapprocl&er, to draw, to bring 
near {again), to bring together, 
to connect, to reconcile 

rarement, seldom, rarely 

raser, to shave, to grate, to skim^ 
to raze to the ground 

rassasier, to scUiate, to satisfy 

rassenbler, to collect, io put to- 
gether 

rassis, -e, stale, calm, sedate 

rassurer, io reassure, to cheer 

rat, m., rat 

ratine, f., rat-trap 

rattacher, to tie (again) to con- 
nect 

se rattacl&er, io be tied, to be con- 
nected, to be centred 

rattraper, to catch again, to 
overtake 

raTai^e, m., waste, devastation 

rB,yn4ier, to ravage, to spoil, to lay 
waste 

raTe, f., radish^ turnip 

ravi, -e, delighted, glad 

ravir, to ravish, to carry away, 
to steal, to cUUfht; k ravir, 
wonderfully well 

raTissanty -e, charming, lovely 

rayon, m., ray, beam, comb 

rayonnant, beaming 

rayonner, to radiaUy (o 6eoMR 
V T«\i«a%, rcbcUioiu^ obi^^NMftft 
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rebronaser, to turn hmck ; re- 
bronsser chemin, io turn back 
rebuter, to refect, to ducourage 
r^cemment, recently, lately 
reeeroir, to receive; nons re- 
ceTons beaucoup, we have a 
great deal ef company 
r^ebanffer, to warm again, to 

revive 
reebercbe^ f., search, pursuit, 

inquiry 
rechercb^^ -e^ choice, in demand, 
sought after, valued, far-fetched 
recbercber, to seek {again), to 

search, to inquire into 
r^cit^ m., rental, account 
r^clter^ to recite, to repeat 
r^clamatloa^ f., claim, complaint 
r^clamer, to claim, to require 
r^colte, f., crop, harvest 
r^eolter, to reap, to gather 
recommaadatlon, f., recom- 
mendation, esteem, reference 
recommander, to recommend 
r^compensey f., teward 
r^compenaer, to reward 
r^eoncilier, to reconcile 
recondnire, to re-conduct, to take 

back, to accompany to the door 
reconnalssable^ recognisable 
reconnaisaaiice, f., gratitude, 
thankfulness, ctckncwledgment, 
reconnoitring 
reconnaissant^ -e^ grateful 
reconi&altre (connaltre), to re- 
cognise, to know again, to ac- 
knowledge, to confess, to recon- 
noitre 
reconnu, -e, (P. P. of recon- 
Baltre)^ recognize, acknow- 

ireconrs, m., recourse, refuge 
recouTerty -c (P. P. of recon- 

TK^), covered over, recovered 
recot&Treri to recover, to regain 
t^cotiTrir, to cover again, to cover 

over, to mask 
re^n, -c, P. P. of receTolr, to 

receive 
recaeil, m,, collictian^ selection 
recueiUement, m», meditoHon^ 
fcw/if0tflafm$ 
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reenelllir, to gatker, to reap, to 

collect, to get in, to pick up, to 

receive 
reevl^, -e, remote, distant 
recQler, to put back, to throw 

back, to stand back, to extend 
redemander^ to ctsk again 
redescendre, to come down 

again, to take down again 
r^dlffer, to writer to ward 
redinirotey f., frock-coat, over* 

coat 
redire, to repeai, to say again, to 

find fault with; trouver 4 

redire, to find fault 
redonbler^ to increase, to swdl 
redoutable, formidable 
redouter, to dread, to fear 
redresser, to straighten^ to hold 

up, to erect again, to rectify, to 

redress 
■e redresser, to get straight 

again, to stand upright, to hold 

up on^s hecui 
r^dtdre (r^uisant, reduit; je 

r^uis, je r^duisis), to reduce, to 

subdue, to curtail 
r€€i, -le, real, true 
r^ellement, really, truly 
refaire, to do, make again 
retenaer, to shut again 
r6fl6cbiry to reflect, to consider, to 

think 
r^ezion, f., reflectum; r6* 

flexion faite, all things con* 

sidered 
r^tonaer, to reform 
refrain, m., burden {of a song) 
■e r^fayier, to take refuge 
retuBf m,, refusal, denial 
returner, to refuse, to deny 
resasTner, to regain, to win back^ 

to reach, to return 
Hyal, n. va,, feast, treat 
r^%9Xetf to entertain, to treat 
regardj m., look, glance, gaze 

pl.» eyes 
regrarder, to look at, to concern ; 

retrardes-moi, look at me; cela 

tie le reearde pas, that does not 

concern him \ ^ T«i;ve4«c dt 
^T^%, to be ^arHcHlar 
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Be recarder, to look at each other ^ 
to look atofUsself; 96 reyarder 
comme, to consider on£s self 
as 

r^le, f., ruU^ rulet, model, 
pattern 

i^iTleaAttnty m., re/^ulation 

i^ifler, to rule, to regulate, to 
order f to settle 

rhvuty m., reign, kingdom 

r6i:nery to reign, to prevail 

reffretteri to regret 

r^trvli-er, -^e, regular 

rehavsaeri to raise, to enhance, 
to heighten, to set off 

reine, f., queen 

rciSailliry to spout, to gush out, to 
rebound, to fly back, to reflect 

rcjeter, to throw again or back, 
to refuse, to reject 

rcjoindre, to join again, to reach 

r^ouir^ to rejoice, to delight 

■e r^oulr (de), to rejoice, to de- 
light, to be glad, to enjoy onis 
self 

rel&che^ m., rest, relaxation 

relation, f., account, rtference, 
connection^ intercourse 

releTer, to raise, to lift up, to 
tuck up, to extol, to heighten, to 
relieve, to depend, to recover 

■e relerer, to rise again, to stand 
up, to raise on^s self, to relieve 
each other 

relief, m., rditf, embossing 

relier, to tie again, to bind 
{books) 

reluire, to shine, to glitter 

remarqner, to remark, to notice 

ren^de, m., remedy 

remercier, to thank 

remereiment, m., thanks ; faire 
ses remerctments, to return 
thanks 

remettre, to put back, to restore, 
to bring back, to deliver, to give, 
to put off; remettre ^ neuf, to 
repair 

■e remettre, to recover, to com- 
pose pn^s self, to begin again, to 
resume 

r^mtmUTg forefasceHd, to go (>«<) 



up again, to trace on£s origin 

up, to wind up 
rempla^ant, m., substitute 
remplir, to fill, to supply, to 

fulfil 
remporter, to carry, to take 

away, to obtain, to gain 
remuer, to move, to stir, to shake^ 

to dig 
renaissance, f., revival 
renaitre, to be bom again, to 

spring up again, to revive, to 

reappear 
renard, m,,,fox 
rencontre, f., meeting, encoun- 

ter ; aller k la rencontre de, to 

go, to meet 
rencontrer, to meet, to find, to 

encounter 
se rendormir, to fall asleep 

again 
rendre, to render, to return, to 

make, to restore, to make; 

rendre grdce, to return thanks 
se rendre, to make onis self, id 

repair to, to surrender 
r6ne, f. (pi. r6nes), rein, reins 
renfermer, to shut up, to contain 
renom, m., renown, fame 
renoinxa.€f'e,B.d}. renowned famed 
renomm^e, f., renown, fame 
renoncer, to disown, to renounce' 
renouTCler, to renew, to revive 
renseiirnement, m. , information, 

inquiry, reference 
renseiffner, to inform, to direct 
rente* f., income, pension ; yvn^ 

de ses rentes, to live upon on/s 

property or money 
rentr^e, f., re-entrance, rt- 

opening 
rentrer, to return, to go in again 
renTcrser, to throw (knock) down, 

to overthrow, to upset 
renToyer, to send again, to dis- 
charge, to put off 
se repaitre, to feed, to delight, to 

gfocU '" 

r^andre, to spUl, to shod, to 

strew, to spr&sd, to scatUr, to 

diffmt^ to txholt 
•« T^pvciAx^'t to dls^erst 
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tf to reappear 
rfiparer, to repair^ to mend, to 

restore, to make up 
repartir, to reply, to set out again, 

to leave again 
r^partlr, to divide, to distribute, 

to portion 
repasy m., meal, repast 
repasseri to pass {eaU) again, to 

go back, to iron, to^griftd 
replcher, to>fish up again 
ve reptntlr (se repentant, re- 
pent! ; je me repens, je me re* 

pentis), to repent 
repentlr, m., repentance 
r6p4terf to repeat, to rehearse 
i^pltltloa. U, rehearsal 
i^pUqiMy r., reply, rejoinder 
r6pltqnery to reply, to rejoin 
r6pondre| to answer, to reply, to 

correspond, to satisfy, to answer 

for 
r^OBse^ {„ answer, reply 
reporteri to carry hack, to place, 

to trace back, to turn to 
repoS| m., rest, peace 
ve repoaer, to rest, to lie down, 

to (Upend, to rdy 
repousver, to push back, to repd, 

to drive back 
reprendrei td take etgain {back), 

to resume, to recover^ to find 

fault with 
representation, f., representa^ 

tion, performance, display, look 
reprteenteri to represent, to per- 
form 
r^prlmer, to repress, to check 
repris (Pret of reprendre) took 

back, resumed 
reprise, f., resumption, retaking, 

renewal 
reproeher, to reproach 
reprodnire, to reproduce, to show 
r6piisner, to be repugnant to, to 

clasp with, to feel repugnance (dc/) 
regntfrir, to request, to demand, 

to require 
requite, £,, petition, request, 
aj^Mca/iom, eUmand 
reqnSrn^ -• (P. P. of woM*\ 
ngfuesite, required, due 



r6seau, m., network, na 
r^serre, f., reservation, reterve, 

caution 
v€merwer, to reserve, to save^ to 

keep 
r^sider, to reside, to live 
r6sister, to resist, to oppose 
r^soluy -e (P. P. of visovdre), 

resolved, determined, resolute^ 

decided 
r^solnment, sAy,, fearlessly 
r6solix8, Pret. of i^sondrs 
r6sonner| to resound, to clink 
r6so«idre (r^lvant, r&olu, je 

r^us, je r&olus), to melt, to 

resolve 
ae risondre, to resohe, to mA, 

to be determined 
respeet«eu«z. -se, respectful 
respiratiooi t, brecUhmg 
respirer, to breathe, to inhale 
ressemblaaee, f., resemblance, 

likeness 
ressembleri to resemble, to be 

like, to be alike 
ressentir, to feel, to experience, to 

show 
se ressentlr, to fed the effects of, 

to suffer from 
ressort, m., spring, eleuHcity, 

department, province 
ressortir, to go or to come out 

ogain, to be set off 
ressonrcei f., resource, shift 
restanrer, to restore, to revive 
reste, m., renusinder, rest, rem* 

nant, remains ; au rests, da 

reste, besides 
rester, to remain, to be left, to 

stay 
restituer, to return, to restore 
r68iilter, to result, to follow 
r6sfune, m., sumnuiry 
r6tabUr . to repair, to restore, to 

re'estaolish 
retard, m., delay, slowness ; dtie 

en retard, to be behind onit 

time, to be slew (of clocks) 
retarder, to delay, to defer 
TVteBlr, to keep back, to deteitf, to 

retoifs to rttsrtK) to rvtbmu^ to 
cliecit, to ei^oge^ to rtmeaiJWr 
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■e retenlTi ia ntain^ to forbear 
retentlry to resound, to re-echo 
r«tlrer, to take back, to take out, 
to dranv up, to remove, to with- 
draw, to derive 
se retlrer, to withdraw, to retire, 

to retreat, to quit 
retoury m., return, vicissitude, 
retribution, decline; il est de 
retour, he hcu returned 
retonmer, to return, to go back 
again, to turn ; retoomer sur 
ses pas, to retrace one^s steps 
m» retovmer, to turn, to turn 

round, to manage, to get on 
retraite^ f., retreat, retirement, 

shelter, pension 
retraaachmnenty m. , intrenchment 
retrancher, to cut off, to retrench, 
to curtail, to take off; se — , to 
reduce one's expenses 
retrouTeri to find again, to re- 
cover {assembly 
r^unioiii £, union, meeting, 
r^nnir, to reunite, to untie, 10 
annex, to collect, to assemble, to 
call together 
■e r^imlr, to unite, to meet 
r6nsBir, to succeed, to thrive 
rfinssite^ f., success, issue 
reraache^ f., revenge, retalia- 
tion, return ; en reTanche, in 
return, by way of retaliation 
Hve, m.y dream, fancy 
r^reil, m., awaking, alarm-clock 
rdreiller, to awake, to call up, to 

stir up, to revive 
r^T^lation, £, discovery 
v%HSi%Vf to reveal, to disclose 
revendre, to sell again 
revenlTy to return, to come again, 
to grow again, to recover, to 
amount ; c«la revient au m6me, 
thctt amounts to the same 
rerenu (P. P. of revenir), come 

back 
rarenuy m., revenue, income 
r^yftr, to dream, to muse, to think, 

to long for 
r^v^rence^ f., reverence, bow, 
courtesy; profoade r^rirenoei 
/low^ffw 
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r€r€ir%rf to revere, to reverence 
rerem, m., batk, other £*de, 

reverse, facing 
■e reT^tir, to clothe onis self, to 

put on, to cover onis self 
revAtu, -e (P. P. of rerAtlr), 

clothed, covered 
Hveu-r, -se, thoughtful, pensive, 

musing 
revoir, to see again, to meet again, 

to revise ; au revoir, till we 

meet again, ^tod-bye 
r^Toquer, to recall, to dismiss, to 

revoke; r^roquer en doute, to 

call in question 
wroiy -e, P. P. of revoir 
revue, f., survey, review 
res-de*chaiisa6ey m., ground- 
floor 
rhiune, m., cold ; gros rhumei 

severe cold ; rhume de cerveaui 

cold in the head 
rl (P. P. of rire), laughed 
riant, -e (Pr. P. of rire), smiling, 

cheerful 
riche, rich, wealthy, precious, 

sumptuous 
richease,f. , riches, wealth, richness 
ride, f., wrinkle, ripple 
rideau, m., curtain, screen 
rider, to wrinkle, to ripple 
■e rider, to become wrinkled, to 

ripple 
rien..., nothing, not anything; 

cela ne fait rien, that does not 

matter 
rien, m., nothing, mere trifle 
risonreu-x, -ae, rigorous, severe, 

harsh, stern 
riffuenr, f., rigour, severity, 

strictness 
ripoater, to parry and thrust 
rire (riant, ri ; je ris, je ris), to 

laugh, to joke; rire au nez, to 

laugh in one* s face ; se rire de, 

to laugh at, to jest 
rire, m., laughter, laugh; gro> 

rire, horse-laugh 
riaquer, to risk 
rivase, m., shore, beach, bank 
Tiv«, i«) bcink^ sHove^ \wtiKr 
Tivl^irei i., yvoer, stream 
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riSy m., rice 

robe, f., dresSfgowHf coat; robe 
de cbambre, dressing goivn 

roche, tf rock, flint 

rocher, m., rock 

roffner, to cut, to clip 

roif m., king 

roitelet, m., petty king, wren 

rblt, m., roily list, part 

romain, -e, adj., Roman 

ron&inrey to break, to train 

rompuy -e (P. P.)> broken, used, 
inured, trained up 

rondy -e, round, rounded 

ronde, f., round, roundelay ; k la 
ronde, round, around 

ronller, to snore, to roar, to peal 

ronser, to gnaw, to nibble, to 
pick, to devour 

roseauy m., reed 

rofl6e, t, dew 

roBsiffnoly m., nightingale 

rdti^ m., roast meat 

rotir, to roast, to tocut 

TOXM.%%, TO.,, wheel-work 

roue, fi, wheel, rack 

ronety m., spinning-wheel 

rouse^ f'cd 

ronffektre, reddish 

rons^e-Korsey m., robin red-breast 

ronsenry f., redness, blush 

ronsiTy to redden, to blush 

ronlementy m., roll, rolling 

ronler, to roll, to revolve 

ronille, f., rest 

ronte, f., road, way, track, 
course; grande ronte, high- 
road, highway ; en route^ on 
the road, on one^s way, all right, 
go on ; se mettre en route, to 
set out, to start 

rouvrlr, to open again 

rou-x, -ssey red, red-haired 
fmiune^ m., kingdom 
\f f., royalty 
m., ribbon, tape 
., ruby 
hive 
^h, rugged, harsh, 

ft; grande rae, h^^h 




miney f., ruin, decay 
miner, to ruin, to destroy 
misseau, m., stream, brool^ 

gutter 
mlBseler, to stream, to gush 
nuiey f., deceit, craft, trick 
nui6| -Oy artful, cunning, sly 



S. 



■' for se before a vowel or silent h 
■' for si (only before U, ils) 
■a, poss. adj. (before fern, nouns 

sing, beginning with a conson* 

ant), his, her, its, on^s 
■able, m., sand, gravel 
■abot, m., wooden shoe, hoof 
■ac^ m., bag, sack 
■ache, Pr. Subj. and Imper. ol 

■avoir, to know 
■ase, adj., wise, welUbehaved 
■affe, s., sage, philosopher 
■aKesse, f ., wisdom, good-conduct 
■aigner, to bleed, to drain 
■aillir, to project, to jut out, to 

gush 
sain, -e, healthy, wholesome, 

■ain et sauf, safe and sound 
■ainty -e, holy 
■aintet6, f., holiness, sanctity 
■ais ( je), (Pres.of ■aToir),/iliK;z0 
■aisir, to seize, to grasp, to catch 

up, to avail on^s self of 
■e saisir (de), to seize, to lay hold 

of, to grasp 
saisouy f., season, time 
salaire, m., hire, rtward, wages 
sale, dirty, foul 
saliry to dirty, to soil, to stain 
■alle, f., hall, room, house; salle 

k manger, dining-room; salle 

d'^tude, class-room 
■alouy m., drawing-room, saloon 
■alner, to salute, to hail, to cheer, 

to bow to, to greet 
salut, m., safety, salvation, greet* 

ing, cheer, bow 
■amedi, m., Saturday 
■AC) m., blood, race 
wtak%''ttvM^y coolness^ com^ttiriC^ 
iemptr^ schritiy 
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JNunC^lant, -e^ bloody y keen, deadly 

■anslier^ m., boar, wild-boar 

sanslot, XXL, sob, sobbing 

■ans, without, were it not for, but 
for ; wxm que, conj. (with 
Subj.), without 

sant6^ t, health, toast 

■apiAy m., fir, fir-tree 

Sairasin^ xxl, Saracen, buck- 
wheat 

Mttisfaire, to seUisfy, to please, to 
gratify 

■atisf ait, -e, satisfied, pleased 

■an-f, ^re, adj., safe 

sanf, prep., except, save 

■aural, sanrais, Fut. and Cond. 
of MkToir 

■aut, xn., leap, jump, skip, water- 
fall 

■auter, to leap, to jump, to pass 
over, to leave out, to explode 

■auTair6y adJM sof^^t wild, un- 
tamed 

■auTa^e, s., savage 

■auTer, to save, to rescue, to de- 
liver, to spare 

■e sauver, to escape, to take refuge 

■auTenr, xn., deliverer. Saviour 

■aTaat, -e, adj., learned, well- 
informed 

U9,ynakt,'e,s,,scholar, learned man 

SaToie, f., Savoy 

■aToir (sachant, su ; je sais, sa- 
voxis ; je sus, je saurai, je sache), 
to know, to understand, to be 
aware of to be able; faire aa- 
▼oir, to acquaint ; saTes-vous 
parler fran9ais ? can you speak 
French f 

MiTOir, m., knowledge, learning 

MkTon, m., soap 

saTOtireu-x, -ae, savoury, palat- 
able 

■cAl^rat, m., villain, scoundrel 

seine, f., scene, stage 

science, f., science, knowledge, 
learning 

■cnlptenr, m., sculptor, carver 

■cnlptnre, xn., scuiptute, carving 

se, refl. proxi., on/s self (m. and 
f., siag. and pi.), himself her- 
se^ iiseif, ihemsehfes^ each other 
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stance, f., sitting, meeting 

seau, xn., pail, bucketful 

sec, siche, dry, thin, tpare, 
dried 

s^cher, to dry 

s^cheresse, f., dryness, drought 

second (c pron. = ^), m., 
second 

seconde, f. (of time), second 

seconder, to assist, to back 

secouer, to shake off, to toss, to 
throw off, to give a shake 

seconrir, to succour, to relieve, to 
assist, to help 

seconrs, xn., succour, relief, help 

seconsse, f., shake, shock, blow 

s^cnlaire, secular, a hundred 
years old 

seduction, f., seduction, entice- 
ment, coaxing 

s^dnire (seduisant, seduit ; je s^- 
duis, je seduisis), to seduce, to 
bribe, to entice, to delude 

seiynenr, m., lord 

sein, m., bosom, breast, heart, 
midst 

s^onr, xn., stay, sojourn, abode, 
residence 

sel, m., salt 

selle, f., saddle, stool 

selon, according to 

sen&aine, f., week 

semblable, like, similar, alike 

semblant, xn., appearance, pre- 
tence, seeming; faire semblant, 
to pretend, to feign 

senibler, to seem; comxne bon 
Yous semblera, as you like 

semelle, f. (of shoes, boots), sole 

sen&er, to sow, to spread 

sens, m., sense, meaning, way, 
side ; en tous sens, in every di- 
rection 

sens^, sensible, reasonable 

sensible, sensitive, tender 

sentier, xn., path, track 

sentiment, m., sensation, perhp* 
tion, feeling, opinion 

sentlnelle, f., sentinel, sentry 

sentir (sentant, sent! ; je sens, je 
MSvXiSiV to f <*i> ^ smdl^ to «c««iX^ 
to^cciue 
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■e sentlr^ to know on^s self^ to be 
conscious ; ne pas se sentlr de 
joie, to he mad with joy^ to be 
overjoyed 

■^arer, to separate, to part 

••pt, seven, seventh 

■eptentrtonal^ -e| north, north- 
em, northerly 

■erai (Fut. of Atre), shall he 

■ersent, m., sergeant; ■•r^ent 
de ville, policeman 

s^rleu-z^ -se, serious, grave, 
earnest 

■erment, m., oath; faire ser- 
ment, to swear; prater ser- 
ment, to take an oath 

■err^y -e, close, tight, compact, 
crowded, hard 

■errer, to press, to clasp, to tighten, 
to fasten, to squeeze 

•e serrer, to press close to each 
other, to sit, stand, lie close 

■errante, f., maid-servant 

serrice, m., service, attendance, 
duty, course, use 

■errir (servant, servi ; je sers, je 
tervis), to serve, to attend, to use, 
to serve up ; aerrlr de, to serve 
as or /or, to do instead of; k 
quoi sert de? que sert de? 
what is the use ofi to what 
purpose to 1 serrir a, to be of use 

mm serrir, to serve, to help one^s 
self; se aerrlr de, to make use 

of 
•erritenr, m., servant 

senil, m., threshold, sill 

■enly -e, cUone, only, one, single, 

sole, mere; tout seul, by onds 

self 
•enlement, only, merely, solely, 

but, even 
■^▼e, f., sap, pith, strength 
wXy adv., so, so very, so much, yes 
■I. conj., if, whether 
•lecle, m., century, age, time, 

world 
9Mk%%, m., seat, bench, stege 
sien, -ne, poss. pron.; le slen, 
la mienne, les mittkm, les sleiL- 
nem. Ass, hers (his, her, own) \ 
f^s, Us ozvn 



\ 



■liralent, Cond. of saolr, t9 

■ilBmnent, m., whistKng, htss" 

ing 
■iffl%r, to whistle, to hiss^ to sing 
■ilBety m., whistle; coup de 

silBet, whistle 
■ii^e, m., sign, token, mark, nod, 

wink 
■ii^nery to sign, to subscribe 
silencieu-x, -se, silent, still 
sillon, m., furrow; pL train, 

wake 
silloiiner, to furrow, to plough 
simple, simple, single, mere, plain, 

artless 
sinrolarlt^i f'l peculiarity, od- 
dity 
sin«rnli-er, ^e, singular, pecu* 

liar, odd 
slnffuliirement, singularly ^ 

oddly 
siiiistre,adj. ,sinister,inausficious 
sinistre, m., disaster, accident 
sire, m., sir {lord), sire {title of 

kings) 
site, m., site, scenery 
sitdt, adv., so soon, as soon; 

sitot que, conj., as soon as 
sobre, abstemious, temperate, 

sparing 
sobri^t^, f., temperance 
soc, m., share, sock {of a plough) 
soci6t6, f., society, company, 

party, partnership 
soenr, f., sister 
soi, refl. pron., onds self, itulf; 

chez soi, at home 
soie, f., stlk, hair, bristle 
soif, f., thirst ; avoir soif, to be 

thirsty 
soiffner, to take care of, to attend 

to, to nurse, to finisi with great 

care 
soiffneu-x, -se, careful 
soin, m., care ; avoir soin de, to 

take care of, to attend to 
soir, m., evening; hier an soir, 

last night; des se soir, this 

very evening 
BoVr€«) t., euemiis^ evening 
fari^ 
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Mlft^ (Pr. Sttbj. and Imperat of 

Atre), maj^ ii, be 
■oiti conj., Hthir^ or, whether 
S0I9 m., sailf ground 
■oldati m., soldier; se fidre 

soldati to eniist 
■olell, nuy sun ; il fait dtt solalli 

the sun shines 
solmineli -lei solemn 
soUtalrei m., hermit 
•olliciteri to soHcUf to entreat, 

to beseech, to petition 
•ombrei dant^ gloomy, eUmdy, 

dull, meUmeholy 
uoxalnwf, to founder 
sommei f., sum, amount; en 

uoiaxniB, Jlnalfy, in short; b6te 

de uomtaa^f beast of burden 
•ommelli m., sleep; avoir som- 

meili to be sleepy 
aommfttllTi to slumber 
ftonmieti m., summit, top 
Mimptaeu-X| -se^ sumptuous 
soni poss. adj., .before masc 

noons (Miy f.| m^Uf pL), his, 

her, its, on^s 
•oni m., sound, ringing, bran 
soncei m., dream 
moMkg^ir, to dream, to think, to 

consider 
sonneTi to sound, to ring^ to 

strike, to blow 
•ont (ik), (3 p. pi. Pres. of Atre), 

are 
uortf m., fate, chance, lot, spell 
•ort«| f ., sort, kind, way ; en (de) 

■oris que, so that, so as 
sortir (sortant, sorti ; je sors, je 

sorUs), to go out, to come 

out, to emerge, to proceed, to 

spring 
Uotf-t^f Ad},, foolish,silly ; 8,,fool 
•oUi m., sou^ halfpenny; gros 

moyxf penny piece 
■oueli m., care, marigold 
mm soncier (de), to care for, to 

mind, to be anxious about 
■oi&eieu-X| -se^ anxious 
ftondaln, -•, adj., sudden, unex- 

pected 
■ondalii, ady*, suddenly ^ on a 

tuddlem 



•ovfie, m., breath, breatkiujg 
monMeTf to blow, to swell, to 

whisper 
s<ralBet| m., bellows, box on the 

ear 
■ovftraaeej f., suffering, endw 

ranee, suspense 
•onftraati -Oi suffering, poorly 
•ouffrlr (souffiranty sourort ; je 

souffire, je souffiis), to suffer, to 

endure 
■onfre, m., sulphur, brimstone 
soQlutit, m., wish, desire 
souhaiter, to wish, to desire 
soulller, to soil, to dirty, to stain, 

to profane 
sovOaffement^ m., relief, ease, 

aid, alleviation 
aonlaseri to relieve, to ease, to 

lighten, to comfort 
sonlarer, to lift, to raise, to hold 

up, to rouse, to stir 
soulieri m., shoe 
•oumettroi to subdue, to submit, 

to subject, to refer 
■onmla (P. P. of soumettro)* 

submissive, obedient 
sonmimiloiii f., submission 
•onpfoni m., suspicion, surmise 
aoupfonnerj to suspect, to sur- 

mise 
saap9onneu-s, hMi suspicious 
aoupe, i., soup, dinner 
aouperi m., supper, supper-time 
souperi to sup, to take supper 
•ouplri m., si^h, breath 
•oupirer. to stgh, to long for 
•ovreei f,, spring, fountain 
aonrcUi m., eyeitiw, brow 
•onrdi -Oy deaf, underhand, rum- 

bling, dull, hollow 
sourieiteei f., mouse-trap 
•oiirire, to smile, to please, to bt 

agreeable 
aomlrei m., smile 
■ooriSi m., smile 
momxim, f., mouse 
aousi under, below, beneath^ 

on 
uoxMerir; to subscribe, toc^mmtf 

to submit 
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■ovtenir, to support^ to sustain, 
to maintain, to hold up, to up' 
hold 
■oaterrala^ -e, underground, 

subterraneous, secret 
■outerrain, m., vault, tunnel, 

underground 
■outien, m., support, prop 
mm souTenir, to remember, to 
recollect, to iear in mind; s'en 
■ouveniTf to remember it 
■ouTenir, m., remembrance, keep- 
sake; rappeler quelque chose au 
■ouvenir de quelqu'un, to 
remind one of a thing 
■onvent, often, frequently 
•omriens (je me), (Pr. of se sou- 

▼enir), /remember 
soyes, be ; soyonay let us be 
spectacle, m., sight, show, play, 

thecUre 
apectat-eur, -rice, spectator, 

looker-on, bystander 
apiritnel, -le, spiritual, witty, 

intellectual, clever 
aquelette, xn., skeleton 
atatrnant, -e, stagnant, still 
at^rlle, barren, unfruitful 
at^rUit^, f.y barrenness, unfruit- 

fulness 
atyle, m., style, manner 
au, (P. P. of aavoir), known 
aubir, to suffer, to undergo 
anbit, -e, sudden, unexpected 
aubitementi suddenly 
aubjuffuer, to subdue, to subju- 
gate, to overcome 
anbalater, to subsist, to exist 
aubatltner, to substitute 
aubtU, -e, subtle, fine, penetrat- 
ing, shrewd 
aubTcnir, to relieve, supply, meet 
ancc^der, to succeed, to follow 
{N,B. — 7o be successful is 
rteaair) 
auccia, m.| success 
aucceaaWement, successively 
ifuccombery to succumb, to sink, 

toyield 
mncer, /j? suck 
mucre, m., sugar 
mud, m., sou/A, south wind 



\ 



auer, to perspire, to toil 
aaenr, i,, perspiration, sioeat 
auffire (suffisant, suffi; je suffii^ 

je suffis), to suffice 
avIBaamment, enough 
avAaant, sufficient, conceited 
ania (je), (Pr. of 6tre), lam 
auite, f., retinue, train, attend- 
ants, continuation, consequence; 
de auite, one after another ; 
tout de anite, immediately, 
directly 
auiTaaty prep., according to, 

agreeably to, pursuant to 
auivre (suivant, suivi ; je suis, je 
suivis), to follow, to come after, to 
pursue 
ai:4et, m., subject ^ reason, ob* 
ject; au ai^et de, about, con- 
cerning 
mo^fKt\i%^ proud, splendid 
aup^rienr, -e, superior, upper 
auppl^er, to supply, to mcUu up, 

to fill up 
anpplice, m., punishment, tor- 

ment 
aupplier, to beseech, to entreat 
anpporter, to support, to bear 
auppoaer, to suppose, to infa^ 
mtx, -e, adj., sure, secure, certain, 

safe, trusty, trustworthy 
anr, prep., on, upon, over, above, 

about, towards, concerning 
anrcharffery to overload, to over- 
charge 
anrcrotti m., addition^ increeue ; 
pour aurcroit de (malheur,^. ), 
to crown {misfortune, &c.) 
aArement, surely, safely 
a^et^, f., sefety, security 
avrfalre, to overcharge 
aurfl^, to arise, to spring up 
anrmonter, to overcome^ to excel, 

to surmount, to rise aoove 
smrpaaaer, to surpass, to excel 
awrpraaant, -e, surprising 
anrprendre, to surprise, to over- 
take, to catch 
anrpria, P. P. of a nrpr a ndra 
anrtout, above all, especicUly 
mnrv«UlKae«)l.« vkk^erintmdence^ 
ins j>ection, mroleying^ luouK 
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mirrelller, to survty^ to watck, to 
superintend 

aur veuir^ to happen, to come 
unexpectedly 

%jkM (Pret. of savoir), knew 

■uspendre^ to suspend, to hang 
up 

■ympathiser, to sympathise 

■ymptdme, m., symptom, indica- 
tion, sign 

■yst^e, m.y system, plan; par 
■yst^mef systematically 



T. 



Vf instead of te, before a vowel 
or h mute, thee 

ta, poss. adj. f., thy, your 

tabac, m., tobacco, snuff 

tabatlire, f., snuff-box 

table^ f.y table, board ; se mettre 
k table, to stt down to table 

tableau, m., picture, painting, 
table, Itst^ board (for itfriting) 

tablier, m., apron, pinafore 

tabouret, m., stool, foot-stool 

tacbe, f., spot, stain, speck 

tAcbe, f., task, job 

tacber, to spot, to stain, to sully 

tAcber, to try^ to strive 

tacitnme, silent 

talUe, f., cuttings shape, figure, 
loaist, stature, size, height 

talUer, to cut, to hew, to carve, to 
prune, to make, to mend 

talllenr, m., tailor, cutter 

taire (taisant, tu ; je tais, je tus, 
je tairai), to conceal, to sup- 
press 

se taire, to remain silent, to be 
silent 

talent, m., talent, oHlity, attain- 
ments 

talon, m.y heel 

tambonr, m., drum, drummer 

Tauiiae, f., Thames 

tandia que, while, whilst, where- 
as 

tanitee, L, den 

tant/ so mstcM (many), as much 
(miMHjf), j», so far, as far^ sq 






long, as long, both; taat que, 

as long as; tant mieux, so 

much the better; tant pis, so 

much the worse 
tante, f., aunt 
tant6t, by and by, presently, little 

while ago 
tapis, m., carpet, cloth; tapis de 

table, table-cover 
tapisserie, f., tapestty, hangings, 

needlework, upholstery 
tard, late; t6t ou tard, sooner 

or IcUer ; se faire tard, to get 

late 
tarder {k), to delay, to linger, to 

loiter, to be long ; il me tarde 

de..., I long to... 
tarir, to dry up, to exhaust 
tartine, f., slice of bread (with 

butter, preserves, &c.) 
tas, m., heap, pile, set, stack 
tasse, f., cup 

t&ter, to feel, to try, to sound 
taureau, m.', bull 
te, Objective case, thee, to thee 
teint, m., dye, complexion 
teinture, f., dye, dyeing, smaller' 

ing 
tel, -le, adj., such, like, similar, 

so, many; tel quel, such as it 

is, such as one is 
tellement, so much, so, s6 

far 
thn€rwAre, rash, bold 
t€mi!rit€, f., temerity, rashness 
t£niOisusff«i m-t testimony, rvi* 

dence, testimonial 
t^moiirner, to testify, to show, to 

express 
temoin, m., witness, testimony 
temp^rer, to temper, to soothe, to 

allay 
tempAte, f., storm, tempest 
tenips, m., time, weather, tense ; 

il fait beau temps, it is fine 

weather ; de temps en temps, 

now and then, occasionally ; il y 

a quelque temps, some time 

ago 
tendre, adj., tender, soft, deUcate 
t«ndr«, N.) to skracV to ^A»r«mi«»,tA 
MdwX 
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tendresse, f., tenderness^ Icve 
tfoibres^ f. pi., darkness, gloom 
t6ii6brea-X| -sei darky gloomy 
tenir (tenant, tenu; je tiens, je 

tins, je tiendrai ; que je tienne), 

to kold, to keep, to occupy, to 

possess 
t«nir (^), to attack importance to, 

to care for; s'en tenir k, to keep 

to, to hold by ; ne savoir k quo! 

s'en tcnir^ not to know wkat to 

tkink of it 
tcntationi f., temptation 
t«ntatiTe, f., attempt, trial 
t«nte, f., tent, pavilion 
tenter^ to attempt, to tempt 
termei m., term, Hmit^ bound, 

end, time, expression 
terminer^ to terminate, tofinisk 
teme^ dull, wan 
terralBi m., ground, soil 
terrasse^ f., terrace 
terrasseri to tkrow down on tke 

ground 
terre^ f., eartk, ground, soil, 

lank, estate ; par ttrre^ down, 

upon tke ground, on tke floor, fy 

land 
t&rrevtTf {,, terror, dread, awe 
Xkm (pi of ton, ta), tky, your 
tite, f., head, top, front \ mal de 

tite, keadacke 
th6, m., tea, tea-party 
th6Atrei m., theatre, stage 
th^mey m., subject, exercise 
Uen (le), poss. pron. (les tlens, 
m. pU; U tl«ime| les tiennes, 
f. pL), ikine, yours 
tiendrai, Fut. of tenir 
tiens (je), (Pres. of tenir), / kold 
tiers, tierce, tkird 
tiffe, f., stem, stalk, stock 
timide, timid, fearful, sky 
tins (je), (Fret, tenir), I keld 
tirer, to draw, to pull, to take out, 
to skoot, to fire, to extract, to 
extricate 
•e tirer, to get out [of), to extri* 
cate ows self (from) ; se tirer 

d'embams, to get out of a 

scra^ 
Uroir, nu, drawer 



titre, m., title, rigkt, ckum, doeu*^ 
ment, title-deed: k juste tItre, 
deservedly 
toi, pers. pron*, tkou, thee, to tkee 
toile, f ., linen, Unen clotk, canvas 
toilette, f ., toilet, dress, dressing- 
table ; £ftire sa toilette, to 
dress 
toison, i,, fleece 
toit, m., roof, kouse, dwelHng 
toie, f., skeet-iron 
tol^rer, to tolerate, to suffer 
tombeau, m., tomb, ^grave 
tomber, to fall, to tumble; laiiser 

tomber, to let fail, to drop 
ton (f. ta, pi. tea), poss. a(iQ., tky 
ton, m., tone, voice, manner, style, 
fashion; de bon ton, gmtk- 
manly, ladylike 
tondre, to shear, to clip 
tonneau, m., cask, ttm, ton 
tordre, to twist, to wrench, to 

wring 
torrent, m., torrent, stream 
tort, s. m., wrof^, injury, harm ; 
k tort, wrongpilly ; ayoir tort, 
to be wrong; a tort et k travels, 
atranehm 
tortoe, f ., tortoise, turtle 
tot, soon, early; tdt on taid, 
sooner or later; si t6t qae^ at 
soon as 
toucbant, -e, affecting, motnng 
toueher, to touck, to handle, to 
feel, to receive, to move, to con- 
cern, to be near ; toncbes U^ 
let us skake kands, agreed 
tonffn, -e, tufted, tufty, bushy 
toii^onrs, always, ever, still 
tonr, f., tower, castle 
tonr, m., turn, round, winding, 
circumference, circuit, trip^ 
tnck; faire le tonr de, ^ ^ 
round ; faire un tonr, to take a 
turn or a walk ; tonr k tonr, 
adv., in turn, by turns 
tonrbillon, m., whirlwind, tfOT' 

tex, whirlpool, eddy 
tonrment, m., torment, plague 
tonrmente, f., storm, tempest 
tonvmnnttnt, to torment^ tt tmm 
tonmvr, to turn, to tmivi 
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lottmesol^ m., sun-fiower 
tonmnre^ f., tum^ direction^ 

course^ shape^ figure 
tons d«iix (f. toutes deux), 

both {together) 
tons les d«ax (f. toutes les 

d«Qx), both 
touty -e^ adj., (pi. m. tous^ f. 

toutes), a//, whoU^ every^ each^ 

any ; tout le monde, everybody ; 

tous les jours, every day 
tout^ m., the whole^ everything; 

le tout, the whole, all; pas du 

tout, du tout, not at alt; point 

dn tout not in the least; rien 

du tout, nothing at all 
tout, adv., wholly, entirely, quite 
tout 4 I'heure, iy-and-by, Just 

now 
tout k coup, a^ at once 
tout de suite, immediately 
tout-4-fislt, quite, wholly, entirely 
toutefois, however, yet, still 
trace, f., trace, print, footstep, 

track, sign 
tracer, to trace, to draw 
traduction, f., translation 
traduire ^traduisant, traduit ; je 

tnulnis, je traduisis; to trans- 

iaie 
trahir, to betray, to discover 
trabison, f., treachery, treason 
train, m., train, rate, pace, re- 
tinue, bustle, noiu 
trainer, to drag, to draw, to pro- 

tract, to put off 
se trainer, to crawl, to creep 
traire (trayant, trait ; je trais), to 

milk 
trait, xn., shaft, dart, bolt, 

draught, stroke, feature 
traits, m., treaty, treatise 
traitement, m., treatment, salary 
traitor, to treat, to use, to handle, 

to negocicUe 
trattre, -tresse, traitor, adj., 

treacherous 
trajet, m,, passage, journey 
tranche, f;, slice, edge 
trancli^e, t, trench, ditch, drain 
tranqullle^ quiet, still, easy 

> to irimrfer, to remove 



transfuse, m., deserter 
transmettre, to transmit, to eon" 

vey, to transfer 
transport, xn., transport, con- 
veyance, traffic 
transporter, to transport, to 

convey, to carry, to transfer^ 

to enrapture 
trappe, trap-door 
travail, m. (pi. traTaux), labour^ 

work, workmanship, study 
traralUer, to work, to labour 
travailleur, m., workman, adj. 

hard-working 
travers^e, f., pCLSsage, voyage 
yxKwvtmttTf to crosSj to traverse, 

logo through, to thwart 
treilUs, m., lattice, trellis; — 

n&itailique, wire-gauu 
tremblen&ent, m., trembling, 

shaking, quaking; tremble* 

ment de terre, earthquake 
trembler, to tremble, to shake 
trempe, t, temper, cast, stamp 
tremper, to steep, to dip, to soak, 

to wet through, to temper 
tr6pas, m., decUh 
ttkim, very, very much 
trfoor, m., treasure, treasury 
tressaillir, to start, to leap, t$ 

tremble 
tresse, f., tras, phit 
tr^e, f., truce 
tribu, f., tribe 
tribunal, m., court of justice 
tribut, f., tribute 
triomphe, m., triumph 
triple, tr^le, three-fold 
triste, sad, melancholy^ dull, 

sorrowful, poor, sorry 
tristesse, f., sadness, dulness 
trois, three . 

trompe, f ., horn, trumpet, trunk 
tromper, to deceive, to cheat, to 

betray, to beguile 
se tromper, to mistake, to be 

mistaken 
tronc, m., trunk, poor's box 
trdne, m., throne ; monter sor le 

trone, to ascend the throne 
. trop|toO|toom%i€K^teemamyHe««r 
^ tr«U| m.» helt^ gaf 
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troubadour, m., minstrel 
trouble, m., disturbance, tumuli ^ 

agitation 
troubler, to disturb, to make 

thick, to trouble, to disorder, 

to confuse, to dim 
fcrouer, to maken hole or holes in 
troupe, i,, band, flock, herd ; pi. 

troops, forces 
feroupeau, in,, flock, herd 
trouseer, to tuck up, to pin up 
trouTer^ to find, to get, to meet, 

to deem, to like ; trouver bon, 

to like or deem fit ; aller trouver, 

to go to, to call on, to visit ; 

comment trouves-vous cette 

bi^re? how do you like this 

beerf 
se trouTer, to find on^s self, to 

be present, to stand, to happen 

to be; comment vous trouves- 

Yous ? how do you feel f 
trueUe, f«, trowel 
tu, pers. pron., thou 
tuer, to kill, to slaughter, to 

cUstrt^ 
tuile^ f., tile 
Tnr-c, -que, s. and adj., Turk, 

Turkish 
Turquie, f., Turkey 
tut^lalre, guardian, protecting 
tuteur, m., guardian, prop 
tuyaui m.y pipe, tube, flue, shank, 

tunnel, stcUk, shaft 
trnok, m,, tyrant 



U. 



un, f. une, numer. adj. and indef. 
art., one, a, an ; les uns, some 
uni, -e, even, smooth, plain, 

united 
unique^ only, sole, single, un- 
paralleled, unique ; un fils uni- 
que, an only son 
unir, to unite, to join, to smoothe 
usase, m., use, usage, custom, 
^ac^e, wear 
amer, /o consume, to wear out^ to 
^r/iaus// nmer de, to use^ to 
ma^use of 



•'user, to be consumed, to wear 

out, to waste 
usine, f., manufactory, works 
ustenaile, m., utensil, implc 

ment 
utile, useful, profitable 
utiliser, to employ, to make use 

of 
utility, f., usefulness, use 



V. 



Ta, 2 p.s. Imperat. of aller, to go; 
▼a-t*en, go {thou) away, begone 

▼a (il) (3 p. s. Pres. of aller), he 
goes^ he is about to, &c. / com- 
ment va votre pire? how is 
your father f il va le faire, 
he is going to do it ; cet habit va 
bien, this coat fits well 

vacance, f.« vcuancy ; pi., vaca^ 
tion, holidays 

vache, f., cow, cow-hide 

▼affue, f., wave, billow, surge 

▼aerue^ adj., vague, uncertain 

▼ain, -e, vain^ useless, self-con- 
ceiled 

vaincre (vainquant, vaincu ; je 
vaincs, je vainquis) to conquer, 
to vanquish, to subdue 

▼ainquifur, m., conqueror, vic- 
tor 

▼aia (je) (Pres. of aller), I go, I 
am about to ; je vaia lire, / am 
going to read ; je m*en vaia, / 
amg^oingaway 

vaiaaeau, m., ship, man of war, 
vessel 

vaiaseUe, f., gold or silver plate, 
dishes 

▼alet, m., servant, footman 

▼aieur, f., value, worth, valour, 
bravery 

▼alide, able-bodied 

▼aliae, f., portmanteau, mail* 
bag 

▼all^e, f., valley, vale 

Tallon, m., dale 

^iloVr V^N^'axit) valu ; je vaux, je 

to be wortH, to be as ^ood ca^ %» 
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yield, to bring in; Taloir 
mieaxy to be better; iaire Taloir, 
to turn to account, to set off 

▼aatery to extol, to boast 

▼apenr, f ., vapour, steam ; bateau 
£ Tapenr, steamboat ; machine 
k Tapenr, steam-engine 

▼ari^, -e, varied, variegated 

rase, f., mud, mire 

▼ase, m., vase, vessd 

▼andrai, ▼audraUi (Fut. and 
Cond. of ▼aloir), shall (should) 
be worth 

Taut (il) (Pres. of Taloir), is 
worth as much, is as good as 

Tautonr, m., vulture 

Teau, m., calf, veal 

Tien (P. P. of TiTra), lived 

Teille, f.y watch, day before; 
pU, labours, night-labours ; k la 
TeiUe de, on the eve of 

TOiUer, to wake, to sit up, to 
watch ; TeiUer 4 (sur), to look 
{after), to see {to), to take care 

{of) 
Telonrsy m., velvet 

TenaiaoBy f., venison 

Tandaaffe, f., vintage 

Tendre, to sell 

Tendredi, m», Friday 

Tender, to revenge, to avenge 

■e Tenirer, to revenge on^s self 

Tenir (venant, venu ; je viens, je 
vins, je viendrai ; que je vienne), 
to come, to reach, to grow, to 
happen, to occur, to rise, to run , 
Tenir k bout de, to master, to 
conquer ; en Tenir aux mains, 
to c.tme to blows ; faire Tenir, 
to send for ; je Tiena de le 
faire, / have just done it 

Tent, m., wind; grand Tent, 
/lii^h wind, strong gale ; ii fait 
du Tent, it is windy 

Tente, f., sale 

ventre, m., stomach, belly 

Tenu, -e, P. P. oi'vealVftocome, 
to arrive 

yfer, m,, worm, mite, moth ; Ter 
luisant, glow-worm 

Tcrbe^ m., verb 

T^rdir, iogr^w green 



\ 



Terse, f., rod, verge, birch 
Terffer, m., orchard, fruU-garden 
T^ritable, true, genuine 
T6rit6, f., truth; en T6rtt4, 

indeai 
Termeil, -le, vermilion, coral, 

rosy 
Tem&iaaean, m., grub, worm 
Terrai (Fut. of Toir), shall see 
yftrrHf m., glass; Terre k vin, 

wine-glass ; Terre de vin, glass 

of wine 
Tern, s. m., verse, poetry 
Ters, prep., towards, about, to 
Tersant, m., side, slope 
Tera6, -e, versed, skilled 
Teraer, to pour, to spill, to shed, 

to discharge, to utset 
Tert, -e, green, fresh, tart, un^ 

dried 
Tertn, f., virtue, property 
TeatCj i,, jacket, vest 
T^tement, m., garment; pi., 

clothes, dress, wearing-appard 
T^tir (v^tant, v^tu; je v^ts, je 

v^tis), to clothe, to dress, to put 

on 
TAtu -e (P. P. of T^tir), clothed 
Teuille (Pr.Subj. of TOuloir),ma^ 
Teuilles (Imperat. of Touloir), 

please, be good enough 
TeuTe, f., widow 
Teux, veut (Pr. of Touloir) 

will 
Tiande, f., mecU, &c. 
Tietoire, f., victory 
Tide, adj., void, vacant, empty 
Tide, m., emptiness, void, blank 
Tider, to empty, to clear 
Tie, f., life, existence 
Tieille, adj. (f. of Tienz), old, 

aged ; s., old woman 
TieiUard, m., old man ; pi., old 

people 
TieiUeaae, f., old age, old People, 

oldness 
Tieillir, to grow or make old 
Tiena (Pr. of Tenir), come 
TieriTOi f.* virgin, maid 
Tienz (Tieil before a vowel or h 



\ 
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vi.<f, miT9, aluft, qmck, lively, 
smart, sharp, keen, eager, 
passionate 
vlyne, i„ vineyard 
▼iironreu-x^ -se, stout, vigorous, 

strong 
Ticruenry f., vigour, strength 
Tlly -e, vile, base, mean 
▼ilmin, m., miser, niggard 
▼iUin, -e, adj., ugly, wretched, 

bad, mean, dirty 
Tillaseois^ -e, villager, cottager, 

rustic 
Tille, f.t toum^ city; en Tille, in 

town, out 
▼in, m., wine 
▼Inalgrey m., vinegar 
▼inirtaine, t, twenty, score 
▼tiui ( Pret. of Tenir), came 
▼iolon, m., violin, violinist 
▼irent, (Pret. of ▼olr), saw 
▼is (Pr. of viTre), live 
▼is (Pret of Toir), saw 
▼isaffe, T[L,face^ countenance 
▼is-a-TiB, opposite, over against 
▼iser, to aim, to sign, to back 
^mWl%y visible, obvious 
▼ision, f., vision, sight 
▼isiter, to vistt, to inspect, to 

search 
▼ite, adv., quickly, quick, fast 
▼itesse, i,, quickness, swiftness, 

velocity 
▼iTaaty -e, living, alive, lively 
▼ivement, lively, quickly, smart- 
ly, strongly, keenly 
▼ivr© (vivant, vecu ; je vis, je 
v^cus), to live, to be alive, to 
exist 
▼ivre, m., living, food; iph, pro- 
visions, stores 
▼OBU, m., vow, wish, will 
voici, behold, here is, here are, 
this is, these are; me voiciy 
hire I am ; le ▼oici, here he is ; 
la voici, here she is ; les ▼oici, 
here they are; le ▼oici qui 
vient, here he comes 
Toie, f; tifoy, road, means, track, 
/a/A 
woUm,, ^e^/d, tM^re is, there art, 
^^^ if, /fipse are, such is, such 



are ; ToUik quinze joun, it is 
now a fortnight ; le TOili, there 
(now) he is ; les TOila, there 
(now) they are ; vous ^fixik,there 
you are ; Toila que, see, all at 
once, suddenly 
▼oile, m., veil, cover, pretence 
voile, f., sail; faire Toile, to 
sail; mettre k la voile, to sail, 
to set sail 
▼oiler, to veil, to cover, to hide 
▼oir (voyant, vu ; je vois, je vis, 
je verrai), to see, to behold, to 
visit, to frequent ; faire ▼oir, to 
show ; ▼oyons I Ut us see, let 
me seel comet 
▼oiBin,-e,adj., neighbouring,near 
▼oisin, -e, s., neighbour 
▼oiainase, m., neighbourhood 
▼oitore, f., carriage, vehicle, con- 
veyance; ▼oitore k deux che- 
vaux, carriage- and pair ; des- 
cendre de ▼oitore, to alight from 
a carriage; monter en ▼oitore, 
to step into a carriage 
▼oiturer, to convey, to cart, to 

drive 
▼oitorier, m., carrier, driver 
▼oiz, f., voice, vote, opinion; k 
haute ▼oiz, loudly ; de vive 
▼oiz, verbally 
▼ol, m., flight, soaring 
▼ol, m., stealing, robbing, theft 
▼olas e, volatile, fickle 
▼olaiUe, f., poultry, fowl 
▼olcaa, m., volcano 
▼ol6e, i., flight, flock, herd, rank, 

volley 
▼oler, to fly, to fly about 
▼oler, to steal, to rob 
▼olen-r, >Be, thief, robber 
▼olont6, f., will, mind, plea- 
sure 
▼olontiere, willingly, reculUy 
▼oltiirer, to flutter, to hover, to 

wave, to vault 
▼omir, to vomit, to belch 
▼ont (3 p. pi. Pr. of aller), they 

go, they are about to 
▼om, "^l. ol ▼otre, your 
▼oter, to vote 
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!• Tdtre^ la Tdtre, les v6tres, 

poss. pron., yours, your own 
TontAni, ▼ondrals, (Fut and 
C<nid.of WQiuXoir)fSAaU {should) 
want 
wonmr, to vow, to devote, to cou^ 

secraU 
▼onloir ^Toiilant, voulu ; je Teoz, 
je Tomiu, je voudrai; que je 
veoille), to will, to wish, to be 
wUHng^ to desire, to lihe, to 
want, to require ; en ▼onloir k 
..., to bear ill-will to., , to have a 
grudge <]^tifj/...; Tonloir dire, 
to mean ; je vevz bien, / am 
willing, I have no objection 
Tovlolr^ m., will 
▼oiui^ pen. pron., you, ye; tout 

ik TOiui^ yotirs very truly 
Tolito, f., vault, arch 
▼oyacOy TSL, journey, voyage, trip 
yrmjw^tTftotravelftosail [senger 
▼oyairen-r^ -ae, traveller^ pas- 
Toyaia (Impf. of ▼oir), saw 
▼oyaat (P. P. of voir) seeing 
▼oyant^ m. seer, soothsayer 
▼rai, -o, true, real, genuine, 

earnest, right 
▼raiaemblable, lihely 
Traifomblai&cei lihelihood 



y -e, P. P. of Tolr, to see 
Tu qne, considering that, became 
Tue, f., sipht, view, light, design ; 

4 Tue d oeil, visibly 
▼ulffalro^ adj., vulgar^ common, 

trivial 
▼nlcairo^ m., vulgar, common 

people, common, lurd 



Y. 



y^ adT., there, here, thither, with' 
in, at home ; y avoir, there to 
be ; 'a y % there is (are) ; j 
a-t-il, fir {are) there? il y a trois 
mois, three months ago ; y a-t-il 
longtemps? is it long since? 
Y a-t-il loin ? is it far off? 

Y, pers. pron., {to) him, {to) her^ 
{to) it, {to) them 

(pi. of oeil), m., eyes 



Z. 



sMe^ m., teed, ardour ^ devotion 
mHU, -e^ tecdous 
■inoj m., ainc, spelter 
I, L, tone, belt 



IMITATIVE EXERCISES. 



N.B. — (i) Wards and Phrases not contained in the original text are 
given in parenthesis ( ). Verbs being given in the 
Infinitive, Nouns and Adjectives in the Singular, it will 
be for the pupil to adapt them to the context, 

(2) English words in square brackets [ ] are to be left out in 

translating* 

(3) The numbers at the end of the sentences refer to the page and 

line of thepckssage in the original French text which is to 
be imitated. 



PONDATION DE LA MAISON DE DIEU. 

!.—(/• h /• I *o I. t6). 

t. Where does the city {la Ht/) of Jerusalem st&nd ? (t, 3.) 

2. Let us till the fields that we have inherited firom our fathers* 

(t, 5.) 

3. When the harvest time comeS) we shall tie ottf sheaves.— (t, 7.) 

4. We shall make two equal stacks of them, (t) 8.) 

5. ' We have had a vety good idedj' said we to outselves. (t, 10.) 

6. Is it fait that your share should b<5 as large as mitle ? (i, 12.) 

7. I had not noticed it !^What {guoi)}—ThAi yott had added som« 

sheaves to my stack, (i, 14.) 

8i I woke in {m at) the middle of the &ight, and said to myself t— 
(I, 16.) 

lt-^{p. ti L tj top, 5, /. 12). 

I. I am [a] bachelor {^t^on)i and 1 have hb one to help me in my 
work* (i> 17.) 
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2. I ' should like to ' (Condit. of vauhir) have a companion to comfort 

me m my toils ! (i, i8.) 

3. On the following day I ' suited the action to the word ' (say — did as 

I had thought). — (i, 23.) 

4. We repaired to the fields, (i, 24.) 

5. We could not account for the prodigy. (2, 3.) 

6. One fine morning (mating m.) we met in the middle of the field. 

(2, 7.) 

7. We were carrying the gifts (^k, m.) that we intended for each 

other. (2, 7.) 

8. They will build a house consecrated {consacr^) to God on the spot 

where such a good action had been done. (2, 9-12.) 



LE FLEUVE TARI. 

III.— (/. 2, /. 14 to /. 40). 

t. Who was one day watering his camels at the waters of a lake? 
(2, 14.) 

2. He was surprised to (surpris de) see his shepherd's staff (Aoulette, t \ 

which he dropped, disappear (disparaitre) through an under- 
ground outlet. {2, 17.) 

3. He took (prit) a big stone and stopped the issue through which the 

waters escaped. (2, 17.) 

4. What {quelle) was his surprise Uurpriset^ t) when sometime after 

some emissaries firom Perda arrived with his staff. (2, 22.) 

5. * This shepherd's staff/ said they, ' has been carried down to {en) 

Persia by a river which imn^ediately (imtnMiaiement) after dried 
up.' (2, 19.)' 

6. 'Fearing \esi {craindre que.....'n€, with the following verb in the 

subjunctive) the want of water might cause {causer) a famine, the 
Sultan has sent us here ; ' (2, 20.) 

7. We * are to* (Pres. oi devoir) 'discover the cause {tat^e^ f.) of this 

mysterious {mystirieux) drying up {tarissement, m.) of the waters:' 
(2, 22.) 

8. ' The Sultan will give half his kingdom to him who can ' cause ' his 

river f to flow ' \faire couler...)? — (2, 32.) 

9. * Is that all ? ' asked the shepherd. — * No, he will also give him his 

daughter *in marriage' {en manage, m.).'— 2, 32.) 

io. Very well ; go [and] tell your lord {seigneur) that even before his 
emissaries have returned, the Nv&lets of the lost river will bedew 
the parched (dess/ches) fields oi Pema. \^, ^Vi'^ 
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l'h6tellerie. 

IV.— (/. 3, /. I to I 26). 

Relate the story from /. \toL 12 in the first person singular ; — 

I. Travelling in Tartary, I arrived, &c., and thus sentences 2 to S {i.e. 
to the 1 2th line.) 

6. The king who happened to pass smiled at my mistake, and asked 

me:— (3, 13.) 

7. * How can you mistake the king's palace for an inn ? * (3, 15.) 

8. The dervish asked the (= to the) king to {de) allow him to put a 

few questions to him. — (3, 17.) 

9. * Who (has) built this palace, and who lived in it * first ' (le premier) ? 

(3, 19.) 

10. * And who lived in it after your ancestors ?' 

11. * I wonder {^^tonner) who will live in it when you * aie ' { = will be) 

dead (mort).* (3, 22.) 

12. * Why {mais) ! your palace seems (sembler) to change its inhabitants 

as often as a caravansary 1 ' (3, 24.) 

GRANDEUR D'AME. 
V.^/. 3, /. 28 /<?/. 4, /. 16). 

1. A bridge over (sur) the Adige had been carried away by an inunda- 

tion, (3, 28.) 

2. The toll-gatherer*s {piager^ m.) house stood {se trouver) on the only 

i^seul) arch that remained. (3, 29.) 

3. * It was heart-rending to ' {cela fendait le coeur de) hear the poor 

people cry for help. (3, 31.) 

4. The pillars were destroyed one after the other by the waters of the 

river. (3, 33.) 

5. That sight {spectacle^ m.) 'is enough' (suffire) to move us with pity. 

(3, 34.) 

6. Who has the courage to deliver the toll-gatherer's family ? — I offer 

him a reward. (3, 34.) 

7. You will risk being crushed {icrasi) Under the arch, (3, 36.) 

8. ' What is the matter ? ' asked a peasant who happened to pass, 

(4.4.) 

9. *Now they are all saved I* exclaimed {s'/crier) the bystanders 

(assistant f m.). (4, 9.) 

10. • Here is the reward that I have promised you (»to you.) — (4, 11.) 

11. These poor people are in greater uted ol ^^o^ax TfiL<^'tL<es ^i^slV^X-^ 

(4, 'S') 
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LE CHIEN FIDfeLE. 
VI.— (/. 4, /. i8 top, 5i /. 15). 

1. I shall ride instead of {au lieu <U^ with following verb in the 

Infinit.) vralking [a/ler d pied), (4,18.) 

2. A considerable sum of money is due to me. (4, 19. ) 

3. When I have ( = shall have) received my money, I shall resume my 

journey homewards. (4, 21. ) 

4. I dropped my purse without being aware of it. (4, 24.) 

5. As my dogs could not succeed in * picking it up * (ramasser), they 

began to bark. (4, 26.) 

6. I order you to be silent I (4, 29.) 

7. The dogs barked as if they wanted us to dismount. (4, 32.) 

8. I shall lay the blame on you. (4, 34. ) 

9. Make them understand that they are to retrace their steps. (4, 35.) 
io. We cannot help looking back I (5, 5.) 

11. When my driver perceived that he had lost my trunk (5, 7), he 

asked me 'the French * (=how one says in French) for * lost.' 

12. I answered — * perdu i* — 'Well then' {eh bienf)f said he, 'your 

trunk Vi perdu I* 

L'ANTHROPOPHAGE. 
VII.— (/• 5, /. 16 top. 6, /. i8), 

t. We lost our way in the midst of a dense wood. (5, 18.) 

2. And how did you spend the night ? — Under a tree. (5, 19.) 

3. But we could not sleep, because we heard the wolves {louPf m. ) 

howl (Aurler) in the neighbouring thicket {/ourrJ, m.). (5, 21.) 

4. Listen ! The wolf is talking to the she-wolf (lomfe, f.}. 

5. We were nearly dying with fright I (5, 27.) 

6. Where have you read that there are cannibals? — In the story 

(conte, m.) of * Hop o' my Thumb * (le petit Faucet.) 

7. Let us get up, open the window, and jump down ! 

8. The butchers [boucher, m.), who had big knives in 'their hands 

(sthe hand), came and opened the doors. 

9. We thought (that) our last hour had come ! (6, 5.) 

10. We entreat you not to kill us ! (6, 6.) 

11. We don't believe you to be cannibals. (6, 9.) 

12. When we heard (= learnt) that the butchers had been speaking of 

Oieir little pigs, we burst out laug)nti^. (6, 13.) 

/J. We shall not listen at the doors a^pm. ^6, \%.^ 
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LE CHIEN DE BRISQUET. 
VIIL— /. 6, /. 20 top, 7, /. 17). 

1. That worthy man is a shoemaker (cordonnier^ m.) by trade. 

(6, 22.) 

2. 'My wife is called "Vixen" {Renarde),' said master Fox. 

(6, 25.) 

3. My cat is white all over, except the tail {queue, f.), which is dark 

brown {hrun fond), (6, 29.) 

4. I remember the time when there came such a lot of foxes into our 

woods. (6, 34.) 

5. We had such difficulty in earning our livelihood. (6, 36. ) 

6. Why are you afraid of the wolf? — On account of his sharp {aigu^ 

teeth. (6,38.) 

7. The worthy man begged his wife not to let the chickens {poulet, m. ) 

run about as long as the hawk [Render, m.) was near (proche). 

(7, I.) 

8. Have they not room enough to run about in the poultry-yard 

(bassecour)} {7, 4.) 

9. They ask for nothing else than to pick up wherewith (de quoi) to 

live. (7,7.) 

10. ' Dear me ; how late you are I ' said the vixen to the fox. (7» 11.) 

11. Let us go as far as the pond [itang, m.), and see if our ducks 

(canardy m.) are not coming back. (7, 15.) 

12. Let us take good care to see if there are no ducklings (caneton), 

missing. (7, 17.) 

IX.— (/. 7, /. 19 top, 8, /. 15). 

1. We walked on until (/W/ff'^ r^^i/^)wehad joined one another 

again. (7, 20.) 

2. The children were sent to go and meet their father. (7, 28.} 

3. Why have you taken another road ? (7, 29. ) 

4. Suppose we were to take our dog with us ! (7, 31.) 

5. We shouted in vain ; we soon lost sight of them. (7, 34.) 

6. We began to cry, because we fancied we had lost our way. (7, 35.) 

7. After the babes {enfant, m.) in the wood had run for a long time, 

they fancied they could recognize the voice of their parents. 

(7, 37.) 

8. Red Ridinghood's grandmother (p. 33) was on the point of bein;; 

devoured by the hungry {affame) wolf. (7, 41.) 

9. When the faithful dog was found dead, there was no one who did 

not cry {pleuret), (8, 7.) 

la When shall we meet again? (8, J.^ 
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LE tr6sor DE SIMONIDE. 
X.— (/. 8, /. i8 to /. 36). 

1. * When I had hoarded up money enough,* said Arion, ' X embarked 

for Corinth.' (8, 19 and 21.) 

2. * When we were off [h la hauteur de) the island, we were ship- 

wrecked. (8, 22.) 

3. We carried away as much as we could and escaped. (8, 22.) 

4. When we asked them why they did not burden themselves with 

anything ; (8, 23.) 

5. They replied that they had all their own with them. (8, 25. ) 

6. Why were so many of the shipwrecked people drowned ? (8, 27.) 

7. When we landed we were robbed by a gang {bande, f.) of thieves. 

(8, 29.) 

8. We shall take pleasure in receiving ' such a distinguished guest ' 

( = a guest \n6te, m.] so distinguished \distingtW\), (8, 33.) 

LA DISPUTE. 
XI.— (/. 9, /. I to /. 15). 

1. Which {lequei) of the two boys has seen the oyster {huUrey f.) first? 

(9, 3.) 

2. It is not yours, for it is not you that has (=have) seen it first. 

(9, 3.) 

3. If you have picked it up, it belongs to you. (9, 4.) 

4. If you come to blows, you will repent of it {se repentir de). (9) 4.) 

5. Here is a witness who will settle the quarrel. (9, 7. ) 

6. This oyster shell belongs to you, because you have seen the oyster 

first. (9, 9.) 

7. The other shell is for you, since you have picked it up. (9, lO.) 

8. But to whom does the oyster belong ? — Do you mean to (entendre) 

keep (garder) it for yourself? 

9. Of course (ce/a va sans dire), I shall keep it as a fee for my 

arbitration {arbitrage, m.). 

CONFIANCE MERIT^E. 
XII.— (/. 9, /. 17 to I. 36). 

1. Can you tell me where the prince had taken refuge? (9, 17.) 

2. By whom was the fortress {forteresse, f.) of Sebastopol invested ? — 

By the aiiied {allif) armies of the French, English, and Italians, 
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3. We had the good fortune not to be recognized by the soldiers. 

(9, 20.) 

4. It is well known in the town that the prince is not in the castle. 

(9, 21.) 

5. It will be necessary for as to separate from our companions. 

(9, 22.) 

6. The poor fugitives (fugUif^ m.) were left alone to their fate. 

(9, 23.) 

7. We shall venture to approach (:^approcher de) that town, though we 

know well (§ 106, e) that the garrison {garnison, f.) is not of our 
party. (9, 25.) 

8. We come to ask you for a bit {morceaUf m. ) of bread and a glass 

(verre, m.) of water. (9, 27.) 

9. We give them credit for enough generosity (gifUroMf f.) not to 

take unfair advantage of our distress {fUtrtssCy f.). (9, 29.) 

10. The noblemen to whom we applied hastened to assist us. (9, 34*) 

11. They kept our secret. (9, 36.) 

ULYSSE CHEZ LES CYCLOPES. 
XIII.— {/. 10, /. 2 to /. 29). 

1. When Ulysses left that coast {cdte^ f.), he soon reached the island of 

the Cyclopes, where he cast anchor. (lO) 29.) 

2. They were people who ' according to * {sti^n) tradition had only 

one eye. (10, 3; 11, 10.) 

3. And where did they live? — Quite {tout) alone in the caves of their 

mountains. (10, 6.) 

4. What did Ulysses see rising in the distance ? — ^A little smoke ; and 

he heard the sheep bleat (bSler). (10, 10.) 

5. He told his companions to {de) wait whilst (tandis que) he * would 

go' (condit.) and see who the inhabitants \habUant, m.) were. 

6-12. Relate lines 17 to 2g in the yd person plural, 

XIV.— {/. 10, /. 30 top. II, /. 15). 

1. Why were the Cyclopes not in their caverns? — (10, 30.) 

2. I suppose (supposer) that they were tending their flocks of lambs 

and goats. (10, 31.) 

3. Had not they any kids (capri) ? — Of course. 

4. Ulysses' companion^ incited him to fill his pockets (pocAe, f.) with 

provisions and to make off. (10, 37.) 

5. But i need {avoir iesoin de) not tell you that he would (Pret. of 

vouloir) not listen to them. (10, 39.) 

6. He was anxious to see a man w\\o l.tvd b\xt QSi<t ^^^. <c^^^ '>$^\ 
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7. Meanwhile they made a fire and wanned themselves (f# chauffer), 

(n, I.) 

8. When at last the Cyclopes entered (in) the cavern, we were seized 

with {saistrde) terror, (ii, 3.) 

9. There is such a noise in this room that I cannot hear what {ce qtu) 

you say. (|o, $.) 

|0, ' I will make the sheep enter the cavern and shut the entrance of 
it with a piece of rock/ said the giant to himself. 

11. Now I will sit down and begin to milk the sheep, (ii, li.) 

1 2. This creamy {crhneux) milk wlU make excellent cheese. 

13. B^t now let us light a fire ! 

XV,— (/. 11,/. 16 to I, ^), 

f. 'Who are these strangers, and where do they come from?'-^ 

(10, 16.) 
a. 'My companions are not brigands scouring the sea,' replied 

Ulysses; 4hey are honest Greeks, I ^ssoxe ^ (assurer) you.' 

(n. 18.) 

3, ' Has the storm cast you on our coasts ? ' (i i, ao. ) 

4« 'Yes, we are **on our return" (ap come back) from a ten years' 
expedition (il, ai), and the storms have destroyed our sJiips.' 

(",32-) 

5. * I implore you * on my * (d) knees to give us hospitality.* (11, ia.) 

6. But the Cyclops, who did not fear the gods and did not remember 

tiiat Jupiter was the defender of strangers, told Ulysses that he 
was crazed. (11, a4. ) 

7. ' I don't care for your gods,' added {ajouier) he. (11, a8.) 

8. What 'has become oi* (^ are become. Past Part, of devenir) your 

ships P'^ 

9. Our ships ?— -Yes, your ships ! — Why, have I not told you that they 

have been destroyed by the storms?— (11, 3a.) 

10. 'And so you and your companions here {que vmt) have alone 

escaped from the shipwreck?'— (11, 34.) 

11. You have come 'in the very nick of time' (tout h point) ; I was 

just about to get my supper (souper^ m.) ready (to get ready =» 
pr Sparer,) 

I a. Saying this (s at these words), the ogre seized two of the 
strangers, and we never saw them again. (11, 35.) 

XVI.— (/. la, /. I, to I. 4a). 

I. We had a good mind to attack the ogres and to run our swords 
through their bodies (sitt^gular), — (la, 2.) 

g. Could Ulysses alone have x^mo^^^ XV^ ?^Q.Xkft vWch served for 8 
door? Uz, 4- J I.) 
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3. Even if the battle had turned to their advantage, would they not 

have perished ? ( 1 2, 5. ) 

4. On the next morning the shepherds got up and b^;an to milk their 

cows. (12, 8.) 

5. What (guoi) are you thinking of? — Of our misfortunes. (12, 16.) 

6. Why did Ulysses order the trunk to be roughed out ? (12, 18.) 

7. The companions drew lots to know which of them should attack 

the giants. (i2, 21.) 

8. I should have been very glad (aise), if the lot had fallen to me. 

g, Ulysses approached Polyphemus (Pofyphintt) and asked him to 
drink a cup of wine. (12, 27.) 

10. When the Cyclops had emptied three cups, he lost his head. 

(12, 38.) 

11. What is your name, 'old fellow' {mon vieux)} — My name is 

'Nobody.'— 

12. Nobody ?— Yes, my father and mother called me Nobody. (12, 40.) 



XVII.— (/. J3, /. I to I 36). 

1. Who will be devoured last (» the last)?— (13, i.) 

2. Goliath fell on his back. (13, 3.) 

3. When the dog awakes, he stretches his limbs. (13, 4.) 

4. The blacksmith plunged the red-hot iron into the water. (13, 12.) 

5. What has happened to him ?— To whom ? — ^To poor Polyphemus. 

(13, 22.) 

6. Has any harm been done to him ? (18, 23.) 

7. I cannot help it. {13, 27.) 

8. Why don't you apply to your master? (13, 28.) 

9. Ulysses rejoiced at the mistake into which the name of Nobody had 

led the Cyclopes. (13, 29.) 

10. I hope I shall overtake you, although I am lame {boiteux,) 

(13. 32) 

11. Let us sit down. (13, 34.) 

12. Ul3rsses will ponder over the means of escaping from the Cyclopes. 

(I3» 36.) 

XVIIL— (/. 13, /. 37 top. 15, /. 29). 

1. Are you not aware of the stratagem? — (14, i.) 

2. Why does he not go out last of all ?— (14, 6.) 

3. I thought (that) he would not suffer us to leave afler him. (14, 7.) 

4. The wicked men will not escape their fate; they will get the 

/Tpw^id pf (he|r wi^edn^. ^^i^, ii-2^»\ 
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5. The sailors (marin, m.) will soon stand off to sea. (14, 25.) 

6. The Cyclops ' was not aware ' (savffir) that Nobody, whose com- 

panions he had eaten, was really {rMlement) the khig of Ithaca. 
(14, 28.) 

7. The waves nearly drove our ship back to shore. (14, 32.) 

8. We succeeded however in steering for the same point again. 

(14, 350 

9. We were afraid the ogres might hurt ns. (14, 39.) 

10. The companions of Ulysses could not prevent him from shouting 

aloud : — (14, 38.) 

11. He who has caused the loss of thine eye is called Ulysses ! (14, 40.^ 

12. When I reached the shore of the island where my friends were 

waiting for me, I sat down and fell asleep. (15, 23-29.) 



L'ANNEAU DE POLYCRATE. 
XIX,— (/. 15, L 31 top, 16, /. 28). 

1. Let us cement our friendship by mutual presents. (I5i 32.) 

2. Why do you rob me? said I to the thief (voleur), (15, 37.) 

3. Because I shall give you greater sati«:faction if I return to you what 

I have taken from you, than if I had robbed you of nothing at 
all !-(i5, 38.) 

4. You are very generous {gfnireux) I 

5. We made ourselves masters of a great number of sea-ports {.port (m.) 

de mer), (16, 2.) 

6. ' Polycrates loaded us with chains and made us dig a moat,' said 

the Lesbian prisoners. (16, 17.) 

7. Amasis 'sent word' {faire dire) to Polycrates: 'Informed of 

your prodigious (prodigieux) prosperity, I begin to feel uneasy 
about it.* 

8. Although (§ 106, e) it was very gratifying for him to hear of the 

victories (victoire, f.) of his friend, this great success did not 
please him. 

9. Is not human life divided alternately between good and bad 

fortune? (16, 16.) 

10. Have you ever heard of a man who has been (§ 105) successful in 

everything ? , 

11. If I 'were to take' (Impf. Indie, of croire) your word for it, I 

should do what you advise me. (16, 20.] 

i2. He is the friend whom I most highly value and whose loss would be 
most keenly felt by me, ^16, %7^\ 
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XX.^/. 16, /. 29 top, 17, /. 28.) 

1. I have resolved to follow your advice. (16, 30.} 

2. This ring serves me for a seal. (16, 34.) 

3. I cannot 'make up my mind to' (se rhoudre d) part from {or, get 

rid of) it. (16, 34.) 

4. Shall you fit out a ship ? — Yes, we want them to row us into the 

open sea. (16, 35.) 

5. If you think this present [to be] worthy of your friend, send it to 

him. (16, 42.) 

6. He will feel thankful to you for having sent him such a beautiful 

gift ; it will give him pleasure. (17, 6.) 

7. The fisherman did not think it right to take this fish to the market. 

{17, 4.) 

8. We are flattered with his kind reception. (17, 10.) 

9. Relate to me how you have found the ring. (17, 13.) 

10. Is there not something strange (dtrange) in this story? (17, 15.) 

11. 'I am afraid it will be impossible to save you from the fate which 

threatens you !* — (17, 20.) 

12. * I fear lest — ^your fortune happening to ' take a bad turn ' ( = change) 

—I should be compelled to share it.' (17, 25.) 

HISTOIRE DU PETIT BOSSU. 
XXI.— (/. 17, /. 30 to p. 18, /. 27). 

1. One evening (soir, m.) we were seated on the doorsteps (seuii, m,). 

(17, 33.) 

2. Several Italians came and began to sing and to play the flute 

{Jliifg, f.).— (17. 34.) 

3. We took pleasure in hearing them sing. (17, 35.) 

4. As soon as we had arrived home, the servant laid the table. (17, 39.) 

5. We both sat down to table, and they served us several good dishes. 

(18, 3.) 

6. The patients (ma/adg, or patient) died without the physician being 

able to help it. (18, 5.) 

7. Where has the accident happened ? — At his house. (18, 7.) 

8. If the magistrates (magistrat) happened to learn it, the culprits 

{coupable) would have cause for fearing the worst {le piri), 
(18, 8.) 

9. I put several small coins into their hands. (18, 20.) 

10. He has no intention of giving them useless trouble. (18, 22.) 

11. I have good news to communicate to you. (18, 23.) 

12. W^ left th^m at the top of t)ie stairs, ^18^ %W 
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XXII,— (/. i8, /. 28 top. 19, /. 29). 

1. Some one is waiting for you at the door. (18, 29.) 

2. Why is the raven {corbeau, m.) beside himself for joy? (18, 31.) 

3. Because the fox tells him that he admires his beautiful voice {voix^ f ). 

4. Why did not you wait until they brought a light ? (18, 36.) 

5. I nearly fell down stairs ! (18, 39.) 

6. Though I was much {tris) agitated, I nevertheless took the precau- 

tion to close the windows. (19, 6.) 

7. Why?— Lest they should perceive the cause of the accident. 

(19, 7.) 

8. We nearly fainted, when we saw the ghost {revettant) enter, 

(19, 10.) 

9. It will be all over with them, if they cannot find means to get rid 

of the ghost. (19, 12.) 

10. *What* is it all 'about* (what... about = De ^1^/... ?)— (19, 17.) 

What you have to do is to invent a stratagem. (18, 9,) 

11. In vain do I rack my brains ! (19, 31.) 

12. An idea occurred to her. (19, 23.) 



XXIII.— (/. 19, /. 30/<7/. 21, /. 4). 

1. Do you approve of these stratagems? (19, 30.) 

2. Hardly had we come down stairs, when the ghosts entered with 

candles {chandelUf f.) in their hands. (19, 37.) 

3. We fancied that they were burglars (voleur de nuit) ; we took hold 

of our sticks. {20, I.) 

4. We don't think that they will ever try to do that again ! (20, 5.) 

5. Why not? — Because they fell flat on their faces. {§ 108, b,) 

6. Do you know what resolution to take ? — (20, 17.) 

7. We had not noticed their faces (visag^t m.) (20, 19.} 

8. Would to God that we had never seen them I (20, 21.) 

9. We resumed our way home without looking behind us. (20, 29.) 

10. They took it into their heads to leave home. (20, 33. ) 

11. Though it was dark {nuit), we noticed nevertheless (19, 6) that some 

one was following (suivre) us. — 

12. We began to cry ' Stop thief 1 (21, 3,) 

XXIV.— (/. 21, /. 5 top. 23, /. 3.) 

/, They have avenged themselves. (21, 9.) 
g. Why do^ he not take himself off"? (,2\, \o.^ 
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3. I cannot understand how a mere cuff could take the life of a man. 

(21, 19.) 

4. Give an account of what has come to pass. (21, 28.) 

5. They are about to (21, 32) put to death (21, 26) an innocent man. 

(22, I.) 

6. One cannot kill a man who is no longer alive. (22, 2.) 

7. You cannot dispense with doing justice to an innocent man. 

(22, 9.) 

8. We elbowed our way to reach our home. (22, 16.) 

9. We don't think we have hurt them. (22, 37.) 

10. We have not to reproach ourselves with anything. (22, 40.) 

1 1. We shall not suffer them to take the life of a Christian. (22> 42.) 

XXV.— (/. 23, /. 4 /<?/. 24, /. 2.) 

1. The judge ordered the slaves to be set free. (23, 5.) 

2. The mistake nearly {or, all but) cost the life of an innocent man. 

(23, ti.) 

3. Will you have the patience to listen to us? (23, 13.) 

4. We are disposed to enjoy ourselves I (23, 17.) 

5. Whatever you may do to relieve them, they will die in a short time. 

(23> 22.) 

6. Are vou not sorry for that accident ? — Yes, we are afraid of being 

called to account for it. (23, 24.) 

7. Come and spend the evening with us I (23, 19.) 

8. What (Qu^estce qui) made you believe that we were the cause of 

their death? (23, 34.) 

9. Set the prisoners free I (23, 25 & 24, I.) 

XXVI.— (/. 24, /. 3, /. 35). 

1. We cannot do without books. (24, 3.) 

2. What are you uneasy about ? (24, 5.) 

3. The Cyclopes have been found drunk in the cavem< (24, 7.) 

4. The vagabonds have been charged with having committed {commis) 

the crime. (24, 9.) 

5. Has this been going on for a long time? (24, 12.) 

6. They say they are innocent. (24, 14. ) 

7. They shout with all their might that the execution is to be stis- 

pended. (24, 23.) 

8. We walked towards the garden. (24, 26.) 

9. The Sultan will cause (J5, 28) the strange Hdtentures of the little 

hunchback to be written, (a^, ^^.\ 
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HENRI II. ET LE MEUNIER. 
XXVII.--(/' 24, /. 36 top, 25, /. 21). 

1. ' We have lost our way in the midst of the forest/ said the babes. 

(24, 36.) 

2. At dawn they found themselves in a path (sentiery m.) which they 

did not know. (25, I.) 

3. For a long time they met nobody ; at last a wolf happened to come 

that way. (25, 4.) 

4. They asked him to show them the way to the mill {mou/in, m.) 

(25» S) 
5I Why does he look askance at them without answering ? (25, 8.) 

6. The travellers {voya^gur) put spurs to their horses. (25, 9.) 

7. We don't like being trifled with. (25, 12.) 

8. He will have to make his bed in the midst of the wood. (25, 

15-18.) 

XXVIII.— (/. 25, /. 22 to /. 41). 

t. Do you think you have to deal with a vagabond ? (25, 22.) 

2. He looks as if he carried all he owns {possScUr) on his back. 

(25, 26.) 

3. Not having a 'red farthing' (sou vaillant), he would be puzzled to 

chink his money in his pocket. (25, 27.) 

4. You are wanting in charity. (25, 31.) 
.5. It may be that you are right. (25, 32.) 

6. The town is too far for us to reach it to-day. (25, 37.) 

7. Before [avant de^ with Infinitive) leaving {partir) he shook hands 

with me. (25, 38.) 

8. Is it dark? (25, 38.) — Yes, there is no (=b it makes not) moonlight. 

(25, 35.) 

XXIX.— (/. 25, /. .40 to I 33). 

1. When I reached {arriver d) the inn {auberge, £)> I alighted. 

(26, 2.) 

2. We rather like his face. 

3. They do not look so cunning as we thought. (26, 6.) 

4. They do not displease us. (26, 7.) 

5. We were standing respectfully before the king. (26, 9.) 

6. Does not the traveller look gentlemanly ? {26, 13.) 

7. 'Don't you know the respect that you owe to your betters?' said 

the wolf to the lamb. (26, \t^ 

8. The Queen spoke to us very affebVf (^affablcmeirtV V^^» ^^»^ 
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9. Your friends are our friends ; they are welcome. (26, 17.) 

10. When shall we at last sit down to table ? {26, 22.) 

11. Let US drink the Queen's health ! (26, 28.) 

13. We have quite dismissed our suspicions. (26, 33.) 

XXX.— (/. 26, /. 34 /<?/. 27, /. 31). 

1. ' We have nothing left to serve you/ said the innkeeper {auber- 

gistCy m.) to the hungry {affdffU) travellers. (26, 34.) 

2. We did not require telling twice. (26, 36.) 

3. Is not this venison a choice bit ? (26, 39.) 

4. In what market do you buy such fish ? (26, 39.) 

5. Is not that hare (liivre, m.) ? — No, it is rabbit (lapin, m.) (71, t.) 

6. We do not grudge ourselves venison, when we have it ready at 

hand. (27, 3.) 

7. Let him take care not to speak about it (27, 6.) 

8. On the following day we took leave of our host. (27, 14.) 

9. The travellers are about to mount. (27, 15.) 

la When the chickens {poulet^ m.) saw the fox, fear overcame them so 
much that they shook in all their limbs. (27, 18.) 

11. The knights rode off at lull speed. (27, 23.) 

XXXL— {/. 27, /. 25 top. 28, /. 20). 

1. The messengers {jnessager^ m.) came and knocked at the doors df 

our cottage {.maisonette^ f.). (27, 25.) 

2. What can you want from such humble people as they [are]? 

(27, 28.) 

3. Do you remember the game that we had at that famous supper ? 

(27, 30.) 

4. When the hungry travellers were invited to dinner, they did not 

require telling twice, (27, 33.) 

5. They went and told their host that they accepted. (27, 35.) 

6. The courtiers {courtisan^ m.) looked very consequential. (27, 40.) 

7. What was the matter? (27, 41.) 

8. You will have to dress as best you can. (28, i.) 

9. Let us hasten to put on our best garments I (28, 3.) 

10. The peacocks {paottt m.) plucked the borrowed {empruntJ) feathers 
from the crow (cometlle, f.) 

ti. The king's men {gem, m.) bade us welcome imd gave us a {tacious 
reception. (28, 10-14.) 

12. 'Do be quiet, 'said the master to the bo^ V,^> 
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XXXII.— (/. 28, /. 31 top, 29, /. 8). 

1. The miller and his wife were received so well that they were quite 

amazed at it (28, 22.) 

2. How (que) sorry we are that we have no better wine to offer him. 

(28, 29.) 

3. Have you not promised never to mention it to the king? (28, 33.) 

4. He is right ; the courtiers must not know it. (28, 34.) 

5. We asked our guests (hdte^ f.) what dishes they preferred. (28, 35.) 

6. I want you to speak conscientiously. (28, 36.) 

7. Do you like (the) black pudding? — We have never eaten any. 

(28, 39.) 

8. We scarcely could help laughing. (28, 24.) 

9. Now we are going to take leave of the miller and his wife. (29, 3.) 



BIENFAISANCE DE MONTESQUIEU, 
XXXIIL— (/. 29, /. \otop, 30, /. I). 

t. We were waiting until the travellers should arrive. (29, 10.) 

2. Robert did not look like a sailor. (29, 20.) 

3. Indeed he was not one. (29, 22.) 

4. We do not attribute to them such a mean disposition. (29, 28.) 

5. It may be that we have done them wrong. (29, 28.) 

6. We take a share in their grie£i. (29, 32.) 

7. What [quel) are his griefe?— He has but one I — Which (lequel) ?— 

That of having relations in exile (exil^ m.) without being able to 
deliver them. (29,32.) 

8. Ships are loading for Marseilles. (29, 36.) 

9. We had secured a share in that enterprise (entreprise, £)* (29, 35.) 
10. We wish to look after the exchange of our wares ourselveSi 

(29, 37.) 

XXXIV.M/. 30. /. I to I. 28). 

t. How much is wanted for his ransom ? (30, t.) 

2. One thousand pounds.^ am very far fh)m having so much tiloneyi 

(30, 3.) 

3. I work day and tiighti and my brothers do the same. (30, $.) 

4. I have turned to account what (ce que) I have learnt in ( at «t "J^) 

^ichool. (30, 7.) 

/. I bare even reduced my expens^^ 
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6. The dutiful {dh)ou^) son had first intended to go and take the place 

of his parents. (30, 10.) 

7. The captain enjoined the sailors not to take any one on board. 

(30, 14- ) 

8. We hear sometimes from our friends in Smyrna. (30, 15.) 

9. What is your name? — My name is Robert. (30, 24.) 
10. These sentiments do him honour. (30, 26.) 



XXXV.— (/. 30, /. 29 top, 31, /. 30). 

1. Is it dark ? — No, it is moonlight. (30, 29.) 

2. The noble strangers who put a purse into her hand did not leave 

her time to thank them. (30, 30.) 

3. What is the sum of which you are in need ? (30, 37.) 

4. I leave you to imagine our transports of joy. (30, 40.) 

5. We don't know how to acknowledge so much kindness. (31, 4.) 

6. My friend and I looked at each other. (31, 7.) 

7. Twenty thousand francs will be required for the ransom of the 

prisoners of war. (31,11.) 

8. . They must have met with (rencontrer) some powerful protectors. 

{3i» 14.) 
9. We shall tell the truth {viritiy f.), though we were to die ! 

(31, 22.) 
10. To whom am I then {done) indebted for my freedom ? (31, 24.) 



XXXVI.--(/. 31, /. 31 top, 33, /. 6). 

1. Could his inquiries have led to the discovery of his lost friend ? 

(31, 35.) 

2. The prisoners threw themselves down at the feet of the conqueror. 

(3ii40.) 

3. They cannot possibly have forgotten us, (32, 4. ) 

4. We have been only eight days in this town. (32, 5.) 

5. Don't you remember our walks in the mountains? (32, 7.) 

6. Why do you reject our solicitations ? (32, 13.) 

7. Their kindness has been too great for us to forget it. (32, 16.) 

8. They almost dragged us along by force. (32, 19.) 

9. They seem to make an effort to overcome their hesitation. (32, 34. ) 

10. They escaped when we least expected it. (32, 34.) 

11. What have you done with (= of ) the paper I gave you? — 

12. I have made use of it to write a leUer. (,'i'i, v^ 
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LE PETIT CHAPERON ROUGE. 
XXXVIL-(/. 38, /. 8 to I 30). 

1. The old grandmother doted on little Red Ridinghood. (33, 9.) 

2. The hood which your mother has had made for you fits you very 

well. (33, 10.) 

3. How are you, grandmother ? (33, 14.) 

4 * I have a great mind to eat that chicken,' said the fox. (33, 19.) 

5. ' But I dare not, on account of the dogs who are in the yard.' 

(33» 19.) 

6. They asked us where we were going to. (33, 20. ) 

7. Poor lamb {agneau^ m.), don't you know that it is dangerous to 

listen to wolves ? — (33, 21) I know it now. 

8. 'Where does the good soul (here = criature^ f.) live?* — (33, 24.) 

9. Yonder, beyond the mountains. (33, 26.) 

ID. Go this way, and I will go that way. (33, 28. ) 

11. I wonder {sUtonner) which of us two will be there first. (33, 29.) 

12. We started running as fast as we could. (33, 30.) 

XXXVIII.— (/. 33, /. 30 top. 34, /. 30). 

I Why do you go by the longest way? (33, 31.) 

2. Because I want to amuse myself with running after butterflies. 

(33. 32.) 

3. We shall not be long in reaching grandmother's cottage. (33, 34.) 

4. * I will imitate the little girl's voice,' said the wicked wolf to him- 

self. (33, 37.) 

5. *I feel rather poorly,' said old grandmother when her granddaughter 

{peiite-jille) asked her how she was. (34, i.) 

6. * Why have you taken my chickens ? ' asked the hen {poule, f.). 

7. * I had not eaten anything for more than three hours,' answered the 

fox. 

8. *Now I will wind up {remonter) grandfather's clock {penduU^ f.), 

and lie down in grandmother's bed,* thought the wolf. (34, 5.) 

9. 'Don't be afraid of my voice : I have only a bad'cold.' (34, 9.) 

10. I am very surprised to see how you look in your nightcap 
(bonnet [m.] de nuit). (34, 19.) 

1 1 What long arms the wolf has ! — It is in order the better to embrace 
the little lambs. (34, 21.) 

12 What long ears the donkey has 1 — In order the better to hear his 
beautiful voice. (34, 26.") 
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CENDRILLON. 

XXXIX. —(/. 34, /. 32 top. 35, /. 19). 

1. The nobleman married the most haughty woman that I have ever 

known. (34, 32.) 

2. Both ( = the two) daughters bear a likeness to their mother. 

(34, 35- ) 

3. But the youngest daughter takes after her father in everything. 

(34, 37.) 

4. ^o sooner was the feast {ftte^ f. ) over, when the two elder {atni) 
\ sisters gave vent to their temper. (34, 38. ) 

5. They burdened the younger ( . . . cculet^ f. cadette) sister with the 

meanest work in the mansion (hdtel, m.). 

6. She had to clean the boots and shoes. (35, 4.) 

7. Where do you sleep ? — Under the roof. (35, 6. ) 

8. In this large looking-glass you can see yourself from head to foot. 

(35, 9.) 

9. I dare not complain to my parents. (35, 11.) 

10. Why was the little girl called Cinderella ? — 

11. Because she used to sit down in the midst of the cinders. (35, 14.) 

12. Cinderella wears shabby clothes, and nevertheless she is very 

beautiful, isn't she? — (35, 17.) 

XL.— (/. 35, /. 20 to /. 41). 

1. The Queen will give a garden-party (collation^ f,): she will invite 

all persons of rank to it. (35, 20.) 

2. Our ambassadress {ambassadrice) makes a great figure in high-life (le 

grand monde^ or la haute sociiti; or lit. high life), 

3. Now we are very glad. (35, 23.) 

4. Which of these two dresses suits me best ? (35, 24.) 

5. You talk of nothing but the best way of dressing. (35, 26.) 

6. Is not Cinderella's a very good taste ? (35, 35.) 

7. We ask for your advice. — (35, 35.) 

8. I have no objection. (35, 37.) 

9. Would not Cinderella be very glad to go to the levee {levie, m. ; 

riception^ f.)? 

10. Don't make fun of her ; people would not laugh if she were seen to 

go to the ball. (35, 39.) 

11. Will that do for them ?— 

12. No, that won't do for them. (35, t^ .^ 

^ 1. 
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XLI.— (/. 35, /. 41 to I 42.) 

I When I had lost sight of my parents I began to cry. (36, 7.) 

2. My godfather {parrain^ m.) asked me what was the matter with 

me. (36, 8.) 

3. 'I should like to go to the ball,' said I, sobbmg {sangloter). 

(36, II.) 

4. Let her go into the garden and bring us a flower. 

5. We went to gather the finest apples that we could find. (36, 16.) 

6. What are you puzzled about (what . . . about = De quoi . . . ) ? 

(36, 27.) 

7. We went to see if there were not any mice (souris, f.) in the mouse- 

trap {souricih'e, f.) (36, 28.) 

8. We took two from amongst the seven which were in it (36, 31.) 

9. We had no sooner brought the pumpkin, when the fairy changed it 

into a coach. (36, 36.) 

10. The footman stood behind the coach as if he had not done an3rthing 

else in all his life. (36, 39.) 

11. Was not Cinderella very glad to have wherewith to go to the ball ? 

(36, 41.) 

XLII.— (/. 37, /. I to /. 31). 

1. The fairy merely touched the mouse with her wand. (37, I.) 

2. The lizard was changed into a footman. (37, 2.) 

3. The coachman wore (/<v/^r) a beautifully embroidered coat. (37,3.) 

4. My godfather advised me not to stay longer than half-past eleven. 

(37, 6.) 

5. * Don't be uneasy * {sHnquiiter\ said I, * I shall not fail to leave the 

party before half-past one.* (37, 11.) 

6. I was beside myself for joy. (37, 12.) 

7. They went and informed the Queen that the Prince had just 

arrived. (37, 13.) 

8. When he entered there was a hush. (37, 16.) 

9. How beautiful the young princess is ! 

10. 'Old as I am,' said the King, 'I cannot help admiring her!' 

(37, 20.) 

11. * I have not seen such a beautiful sight for a long time,' added he 

in a whisper. (37, 22.) 

t2, ' Vfloii a beautiful dress \ 1 s\io\x\d\\Vfc\.o\MCTt aoft^SMiVx. ^%l^2it) 
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XLIII.— {/. 37, /. 31 top, 38, /. 22), 

1. We shall share with you the apples which our grandmother has 

given us. (37,32.) 

2. Whilst we were thus chatting, we heard the clock strike a quarter 

past twelve. (37, 34.) 

3. We went away as fast as we could. (37, 37. ) 

4. On the following day I related to my sisters all that had happened. 

(37, 41.) 

5. How slow they are in doing their work ! (38, i.) 

6. The seven sleepers [dormeur^ m.) rubbed their eyes as if they had 

but just awakened. (38, 3. ) 

7. Are you sleepy? — Yes, I have a mind to sleep. (38, 4.) 

8. If they had come with us they would not have felt dull. (38, 5.) 

9. The Queen overwhelmed them with kind attentions. (38, 8.) 

10. Why was Cinderella beside herself for joy ? (38, 10.) 

11. How fair she is ! (38,15.) 

12. We hardly expected {ne . . . guire) such a refusal. (38, 20.) 

XLIV.— (/. 38, /. 23 top. 39, /. 38). 

1. I did not think it was already midnight. (38, 29.) 

2. The castles are in ruins; nothing is left of their magnificence. 

(38, 34.) 

3. I was asked (38, 37) whether I had not heard the clock strike 

twelve. 

4. These young girls look more like ladies than country-girls. (38, 40.) 

5. We asked them : * Have you amused yourselves well ? ' — (38, 42). 

6. They replied to us they had not. (39, i.) 

7. I ran away, but dropped one of my slippers. (39, 3.) 

8. The parrot {perroqtut^ m.) does nothing but chatter. (39, 5.) 

9. I cannot get my feet into my new boots {pottCt f.); they are too 

tight {Juste). (39, 12.) 

ID. We cannot manage it. (39, 13.) 

11. * We ask your pardon for the ill usage we have inflicted on you,' 

exclaimed they. (39, 30.) 

12. The elder sisters were given in marriage to two great lords. — 

(39, 37.) 

13. How I pity the ipoot lords 1 
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LES TROIS SOUHAITS. 
XLV.— (^. 40, /. I to /. 27). 

1. One evening we were at our fireside talking of the wealth of our 

neighbours. (40, 3.) 

2. There are children who would like to have lived in the good old 

time of the fairies. — {40, 8.) 

3. Fairies kind enough to grant them all that they would wish for. 

(40, 9.) 

4. But let them take care what {h ce que) they wish for ! (40, 13.) 

5. As regards you, we know well what you will wish. (40, 16.) 

6. As for me, I wish first {cTabord) for all the chocolate in ( = at) the 

world ; secondly, I wish for all the apples in the world I 

7. And thirdly ? — I wish for some more chocolate I 

8. The good woman thought there was nothing like being young, rich 

and fair. (40, 19.) 

9. She forgot that * in spite of that * (maJgri cela) she might be sick 

and ill-tempered. (40, 20.) 

10. What would be the good of being rich, if you were ill ? (40, 23.) 

11. Ought not the fairy to have granted them a score of wishes ? — 

12. No, she ought to have granted them (some) wisdom {sagesse^ f.) *in 

order to' {pour) &asih\t {meUre h mime de) them to make a 
good choice {choix, m.). 

XLVI.— (/. 40, /. 28 to p. 41, /. 29). 

1. Take your time ! — By to-morrow you will know what things are 

most necessary to you. (40, 28.) 

2. Let us think of it all (the) day (JourtUe, f.). (40, 31.) 

3. Meanwhile let us warm our hands ( = to us the hands) a little ! 

(40, 32.) 

4. The good lady made a wish without being aware of it. — (40, 35.) 

5. Now they have only two left. (40, 40.) 

6. Hardly had I said that, when something came down the chimney. 

(40, 37.) 

7. A nice sausage this is, indeed ! (40, 40.) 

8. Don't be so angry ! (41, i). — Are you not aware that you are even 

more crazed than I? (41, 3.) 

9. You don't mean it ! (41, 8). Mind you don't throw yourself out 

of the window! (41,11-15.) 

10. The fairies give her leave lo vi'isYv fox an^lhin^ she likes. (41, 17.) 
//. Was the fairy quite right lo maVe iuu ol v^aftm"^ V\^, 7Si>j 
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CR^SUS ET SOLON. 
XLVIL— (/. 41, /. 31 top, 42, /. 18). 

1. His munificence {munificence^ f.) makes me believe that his wealth 

is immense. (41, 33.) 

2. The golden sands of a river called Pactolus were, it is said, the 

source {source, f.) of the wealth of ancient Lybia {Libie, f.) 
(41, 36.) 
3 No more gold is found in the beds {lit, m.) of those rivers. (41, 37.) 

4. Arts and sciences were protected by Croesus. (42, 4.) 

5. Upstarts {parvenu) take pleasure in making a display of their 

wealth. (42, 6.) 

6. But we are not dazzled by it ; what (ce que) we admire in a man is 

his personal merit {mirite, m.) (42, 8.) 

7. We asked them whether they had ever {jamais) met with people 

perfectly happy. (42, 10.) 

8. We have known several (p/usieurs), (42, 12.) 

9. We have spent the whole night ' in dancing ' {d danser), (42, 14.) 
10. Our Queen has lived to see her children's children. (42, 17.) 

XLVIII.— (/. 42, /. 19 top, 43, /. 20). 

1. We were surprised to hear them mention such indifferent autho- 

rities {autoriti, f.) (42, 19.) 

2. They asked us whether we had not met still more learned men than 

Casaubon. (42, 20.) 

3. The mother of Cleobis and Biton was wiser than the woman who 

thoughtlessly (40, 35) wished for a sausage. 

4. What did she then ask the gods to grant her? — (42, 28. 

5. She implored the gods to grant to her sons the best [thing] they 

could wish for. (42, 29. ) 

6. Evidently {ividemment) Solon did not reckon the King of Lybia 

among the happy. — (42, 34.) 

7. He knew the fickleness of Fortune, and set little store by a fleeting 

prosperity. (42, 38.) 

8. Our days do not resemble one another. (42, 42.) 

9. Can we foresee the thousand accidents to which we are exposed? 

(43, I.) 
10. 'You wi'l not be long in acknowledging that I have told yon the 
truth, * said Solon to Cyrus. ^^^3, V^ 
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EXPEDITION DE XERXfeS CONTRE LA GRfeCE. 
XLIX.— {/. 43, /. 22 top, 44, /. 36.) 

1. *I deem it advisable,* said the King, *to summon the council of 

war before waging war upon the Greeks.' (43, 22.) 

2. My desire to imitate my predecessors has induced (faire) me to 

form this design. (43, 25. ) 

3. My obligation to avenge the insolence of the Athenians cannot be 

ignored {nigliger), (43, 27.) 

4. Besides, had not this expedition been decided on by my predecessor, 

whose intentions I must carry out ? (43, 33.) 

5. There is only one general that has the courage to make his lord and 

master realise the dangers of an expedition against Greece. 
(44, 3.) 

6. Was ever a small country exposed to the fury of such a frightful 

storm? (44, 9.) 

7. Why did Xerxes order Mount Athos to be cut through ? — (44, 12.) 

8. In order to avoid the disaster which had befallen {arriver d, conj. 

with ftre) the fleet of his father. (44, 10.) 

9. Should not the kings render their subjects happy, instead of 

plunging l^prkipiter) them into so many wars? (44, 25.) 

10. Can you doubt the success of this war? (44, 28.) 

L.— (/. 44, /. 37 top, 45, /. 39). 

1. They will order a bridge to be thrown across the Rhine. (44, 37.) 

2. That bridge will be half a mile long. (44, 38.) 

3. The cruel planter (J>lanteur) ordered twenty-five lashes to be given 

to the runaway \fugitif) slave. 

4. Ungrateful {ingrat) servant, said he to him, I have you punished 

for having left {quitier) your kind {bon) master. (44, 42.) 

5. The sultan ordered the prisoners of war to be beheaded. (45, 3. ) 

6. The Pharaohs ordered the Pyramids to be constructed. (45, 4.) 

7. How long {combUn) did the passage of the Persian troops last? 

—A week. (45, 9.) 

8. The King asked me whether I thought that the Greeks would 

venture to resist him. (45, 17.) 

9. The law forbids the Spartans to flee : they will come to fight their 

foes. (45, 21.) 

10. Where did the diet of all the tribes of Greece assemble? (55, 26.) 

11. We shall endeavour to spread the enthusiasm {enthousiasme, m.) 

with which we ourselves are animated. (45, 28.) 

12, The people which is master of iVie se^. villi also be master of the trade 
{commerce, m.) of ihe ^\or\d. ^^/vS» 'i^•^ 
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LEONID AS AUX THERMOPYLES. 
LI.— (/. 46, /. I to /. 38). 

1. The Greeks resolved to make themselves masters of the defile of 

the Thermopylae. (46, 2. ) 

2. It was also resolved that the Greek ships of war should await the 

Persian fleet in the Euboean sea. (46, 2-7.) 

3. When the Greeks heard of this plan, they foresaw what their fate 

would be. (46, 9.) 

4. The Ephors represented to them that three hundred would not 

suffice to {pour) defend the pass. (46, 13.) 

5. * We are strong enough/ replied they, * for the object that we have in 

view.* (46, 16.) 

6. We cannot remember without deep (profond) emotion what we 

saw in Sparta. (46, 23.) 

7. When the companions of the King left Sparta, they were followed 

by their wives and children. (46, 24-28.) 

8. I wish her a husband worthy of her, and children like her. 

(46, 30-) 

9. They want to check several tribes whose loyalty seems to be sus- 

picious. (46, 33.) 

10. Hardly had we completed our dispositions, when we saw the 
Persians advancing {s'avancer) from the neighbouring plains 
(46, 38.) 

LII.— (/. 47, /. I to /. 41.) 

1. Before long there appeared several advanced posts. (47, I.) 

2. We do not condescend to take notice of them. (47, 7.) 

3. The high wall concealed the enemy from our sight. (47, 8.) 

4. Xerxes sent word {faire dire) to Leonidas that he would give him 

the dominion over Greece if he were willing to submit. 

(47, 14.) 

5. * I have not come to enslave my country, but to die for it.' 

(47, 16.) 

6. If you want our arms, why don't you come and fetch them? 

(47, 18.) 

7. * Bring me those men alive ! * said Xerxes to the Medes. (47, 21.) 

8. The foe is near you ! — No, I am near him ! {47, 23.) 

9. When the front of the Greeks, bristling with long spears, ad- 

vanced, terror seized the Persians. (47, 30.) 

JO. The Persian army will suffer Taeavy \o?s>es, \a*\> '^^ 
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LIIL— (/. 47, /. 42 top. 48 /. 35). 

I. On the following morning the Persians renewed the fight, but 
without success. (47, 44.) 

2. A traitor, called Ephialtes, showed to the Persians a path through 

{h trovers) the mountains, by which they could turn the position 
of the Spartans. (48,4.) 

3. * I will serve you as a guide,' said he. (48, 7.) 

4. The slopes of the mountains are covered with oak-woods. 

5. You will soon reach the spot where the Phoceans have placed an 

advanced post. (48, 9.) 

6. Is Leonidas informed of the plan of the Persians ? — He is. (48, 14. ) 

7. You are not allowed to desert the post that your country has 

confided to you ! (48, 25.) 

8. Willing or not, you will have to make up your mind. (To make up 

one's xsdvA=^ prendre son pari), (48, 28.) 

9. Our general bade us partake of a scanty meal : * You will soon 

partake of a better one at home,* added he. (48, 34.) 

LIV.— (/. 48, /. 36 top. 49, /. 42). 

1. These young brothers are united to us by the ties of friendship. 

(48, 38-) 

2. You have not come here to fight, but to carry messages. (48, 41.) 

3. We shall go and take our post in the ranks assigned to us, without 

awaiting your orders. (49, I.) 

4. When the Greeks approached his tent with double-quick steps, 

Xerxes took to flight. (49, 5.) 

5. As the Persians could not hear the voice of their general, they 

did not know in which direction to march. (49, li.) 

6. The most courageous will lose their lives (21) by each other's hand. 

(49, 13.) 

7. Although the Spartans were exhausted, they succeeded in {riussirh) 

carrying off the body of their king, and in reaching the defile. 
(49, 21.) 

8. * Let us go and take our post on the hill, where we shall defend 

ourselves,' exclaimed [s'icrier) they. 

9. The country will take pride in the heroic death of her children. — 

(49, 29.) 

10. It teaches us the secret of our strength. (49, 31.) 

11. The Persians were frightened on learning that Greece contained 

thousands [des millitrs) of citizens as dauntless as those who had 
just devoted themselves (stf dSvouer), Ca9» 32-37») 
12, Posterity f/«/^j/i^V/) will be filled ml\iaAm\\^\\^^ Va^iI^^ 
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GEORGES STEPHENSON 

LV.— (/. 50, /. 2 top. 51, /. 7. 

1. When ten years old, I began to mind the cattle {bitail^ m.) (50, 3.) 

2. I thus earned twenty-four sous a week. (50, 5.) 

3. I used to hide myself when the inspectors happened to pass I — 

(50, 7.) 

4. Why ?— I was afraid they would think me too weak {faible) to work 

in a mine. (50, 9.) 

5. But when I turned out to be so attentive to my work, they entrusted 

me with more difficult jobs. (50, 12.) 

6. The machines confided to my care were in a better condition than 

the others. (50, 17.) 

7. Instead of working like an automaton, I was anxious to understand 

the complicated mechanism of steam-engines. (50, 20-24.) 

8. But as I had not been sent to school, 1 could neither write nor read. 

(50, 27.) 

9. I went to the village schoolmaster, and told him that I had resolved 

to learn reading and writing, 

10. They were often seen to practise ciphering or writing on a slate. 

(5o» 34.) 

1 1. In order to earn a little moneyi I used to mend the boots and shoes 

of the miners. (50,38.) 

12. Are 3'ou not anxious to learn to what qualities Stephenson was 

indebted for his success? — ^We are. (51, 2.) 

LVI.— ^. 51, /. 10 to L 40). 

1. I had to work like a slave to meet (^r supply) my wants. ($1, 11.) 

2. How do you employ your time in the evening ? — 

3. I employ it in reading useful books. ^5 1, 12.) 

4. Thus I get acquainted with * everything that* ( tout ce qui) concerns 

my calling. ^ 

5. I have never been seen in a ptiblic house. (51, 16.) 

6. To whom are you indebted for your situation? (51, 17,) 

7. I shall not consent to accompany you there. (51, 18.) 

8. Have you made a vow *to drink nothing but * {jde ne..,que) water ? 

(51, 22.) 

9. Where did the fire break out? (51, 24.) 

10. Can you set my watch {niontre^ f.) going?— (51, 28.) 

1 1. Yes, I will do for your watch what I do for a steam-engine when it 

does not work. — (51, 30.) 
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12. I will examine it, take it to pieces, clean it and repair it. (5l» 3I-) 

13. I have * more than one * {plus cC) string to my bow. (51, 35,) 

14. Even a misfortune is good for something. (51, 38.) 

15. From to-day we shall entrust the repairing {U racommodage) of our 

watches to you. —(51, 39.) 

LVII.-(/. 52, /. 3, top. 53, /. 17). 

1. When I was sent to Scotland, I took a stick in my hand and walked 

all the way. (52, 3.) 

2. What we desire most anxiously for our children, is to give them a 

good training. (52,11.) 

3. My old watch is at last doing its work again. (52, 15.) 

4. * How rich they are ! ' thought we. (52, 18.) 

5. Several fearful accidents have just happened. (52, 24.) 

6. We ordered them to leave the poor country in which they were 

vasting away. (52, 31.) 

7. I have had the misfortune of losing my parents ; I have no other 

relation left but a young sister. (52, 35.) 

8. Even the breadwinners were not exempted from military service. 

(53, I.) 

9. Nothing was left to me. (53, 8.) 

10. How many times have we not walked from our house to school ! 
(53, I5-) 

LVIIL— (/. S3, /. 19 top. S4 /. 5-) 

1. These engines are [intended] to pump the water from the bottom 

{fond, m.) of the mine. — (53, 20.) 

2. But they won't work ! (53, 22.) 

3. Six months passed without our skilful engineers being able to get 

them to work well. (53, 25.) 

4. Don't you know how to manage to set them a going ? (53, 33. ) 

5. I do {ntais si) \ — In a few days all the waters will be pumped up, 

and the workmen will be able to work again. (53, 38.) 

6. I was appointed chief engineer {en chef.) (54, 3.) 

LIX.— (/. 54, /. 8, top. 55, /. 20). 

I. So far from resting a little, we immediately resumed our studies 

(54, 10.) 
2. Papa, buy me a little donkey I (54, 15.) 

J. Let us do our lessons togetbeT \ {l\, 19.^ 
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4. Stephenson's admirable example makes us understand how precious 

the taste for learning is. (54, 23.) 

5. We hope (that) you will take a fancy for study. {54, 25.) 

6. You may hope to enjoy in the circle of your children a happy old 

age! (54» 28.) 

7. Our engineers are bent on improving {perfectionner) the steam- 

engine. (54, 32.) 

8. They spent long nights in studying its complicated {compliqui) 

mechanism. (54, 35). 

9. Already in (at) Stephenson's time they used steam-engines for the 

transport of coals (la houilU), 

10. They succeeded in doing without horses, (55, 4.) 

1 1 . The old engine went at the rate of six miles an hour only. 

12. Stephenson succeeded in remedying many defects (difauty m.), 

LX.— (/. 55, /. 22 top, 56, /. 26). 

1. A miner myself, I know that no calling is more dangerous than that 

of a miner, (55, 22.) 

2. A single spark {itincelle^ f.) is sufficient to produce an explosion. 

(55, 29.) 

3. And yet a miner cannot do without light. (55, 4.) 

4. One day Stephenson was informed that a fire had just broken out. 

(55, 37.) 

5. Though it was dangerous to go into the shall, the engineer let 

himself down into it. (56,1 — ^4.) 

6. Are there any men of courage among them, — determined to help 

the engineer ? (56, 9. ) 

7. He promises them that they will get the mastery of the fire. (56, 10. ) 

8. We shall cause a wall to be erected around {auiour de) our garden. 

(56, 14.) 
). Let them make haste (24) to find the means of preventing the re- 
currence (r^/^«r, m.) of such disasters. ($6, 22.) 

10. Remember that coals are obtained at the cost of human lives. 

(56, 25.) 

LXI.— (/. 56, /. 29 top, 58, /. 19). 

1. Returned home, we shall apply ourselves to contriving a safety- 

lamp. (56, 29.) 

2. Is it not worth while exposing one's self in order to protect the lives 

of thousands of fellow-workmen {compagnon de travail) ? 56, 38.) 

3. There are many things of which we are ignorant. (57, 3.) 

4. You must consider yourself very lucky to have come off so cheaply. 

(57, 7). 
%, It now only remains to see whether the wire-gauze will guard the 
flames from the contact with l\xft fLXcdaxK^, ^> ^-"^^A 
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6. They let themselves down into a shaft which the miners had been 

obliged to give up. (57, 12-15.) 

7. Take shelter in a safe place. (57, 23.) 

8. We tremble for the life of this heroic man whose courage we 

admire. (57, 24.) 

9. Relate to us what has happened. (57, 31.) 

10. There remain yet several improvements to be added to the safety- 

lamp. (57, 38.) 

11. We shall not stop there. (58, 14.) 

12. We shall not allow ourselves to be disheartened by these checks. 

(58, 15.) 

LXII.— (/. 58, /. 20 top, 52 /. 23). 

1. As I grew up, I took my share in the labours of my parents. 

{58, 25.) 

2. We had to sustain many struggles against ignorance and prejudice. 

(58, 29.) 

3. So far from affording (accorder) him help, his countrymen put him 

down for a fool. (58, 33.) 

4. When we had to take a survey we met with the most obstinate 

resistance. (58, 36.) 

5. The workman (ouvrier) often fancies that improved [perfectionni) 

machines are going to ruin him. (58, 39.) 

6. They frustrated the plans of the engineers. 

7. The policemen {gendarme) rushed upon the thieves {voieur), 

(59,2.) 

LXIIL— (/. 59, /. 26 top, 61, /. 9). 

1. For what had Stephenson been working for twenty years? (60, 5.) 

2. To whom is England indebted for her first railways? {60, 15.) 

3. Remind the working men that we owe our success to perseverance. 

{60, 27). 

4. Without perseverance you will never achieve anything. (60, 31). 

5. Persevere in getting instruction. (60, 32.) 

6. He has never set his. foot inside a public house. (60, 34. ) 

7. Perseverance will carry you triumphantly over all difficulties. 

{60, 32). 

8. Begin by setting a good example before giving advice ! (61, 2). 

LA CIRCULATION DU SANG.-LES POUMONS. 

LXIV.— (/. 61, /. II top. 62, 3). 

I. When I press my fingers on my wrist, I feel something beating. 
(61, II.) 

2. The blood spreads {se rJpandre) {xom\3[i^Yift^x\.\tk\.Q ^^^ts of the 
body. 
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3. The channels through which the blood passes from the heart are 

called arteries. (61, 18.) 

4. The channels through which the blood returns to the heart are 

called veins. (6i| 27.) 

5. The blood becomes red through its contact {contact ^ m.) with the 

air in the lungs. (62, 38). 

6. Every time you breathe the air penetrates into your lungs. (62, 7.) 

7. When the air is used up it escapes to make room for new air. 

(62, 8.) 

8. The air which enters our lungs causes our breast to heave. 

(62, 10.) 

9. When the air escapes from our lungs it is no longer pure. 

(62, 14.) 

L'ESTOMAC— LES M^TAUX. 
LXV.—(/. 62, /.5 top, 63, /. 33). 

1. Why does your head swim ? — Because my stomach is out of order. 

(62, 36.) 

2. We should have remained in a wretched state, if we had not 

discovered the use of metals. (63, i.) 

3. Which is the most useful metal ? (Iron. — 63, 5. ) 

4. Fortunately for us, iron is also the metal which is most frequently 

to be found in our country. (63, 6. ) 

5. We have agreed upon using gold and silver as tokens representative 

of wealth. (63, 8.) 

6. Iron ore {minSrai, m.) is of a reddish colour. (63, 17.) 

7. Copper, silver, and gold are more ductile than zinc and tin. 

8. Why is mercury also called quicksilver? — Because it is liquid. 

(63, 23O 

9. What {gu^est ce qut) causes it to lose its fluidity ?— A severe frost. 

10. Are there not metals which are violent poisons ! (63, 29.) 

11. Yes, arsenic, for instance (exetnpUy m.), is very deleterious {d^Utire,) 

12. But most of them {la plupart) are also precious remedies (renthle, 

m.). 

LE FEU. 

LXVI.— (/. 63, /. 35 top. 64, /. 22). 

T. Could we exist without fire in our climate? {climai^ m.) — (63, 36). 

2. No, with (=at) the help of fire we cook our food and forge our 

metals. (64, i.) 

3. We men are the only beings (itre, m.) that can produce fire. (64, 5.) 

4. We alone have known how to provide ourselves with fire. 

5. To rub two pieces of wood rapidly one against the other till 

they kindle {/enflammer) is a very primitive way {moyen, m. ) of 
lighting fire, is it not ? ^6^ %.^ 
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6. Rather {fant soU peu) ; bat striking a flint with sted is not 'quick 

work* {expiditif) either. (not... either = ne,..pas non plus, — 

(64, 9-) 

7. We must take the greatest precautions to guard against the outbreak 

3f fire {incendif, m.) 

LES VOLCANS. 
LXVIL— (/. 64, /. 24 to I, 12). 

1. Is there anything {rien) more awfol than the eruption of Mount 

Vesuvius? — (64, 25.) 

2. Perhaps not, but I have never seen one ! — 

3. Well, picture to yourself a huge {immense) mountain, the summit 

(sommetf m.) of which spits Sames, smoke, dust, ashes, and even 
stones ! (64, 26.) 

4. All that (cela) accompanied by {accompagner de) underground 

detonations, thunder-claps and torrents of rain ! (64, 29. ) 

5. Now {maintenant) picture to yourself, if you can, a mountain 

whose yawning womb gives forth a stream of lava spreading 
{r^pandre) destruction far and wide [de tous cotis) : such is a 
volcano ! (64, 32 ). 

6. There are not many volcanoes in Europe ; South America and 

Asia contain a much greater number. (64, 36.) 

7. Most volcanoes in Europe are now extinct ; there are only three 

which are still active. (65, 2.) 

8. New volcanoes have been seen to arise at different times. 

(65, 5) 

SYSTEME M^TRIQUE.— LES POIDS ET LA MONNAIE. 
LXVIII— (/. 66, /. i^top. 66, /. 10). 

1. How many times is a mUre contained in the distance from the 

Equator to the Pole? (65, 17). 

2. The mhtre is divided into one thousand millimetres, (65, 16.) 

3. A millimUre * is equal ' {^quivaloir) to the twenty-fifth part of an 

English inch {fotue, m.; 

4. A centimHre is rather less than half an («» demi) inch. 

5. A mitre is about {environ) an English yard and a tenth. 

6. Eight kilometres are equal to five English miles. 

7. The water contained in a centimetre weighs (peser) a gramme. 

8. A gramme is of about the same weight as fifteen grains. 

p. Five kiiogrammes arc about eleven pounds English weight 
10. Five francs are equal to nearly ioux sV\\^]vQ!^^ 
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